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CLASSE DO.UZIEME.

PLANTES DIGOTYLEDONES
POLYP^TALES.

i T A M U E S i P I G Y N E S .

C A L Y C E monophylle adherent. Corollepo
lypetale; petales en nombre determine, in*
s£r& sur le pistil ou sur le lirabe d'une £ lande
qui recouvre l'ovaire. Etamin^ sn nombre
£gal a celui des petales, distin Ites, ay ant la
nlfone insertion que la corolle, et alternes
avec ies pieces dont cet organe est form&
Ovaire simple adherent ; style multiple ;
stigjna;es simples. Fruit, ordinairement deux
semences nues , quelquefois un pericarpe
muhiloculaire; loges en nombre egal a celui
des styles, monospermes. Embrjon tres petit,
situ6 au sommet d'un perisperme ligneux*;
cotyledons trfes courts; radicule sup6rieure.
Fleurs ombelUes, c'est-a-dire, port&s sur
plusieurs p^dicelles uniflores qui naissent
tous du meme point. Ombelle nue ou en-
touree d'un involucre polyphylle, tant6t biwt-

3 A



i CLASSE X I I , ORDRE I.

pie, tantot composee d'ombellules ou petites
ombelles qui sont nues ou entources d'un in-
volucelle.

OBS. L'6pigynie des famines prescrit le calyce
adherent et monophylle, les famines en nombre
d£termiu6, l'ovaire simple el adherent. Eile ne statue
rien sur la presence ou Pabsence de la corolle; mais *
lorscjtie cet organe existe, elle annonce qu'il est
6pigyne, qii'il n'est jamais staminifere, qu'il est or-,
dinairement forin^ de plusieurs p^tales presque tou-
jours en meme nombre que les famines et alternes
avec elles. Juss.

Cette classe est divisee eu deux ordres di&tingu ŝ
par lei caract&res suivans.

CRD. I. Am'uiAC^Es. Scmences renferm^es dans
un p6ricarpe.'

OKD. 2. OMBELLiiiuBs. Semencfes nues.

O R D R E I .

LES ARALIACEES, AAALIACF&.

L E S Araiiacees ont ete placees a la (eto
des Poljp&ales, a cause de leurs rapports
avec les genres qui terminent la division des
Monop&ales. B. de Jussieu et Adanson les
avoient confondues avec les Ombeliiferes. A
la v^rit ,̂ cesdeux families oat entr'elles une
grande affinite, mais la nature differente de



L E S A R A L l A

leur fruit semble s'opposer a leur reunion
dans le m£me ordre. Les Araliac6es renfer-
ment un petit nombre de genres, dont toutes
les especes sont exotiques. Leur tige est
arborescente ou frutescenle ou herbacee. Les
feuilles alternes, ordinairement composes,
sont port£es sur un long petiole dont la base
est engainante. Les fleurs petites et d'une cou-
leur presque herbacee, forment sou vent, au
sommet des tiges ou des rameaux, une om-
belle assez r£guliere.

FRUCTIFICATION.

Calyce k bord entier ou devAtl, F&ales et
^tamines en nombre d&ermirq/' Style mul-
tiple; stigmaies simples. Fruit, baie ou plus
rarement capsule , multiloculaire; loges en
nombre egal a celui des styles, monospermes.
ARALIA, T. pi. 154; L. J. LAM. pi. 217.

j£raliz. CAL. 5-dente. COR. Petales 5. ET.
5. Styles et stigmates 5. Baie couronnee
par les styles persistans , 5-loculaire. —
Feuilles rarement simples, plus sou vent
1-2-3 pinnies; ombelle simple ou rameuse;
involucelles courts.
ARALIA. Nom sous lequel avoient 6\& envoy^ea

de Hollande les semences de la plante dont Tour-
uefoxt fit le genre Aralia.
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4 CLASSE X I I , ORDRS I.

OBS. Cels rultive une nouvelle espfece SAralia
provenue de semences envoyles du Canada par Mi-
chaux. Cette espfece, que Ton peut appeler strigosa ,
parce que sa tige est hlrisale, ainsi que la base du pe-
tiole des feuilles, d'aiguillons ou paillettes subul£es,
est un sous - arbrisseau dont la tige trfcs courte, en
forme de souche,est creus£e, comme celle de YAralia
spinoia, d'impressions circulates qui indiquent la
pousse de chaque ann£e, et peuvent servir a faire
connoilre Page de la piante. Ses feuilles sont bi-
pinnies avec impaire. Le p£doncule , qui porte la
fructification, sort d'un bouton situ6 au sdmmet de
la tige. La racine de cette piante, ainsi que celle de
VAralia racemosa , sont d'excellens sudorifiques; aussi
leur do£*ie-t-on, dans le Canada , le nom de Salse*
pare;lle. •* -"

PAN A X , L. J. TREW. Plant, .select, pi 6.
Ginseng. GAL. 5 - dent£. COR. Fetales 5.
Etamines 5. Styles z ; stigmates simples.
Baie presque en cosur , ombiliquee, z - lo-
culaire. — Herbes; tige simple , munie
dans le milieu de 3 feuilles verticillees, om-
bellifere au sommet; feuilles digitees; om-
belle simple ou rameuse; ombellules munies
d'un involucelle court, persistant. Fleurs
simplement males sur des individus dis-
tinctsparPavortement de Porgane femelle,
et pourvues alors d'un calyce en tier*

PAN AX, nom que Tklophraste donnoit a la piante



LES OMBELLIFfeRES. 5

appelee maintenant Pastinaca, tout remkde ou re*
m&de souverain, en grec; ainsi nomm£ , h. cause de
sfis vertus iri£dicinales.

OBS. Les fleurs sont quelquefois 5-styles dans le
Panax, selon la remarque de B. de Jusueu. — Le
Panajc quinquefblium L . , croit nature] lement dans
le Canada, etc.; on pr6tend aussi qu'il &e trouve dans
les forets epaiases de la Tartarie, et cjue sa racine fusi-
forme, divisde ordinairemcnt en deuv branches pi-
votantes, est le vrai Ginseng si estira<5 des Chinois.
On substitue souvent k cette racine, dans le com-
merce , celle du Sium Ninsi L.—• L'H£ritier a rapport6
au genre Panax, le Zanthoxylum trifoliatum L.^r,i'

Les Araliac^es different des derncv* ^T-Z^i de
Vordre pr^cddent, par leur style mn\ /pie et pat la
natuie du«p£risperme; elles ont une grande affinit4
avcc les Ombelliftres, dont elles se rapprochent par
leur embryon tres petit situ£ au sommet d'un p6-
rispermc Hgneux, parl '^pijjaie de leurcorolle et
deleurr ^tamiues, par leur style multiple, par la
disposition de leurs fleurs, etc.

O R D R E I T .

LES OMBELLIFtRES, VMBELL JFE JUE.

XJES plantes de celte famille sont Uees en~
tr'elles par un si grand nombre de caract&res ,
qu'U n'existe point de m^thode oil elles ne se
trouvent reunies dans la meme s^rie. On leur
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6 CLASSE XII, ORDRt II.

a donnd le nom d'Ombelliferes ou^d'Ombel-
liformes, parce que leurs fleurs sont portd^s
sur des p&loncules qui partent dfun meroe
point, et qui s'evasent ensuite, comine les
rayons d'un parasol ( i ) . Ces plantes sont
presque toutes herbacees, et le plus souvent
vivaces par leurs racines. £lles ont une tige
droite, cylindrique, ordinairement striee ou
sillonnee, creuse dans son intdrieur ou rem-
plie de fonelle. Les feuilles , qui sortent de

coniques nus sans dcailles, sont tou-
:::̂ c*s , quelquefois simples , plus

souvent coaoosdcs, portees sur des petioles
membraneux dilates a leur base et engai-
nans la tige. Les fleurs ordinairement blan-
ches , quelquefbis purpurines ou de couleur
jaune^ sont hermaphrodites. II est ceptiident
quelques genres qui ont des fleurs m&les ou
steriles ordinairement situdes dans le centre
de l'ombelle, comme les Daucus , Caucalis,
Coriandrum , etc.; quelquefois placees dans
le contour de l'ombelle, comme \'Astrantia.
L'ombelle est simple ou composde , nue ou
niunie d'involucres. L'ombelle simple est

celle qui est formde de l'assemblage de plu-
i ___^_ ^

(i) UmbelU.
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sieurs pecjpnoules uniflores qui naiss^nt tous
du meme point. L'ombelle coraposee est celle
(Jui est form^e de l'absemblage cle plusieurs
pedoncules, dont chacun porte a son sommet,
line petite ombelle simple. On nomrne om-
belle universelle , IVnsemblc dc toutrs les
ombelles partielles ou ombellules. L'om-
belle unlvcrselk et les oinhelles partielles
sont nues ou munies d'une enveloppe qui
porte le nom d'involucre dans Pom belle
universelle , et celui d'involucelle dans les
ombelles partielles. La situation des omlxH&s
sur les tiges fournit souvent, criime 1'a ob-
serve Adanson, des caracter^s assez cons-
tans. II est des ombelles qui terminent les tiges
ou Ie$branches; il en est d'autres qui sortent
des aisselles des feuilles, 011 qui sont plac£es
sur les tiges du cote oppose aux feuilles.

* F R U C T I F I C A T I O N .

Chaquefleurest compos^e, i.°d'un calyce
peu apparent, entier ou 5-dent6, quelquefois
persistant; 2.0 d'une corolle a 5 petales in-
s6v& sur le pistil ou sur le Umbe d'une
glande qui recouvre Tovaire, tallies en coeur,
^chancr& ou divis^s jusqu'a la moitid de leur
longueur en deux d^coupures dont les bords
se relevent en dessus, ordinairement
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etplus.petits dans les fleurs du centre, plus
grands et souvent in£gaux dans les fleurs du
contour; 3.° de cinq famines ay ant la meme
insertion que la corolle , alternes avec les
p&aics, a Clam ens cylindriques un peu cour-
ts au sornmet, a antheres ovoides marquees
de deux sillons, biloculaires, presque droites;
4.0 d'un ovaire simple, adherent, surmonte
a son somraet d'un corps glanduleux, sur
lequel s'elevent deux styles cylindrac£s, ordi-
jnairement persistans, et rejetes sur les cotes
dUh^ \r maturity du fruit.

Le fruit t-wsiste en deux semences nues,
de figure difF&ente, d'abord rapproch^es ou
^troitement appliqu&s l'une contre l'autre, se
separant ensuite dans la maturity, et attachdes
par lehaut du c6t£ interieur au sommet.d'uQ
axe central, filiforrae, souvent bifide dans sa
longueur.

OBS, Iia plupart des Ombelliferes ont des se-
xnences chaudes et carminatives, des racines aperi-
tives ou sudorifiques. Quelques - unes sont suspectes
et exigent beaucoup de precautions dans l'usnge
qn'on en fait en medecine, tandis que d'autres culti-
v£es dans les potagers deviennent trfes propres pour
la nourrilure. Ces quality di£G&rentes d^rivent n6an-
xnoins 9 commeTa observ6 Jussieu, d'un meme prin-
cipe, savoir, de l'amer qui est plus ou moins concentre,
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et en plus ou moins grande proportion. Ce principe
pen abondant dans le Cerfeuil ct le Persil, n'est alors
qu^tonique et aperitif; plus rapprock£ et combing
differemment dans* la Cigue, dans VCEnanthe, dans
le Phellandriuniy il devient tres 6chauffant et meme
dangercux; corrige* par une partie aromatique , il
est cordial dans l'lmpuratoire et UAngelique. Un
« hangemcnt dans les proportions pourroil produire
un effet rontraire. La trop grande quantity de Fersil
cieviendroit pernicieuse, pendant que la petite dose
de Cigue est saliitaire. C'cst done le meme principe
qui domine dans les Ombelliferes et qui varie seu-
lement dans ses proportions. Juss. Mem, de la Soc.
i . 1786.

§. I. Ombelliferes vraies. Or; belles et
ombellules ordinairemrnt nues.

PIMPINELLA, LAM. pi. 2o3j L. J. TRA-
GOSELINUM, T. pi. i63. JEGOPODIUM, L.

J. G. pi. 140. Boucage. CAL. cntier. COR.
Fellies courbes en coeur a leur sommet,
presque egatix. Fruit ovale-oblong ; se-
niences planes intdrieurement, convexes
en dehors et marquees de trois petites cdtes
ou nervures peu saillantes. — Fcuilles rare-
nient ternees, plus souvent ailees; ombel-
]es penchees avant ^inflorescence; fleiu-s
blanches ou purpurines, dio'iques dans une
espece.



10 CLASSE X I I , ORDRE II.

PIMPIVILLA . Ce mot est corrompu, selon les Lexi-
cographcs, de Bipinnula, qui signifie h deux aile\;
ainsi nomrni, parce que les folioles sont disposes
sur deux rangs.

OBS. Lamarck rapporte ft ce genre VJEgopodium
Podagraria L.,dont les feuilles inflrieures sont bi-
ternces, les cniriinaires tern£es, et les supfrieures
presque opposees. Le meme Auteur pense qu'il
seroit peul-elre plus convenable de rapporter le Pirn-
pinella Anisum L. an genre Apium t comme Pavoit
fait Tourncfort, parcc que les Ombellules ne sont
pas entitlement d^pourvues d'involucelles. Adanson
a fait de cette espcce un genre, auquel il a domuS Ic

|><>m 'XAnhum. Ce genre a 6te adopts par Gncrtner.

CARUM"? L. J. G. pi. 23. CARVI , T. pi. 160.
Carvi. CA'L. enlier. COR. Petalestelevfe en
carene, &hancr&j presque egaux. Fruit
ovale-oblong; semences planes d'un cote,
convexes de l'autre et marquees de 5 ner-
vures. — Feuilles surcomposees, iinement
d^coupees; involucre monophylle; involu-
celles nuls; fleurs blanches,, celles du centre
sujettes a avorlor.

CAHUM (Dioscqr.). Quelques lexicographes prd-
tendent que re nom a 6le donn6 a l'espece connue,
parce qu'elle est aboudante dans la Carie.

OBS. Crantz, Lamarck et Villars ont r̂ uni ce
genre k celui du Seseli.

APIUM, T. pi. 160; L. J. G. pi 22 j LAM.
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pi. 196. Persily Ache. CAL, entier. COR.
P&ales arrondis, courbes a leur sommet,
egaux. Fruit ovoide ou globuleux; semen-
ces planes d'un cote, convexes de l'autre et
marquees de cinq petites cotes ou nervures
peu saillantes. — Involucre nul, ou i-3-
phylle lateral; involucelle 3-phylle dans
YApium Petroselinum L.; fleurs jaunatres.

APIUM (PI.)) m<>t radical en latin. Peut-etrc
vient-il ftApis, et ainsi nominl, parce que l^
abeilles rerherchent quelques espfeces de ce genre.

ANETHUM, T. pi. 169; L. J. G. pl: *-,
LAM. pi. 204. FCENICULUM, T.;//. 164; .G.
pi. zd: Anet, Fenouil. CAL. Entier. COR.
Petales entiers, courbes en demi-cercle,
presque £gaux. Fruit lenticulaire-compri-
m6'9 semences planes d'un cote, convexes de
Pant re, marquees de cinq cdtes dont deux
inarginales membranenses dans YAne-
thum T. — %Feuiiles ddcoupces, tres me-
nues; fleurs Jaunes.

ANETBU^II (Hipp. Thdophr. Dioscor. Tl.), grec
radical.

OBS. C'est avec les graineS de VAnethum Fmnicu-
ium9 que les Coufiseurs font les drag6es qu'ils ven-
dent sous Ie notn RAnis. Cetle espfece, plus grande
qite ses codg6nires, c'roit naturellement ddns )^ &(
partemens m^iidionaux.
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SMYRNIUM, T. pi 168; L. J. G. pi 12.
LAM. pi 204. Maceron. CAL. entier, geu
apparent. COR, Petales acuniinfc, relev&
en car£ne, l£g£rement courbes a leur som-
met, presque £gaux. Fruit ovale-globu-
leux, gibbeux; semences en forme de crois-
sant , sillonnees interieurement, relev^es sur
le dos de trois nervures saillantes. — Feuilles
caulinaives simples ou tern^es; fleursjau-
nes, celles du centre sujettes k avorter.
SMTRNIUM (D!oscor.)> ainsi noinml, selon quel-

h<^ -^uteurs, de la ville de Smyrne, ou plul6t, selon
Totirdecoit^d'un mot grec qui signiiie Myrrhe ,
parce que la "-acme de Tespece connue de Diosco-
ride et nommde par Linneus Smyrnium Olusastrum,
« Todeur de rette gomme-rdsiiie.
PASTINACA, T. pi 170; L. J- G. pi 21;

LAM. pi 206. Panais. CAL. entier. COR.
P£tales enliers, courbes en demi - cercle f

presque dgaux. Fruit elliplique, compri-
m^-plane; semences legdrenaent echancr&s
au sommet, presque ail£es sur leurs bords 9

planes en dedans et marquees de deux
lignes ferrugineuses, ldgf̂ rement convexes
sur le dos et munies de trois nervures peu
saillantes. — Feuilles ailees; orabellules
quelquefois in volucellces dans le Pastinada
oleracea L.; fleurs jaunes.
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derive, selon Tournefort, ou de pas*
fus, parce que la rac ine est employee pour la nour-
riture, ou de pastinare, parce qu'on se sert de la
lioue pour arracher sa racine de la tevre.

OBS. Jussieu pense que le Pastinaca OpopanaxlL.9
qui est muni, selon Gouan, d'un involucre et d'uu
iuvolucelle, est peut-etre cong6n&re du Laserpitium.
II d£coule, des incisions faites au bas de la tige de
cette plante, un sue goznmo-r&>ineux. ( Voy. GOUAH,

Must. p. 19).

THAPSIA, T. pi. 171; L. J. G. pi. 21;
GOUAN, Obs.pl. 10; lulM.pL 206. Thapsie.
CAL. entier. COR. F^tales lanc^oles, courb^s
h leur sommet. Fruit oblong, cotnpran*'/
^chancr^ aux deux extremity, muni sur
se6 c6t6s de deux ailes menibraneuses.
— Feuilles surcomposees ou recompos^es;
fleurs jaunej.
THAPSIA (Diosror. Pl.)> du nom de Tile ou fut

ddebuverte l'espfece appel6e Thapsia Asclepiunu

§. II» Ombettifircs vraics. Ombelles nues;
ombellules involuccllees.

SESELI, L. J. GOUAN, Obs. pi. 8; LAM. pL
202. FOENICULUM , T. Seseli. CAL. entier.
COR. P^tales courb^s en caeur, ̂ gaux. Fruit
petit, ovoi'de, strie; semences concaves
iut^rieurement, couvexes eu dehors. —
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Feuilles composdes on surcomposdes, fo-
Holes lineaires; ombelle quelquefois un pen
roide; ombellules courlcs globule uses; in-
volucre monopbylle da us cjuelques especes;
involucelles tantdt i-3-ply lies, taulot po-
lyphylles»

SESELI (Dioscor.), Biche on Daim,en grec; ainsi
*ppcl6, parce que les Bichcs, selon la remarque de
Cicdron, 1. 2, de Nat. Deor. et de Pline, 1. 8, re •
cherchoient la plaiite Doinm6e Seseli, avant de fuiro
leurs pelits.

IMPERATORIA,T- pi. 168; L. J. G. pi. s i ;
LAM. pi. 199. Imperatolrc. GAL. enticr,

*peu G^areut. GOR. Petales echancres, cour-
b&, preique egaux. Fruit comprjme, ellip-
t^que; semences bordees d'une aile mem-
braneuse, planes iiUcricureoienl et mar-
quees de deux lignes bruudtres arquees,
munies sur le dos de trois pelites cotes.' —-
Feuilles ternees 9 les florales presque oppo-
sdes; involucelle i*2-phylle, tres court.

IMPERATORIA, (Timperare; ainsi nomm69 a cause
de la vertu attribute a la racine de l'espece coiinue.

OBS. Lamarck rapporle a ce genre let Angelica
sylvestris et verticillata L.

CHiEROPHYLLUM, T.pl. 166; O.pl. z3;
L. J. LAM. pi. 201. SCANDIX, L. J. 6Vr-

fcuiL GAL/ entier. GOR. Petales en cocur
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ou £chancr&, in£gaux. Fruit cylindrique,
subul£, lisse, glabre ou h&*iss& — Involu-
$elle ordinairement 5-phylle; fleurs du
centre sujetles k avorter.
CHJEROPHYLLUM (DIOSCOT.) yfeui I le gate, en grec;

ainsi nomm6,& cause de la beaute du feuillage.
OBS. On doit rapporter k ce genre le Charo-

phyllum sylvestre L. , ainsi que les Scandix Cere/b- '
Hum, nodoia et AnthrUcus L.

MYRRHIS, T. pi. 166; G. pi 23. Cn*no-
PHYLLUM, SGANDIX, L. J. Difference du
genre precedent: fruit oblong, aminci au
sommet en une pointe courte, strî  ou sil J»-
lonne, glabre ou h&'iss<£.

MYRRHI% (Dioscor.), Myrrhe, en grec; ainsi
nomm<S, parce quo le Myrrhis odorata G., a une
odeur qui approche de celle de la gomme-r&ine
appelce Myrrhe.

OBS.y On doit rapporter k ce genre 1Q Scandix
odorata L. et les Charophyllum hirsutum, aureum,
bulborum, temulum, aromaticum, coloratura L.

SCANDIX, T. pi. i 7 3 ; G. pi. 85; L. J. Dif-
ference du Chcerophyllum: fruit surmont£
d'une longue pointe, Cnement stri^, glabre
ou heriss .̂
SCANDIX ( Th<5oplir. Dioscor. PI. ) , nom grec

qu'on croit originaire d'un mot arabe qui siguifie
acutuSy attenuates; en efiet, les semendes des Scan-
dix sont termin6es en pointe.
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OBS. II paroit qu'on pe it rapporter a ce
los Scandix Pec ten, austral is et grandiflora L.

CORIANDRUM, T. pi. 168; L. J. G. pi. 22;
LAM. pi. 196. Coriandre, GAL. 5-dente.
COR. P&ales courbls en cceur, ^gaux dans
le disque, in£gaux a la circonferencc.
Fruit sphdrique oil didyme. — Involucre
souvent i-phjlle; fleurs du centre sujettcs a
avorter.

CORIANDRUM ( Thfophr. Dioscor. PI.)> Torino
d'un mot grec qui signifie Punaise; ainsi nomm6,
parce que les semences out, avant leur maturity,
1'odeur de cet insecte.

troa^-Z^ ombellules sont nues dans le Corian-
drum testicitiatum L.

JETHUSA, L. J. G. pi. 2a; LAM. pi. 196
GICUTA , T, MEUM , T. pi. «65; G. pi. 23.

GAL. entier. COR. Pltales courbes en cceur»
inegaux. Fruit ovoide ou oblong, stri£*ou
sillonne; semences planes d'un c6te f con-
vexes de l'autre. — Involucre mil, ou
form£ d'une ou de deux Tolioles ^troites;
involucelle form^ de trois a qua tie folioles
tourn^es en dehors et unilaterales; ombel-

interieures courtes.
A. Ce mot signifie en grec, briilant; ainA

nomm6,& cause des quality malfuisautes dc VAithusa
Cvnapium.
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OBS. La distinction particuliere de ce genre est
uurnie par la consideration des involucelles uni-

latlraux et souvenl r6flechis. — VMthusa Cyna-
pi'im L. est une plante suspecte souvent melde
avec le Per*il dans les jardins potagers; 1'observa-
lion de Tinvohicelle suffit pour la laire distingucr.
CICUTARIA, J. LAM. pi. 195. CICUTA, L*

ANGELICA, T. Cicutaire. CAL. entice. COR.

P^tales o vales, en tiers, courh& au soramet,
presque ^gaux. Fruit ovoide , sillonn^ ;
semences planes d'un core, convexes de
l'autre et garnies de 5 petites cotes,—Herbes
aquatiques; feuilies divisees, a folioles sou-
vent lanc£ol£es et dent^es; invp'nr"» OA'di-
nairement nui, rarement une foliole H-
n^airer; involucelles formes de 3-5 folioles
tr&s &roites qui debordent souvent l'om-
bellule.

CICVTAKIA f d(ri\6 do Cicuta.
OBS. Haller, PI. Helv. n.° 781, cite une fotile de

faitscqui prouveut que le Cicuta viro&a L . , qu9on
trouve en Europe sur le bord des (Hangs et des fosses
aquatiques, est uir vrai poison pour l'hoxmne, quoi-
qu'il ne le soit pas pour toute espece d'animaux.

PHELLANDR1UM, T. pi. 161; L. J. CAt.
5-dente , persistant. COR. Fetales courb^s
en cceur, in^gaux. Fruit ovale, strî  ou
sillonne, couronn^ par les dents du calyce.
— Feuilies recompos&s ou surcomposecs;

3. B
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involucelle forme de sept folioles ; fleiirs
du centre tres pelites.

PBSLLANDRXUM ( P L ) , de deux mots grecs qui
aignifient Lidge male*

Ons. Le Phellandrium Mutellina I. aononce un
excellent paturage pour les be^tiaux. —- Le Phellan-
drium aquaticum L. est une plante suspecte; les
chevaux qui s'en nourrisseut sont sujets k une ma-
Jadie occasionee principalement, selon Linneus,
par un charanson qui vit dans la tige de cette espece.

§. III. Ornbelliferes vraies. Ombelles mu-
nies (fun involucre > ombellules involu-
celldes.

CENANTHE, T.pl. 166; L. J. G?pl. 22; LAM.
pi. 2o3. GAL. 5-dente, subull, persistant.
COB. Fetales du disque courbls en coeur >
presque ^gaux; petales de la circonference
plus grands et irrdguliers. Fruit obJong ou
presque ovoide, surmonte par le calyce;
semences planes d'un c6t£, convexes et
strides ou sillounees de Tautre. —* Plantes
ordinairement aquatiques et suspectes ;
ombelles formees d'un petit nombre de
rayons; ombellules globule uses; fleurs sou-
vent sessiles, celles de la circonference stc*
riles. Involucre nul dans YlEnantheJistu-
losa et crocata L., 1-2-diphyIle dans
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VQLnanthc globulosa L.f poly phy lie dans
les autres especes.
CENANTHEyjleur de vigne% en grec; ainsi nomm6,

parce que les fleurs ont la couleur et l'odeur de celled
de la vigne.

OBS. Quelques esp&cea ont les racines tublreuses
amincies a leur sommet; d'autret ont leur tige fistii-
leuse et stride. — Les ombsllules de la circonference
sont males et p£donculee9 dans V(Enanthe prolifera
L. , celles du centre »ont fructiferes et sessiles. J ess.

CUMINUM, L. J. G.pl. 23; LAM. pi. 194.
Cumin. GAL. 5-dente. COR. Fetales 6chan-
cris , couvbis a leur sommet , presque
^gaux. Fruit petit, elliptique, strie, glabre
ou un peu velu, couronne par les dents
du calyce. — Tige haute de 6 a 7 pouces;
feuilles k d^coupures presque capillaires et
quelquefois 3-fides; involucres et invo-
lucelles ordinairement 4-phylies; fleurs
blanches ou purpurines.

CUMINUM (Dioscor. ) , CYMINUM ( P L ) , mot hi-
breux, adopt6 par les 6recsf les Arabes, etc.

BUBON 9 L. J. G. pi. 23; LAM. pi. 194.
APIUM, T. FERULA 9 T. CAL. presque en-
tier. COR. P&ales lanceoles, courb^s au
sommft,presqueegaux. Fruit ovale, strie,
velu dans quelques especes. — Herbes et
arbrisseaux exotiques; feuilles plusieurs

B a
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fois ail^es; involucre 5-pbylle, involu-
celles poiyphyllcs.

BUBON , aine> en grec; ainsi nomind, parce qu'on
employoit le Bubon macedonicum pour gu£rir l'in-
fiainmation de rette partie du corps,

Oltf.Dans le Bubon Galbanuml*., Pinvolucreest
pblyphjlle, les sequences sonl comprim6es, munies
d'un rebord et relevles de trois cotes sur Je dos. Juss.
— Quelques esp^ces produi&ent une gomme - r&ine
d'une odeur plus ou moius forte et d£sagr6able 9 dont
on fait usage en m6deciney soit intlrieurement, soit
extSrieurement. — Les Bubcn Galbanum, gummi-
forum L., et lavi^atum AIT. , fleurissent tous les ana
dans le jar din du citoyen Cels.

SIUM f T. pi. 162; G.pi 23; LAM. pi 197; L.
J. Sis ARUM , T. pi i63. SISON , L. J.

Berle, Chervi. CAL. presque entier. COR.
Fetales Ianceol6s ou en cceuf, l^rement
courbes a leur somraet. Fruit ovoide ou
oblong, glabre, stri^, couronn^ dans qu?l-
ques especes par 1es dents du caljce. —
Herbes souvent aquatiques; racines tub£~
reuses fascicules dans les Slum Sisarum
et Ninsi L.; feuilles composes ou recom-
posees; ombelles ouvertes, formdes en ge-
neral d'un petit nombre de rajons, munies
d'un involucre k quatre on dix fol«»les Ian*
ceoldes ou lineaires, souvent entieres, quel-
quefois denies et plus ou moms reflechies;
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orabelluies petites, ouvertes; involucelles a
quatre ou plusieurs folioles.
SIUM (Dioscor. P I . ) , form£ d'un mot chaldlen

qui signifie natare > parce que plubieurs espfecet
de ce genre flottent sur les eaux.

Oss. Dans le Sium nodiflorum L . , Pom belle est
axillaire et souvent depourvue d'involucre. — La*
marck rapporte l'esp£ce appel^e Sison Ammi par
Linneus, an genre Seseli, et il observe qu'il n'exibte
aucun carartfre constamment distinct cjui s^pare les
genres Sison et Siiun.— Gcertner rapporte au genre
Myrrhis le Sison canadense L. — Plusieurs auteura
pr6tendent que le Sium latifolium L. est nuisible
aux besliaux. —• Les racines du Sium Sisarum sont
d'un gout agrlable et bonnes k manger; Boerhaave
les regardoit comme un excellent remade contre le
crachement desang ; Margraf en a retir6, ainsi qne
des racines de quelques autres plantes potag&res, un
beau sucre pen inferieur a celui que fouruit la Cana-
xnelle.—Quoique le Sium Ninsi croisst iiaturellement
h la Chine et au Japon , on Vy cultive n6anmoins 1
cause de la grande utility de ses racines qu'on em-
ploie dans tous les cordiaux et remfedes fortifians,
ainsi que celles du Panax.

ANGELICA, T. L. J. G. pi. 85;,LAM. ph
198. IMPERATORIA , T. Angilique. CAL.

piesque 5-dent^. COR. P t̂ales lancloles,
courb^s au sommet. Styles horizontaux ou
reflechk Fruit arrondi ou ovale, anguleux;
semences glabies, planes interieurement

sa
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et creusces d'une strie longitudinale, con-
vexes en dehors et releyees de cinq c6tes,
dont trois dorsales, et deux marginales plus
larges. — Feuilles grandes, souvent bipin-
nies; orobelle forra^e d'un grand nombre
de rayons; involucre 3-5-phy He, rarement
i-phylle ou nul; ombellules globuleuses,
involucelles 5-8-pliylles.

ANGELICA vient du mot latin jingelus; ainsi
uommi, a cause des vertus de Tesp^ce appel̂ c AT-
ch angelica.

LIGUSTICUM, T. pi. 171; L. J. G. pi. 85;
LAM. pi. 198. CICUTARTA , T. Lweche. CAL.

presque entier. COR. Petal es en tiers, courb^s
en demi-cercle. Fruit oblong; sentences gla-
Ipres, planes d'un cotl, con vexes de l'autre
et relevees de 5 c6tes uii peu ^paisses e,t sail*
Iantes. —Feuilles composes ou surcompo-
s^es; orabelles et ombellules formees d'un
grand nombre de rajons; involucreset invo-
lucelles a plusieurs folioles membraneuses;
fleurs regulieres ordinairement fertiles.

LIGUSTICUM (Diosror. PL))» ainsi nomm6 d'une
confine de Tltalie appelle Ligurie, et connueau-
jourd'hui sous le nom de Cotes de Gtnes.

OB$. Dans Ie Eigusticum peloponense y une de«s
semenres est relev^e sur le dos de trois nervures, et
l'autre de deux. Juis,
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LASERPITIUM, T. ph 172; L. J. G.ph 85;
LAM.;?/. 199.ANGELICA, LIGUSTJCUM>CA-

CHRYS, T. Laser. CAL. presque en tier. COIL

Petales courb& au sommet , £chancr& ,
ouverts, presque £gaux. Fruit ovale ou
oblong; semences planes d'un col6, teg&
rement con vexes de I'autre et relevdes de
4 ailes membraneuses souvent rongees sur
leurs bords. — Feuilles composes ou sur-
composles; oxnbelles et ombellules garnies
de beaucoup de rajons; involucres et in-
volucelles a plusieurs folioles inegales et
membra neuses.

LASERPITIUM (Dioscor.), e'est-a-dire, plante d'oft
d£coule le sur gommeux app l̂̂  Laser.

OBS. B-ivin ; Crantz et Gaertner ont distingue*
comma genre le Laserpitium Siler L . , dont les ailes
d£s sentences sont si dtroites ct si peu saillantes, que
les Fruits de cette plante paroissent simplement sil-
lonn^s.—^ Lamarck a rapport^ le Laserpitium Irilo-
iwn L. au genre Angelica.

HERACLEUM, L. J. LAM. ph 200. SPHON-

DYLIUM , T. ph 170; G.pl. 21. Berce. CAL.

presque entier. COR. Petales cchaucrest

courb^s au sommet, Igaux dans le centre,
inegaux a la circonference r les exl^rieurs
2-fides. Fruit elliptique, comprirne , stri^,
leg£rement ^chancrd au sommet; semences
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memhraneuses sur les bords. —* Ombelles
ct ombellules garnics d'un grand nombr.6
de rajons; involucres poiyphjlles caducs,
rarement mils; involucclles 3-7-pliylles
lin&iires incgaux; fleurs blanches ou pur-
purines, cellesdu centre sujeltes a avorter.

HRRACLEUM (Dioscor.), du nom du p&re d'Hip-
pocrate, selon Linneus.

OBS. Les f fours de la circonf&rence aont presqne
reguli^res dansYHeracleum angustifolium'L.— Les
liabitans du Nord Font avecles feuilles et les semences
de YHeracieum Sphondy/ium L. , une sorte de boisson
qtii leur ticnt lieu de biere.

FERULA f T. pi. 170; X. J. G. pi 85-; LAM.
pi zo5< Fertile. GAL. entier. CoR/Petales
oblongs , entiers , l^rement courbes a
leur somtnet, presque ^gaux. Fruit ovale
coxnprime; semences elliptiques, planes ou
a peine concaves a Pint^rieur, convexes en
dehors, relevees sur lc dos de 3 nervures
peu sailiantes f et munies sur les cot̂ s d'un
rebord etroit. — Tiges ordinairement tr&s
^lev^es; feuilles surcomposees, a decou-
pures raenues lineaires; petioles membra-
neux, tres larges; ombelles et ombellules
globuleuses9formees de plusieurs rayons;
involucre caduc; involucelles poljphylles
courts $ fleurs jaunatres.
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T?ETLVLJL>dcferire,Jrapperi parce qu'on rhatioit
enfans avec les tiges de ces sortes de plantes (i).

OBS. La plupart des Ferules sont des herbes for I
grandes, qui produisent un sue gom'nio-r&sineux d'unc
odeur desagreable. — TJAssa fatida des boutiques
est une gomme-r&siue en masse compacte, d'une
odeur d&agr&ible, d'un gout amer et acre, dont les
Asiatiques font un grand usage dans PassaibOimement
de leurs mets. Elle d6coule des incisions faites a la
racine d'une espece de Fe'rule qui croit en Perse*
Voy. KAMPF. A ma nit. exot. p. 555.

PEUCEDANUM. T. pi 169. L. J. G. pi. 21.
ANGELICA , OREOSELINUM, T. GAL. tres petit
5-dent .̂ COR. P t̂ales oblongs, courbes au
sommet, £gaux. Fruit ovale, legerem^nt
comprim^, strie > aminci sur ses bords et
presque aile.— Involucres poly phylies ( ra-
rement x-5-phylles) reflechis; involucelles
polyphylles courts; rayons du centre de
l'ombelle ordinairement plus courts que
ceux de la circonference; fleurs jaunatres,
celles du disque sujettes a avorter.

PEUCEDANUM (Dioscor.Pl.), forml d'un mot grec
qiii sigmfie Pin; ainsi nomm^, parre que les fciiilles
ont quelque ressemblance avec celles du Pin.

OBS. Lamarck rapporte le Peucedanum Silaus L.
au genre Ligusticum. — Cusson, professcur de Bota*

(1) Ferufaque tristes sceptrn pedagogorum,
Cessent, etc MAST. //£• 10 f Epig. 6a,
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nique a Monlpellier, qui a fait nne mortbgraphie ie$
plantes ombelliferes dont on trouve un extrait dans*
les Memoires de la Soci6t6 de m£decine de Parw,
1782, regarde comfne conglneres du Peucedanum f

les Athamantha Cervaria et Oreoselinum,

CACHRYS, T.pl. 172; L. J.G.p?. 140; LAM.
pi. 2o5, Armarinte. GAL. entier. COR.
tales lanc^ol^s, courb^s au sommet, ̂ g
Frnir grand, ovale-cylindrique, quelque-
fois velu,ordlnairement anguleux; seraences
ovales-oblongues, planes-con vexes, recou-
vertes d'une ^corce ^paisse fongueuse. *—
Ombelles et ombellules forme'es de plu*
sieurs rajons; involucres et involucelles
polvphjlles, folioles quelquefbis ra me uses;
fleurs jaunes; semences lisses.a peinp striees
dans quelqnes especes, plus souvcnt rele-
v^es de 5 cotes et creusles de 4 sillons.

CACHRTS (Theopkr, Dioscor* F l . ) . II paro.U qua
les Orecs donnoieni ce nom an Chaton, Amentum*.
Voy. les Comment, de Casaubor. sur A then. I. a9

r. i3; rifist. des Plant, de Theophr. par Gaza, 1.59

c. 7; les Conimeut. de Matthiole sur Dioscor. 1. 5^
c. 37, etc. elc.

Oss. La structure de la semence du Cachrys adon*
talpica difiere, selon Pobservationde Gaerlner,de
celle des autres ombelliferes, soil par le peiisperme
ronve^e-roncave k bords roiiMs en dedans, soil par
les lobes qui sont fuliacds elliptiquea ct 6cart6s.
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CRITHMUM, T. pi. 169; L. J. LAM. pi. 1 97.
Bacille, Passe -picrrc ou Perce-pierre.
GAL. entier. COR. Petales entiers, courb&
au somrnet, presque £gaux. Fruit ovoide,
coraprim^, strie. — Feuilles 3-ternees ou
ailees; ombelles et ombellules h^misph^-
riques form£es d'un grand nombre de
rayons; involucres et involucelles polj-
phjlles; fleurs blanches.

CBITHMUM (Dioscor.)* ^at^s ^ e s li^tins*
OBS. Jussieu pense que le Crithmum pyrenaicum,

L. est cong^n^re de VAthamantha. — On faitronfire
dans le vinaigre, pour l'usage de la table, les feuilles
ciu Crithmvm maritimumlj. La tuniquedes semences
de cette plante est fongueuse conime celle des Cc-
chryty selon Tobservation de Cusson.

ATHAMANTHA, L. J. LAM.^A 194. CUM-
ROPHYLLUM , OREOSELINUM, T. Alhd-

mqnte. GAL. entier. GOB. Petales echancres,
courbes au sommet, presque inegaux. Fruit
ovale ou oblong, stri&«— Ombelle a plusieurs
rajons; involucre polyphjlle ou rarement
presque 3-phylle; involucelles poljphylles;
semences presque glabres ou tomenteuses 9

relev^es en dehors de cinq nervures ou
creusees de cinq stries quclquefois peu ap-
parentes.
ATHAMAWTHA (Dioscor.)i du nom d'one xnon*
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tagne de Tliessalie; on peut-etre du nom de celui qui
a trouv6 l'espece de ce genre, qui est la plus an*
ciennement connuc.

OBS. Lamarck rapporte VAthamantha Meum L.
ail genre Ligusticum, et les Athamantha Cervaria et
Oreoselinum L. an genre Selinum. — Gaertner a r£-
tabli le genre Cervaria de Rivin, et celui de Liha-
notis de Haller.

SELINUM, L. J. G.pi. 21 ; LAM. pi. aoo.
THYSSELINUM , T. GAL. entier. COB. Pe-

• tales en coeur, ^gaux. Fruit ovale-oblong
ou arrondi, comprimd; semences relevees
de 5 nervtires, dont deux laterales saillantes.
n— Involucre mil dans le Selinum Carvifo-
lia, polyphylle de meme que 1'inTvolucelle
dans les autres especes.
SELINUM (Homer. Thtoplir. Dioscor. J9 form6

d'un mot grec qui sign 1 fie Marais; aiusi nomm£,
parce que la premiere espece connue croit dans lea
lieux mar6cagenx.

OBS. Les Selinumpalustre et sylvestre L. sont lac-
tescens.

CICUTA,T. pi 160; J. G.pl. 22 ; LAM. pi.
195. GONIUM L. Ciguc. GAL. entier. COR.

F^tales courb£s en coeur, in^gaux. Fruit
ovale-globuleux; semences gibbeuses, re-
levees de 5 cotes crenelees ou tuberculeuses,
dont 3 dorsales et 2 laterales. — Feuilles
plusieurs fois ail^es ; involucres a 3 ou 5
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folioles r£fl<fchies; iiivolucelles 3-phylleSj
dimidies.0

A (Virg. Pl.)signifie dans les Merits dea
Anciens, ou l'espace qui est entte les nceuds d'une
canne, dispares clcutas VIRG. , ou une flute, un cha-
lumeau. Voy. SCALIG. pott. 1. i , c. 4.

OBS. Haller, Jussieu, Lamarck, Gartner , etc.
ont conserve le nom de Cicuta employ^ par Tour*
Jiefort, parce que la plante connue de tout temps sous
le nom de grande Cigue e&t une esp^ce qui appar-
tient & ce genre, et non & celui que Linneus ft d£sign6
par le nom de Cicuta. — Gaertner a fait un genre du
Conium afiicanum L. y et il lui a donng le nom de
Capnophyllum. — Les feuilles de la grande Cigue f

Cicuta major LAM., Conium maculatum L . , res-
semblent beauroup k celles du Cerfeuil sauvage; mais
on distingue ais£ment ces deux plantes, en observant f

*.° que la tige de la grande Cigue est marquee inte-
rieurement de t&ches noirati*es ou d'un pourpre brun;
a.° que les ombelles du Cerfeuil sauvage sont d6*
poiirvues d involucres; 5.° que les fruits de la Cigue
tout courts, presque globuleux et relev£s de cotes
cr£nelees.

La mortdeSocrste a consacr£ les funestes effets de
la Cigue prise int6rieureinent. Le poison de cette
plante est plus ou moins actif selon le lieu ou elle
crott. La nature du climat doit influer sur ses qua-
litls, puis(ju'& Rome, on ne la regardoit pas comme
dangereuse. STORCK, cel&bre m^decin allemand, a
employ^ avec succfes, pour la gudrison de quelques
maladies chioniques, TexiL'ait de la Cigue.
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BUNIUM, L. J. G. pi. 140; LAM. pi. 197.
BULBOCASTANUM,T. pi. l 6 l . SCLTOU. TeTTC-

m

Noix, GAL. entier. COR. Petales courbfe en
coeur, £gaux. Fruit ovale - oblong, stri£;
interstices des stries tuberculeux. — Racine
tubereuse presque spherique; involucres
et involucelles polyphylles; fleurs blanches.
BUNIUM, (Dioscor.),d'un mot qui dans l'Attique

aignifioit mamelle ; aiiibi nomine f k cause de la
forme de la racine.

AMMI * T. pi. i5g; L. J. G. pi. 22 ; LAM. pi.
ig3. Ammi. GAL. entier. GOR. P&ales cour-
b(fs en coeur, egaux dans le disque, ine-
gaux a la circonf£rence. Fruit petit, ar-
rondi, glabre f strî . — Invokicre po-
lyphylle pinnatiflde ; involucelles poly-
phylles simples.

AMMI (Dioscor.), d'unmotgrecqui signiReSable;
parce que plusieurs espfeces de ce geure croissant
dans les lieux arides*

OBS. Lamarck a rapporte au genre Daucus,
XAmmi copticum L . , dont les semences sont mu-
riqu£es.

DAUGUS, T. pi. 161; L. J. G. pi. 20; LAM.
pi. 192. GAUCALIS , T. Carotte. CAL. en-
tier. COR. Fetales courbes en coeur, les
ext&ieurs plus grands. Fruit ovoide, herisse
de polls roides ou murique ; semences
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planes et striees interieurement, con vexes
et relevees de petites cotes membraneuses
eu dehors. — Ombelles planes pendant la
floraison, se contractant et devenant con-
caves a mesure que le fruit approche de sa
maturity ; involucres polypĥ y lies pinnati-
fides; fleurs de la circonference sujettes a
avorter j de raeme que l'ombellule centrale,

DAUCUS (Dioscor.), form6 d'un mot grec qui
signifie je bruit; ainsi noinm6, paice que les se-
mences du Daucus Carotta sont 6chauffantes.

OBS. Les iudividusdu Daucus Carotta L. devien-
nent quelquefois monstrueux > l'ombelle est alors
prolifere.— Lamarck rapporte au genre Ammif les
Daucus Visnaga4!*. et Meoides H. P . , dont les se-
mences sont glabres. Gartner a rStabli le genre
Visaaga de Rivin.

CAUGALIS,T.pl. 171; L. J. G.pf.20; LAM.
pL 192. Caucalide , Girouille. CAL. 5-
dente. COR. Petales courbes en coeur, ceux
du disque ^gaux » ceux de la circonfe-
rence inlgaux, Texterieur plus grand 2-
fide. Fruit ovale-oblong, heribse depointes
roides tantot ^parses, tantdt dispos^es sur
les cotes dont les semences sont relevees.
—*- Ombelle composee ordinairement d'un
petit nombre de rayons; involucres et in~
volucelles polyphylles simples; fleurs extd-
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rieures irrlgulieres et fertiles, fleurs du
centre plus petites, presque r<?gulieres, or-
dinairement sterilcs.
CAUCALIS ( ThSophr. PI.) , tige couchee, en grec.
OBS. Les Caucalis se distinguent des Daucus 9

par leur involucre <jui n'ebt point piunatifide.

TORDYLIUM, T. pi. 170; L. J. G. pA 2 1 ;
LAM. pi. 193. Diflereuce du genre prece-
dent: fruit comprime orbiculaire, semences
planes renfl^es sur leurs bords et cr^-
nel^es. — lnvolucelles dimidies ; fleurfi
toutes fertiles ou hermaphrodites.
TOKDYLIUM (Aribt.)j form6 d'uu mot grec qui

si&nifie tour ou je tournoie; ainsi iiomm£y a cause
de ses fruits orbiculaires.

OBS. Les Tardy Hum Anthriscus et no do sum L.
doivent etre rapport6s au Caucalis. Juss. Adansou
a fait de ces deux esp&res ui genre auquel ll a donnd
le nom de Torilis. Voy. Gtertner, vol. 1, pag. 82.

HASSELQUISTIA, L. J. G. pi. 21. Ce
genre peu distinct du pr£c&lent, paioit en
differer par les fruits du disque, qui sont
iormes d'une seule semence concave int£-
rieurement et a rebord rentrant, Tautre
semence ^tant avorlce et se presentant sous
la forme d'une ccaille dessechee.
HASSELQUISTIA , du nom d'un Botaniste su^dois.

ARTEDIA, L. J. G. pi. 85 j LAM. pi. ig3.
THAPSIA,
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THAPSTA , T. CAU et COR. comrae dans
le Caucalis. Fruit orbiculaire comprim£;
sentences planes , marquees en dehors de
5 lignes peu saillantes, munies sur leurs
bords d'une membrane large scarieuse
divis£e en 10-12 lobes arrondis* — Feuilles
multifides, linlaires; involucre polvphylle,
folioles souvent renvers£es sur la tige ,
membraneuses vers leur base , d£coup£es
tres menu et corame pectin£es dans leur
partie sup£rieure; involucelle 2-3-phylle ,
dimidil, pinnatifide; fleurs du disque su-
jettes a avorter.
ARTEDIA. , du nom d'un Botaniste su^dois.

BUPLE VRUM, T. pi. i63; L. J. G. pi. iz;
LAM. VL 189' 2?wp/&>r£.CAL.entier.CoR.P£-
tales en tiers, courbes en demi cercl^^gaux.
Fruit arrondi ou ovoide, gibbeux, l ^ r e -
mei}t comprim^, strie^ — Herbes et ar-
bustes dont un epineux, glabres dans toutes
leurs parties; feuilles commun^ment sim-
ples entieres; ombelles et orabellules le plus
souvent pauciflores; involucre polyph^lle
court, rarement 3-5-phyIle; involucelles
grands 5-phjlles souvent colons, folioles
quelquefois reunies k leur base; fleuro
jaunes.

3. C
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BxrPLnriorac (Hippocr. PI.), tbte de b*uf9 en grec;

i iK>mm&, h cause de la roide&r des fbailles dacs
especes de ce genre.

ASTRANTTA > T. p/. 166; L. J. G. pi 20;
LAM. pi. 191. Astranoe. GAL. 5-dent£,
persistant. COR. Petales courbes et bifides.
Fruit ovoide, surmont£ par le calyce; se-
mences planes et glabres d'un cote, con vexes
de Pautre et relev£es de 5 coles ride'es
transversalement ouheriss^es d'asp^rit̂ s.
»*» Feuilles onlinairement palm^es; ombelle
a 3-4-rajons; involucre form^ de deux ou
trois feuillcs divisdes qui ont du rapport
avec les-autres feuilles de la plante; om-

,bdlulc»s multiffores; involuoelles. poljr-
phjlles, folioles lane^ol̂ es color^es plus
grandes que les otnbellules; fleuts herma-
phrodites et males, celles-ci port($es sur de
longs p^doncules.
ASTRANTTA, form6 d'uu mot latin qui signifie

astre ; aJnsi iK>pim 9̂ parce que les folioles de Pm-
volucelle sont ouvertes et disposdes en £toile»

OBS. Les cotes-des gvaines'de VAstrantia sont
fortunes, selon Cusson, par les replis creux et rid^s
d£s deuxtuniques qui sont sipar^es.l'une de l'autre
dans led points o^tsaill^t les c6tes, et qui sont unies
et adh£rentes>dans le-re«te dfe- leur ̂ tendue.

SANIGULA, T. PL i 7 3; L. J. G. pi. 20;
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LAM. pi. 191. Sanicle. GAL. presque en-
tier. COR. Petales entiers, coiu-b& a leur
sommet. Fruit ovoide presque globuleux ,
heriss6 de pointes dures , crochues. «—
Feuilles palm&s ou digitees; ombellules
ramass£es en tete; involucelles courts, po-
ly phylles; fleurs presque sessiles, celles dw
centre m&les.

SANXCULA (PL)* form6 du mot latinsdnare; ainsi
nomme, parce que Tesp^ce qui croit en Europe erf
employee pour guerir les blessures.

OBS. Le fruit du Sanxcula ne se divise point en
deux sentences*; Gaertnet le^considfere comme une
capsule biloeulaire renfe^mant deux seinences, d6nt
une e'st sujette & avorter.

§. IV. Ombclliferes anomales.

ERYtfGIUM, T. pi. 173; L. J. G. pi. 20;
LAU. pi. 187. PanicauL GAL. 5-partite,
persistent, GOR. Petales oblongs, combos.
Fruit ovale-oblong 9 glabre ou h6rks6, cou-
ronne par le calyce. — Fleurs agregies,
portees sur un receptacle conique, s^pa-
rees pat des paillettes lanc^olees et pi-
quantes; involucre k plusieurs folioles
roides, ordtnairement pinnatifides i
neuseis; ombellules ^parses, oU

C z
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une ombelle sou vent irr^guliere et rameuse.
Feuilles simples ou composes, ordinaire- .
ment ^pineuses. Port du Ghardon.
EBTNGIUM (Dioscor.), forme d*un mot grec qui

signifie poll de bouc; ainsi nomm6, k cause des pi-
quans dont plusieurs parties de cette plaute sont
arraees.

HYDROCOTYLE, T. pi. i 7 3 ; L. J.G. pi.
22; LAM. pi. 188. CAL. entier, peu apparent.
COR. Petales entiers , ^gaux et ou verts.
Fruit orbiculaire, cornprime, didjme,se
divisant en deux semences semi - orbicu-
laires et relevfos de quelques^nervures. —
Plantes herbac^es ordinairement rampan-
tes; feuilles simples, entieres, quelquefois
pel tees, rarement lob^es; ombelle pedicel-
l^e, souvent simple terminale'ou axilla ire,,
quelquefois rameuse; involucre 2-4-phylJe.
HTDROCOTTLE , icuelle d*eau9 en grec; ainsinom-

m€y h cause de la forme des feuilles de l'espece qui
qroit en Europe dans lei lieux aquatiques.

Oss. Lesplantes de cette farm He different sur-tout
des Araliac6es, par la nature de leur fruit. EUes
constituent un ordre parfaitement naturel, dont le
caract^re g<5n£ral est fourni par l'epigynie de la co-
rolle et des famines, par Pembryon placd au sommet
d'un p6risperme ligneux, par la nature du fruit, par
Tovaire adherent surmont6 de deux styles, par les
petales et les famines au nombre de cincj} par la
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disposition des fleurs en ombelle, par le petiole des
feuilles dilate membraneux a sa base et engainant la
tige. Ce caractere g£n6ral est simple et facile k saisir;
mais la distinction et la distribution des genres pr6-
sentent de grandes difficult^. Parmi les Botanistes qui
se sont occup6s de ce travail important, les uns, tels
que Morison,Tournefort, Haller, etc, ont doun<5 la
preference au fruit; les autres, a l'exeraple d'Art£di,
ont eu recours a la presence et a l'absence des invo-
lucres ou des involucelles; quelques-uns se sont atta-
ches a la couleur et a la forme des p6tales. Linneus a
fait usage de tous ces caracteres; cependant ses genres,
quoique gen^ralement adopt£s, n'ont pas la perfection
que l'on remarque dans la plupart de ceux des autres
classes. En effet, la structure de la semence n'esfrpas
conforme dans toutes les especes des genres connus
sous le nora de Selinum, Thapsia f Ligutticum, Bubon,
Atharnantha, etc. Plusieurs especes sont munies d'in-
volucres ou d'iuvolucelles, dans les Apium , Corian-
drum, Selinum, (Enanthe, etc., tandis que d'autres
especes en sont privees. Les Botanistes du plus grand
mdrite, qui out voulu rectifier quelques genres du
celebre professeur d'Upsal, ont rapport̂  a des genres
difierens les memes especes qui ne leur paroissoient
pas cong&ieres, ou out cru pouvoir en former des
genres nouveaux. Tant il est difficile, comme l'ob-
#erve Jussieu, de distinguer par des caracteres tran-
ches, les genres qui appartiennent a une famille trbs
naturelle, et de les disposer dans une serie parfaite-
xcent ordonn£e et continue.

Crantz a publie en 1767 uu Trait6 special sur la
famille des Ombelliferes, dans lequel on trouve la

G 3
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liste des Auteurs qui se sont occup6s avant lui da
meme travail , ainsi que l'extrait de leurs m£thodes.
Depuis ce temps Cusson, professeur de Botanique k
Montpellier, a soumis la mime famille a un nouvel
examen plus d6taiU6 (i). Ce savant, dont l'ouvrage
n'est pas encore public, pensoit qiie les p&ales et
sur-tout le fruit sont les parties des plantes ombelli-
feres qui fournissent plus de caract&res g6nericfues.
C'est vers le fruit qu'il a tourn<§ plus particuliere-
ment ses vues, et il a fait, en6tudiant cet organe,
des observations neuves, qui sont le fondement de la
m&hode qu'il a trac^e.

i.° Les tuniques des semences ne sont pas toutes
jnembraneuses : il en est de fongueuses, comme
celles des Cachrys, des Crithmum: il en est de crus-
tad£es, romme celles du Coriandrum : de plus, les
luniques des semences ne sont pas toujours et par-tout
contigues entr'elles, comme le prouvent celles de
VAstrantia.

2.° Il faut distinguer les cotes ou nervures ( costo 9

juga ), dont les semences sont relevles, a raisoc de
leur 6paisseur, de leur saillie j et il ne faut pas les
confondre avec les enfoucemens qui les s^parent,
tels que les stries, les sillons 9 etc. Cusson a observ6
que toutes les semences des Ombelli&res ont ,
dans la longueur de leur surface ext£rieure» cinq
cotes principales quelquefois peu visibles dans cer*
taines semences vertes, toujours Ires sensibles dons
toutes les semences mures. II donne k ces cotes le
nom dejuga prim&ria. L'une djB ces cotes est dorsale,

(x) Voy. Mem. de la Soc. de Mc*dec. de Paris f 178a.



partage 6galeraent la grains-par le milieu
sojit mar finales y et bordent les c6t&; deux autres soot
fatirales, et s£parent les trois premitoos dont eile* soitf
Jplii* ou mpjns jlistantes. Les intarvalles de oas cote
lat&ales forment quatre enfoncemens ou espaces in*
tarJLugaux* yides pour Tordinalre, quelquefok.roiv-
J>Hs par quaire cotes secoudaires ou interjugaleb (jug/&
Aecundaria), qui different sm-tout4es c6tas.prior
cipales par leur situation.

5.° Les cotes* soit primaires, gait seGandairos ^m
interjugaleS) deviennpnt quelquefois membraueu^esj,
transparentes, et se prolongent en formed'ailes. Dan#
cet 6tat, elles ofFreut one source de remarques im*
portantes pour la construction des jgenrfis* J^e Bo-
taniste qui en fait usage, doit les distinguer .avec
soin et ne pas les confondre, comme elles le sont dans
le genre Thapsio, ou Ton trouve des espaces, Thapsia
villosa, qui out les semenses relev£es de cinq cotes
secondaires meioibraneuses ou ailes, tandisque d'au-
tres ont seulement quatre ailes secondaires, Thapsia
uf<iclepium9 ou cinq ailes primaires, Thapsia trifo-
liata.

/j.*'La commissure ou face interne par laquelle les
deux semences du meme fruit s'unisseut f diiTere
tantot par son 6tendue compare k celle de la surface
ext&ieure, tantot par sa position compare k celle
de la commissure opposes avec laquelle elle est
parfaitement jointej ou dont elle s^carte par ses
bords, tantot par sa surface plane f lisse ou munie
de nervures qui varient par leur structure, leur
substance, leur situation, etc*

Cusson ne s'est pas bornda l'examen de i'ext^rieur
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des semences $ il a pe'ne'tre' dans leur inte'rieur, et il
pense que les formes vari£es du pe'risperme peuvent
etre d'une grande utilite pour la formation des genres
et pour la determination des esperes. Ses observa-
tions sur le fruit, considdre1 a l'exterieur et a l'in-
t6rieur, sont suivies de quelques remarques sur les
divers organes de la fleur. Il regarde les p&ales
corame les parties les plus utiles apres le fruit. II
s'attache sur-tout a leur forme, et il les distingue
en planes (plana ), pli^s en deux ( conduplicantia ),
courbes en demi-cercle ( involuta ), courbe's au som-
met (apice injleaca s. mcuri/a), ^chancres (emar-
ginata ), taill^s en coeur ( cordata ), courbes en cceur
\inflexo-cordata)9 bifides (J>ifida)% a deux corne*
(bicornia).



CLASSE TREIZIEME.

PLANTES DICOTYL^DONES

POIYPETAIES.

tTAMINES HTPOGTNES.

C A L T C E mono ou polyphylle, rarementnul.
Corolle hypogyne, c'est-a-dire, ins6r£e sous
le pistil (nulle dans le Bocconia, dans une
esp&ce de Lepidium et de Cardamine , dans
le Sterculia et dans un tres petit nombre de
Gary ophjllees, etc.). P&ales commun&nent en
nombre determine, presque toujours distincts,
quelquefois r£unis k leur base, et represent ant
alors une corolle pseudo-monopetale. Eta-
minesvayant la meme insertion que la corolle f

en nombre d t̂ermin^ ou indetermin£; fila-
mens ordinairement distincts , quelquefois
rdunis en un seul paquet ou rarement en plu-
sieurs; anthferes presque toujours distinctes
( conn&s dans les Viola et Bahamina ).
Ovaire libre, simple ou quelquefois multiple;
stjle unique ou multiple ou nul; un seul
stigmate ou plusieurs. Fruit libre, sunple



uni oil multiloculaire , rarement multiple ,
c'est-&-dire, form£ de plusieurs p^ricarpes
presque toujours uniloculaires ( biloculaires
dans le Liriodendrum 9 triloculaires dans le

Oss. L'hypogynie d ŝ famines n&jessite l'ovaire
libre; elle ne statue rien sur cet organe, consid£r6
comme simple ou multiple; elle admet le calyce
monophylle ou polyphyHe ou rarement ntfl , la co-
rolle polyp&ale ou quelquefois nulle, les 6tomipqi
fin nombxe d^terminS ou ind^termin6, rgunies ou
^istinctes.

La corolle 9 consid6r£e 00x11199 poly(p£lal9 <et XUT
%&r6e sous le pistil, n&essite l'li^pogynie des f a -
mines et Tovaire libre; elle admet de plus les aytre;
earaoteres ci-dessys 6nonc6s. Cette corolle quelque-
fois pseudo-monop^tale, reclame Je caflyoe mpno*
phylle et les 6tamin^6 monadelphe^.

Ziorsqu'jl n'e^ste cpfup seul pvaijre, fertyle el 1%
stigmate sont indiffiSremment simples ou jnyjltiples ;
mais lorsque plusieurs ovaires sont r£unis, alors
rhacun d'eux est surmont6 d'un seul style terming
par un stigmate simple. Ju«8.

La s6vie des v^g t̂aux la plus difficile 4 ordon*
njer, est celle qui pr&ente dans noe pieroe l̂asao
un grand nombre de plantes toutes con/Qrn?e3 par
le caract^re primaire, mais distinctes et diSiSrentet
exitr'elles par plusieurs carartferes secondaires. II ne
ftiiffit pas d'6tablir#des ordres parfaitcment naturels
«t da les d6signar par des caract^res propres, il faut

les dispose? 4$ papiw-e que l'w cwduise
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1'autre, et qu'il n'existe point entr'eu* deposition
marquee et frappante, comme dans les di^ributioqs
arbitrages. Cependant le Botaniste crni traceroit
avec precision Jes principaux traits ci\ine famille f

et qui rapprocheroit toutes les plantes qui doivent
la constituer, rendroit un service important k la
science 9 quand meme il seroit incertaiu sur la
rang qu'il faut assigner h cette famille.

Les Itamines hypogynes dans une corolle poly*
p£tale foî rnissent le caract&re primaire d'apres le*
quel sont r&mis, comme par un lien comraun, les
ordres nombreux de la treizifeme classe. Mais parmi
les caractferes seconds ires, quels sont reux qui doi«
vent determiner le rang que chaque ordrte (Joit oc*
cuper ? On ne peut pas assigner les caracteres fourn^
par le nombre et la reunion des famines, puisqqe
les famines vaiifnt souvent dans le meme ordre9

quant a leur nombre, comrae dans le^ Papavera*
c6es, et quant*a Icurs Ulamens libres ou r6un!s9

* coj[nme dans les GuLtiferes. La corolle Jie doit pas
von plus pr£sider k la distribution des ordres, piiis-
que dans la meme famille, tantot elle est reguliere
ou irreguliire, comme dans les Geranioides, les
Renonculacc'es ; tantot elle est form6e d'un plus ou
xnoins grand nombre de pefales, comme dans les
Tulipifeies; tantot elle est pr^sente ou absente 9

comme dans les CaryopbyU6es, Le fruit, f mpIoyA
avec succfes dans Ja distribution des ordres mono*
piHales, ne pr^seute pas les memes avautages pour U
disposition des ordres polyp6tales; ct la nature de cot
organe, le nombre de ses loges, la situation du pla«
centa, des semences, des cloi»ons, ue donneut pyiift
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de caracteres assez glneraux. Les seuls caractferes
secondaires qui puissent etre employes avec surces ,
pour assigner le rang qne chaque ordre doit orcuper,
paroissent devoir etre fournis par la distinction qui
r£sulte de l'ovaire consid6r6 comme simple ou
comme multiple, et par la structure de la semence.
En effet, l'ovaire est constamment multiple dans les
Renonculac£es, les Tulipiferes, etc. containment
simple dans les Berberid&s, les Cruciferes, etc. (i).
La presence ou l'absence du p£risperme, la nature de
cet organe, la situation de I'embryon dans la semence,
prdsentent aussi un caractere qui est presquc toujours
conforme dans les ordres parfaitement naturels, et
qui mdrite d'etre pr6f£r6 pour fixer Ie rang qui con*
vieut k chaque ordre, comme dtant un caractfere
primaire, ou comme tenant le premier rang parmi

( i ) Jussicu , dont nous traduisons ici en grande paitie Ie
prlambule qui se trouve a Ja tete de la treiziihne classe f pense
que la distinction qui pourroit rdsulter de l'ovaire considure
comme simple ou multiple, loin d'ctablir une se*rie natur«lle,
ne tendroit qu'a la boulevcrser; puisque 9 d'apr6s ce carac-
tere, les Tulip'f&resct les Glyptospermes scroient rap|>rocli<Ses
des Hcnonculacees , et cloignees des ordres avec lesquels ccs
families ont une plus gra^le afflnitc. Mais lorsque ce celcbre
Botaniste s'est expriuae en ces termes, la structure de la se-
ntence des Tulipiferes n'etoit pas encore parfaitement ronnue*
L'existence d'un pe*risperme cbarnu ayant etc ob^ervee par
Gartner dans les plantes qui constituent cctte famille , il
s'ensuit que ce caractOre important, reuni a celui qui est fourni
par l'ovaire multiple, doit etablir une affinitc plus marquee
cntrc les Tulipiferes et les Renonculacces, que cclle qui exists,
soit cntre les Renonculacces ct les Papavcraccc*, soit cnUe
les Malvacdes et les
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les caract&res secondaires. L'observation a d£mon~
tr£ que le p&isperme est corn£ dans les Renoncu-
Iac6es, cartilagineux dans les Glyptospermes, charnu
dans les Tulipiferes, Menispermoides, Berb£rid£esv

Papaveracdes, Tiliacfes , Cistoides , Rutac^es, et
qu'il est nul dans presque tous les autres ordres. Lsr
forme jle Pembryon varie dans les difftrentes fa*
milles $ mais elle est la meme dans chacune 9 et elle
pr<§sente tantot la radicule courb^e^ur les lobes dans
les Cruciferes, Capparid^es, Saponac^es, Cisloides,
Caryophyllles; tantot les lobes, ou replies sur eux-
memes de bas en haut, comnie dans les Gera,nioides;
ou fronc6s et recroquevilies, comme dans les Mai-
vac£es; ou droits et planes, comme dans les Gulti-
feres, Hesp6rid^es, Sarmentac6es, Rutar6es. Aussi,
d'apr^s les considerations fournies par la structure
de l'embryon, il est facile de determiner Pordre
auquel appartient le genre dont la place naturelle
n\£toit pas encore^connue. Par exemple, le Gordonia
se rapproche des Malvacles par les lobes recroque-
villas de Pembryon; VHermannia, pourvu d'un p6-
risperme charnu, est rapport^ avec fondemeut el
avec ctrtitude a la famille des Tiliac^es, quoique
son port semble devoir le rapprocher des Malvac6es.
Mais la structure de Pembryon* n'est pas £galemen€
connue dans toutes les plantes de cette classe : il en
est plusieurs dont les sentences, par leur t6nuit6,
rendeut Pexamen de cet organe tr&s difficile, comme
dans les Hypfricoides, et il en est d'autres dont les
semences n'ont pas 6t6 encore observes. De plus, il
est des genres et des ordres rapproch6s £videmnien£
par leur port, et qui dii&rent u6anmoin$ par quelque
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consideration de Teinbryon. C'e$t ainsi que dans lei
M6liac£es, dans les Rutacles, plusieurs genres sont'
nifunis d'un p6risperme, tandis que d'autres en sont
priv6s. C'est ain&i que les Tiliar£e$ s'61oignent des
italvac&s, et quelques M£Iiac6es des Sarmentac6es.

Piiisque parmi tous les caractcres secondfcires,
cefix qiii sont fournis par la consideration de rbvaire
simple ou multiple, et par la structure de I'embryon,
paroissent les nuAis iuconstans, il est Evident que
c'est a eux qu'il appartient de r6gler la ŝ rie dans
laquelle les ordres doivent etre dî pos^s. C'est aussi
it ces deilx caractferes que nous avens cru devoir
nous attncher. Nous avons d'abord plac6 au com-
mencement de la s&vie les ordres dout Tovaire est
multiple et dout l'embryon est pourvu d'un p6ris-
perme. Les Renonculac^es se trouvent a la tete de
ces ordres, parce qu'elles se rapproclient en quel-
que sorte des OmLclHferes qui terminent la classe
pr6c6dente,par leur embryousitu6'dans une cavil6
pratiqu£e au sominet du p^risperme. Viennent en-
suite les ordres dont l'ovaire est simple, et dont
l'embryon est quelquefois pourvu d'un p6risperme.
Î es genres places a la fin de ces ordres ont ordi-
uairement une affinitd ti\Jis apparente avec ceux qui
commencent Pordre suivant. Enfin, la classe ê t ter-
minle par I'ordre des Garyophyllees, dont le p£ris«
perme est farin^ux i ainsi que dans les premiers ordres
de la qualorzieme classe. Quoique cette sirie pa-
roisse ordonn6e avec assez d'exactitude 9 nous dcvons
n^anmoms convenir qu'elle est quelquefois embar-
rass6e dans sa marchej et qu'elle presente quelquefoii
deslacune«f Eu etfet, parmi les ordres dont ell© est
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cbihposle, les utis ne sont point parfaitement caractfr»
ris&; quelqU6s-uns trainent a leur suite desgehres qui
n'opt phs une grande affinity, et qui doivent etre regar-
ds la plupart comme les indices d'ordres nouveaux ;
d*autres semblent s'6loigfier, par certains caractferes,
de'cfeax qui les pr£c&dent! C'est ainsi que les ordres
a feuilles oppos6e$ se trouvent mel£s parmi ceux*
dbnt les feuilles sontalternes, et que les ordres k
feuilles gtfnies de stipules sonl quelquefois 6cart£s'
led uns dei aufres. Deplus,l'insertion des 6tamines1

&l quelqiiefbis obscure: k la v6rit6 elle est la m£me
dans chaqu6 ordre; raaU il est difficile de prononcer
si dftns tous elle est plutot hypogyne que p6rigyne,<
{ftiisqufe dans quelqvies-uns9 les 6tamines ne sont pas
ins6ia£es imm^diatement sous Povaire, mais attaches
a*une assez grande distance de sa base, tant6t dans,
le point oil le support du pistil et la base du calyci
se ri&mssent, tautot sur un disque glanduleux adĥ «
rtnt 6galement a"la base du pistil et & celle du ca-
fyce. "fella" est Pinseilion des dtamines dans les
He^iid^es, les M£liac£es9 les Malpighiac^es, etc.
cadres places autrefois dans les Polypelales a ita-
rtilftes p^rigynes, maib qui, ayant plus d'affmite aves
ihi Hyp^ncoides, les Guttif^res et les Sarm*itac£es,
en ont 6t6 rapprbch£s, et se trouvent maintenant
patmi les Folyp^tales k famines hypogynes. Peut-
dtt̂ qu^un nouTel examen de Tinseition des famines
datus C6d frdies annoncera qu'il faut les transporter,,
av&c plusieurs de ceux dont ils sont rappVoch£sf

parrtii les4 ofdres Folyp6tales k famines p6rigynes^
p^ut - elre que cette insertion douteuse et obscure*
pr6sag9 aux^BotaiiiHesy qu*il faut Itablir une nou*
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velle classe qui tiendra le milieu entre les Polype-
tales hypogynes et p6rigynes» et qui en sera pour
aiiidi dire le lien.

II est encore, dans la treizieme classe , un autre
mode d'insertion qui nitrite de fixer l'attention. Dana
la famille des Malvac£es , les famines ordinairement
en nombre iiid&erminS, ont leurs filamens rlunis
en un tube k la base duquel les p6tales sont adne*s
ext£rieurement, et repr&entent une coroUe mono*
p&ale staminifere. Dans la famille des Caryophyl-
lees, les examines en nombre determine*, souvent
double de celui des petales, sont inse>e*es alternati-
vement, la inoitie* sous le pistil, et Pautre moitid k
Tonglet des petales, de sorte qu'elles offrent deux
modes d'insertion dans une seule fleur. Mais, comme
xicus l'avons observe, vol. i, pag. 3o2, l'insertiou
^pipdtale des 6tamines se concilie naiurellement avec
lea aulres modes d'insertion, pourvu que Pinser*
tion de la coroJle staminifere soit 1? meme que celle
<Jes etamines. De plus, comme il existe une loi
qui pre^ciit que les corolles stamiuiferes soient or-
dinaireiuent monop^tales, il n'est pas ^tonnant qua
les petales des CaryophyUe*es, ainsi que ĉ ux des
Malvacees, se r^unissent quelquefois a leur base, et
meme cju'ils se convertissent eu qne corolle vraz-
ment nionopdtale. Le Saponarif anglica L. n'est
peul-etre pas le seul exemple qu'on pourroit citer.
Observons encore que comme la corolle ^ponopd-
tale present le catyce monophylle et les Etamines
en nombre d6termin<S, la conversion de la corolle
polype'tale en corolle monop£tale n'apresque jamais
lieu dans les ordres dont le calyce e,t polypUylle,

pi
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fci dans ceux ou les famines sont en nombre" ind£~
termini, k moins que leurs filamens ne soient

La corolle existe dans presque tous les genres de
cette classe. Pourquoi cet organe manque-t-il plus
souvent dans les plantes k insertion p£rigyne, que
dans les plantes k insertion hypogyne? Juss.

Les observations faites par Geertner, depuis que
l'ouvrage de Jussieu a paru , nous ayant donn£
des counoissances plus exactes sur la structure de la
semence, nous avons cru pouvoir introduire quel-
ques cb^ngemens dans la s&ie des ordres de cette
classe. Nous en pr6sentons ici la liste en 6non<jant
les principaux caracleres qui leur sont propres, et
qui peuvent servir & les*faire connoltre. Si ces ca-
racteres ne paroissent pas toujours suffisans au lec-
teur pour distinguer la famille & laquelle une plante
de cette classe doit etre rapportee, nous l'engageons
a recourir aux observations placees a la fin de cliaqua

'ordre.
Quo. i* B.EKONCTJLAC£XS. Ovaire multiple. P^-

risperme corn£. Embryon droit, tantot situ6 dans une
cavite cqui se trouve au sommet du p^risperme et &
radicule supdrieure, tantot plac6 k la base du p£ris-
perme et k radicule inferieure. Tige presque toujours
herbacde. Feuilles alter ties. Antheres adndes aux
filamens,

ORD. a. TULIPIFAMS. Ovaire multiple. P£ris-
perme charnu. Embryon droit, silue k la base du
p6risperme; radicule supSrieure. Tige Jrutescente*
ou arborescente. Feuilles alt ernes. Antheres adnM

2 . D
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ORD. 5. GLTPTOSPERMKS. Ovaire multiple.
risp^rme' cartilagineux sillonng transversalement.
Embiyon bitiuS a rombilic. Tige frutescente ou or-
borescente. Feuitles alt ernes. PMales AIJC, duposees
sur deux rangs.

ORD. 4> MEJTISPERMOIDES. Ovaire multiple. P£-
risperme charnn, bilocalaire. Embryon situ6 au
somrnet dir p6risperme $ lobes cuntenus chacun dans
nne des loges du p^risperme. Feuilles alternes. Se-
mences rdnifbrmes.

ORD. 5. BEABSRIDAII. Ovaire simple. Plrisperme
charnu. Embryon droit $ lobes planes. Feuilles ah*
ternes. Antheres s'ouvrant de la base au sommet*

ORD. 6. FAPAVBRAJCEIS. Ovaire simple. Peris*
perme charnu. Embryon droit j lobes rylindiiques.
Feuilles alternes, Calyce souvent diphylle et caduc.

OnDr 7. CRUCTFERES. Ovaire simple. P&isperme
nul. Radicule courbde sur lea lobes qui sont planes.
FeuilUs alternes. Etamines tdtradyiiames*

ORD. 8. CAPPAHIDEES. Ovaire simple. P^ribperme
nul. Radicule courbee snr les lobes qui sont cyl'n-
driques. Feuilles alternes. Atamines presque toujours
en uambre inde'termind9 et jamais tdtradynames.

ORD. 9. SAFON&CABS. Oraire simple. P^risperme
nul. Radicule courtte siir les lobes qui sont eux-
memes. recourb^s. FeuiLles alternes. PMales souvent
double's a leuronglet. Etamines presque toujours huit.

ORD. 10. MALPIGHIACEES. Ovaire simple ou tri-
Perisperme IIWL Radicule courbee SUT les
lorsqn'ils. soot droits, ou radicule droite et

looes replies pai* le haŝ  Feuilles opposes, quelquefois
stipulates. PMales souvent cinq} ongukute*.
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ORD. I I . HYP£RICOIDES. Ovaire simple. Feris-
perme nul.Embryon droit; radiculeiiiKrieurej lobes
«emi-cyliudri(jue3. Feuilles opposees, souvent pone*
tildes. &tamines polyadelphes. Sentences trespetites.

ORD. 12, GUTTKERES. Ovaire simple. P&ispernio
mil, Embryon droit; radicule infdrieure; lobes co-
riaces, plaues. &tamines presque toujours librSs. Se+
mences tres grandes*

ORD. I5. HESPARID^ES. Ovaire simple. P6ris*
perrae nuL Embryon droit 5 radicule sup6rieure;
lobes charnus, planes-con^exes. Feuilles alternes
souvent ponctudes*

ORD. 1/*• M*LULC£ES. Ovaire simple. P^risperme
charnuttu nul. Embryon droit (quelquefois ar<ju6)«.
Feuilles alternes. Antheres au sammet ou sur la fact
intei ne d*un tube forme1 par la reunion des 4t amines.

ORD. I5. SARMENTACEES, Ovaire simple. P6ris-
perme mil. Embryon droit; radicule inKneure;
lobe^ planes. Feuilles alternes, stipulates. Pdtales
dilates a leur base. Sentences osseuses.

ORD. 16. GSRAVIOIDES. Ovaive simple. P6ris-
pei me nul. Radicule un peu conrb6e; lobes replies
sur eutt-memes de bas en haut. Feuilles stipulates.
Etamines reunies en anneau a leur base. Pitales
dhtincts*

ORD. 17. MALTACEZS. Ovaire simple. P&isperme
mil. Lobes de Tembryon courWs sur la radicule,
froncis ou recroquevill&. Feuilles alternes stipula-
ce*es% Filamens des famines tcntdt conne*s en un
tube cylindrique couvert #antheres dparses, tantot
rJunis simpUment an anneau a leur lose.
udhfrens a la bast du tube cylindrique.

D 2
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OKD. 18. TILIACEES. Ovaire simple. P6risperme
charim. Embryon quelquefois un peu courb£; lobes
planes. Feullles alternes stipulacees. Mtamines en
nombre ddtermine1 et monadelphes, ou en nomSie
indtftermine et distinctes.

OHD. 19. CISTOIDES* Ovaire simple. F6risp6rme
cliarifu. Radicule courbfe sur les lobes} ou embryoa
roul^ eu spirale. Etamine* nombreuies et dutinctes*

ORD. 20. RUTACEES. Ovaire &imple. Perisperme
charnu, rurement mil. Embryon droit; lobes folia-
c6s. Etamines presque toujours au nombre de dix;

Jilamens distincts.
ORD. 21. CARYCIPHTLLAES. Ovaire simple. Em-

bryon courb6 ou roul£ en spirale. Perisperme fa-
rineux, central. Feuilles opposJes, rarement verti*
cilices.

O R D R E I .

LES RENONCULACfiES, RANUNCULACEJZ.

1N N E u s avoit donn^ aux plantes de cette
fainille le nom de Multisiliquce. Gette deno-
mination ne peut 6tre adoptee, i.° puis-
qu'elle semble repousser les genres dont le
fruit est simple, tels que les Actcea et Podo-
-phyllum ; 2.0 puisqu'elle n'exprime point
exactement la nature des plricarpes qui sont
de veritables capsules et DOII pas des siliques;
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3°. puisqu'elle convient £galement k d'autres
families, dont le fruit est parfaitement con-
forme a celui des plantes qu'elle renferme ,
telles que les Succulentes et les Alismoides.

Ces plantes, a ppelees par Jussieu Renon-
culacfes, a cause des grands rapports qu'elles
out avec le genre Renoncule , sont en general
herbages et vivacesparleursracines. Ellesont
une tige droite, comme dans le Delphinium,
ou rampante, comme dans quelques especes
de Renoncule, quelquefois sarmenteuse et
s'accrochant, par le mojen des petioles, aux
corps qu'elle rencontre, comme dans Yjiira-
gene, le Clematis. Les feuilles, qui sorteiit
deboutonsconiques et couverts d'ecailles im-

„ briquees, sont Tarement opposees , plus sou-
vent alternes, ordinairement simples palm£es
ou lobees, quelquefois * ail£es ou digitees.
Leur' base n'est jamais acconflpagnee de sti-
pules; mais elles'elargit dans quelques genres,
et elle forme des demi-gaines ou meme des
gaines presque entieres autour de la tige. Les
fleurs affectent diverses dispositions.

Calyce polyphylle, quelquefois mil, com-
me dans le Caliha, quelquefois color£ et
appele corolle par Linneus, comme dans le

D 3
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Vigella, etc. Corolle reguliere formoe or-
'dinairement de cinq petales,plus sou vent re-
guliers , rarement irrlguliers et appeles neo
taires par Linneus. Etamines en nombre in*
determine (determine dans le Myosurus);
antheres oblongues, ad ne'es aux filamens,
marquees de quatre sillons longitudinaux et
s9ouvrant en deux loges par les deux sillons la*
t^raux.Ovaires norabreux( rarement un seul)
porttSs sur un receptacle commun; autant de
styles simples persistans, ordinairement ter«
minaux\ quelquefois adn ŝ sur le cot£ exte-
rieur de l'ovaire et peu apparens; stigmates
simples. Fruit , capsules ( rarement baies)
en nombre ^gal a celui des ovaires, tant&t
monospermes et ^valves, tant6t poljspermes
s'ouvrant int^rieurement en deux derai-valves
$^miniftres sur leurs bords. Embrjon tres
petit, ou a radicule sup^rieure et situe dans
une cavite qui se trouve au somrnet d'un
perisperme grand corn^, ou k radicule in-

et plac^ a la base du perisperme.

OSS. Les Renonculac^es oot en g£a£ral une vertu
rau^tiqiie. Employees k l'e\t£rieur par lcs maltres
de Fait, elles servent utilement pour ronger les
ehairs baveuses des plaies, pour former deficautercs,
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et attirer les humeurs vers la peau. Leur quality
uuisible tourne alors au profit de Phumanit6.

§. I. Ovaire multiple. Capsules monospermes
waives.

CLEMATIS, L. J. G. pi 74; LAM. pi. 497.
CLEMATITIS,T.P/. i5o. ClemaliIt, Viorne.
GAL. O. COR. P&ales 4, rarement 5. Cap-
sules nombreuses surnaontees d'une queue
ordinairement piumeuse. — Tige sou vent
frutescente, saruienteuseoudroile; feuilles
opposees, simples ou tern&s ou piunees;
fleurs axillaires ou plus souvent terminales,
disposees en cor j inbe, quelquefois solitaires,
dioiques dans quelques especes, rarement
munics d'un petit caljce turhine 2-fide

t pea distant des p£tales.
CLEMATIS (Dioscor. PL ) , petite vigne, en grec;

ainst nomm6 sans derate, parce que plusieui* especes
sont sarmenteuses.

OBS. Les semences des Clematis, aiiisi que celles
des Ranunculus ct Mycsurus, pourroieut 6tre re-
gard6es romme nwes, puiiqu'elles 11c tiennent point
par un cordon ombilical k Peuveloppa appelue cap-
Sule. GiERTV.

ATRAGENE , L J . G , pi. 74. CLUMATITIS ,
T. Di(Terence du genre precedent. CAL. 4-
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phjlle. COR. P&ales 12, rarement un plus
grand nombre. — Arbrisseaux sarmenteux
ou herbes rampantes; feuilles opposes, con-
juguees munies de vrilles ou 1-2-ternees;
fleurs au sommet des jeunesrameaux dans
lesplantesfrutescentes, et au sommet d'une
hampe munie d'un involucre, comme celle
des Anemones, dans les plantes herbages.

ATRAGENE, 110m que Th£ophraste donnoit au
Clematis.

OBS. Lamarck a r&mi ce genre au pr6c6dent 9

persuade, comme il le dit, que les prelendus p6-
tales des Atragene ne sont que les filament 61argis
et sguvent sl£riles des dtamines ext6rieures.

THALIGTRUM, T. pi. 143; L. J. G. pi.
rj^; LAM. pi. 497. Pigamon. GAL. O. Con*
Petales 4, rarement 5. Capsules nombreuses,
sillonnees, termin^es par une pelite pointe
un peu recourse. — Feuilles 1-2-ailees
ou 2-3-tern^es; fleurs terminates disposees
en £pi ou plus souvent en panicule, rare-
ment dioiques.

THALICTRUM (Dioscor. PI.). 6 . Bauliin pense que
re nom vient d'un mot grec qui signifie devenir vert\
parce que les premieres pousses de quelques especes
de ce genre sont d'un beau vert.

ANEMONE, T. pi. 147; L. J. G. pi. 74;
LAM. p/. 496. PULSATIIXA, T. pi. 148.
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"Anemone, Ptilsatille. QAL, remplac£ par
un involucre caulinaire distant de la fleur
X rapprophd de la fleur dans V Anemone
Hepatica), form6 de 2-3-folioles simples
ou dlvisees. COR. P&ales 5 - 9. Capsules
nombreuses, surmont£es d'une pointe ou
d'une queue plumeuse. — Feuilles radi-
cales, simples et lob£es ou digitces ou
i-2-ail£es; harapes i-flores.

ANEMONE (Hippocr. ThSophr. Dioscor. PI . ) ,
formd d'un mot grec qui signifie vent; parce que
l'espfece ainsi nominee croissoit dans les lieux exposes
aux vents.

OBS. La hampe se divise quelquefois dans I'm-
voluore en une ombelle ramifi6e. Les rameaux sont
simples ou quelquefois subdivis£s et muuis d'un in-
volucre, 1-fibres k leur sommet.— La corolle de
YAnemon* Hepatica est form^e de 6 p£tales. Juss.

ADONIS f L. J. G. pi. 74; LAM. pi. 498.
BAruNCULUS, T. Adonide. CAL. 5-phylle.
COR. P^tales 5, ou plusieurs. Capsules nom-
breuses suruiontees d'une pointe plus lon-
gue et plus recourse dans VAdonis ver-
nalis, que dans VAdonis autumnalis. —
Feuilles multifides ou 2-3-tern^es; fleurs
termiuales.
ADONIS (Matthiole)i ainsinomme, parce que,

•elon la fable, Adonis- fut cbang6 en cette plante.
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RANUNCULUS, T. pi. 149; L. J. G. pi. 74 ;
LAM. />/. 498* Renoncule. GAL. 5-phylle.
GOB. Petales 5 onguiculds; onglets mimis
d'une petite £caille oud'une fbfcsette. Cap-
sules nombreuses, lisses ou muriqu&s, ter-
minees par une petite pointe un peu recour-
s e . Embryon situd a la base du perisper-
me. —- Feuilles entieres ou lobees; fleurs
axillairbs et plus sou vent terminates, jaunes
ou quelquefois blanches.

RANUNCULUS ( Pi . ) vient de Rana, Grenouille;
ainsi nomm6, pane que pliisieurs especes croissent
dans les lieux aquatiques.

FICARIA, H \ L L . J. RANUNCULUS , L. (ED.

Fl. Dan. pi. 499. Difference du genre pre-
cedent. CAL. 3-phylle. COR. Petales 8-9. —
Feuilles radicales Cordiformes ; hampes
i-flores; fleurs jaunes.

FICARIA , iejlcus; ainsi nomm£, parce qu'ons'en
servoit autrefois pour gu^rir lejic, esp^ce de lumeur
ordinairement indolente, qui ressemble d une figue.
O11 Pemployoit aussi centre les L6rporroides. Voy.
vol. 1, pag. 576.

MYOSURUS, L. J. G.pi. 74; LAM. pi. 221.
RANUNCULUS . T. CAL. a 5 iblioles adhe-
rentes au dessus de leur base, color^, ca«

- due. GOB. Petales 5 courts, onglet fili-
forme tubuleux. ET. 5-12- Capsules nom-
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breuses , acuminees , port&s sur un re-
ceptacle grele, alonge. — Petite plante luer-
bac£e a feuilles entieres etroites; hampes
i - flores; fleurs tres petites, de couteur
jaune.
MTOSOTLUS (Galen.) * queue de Souris, en

i uomme, a cause de la forme du r&eptack.

§• 11. Ovaire multiple , Capsules polys-
permes s'outnrant inicricurcmenU Pi tales
irrtgulicrs

TROLLIUS, L. J. G. pi. 118; LAM.pi499-
HELLEBORUS, T. CAL. form^ a pcu pres
de 14 folioJes. COR. Petales environ 9, tu-
buleux i-labi6s, beaucoup plus courts que
les folioles du caljce. Capsules nombreuses,
jrapproch^es en tete, presque cjlindriques^
mucronees. Embryon situe a la base du
pensperme. — Feuilles digitees; tige pres-
que uniflore au sommet; fleur jaune. Port
du Ranunculus.
TROLLIUS, nom vulgaire, selon Gesner. Very.

Descript. montis fracti, pag. 65.

(1) Linncus donnoit le nom de corollc au calyrc qui cst

souvent coUre dans les genres de cette section , et il uppeloit
Kectaires les parties rc^ardecs co<niii« pctolcs pmr Jvstieiu
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HELLEBORUS, T.pl. 144; Li J. G. pi. 65;
LAM. pi. 499. Helldbore. GAL. 5 - phyjle
grand, presque toujours persistant. COR.
Petales 5 ou un plus grand nombre, tubu-
leux 2-labids, beaucoup plus courts que le
caljce. Capsules 3 - 6 , l£guminiformes f

comprimees, mucronees. Embryon situe k
la base du perisperme.—Feuilles p^diaires
ou digir^esou planes ou tern^es; fleurs rap-
prochees au sommet de la tige et port&s
sur des p^doncules munis d'une bract£e ,
quelquefois solitaires au sommet d'une
Jiampe, nues ou pourvues d'un involucre
i-phjlle.

. HELLEBORUS ( Dioscor. P i . ) , 6tymoTogie obscure.
Ce nom peut signifier, en grec, herbe astringent* ou
herbe meurtriere; dans le premier cas, il faudroit
6crire comrae Dioscoride, Elleborus.

OBS. Les diverses espfeces d'HeII6bore sent des
purgatifs plus ou moins violens. L'Hellebore des
Anciens, employ^ pour guerir la folie, celui dont
parle Horace , si tribus anticyris, etc. Anticyras
naviget, etc. est, selon Lamarck, VHelleborus orien*
talis observd dans le Levant par Tournefort.'

ISOPYRUM, L. J. G. pi 65. HELLEBORUS ,
T. Difference du genre prudent: pdtales
^3-fides , capsules nombreuses. — Feuilles
1-2-ternees; fleurs terminales.
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ISOPYRUM (Dioscor.), de deux mots grecs <jui
signifient, selon Linneus, semblable au fro meat.

**OBS. Quelques espfeces A*Isopyrum ont le port da
Fumaria. Juss.— Lamarck ar£uni ce genre avec le
precedent.

NIGELLA, T. pi. 134; L. J. G.pl. 118;
LAM. pi. 488. Nigelle. GAL. 5 - phylle
grand; folioles r<£tr£cies a leur base. COR.
P£tales5-8, bilabies, plus courts que le
caljce. Capsules S-10, oblongues, mucro
nees ou aristles, distinctes ou rdunies en
une seule, alors multiloculaire. Embrjon
sltu6 a la base du p£risperme. -— Feuilles
1-2-aitees lin^aires; fleurs terminales, en-
tour^es dans quelques especes d'un invo-
lucre 5-phylle calyciforme multifide.
NIGELLA ( Pl.°), formd de niger; ainsi nomm£, &

^use de la couleur noire des semences.
GARIDELLA, T. pi. 400; L. J. G. pi. 118;

LAM. pi. 379. GAL. 5-phylle petit. COR. Pe-
tales 5, plus grands que les folioles du ca-
lyce, confo^mes a ceux du genre pr&6dent.
£ T . 10. Capsules 3, oblongues acumin£es 9

rapprochles et presque r^unies. Embrjon
situ£ a la base du p£risperme. — Feuilles
ail6es lacini^es Unfaires; fleurs presque so-
litaires terminates.
GARIDEIXA, du nom d'un Botanisto fran^ais.
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AQUILEGIA, T. pi. 242; L. J. Q. pi. 118;
LAM. />/. 488. uAncolie. CAL. 5 - phylle. -
COB. P&ales 5 en forme de cornet, £lar^is
et tronques obliquement a Jeur limbe, ter-
minus inf£rieurement en un tube diminuant
insensiblement de grosseur* obtus et re-
courbe a son extr&nitl. Ovaires 5 9 entou-
T4S de dix ecailles. Capsules r^unies a leur
base, droites, surmonlees d'une pointe. Em-
bryon sltu6 a la base du p&'isperaie. —
Feuilles 1-2-ternees; fleurs terminates.

AQUI&CGIA, corrompwd'Ayuilina;au\si nomm^
parce que le tube des p^tales esl k peu pres recourbe
oomme le bee d'un aigle.

DELPHINIUM, T. pi. 241; L. J. G. pi 65;
LAM. pi. 482. CAL. presque monophylle
5-6-partitecolore; division superieure epf-
ronn^e a sa base. COR. Fetales deux ( un soul
dans quelques espeees) munis k \evff base
d'un 6peron, et recouverts par celui du ca-
Ijce. Capsules 3 ( rarement 7 ) droites. Em-
bryon situ^ a la base du perisperme.—Feuil-
les interieures digit^es ou palm^es, feuilles
superieures quelquefois entieres; fleurs fer-
minaksdisposeesen dpisou en panicnles.

9 DELPHINIUM ( Dioscor.), fotm6 eTunmot grec qui
Dauphin.
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OBS. Lea semence* du Delphinium Staphisagria

L, sont un purgalif violent et daiigereux: on les em-
plcie ett&ieurement pour d&erger les ulcferes,et
pour d6truire la vermine Uaquelle les enfans sont
sujets. — On trouve, dans I'int6rieur de la corolle
du Delphinium jijacisli., quelques lignes color&s,
tracdes sur un fond clair, qui repr&entent les lettres
A I , LesCommentateurs deVirgilepr^tendentque

poete latin d6signoit cette plante, lorsqu îl dit
ses Eclogues:

•

Die ifuibus in terris inscripti nomina regum
Nascantur flores.

ACONITUM , T. pi 239-240; L. J. G. PA
65; LAM. pi. 482. Aconiu CAL. 5-phjlle;
fbliolesup^rieure concave, en casque. CoiL
F t̂ales non^breux; deux supfrieurs on-
guiculdsr ̂ peronn ŝ contenus dans la cavite
de la foliole sup^rieure du calyce, les
autres vnferieurs tres petits squ^mi formes.
Capsules3-5, obkmgues,droites9 poiiitoes,
Embryou situ^ k la base du p£risperme.
— FeuiHes digit&s ou palmees; fleurs ter-
ininales disposees en 6pis ou en panicules.
Acowirtrsf (Koscor.) 5 ainsi nomme, parce que,

selon Fline, Yw. 27, c. 5, Pesptee la plus commune
croit sur le& rochers nu»ou qui ae sont peint couverts
de terre. Nascitur in nudis coutibus, quas acona*
nominant.
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§. III . Ovaire multiple. Capsules polys*
permes s'ouvrant inlirieurement. Petales
reguliers.

CALTHA, L. J. G. pi. 118; ljiM.pl. 5oo.
POPULAGO , T. pi 145. Populage. GAL. O.

COR. P&ales 5 ou un plus grand nombre.
Capsules 5-io, comprlm^es, acuminees,
ouvertes. Embrjon situ£ a la base du pe-
risperme. — Feuilles r£niformes ; fleurs
presque dispos^es en corjmbes terrainaux.
Port du Ranunculus.

CALTHA (P1 . ) I corrompu, selon J. Bauhin , de
Calathus, coupe ou calyce, et ainsi nomm6, & cause
de la forme de la fleur.

j T. pi. 146; L. J. G. pi. 65;
LAM.pl. 481. Pivoine. CAL. 5 -phylle ou
5 - partite , persistanf. COR. PAales 5 ou
un plus grand nombre. Ovaires 2-[>; styles
o; stigmates 2-5 capit^s. Capsules ovales-
oblongues, ventrues, termin£es en pointe
quelquefois recourbfe, tomenteuses. Se-
mences presque globuleuses, luisantes, co-
lorees. Embrjon situ£ a la base du p&-is«
perme. — Feuilles grandes, i-2-ail£es ou

folioles lob^es; fleurs presque
solitaires,
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solitaires, terminates, grandes, ouvertes
en rose.
PJEONIA ( P I . ) , PAIONIA (Dioscor.) > du nom de

N , qui, selon Homere, decouvrit une espece
de ce genre, et s'en servit pour gueiir la blessure
qu'Hercule avoit faite a Pluton.

ZANTHORHIZA, L'H£RIT. Stirp. pi 38;
J. CAL. 5-ptylle ou 5-partite ouvert. CoR.
Petales 5 , onguicules , gianduliformes,
comme didymes , tres petils. ET. 5 - I O .
Capsules nombreuses, comprimees, oblon-
gues, membraneuses, semi - bivalves au
sommet, i-spermes. — Sous-arbrisseaux ;
bois jaunatre; feuilles ail^es avec impaite;
folioles incisees ; petioles anaplexicaules ;
fleurs terminales tres pctites, disposes en
panicule, munies chacune d'une bract^e,
les superieures sou vent steriles.
ZANTHORHIZA , racine jaune, en grec.
Oss Jussieu a rapport6 a cette section le Zan*

thorkiza dont les capsules sontmonospermes, a cause
de l'affiuite de ce genre avec le suivant.

GIMICIFUGA, L. J. G. pi. 140; LAM. pi.
487. CAL. 4-phylle. COR. Petales 4 urceo-
les cartilagineux. ET. 20. Ovaires 4 - 7;
autant de styles et de stigmates. Capsules
oblongues, herissees, terminees par w*e
pointe recourbee. Sentences murique^s. Em*

3. E
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bryou situe a la base du perisperme. —
Plante d'une odeur de*sagreable; feuiiles
i-2-ailees; fleurs terminalesdlsposees pre i-
que en panicule. Port de Y^dctcea.

CIMICIFU&A , forme* de deux mots latins qui signi-
fient chasse-punaise.

OBS. Le nombre des parlies esl sujet a vai ier dans
le Citnicifugcii et les fleurs sont quelquefois dioi'que*
par avortement. Juss.

g. I V. Ovaire simple. Dale uniloculaire ,
polysperme ; un seul placenta lateral.

ACTJEA , L. J. G. pi. 114 ; LAM. pi 448.
CHRISTOPHORIANA , T. pL 164. GAL. 4-

phylle,caduc. COR. Pe'tales4, caducs. Style
o; stigmate epais, deprime obliquement.
-~-Feuilles 2-ailfe; fleurs disposees en ui
long ^pi terminal, de coulenr blanche.'
AcTiEA (P l . ) j ainsi nomra6, parce que [a

de cette plante sont aussi dangereux n ]ui
les m a n g e n t , que le furent pour i ..pres sa
me tamorphose , les morsures c1 is qu'il nour-
n'ssoit. L I N N .

PODOPHYLLUM , L. J. LAM. .^ / . 449.
ANAPODOPHYLLUM, T. pi 122. GAL. 3-

phylle, caduc. Gou. Petales 9 conuivens en
cloche. Style o; stigmate capite, plî .se ou

diphylle; feuilles palmees;
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fleur solitaire dans la dicholomie, de cou-
leur blanche.

, PODOPHYLLUBI, diminutifdfAnapodophyllum, qui
signifie en grec, Feuille semilable a unpied de Ca-
nard,

OBS. lues bales in PodophyHum 9 parvenues k leur
maturity, sont d'une saveur agreablenient acide et
bonnes & manger. Les racines de cette plantc passent
pour 6tre un violent poison.

La famille des Renonculac6es est placle & la tete
de* ordres de cette classe , parce qu'elle a quelqne
analogie avec les Ombelliferes dont l'embryon est
situg dans une cavite pratiqo&3 au sommet du pfris-
nerme, et dont les feuilles sont alternes, engainanies
«leur base. Elle se rapproclie des Tulipiferes par ses
feuilles alternes, par ses dtatnines en nombre inde-
terming, par les anthferes adnees aux filamens, par
royaire multiple, et par Tembryon plac6 a la base
du pdrisperme dans tous les genres de la seconde et
J^ la troisifeme section.

Jussieu avoit d6j& trac6 le plan de la fa mi He des
B.enonculac6es, et expos6 les caracteres d'apr^s les-
quels suut ^nis et disposes les genres qui la compo*
sent, dans u.* M6moire ins&6 parmi ceux de l'Aca-
d^mie des sciences, 1775. Ce c6lebre Botaniste a d6-
montr6 qu'on doit donner le nom de p6tales aux or-
ganes que Linneus avoit appel6s nectaires. En efiet,
les pr&endus nectaires de YHelleborus, de Vlsopy-
rum> du Nigella, etc. ontla plus grande analogie avec
les petales du Ranunculus, du Myosurus, etc.

Le uombre de certaines 'parties, qui est ind&er-
£ 2
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rni«£dans les Renanculacies, s'^Ieve souvent a I'in-
fini; mais atissi il est susceptible de diminution, et
il se r£duit meme quelquefois a Punite. C'est ainsi
que les famines, tr.es nombreuses dans le Ranun-
culus , dans Ie P&onia , etc., ne sont qu'au nombre de
10 dans le Garidella, de 5 dans le Myasums. C'est
airfsi que ]es' ova ires norabreux dans le Ranunculus ,
Je Clematis, le Myosurus, etc. ne sont qu au nombre
de 5 dans le NiaoI'Ia^ de 3 dans VAconitum, et qifil
n'en existe meme qu'un seul dans quelquesespece:; de
Delphinium , dans YActaa et le Podophyllum,

Plusieurs plantes de la famille des Alismoi'des olit
quelqiies rapports avec les Renoncnlac6es; mais el les
en different par lours flours ap^tales, par leurs eta-
mines perigynes, et sur-toul par l'euibryon unilobe.

O R D R E I I .

LES TtJLIPI FERES, T ULIP IF E R

.LJES plantes de cette famille, r* a hies
en general par la grandeur Ja beaute
de leurs fleurs, sont toutes etrarigeres a l'Eu-
rope. Leur tige, frutescente ou arborescenle,
garnie d'un grand nombre de rameaux, s'eleve
quelquefois a quatre-vingts pieds de hauteur
comrne dans le Magnolia grandiflora.
feuilles, alternes, ordinaiieuient entieres, SOJP-
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tent de boutons pointus corniformes termi-
•naux, semblables a ceux des Figuiers. Ccs
boutons sont environnes dc deux dailies ou
pluldt de deux espcces de stipules alongees ,
membraneuses et caduques, dont la chute est
marquee sur les rameaux par une empreinte
circulate. Les fleurs, presque toujours soli-
taires, axillaires ou terminates 9 exhalent sou-
vent une odeur agitable.

FRUCTIFICATION.

Calyce polyphylle en nombre determine,
muni quelquefois de bract£es. Corolle formee
de pdtales ordinairement en nombre d&er-
mine 9 parEaitement hjpogynes. Etamines
nombreuses, distinctes, ajant la meme in-
sertion que la corolle; antheres adne'es aux
fila.-nens, s'ouvrant sur les cot&. Ovaires en
nomijie determine ou indetermine, portes SUF
un rtcepucle comraun; meme nombre de
styles et de s Jgmates (styles quelqurfois nuls),
Capsules ou baies en nombre £gal a celui
des ovaires, uniloculaires (raiement bilocu-
laires), mono ou polyspermes, quelquefois
rapproch^es et reunies en un seul fruil. Em-
bryon droit, situ^ a la base d'un p&ispcrifiS
charnu; radicule superieure.
EURYANDRA, FORST. pi 41; <*• LAM. pi.

E 3
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483. CAL* a 5 folioles arrondies concaves,
les delix exterieures plus petites. COR. Pe-
tales 3 , plus longs que les folioles du ca-
lyee. Antheres didymes , adnees aux cote's
des filamens qui sqnt dilates a leur sommet.
Ovaires 3; styles 3; stigmates 2-lobes. Fol-
Lcules 3 ^carteV, s'ouvrant longitildinale—
ment par leur cote" inte'rieur, polyspennes.
— rlante grim pan;

EUKYANDRA, Maris iprges, en grec; ainsi nom-
m6, parce que les Glaraeus des etamines sonl (Slargis
a leur somraet,

DRY MIS, FORST. pL 42 ; J. LAM. pi 494.

CAL. 3-lobe, caduc. COR. Petales 6-12,
ouverts, plus grands que le calyce. An-
theres comrae dans YEuryandra. Ova'
4 - 8 ; styles o; stigmates 4 - 8 , de-
Baies 4-8 > presque sessiles, z - 4 - r

— Arbres dont le port resse»~" . celui
du Laurier ; fleurs i -3 , a^.

DKYMIS, saveur acre,en grec; ainsi n*_ .ime, parce
que Pe'corce fortement aromalique a une saveur arrr.

OBS. Gcertner rapporte a ce genre le Cortej: Win-
teranus du commerce.

ILLICIUM, L. J. G. pi 69; LAM. pi. 4 9 3 .
"IBadiane. CAL. forme de 6 folioles cadu-
ques, dont 3 intetieures plus etroites al-
ternes et- petaloides. COR. Petales 27, \i~
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gale's, disposes sur Irois rangs, ouyerts en
rose, les interieurs plus courts. ET. 3o ,
plus courtes que les petales ; filamens
elargis , comprimds; antheres oblongues.
Ovaires environ 20 (quelques-uns sujets
a avorter ) ; autam de styles ; stigmates
oblongs , lateraux. Capsules disposdes en
etoile, 2-valve^s, i-spermes. Semences )ui-
santes. — Arbres dont ic port ressemble
a celui du Laurior; ccorce aromatique ;
fleurs axillaires. NoiAre des parties sujet
a varier.
ILLICIUM vientpeut-etre d'ilticere , atiirer j.ainsi

xiomra^, a cause de l'odeur agreable qu'exhalent les
capsules, meme lorsqu'elles sont seches.

OBS. Le citoyen Cels cultive deux especes d*///i-
•I^iftnires de la Floride, savoir, Ylllicium

'anum L . , dont les fleurs sont d'un pourpro
uXUicium parvijlorum MICHAUX , dont les

fle^ jannes et tres petites. Cette tlerni^re
espect ; , i l y a quelques annees, a Montreuil,

le en . Le Monnier. Elle ressemble, par hi
;ouleur des tieurs, a Ylllicium anisatum qui est ori-
giuaire dela Chine, mats elle en diifere sur-tout par

Aman% exott pi. 881. — Lo fruit , connu dans le
commerce SQUS le nora iVAnis etoile, est celui de
Ylllicium anisatum, Les Chi nois ma client s<
lea semences apr&s le repas, pour facilit^r Li dtges-
tic>n? et pour se parfumer la bouclic. Ila les n

m
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divisees en 2 loges i-spermes, termin&s par
une aile membraneuse plane lanceolee, im-
briqu£es autour d'un axe subule, dont ellcs
se d&achent promptement. —- Arbres ;
feuilles grandes, 3-lobees et lobe moyen
tronque dans le Liriodendtum Tulipife*
ra L.; stipules larges, persitantes pendant
quelque temp-»; ileurs solitaires terminates.

rbre, en grec; ain&i nom-
m6> parce que l^d^^Bf o n t OIie forme presque
semblable & celle j^^Hiines Lfliac6es.

OBS. Les kui\\e$vFLiriodendrum Tulipifera L.
sont, avant leur developpement 5 appliqu^es par le
cot£, les unes stir les stipules des autres,et lent petiole
est rould en spirale. Cet arbre, un des plus beaux
<jne Ton connoisse, est reinarquable par la forme
singulifere de ses feuilles, par la grandeur et Y&16-
gance de ses fleurs. Son tronc a quelqtiefoii jutqu'h
trente pieda de circonference. On en constrMt del
pirogues d'une seule piece dans rAui^ri^ >epten-
trionale, ou il croit natinellement. II r'aa&ic tres bien
en France, et d6}&> dans plusieurs jr.̂ dins des envi-
rons de Paris, on en voit de superbes allies.

Les plantes Ae cetfe famille different sur-tout des
Kenonrulacees^ par la structure de leur fruit, et par la
nature du p6risperme $ elles semblent se rapprocher
des Kguiers par la disposition des feuilles et des

%?.r!pules, mais elles s'eix dloignent par plusieurs ca-
racteres. En effet, dans les Figuiers, le receptacle
cooimun est recouvert de fleurs monogynes et ap£-
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tales, tandis que chaque fleur dans lesTulipiferes,
cst polygyne et polyp£tale. Juss.

i e s Taiipiferes ont de l'affinit£ avec les Glyptos-
permes, par leurs famines nombreuses, par leur
©vaire multiple, par leurs feuilles alternes, etc.

O R D R E I I I .

GLYPTOSPERMES, GZYPTOSPJERMJC.

IN o u s avons cm pouvoir Jtanner aux plantes
de cette famille le nom de Glyptospermes,
parceque leurs semences, creus^es ti^nsvfer-
salement de silkms nombreux profonds et
paralleles, foprnissent un caractere qui les
distingue de tous les autres v£getaux. Ces
plants sont toutes exotiques. Leur rige, fru-
tescentu ou arborescente, garnie d'un grand
nonbre *L "qmeaux, ne s^leve point g£ne-
ralement a u ie si grande hauteur que celle
des Tulipiferes. Les feuilles alternes, simples,
eniieres et depourvues de stipules, sortent de
bouton»pointus et terminaux. Les fleurs, or-
diiiairernent port^cs sur des pedoncules siro-
pies, naissent dans les aisselles des ftuillcs.

F R U C T I F I C A T I O N .

Caljce court, trilob^, persist ant. Gorolle
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form^e de six p&ales, dont trois ext&ieurs ,
ordinairement plus grands, imitent.un. ca-
lyce interieur. Etamines nombreuses; anthe-
res presque sessiles, recouvrant un receptacle
beraisph£rique , tetragones, dilatees a leur
sommet. Ovaires nombreux, tres rapprochls ,
inserts sur le milieu du receptacle, a peine
distincts des anlheres qui paroissent les re-
couvrir; autant ^^gtyles tres courts ou pres-

. (fainque nuls; menqflHpibre de srigmates. Vap
suies ou baies eftPiombre egal a celui des
ovaires, tantot distinctes, sessiles ou stipitles,
poftdes sur un receptacle commun, tantot
rapproch^es et r£unies en un seul fruit pul-
peux. Semences en nombre ^gal & celui des
loges du fruit, recouvertes de deux tuniques,
l'extdrieure cori^ce, l'intlrieure meirtSra-
Dfiuse et plusieurs fens plissee. Per-'.iperme
grand, cartilagineux, creus^ trans^sJlement
de sillons profoiids presque p^alleles, dans
lesquels penetrent les plis de la tunique inte-
rieure des semences. Embryon droit, tres
petit, situe a 1'ombilic; radicule inf^rieure.
ANNONA, L. J. G. pi. 125 et i38; LAM.

*~ p/. 494. GUANABANUS , PLUM. nor. gen.

pi. 10. sinnone, Assiminiery Corossol,
Cachiment. Ovaires rapproches et reunis
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en un seul qui est convert de stiginates
nombreux. Fruit arrondi ou turbine1 ou

• presque en coeur , forme* par la reunion de
plusieurs bales, a euorce tuberculeuse oil
^cailleuse ou relicule*e ou rarement lisse,
imerieurement pulpeux , multiloculaixe
dans le pourtour; loges i-spermes.

AUWONA, uom axncricain,
OBS. Les fruits de piasieurs especes tfAnnona sont

s a manger. — Cels cultive deux especes de ce
genre, savoir, les Annon •imolia LAM. Diet, et
I'Annona triloba L. La pi ^B de ces especes,
originaire du P6rou, est figi ians T R E W , icon.
pL 49, Cestun avbre de moyei randeur, remap

•
quable par ses feuiiles ovales-pointues, pubescentesp p
eu dessoux, fort grandes; par sa corolla formee de p
tales concaves a leur base, les 5 exterieurs etant noar
*[* ! [eur cfavi'.e d t̂me tache de pourpre fonce;
Pa r nit arrondi, dont la chair fbndanle a une
savv* ' ihle, et exhale une odeur suave. La se-
condb figuree dans DUHAM. Arb, pi. vg et
ao^cro. • Mement dans L'Am^riqtie sfiptentrio-
uiile. C'e^ >risseau dont les feuiiles sont ellip-
tiques, poii< -t glabres, dont lesfleurs sont cam-
panuloes, pen antes, de con leur pourpre fonce, et
dont les fruits sont divines jusqu'a leur base en deux
ou trois lobes ovoides ou oblongs et obtus.
UVARfA, L. J. G. pi. 114; LAM, pi. 493.

Petales presque egaux. Ovaires nombreu*
Fruit form^ de plusieurs baies distinotes,
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tantdt globuleuses et multiloculaires dansle
pourtour, tantdt toruleuses ou moniliformes
ct i-2-3-loculaircs; loges 1-spermes. -

UVAHIA , forme 4J.11 mot latin Vva; ainsi nomm6,
parce que les fruits ressembleat en quelque sorte h
ceux de la Vigne.
XYLOPIA, L. J. G. pi. 69; LAM. pi 495.

Ovaires 2-15. Fruit forme de capsules en
notnbre ^gal a celui des ovaires, presque
sessiles, comprim^es, coriaces. a-loculai-
res, 2-valvoj^Htepermes.

XTLOPIA, fornHBe Xylupricon, qui signifie en
grec, bois amer*

OBS. L' Unona L< est cong&ifere du Xylopia, selon

La famille des Glyptospermes differe de celledes
Tulipiferes, par Pabsenre des stipules, par la corolle
form6e constamment de 6 p&ales, par les antheres
sessiles, et sur-tout par la structure des semences.
Elle se rapproche des M6nispermoides9 par i'ovaire
multiple, par la presence du pdrispern**, et par les
feuilles alternes, d^pourvues de stl; .icu.

O R D R E I V .

LES M^NISPERMOIDES, MENISPRRMOIDEJE.

nom de Menispermoi'des a ete donn^ ausr
piantes de cetle famille, parce que les se-
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mences, ainsi que les embryons, sont renifor-
*nes, et ressemhlenr en quelque sorte au crois-
sant de la lune. Cette faraiile renferme des
plantes exotiques dont la tige est frutescente,
ordinairemenr sarmenteuse, voluble de droite
a gauche, c'est-a-dire, dans un sens contraire
au mouveraent diurne du soleil. Les feuilles

alternes, sin.ples ou jcomposees, d^pour-
vues de stipules.vLes ileurs tres petites, sans

, et ordinaireraent diclines par 1'avorle-
nient d'un des organes sexuils, naissent dans
les aisselles des feuilles ou au sommet des
raineaux. Elles sont presque toujours dispo-
sees en epis ou en crappes, et rarement no-
litaires,

F R U C T I F I C A T I O N .

Caljce polyphjlle en nombre determine.
Corolle form^e de p^tales en nombre deter-
mine , 'posds aux folioles du calyce
(quelque. munis a leur base de petites
^cailles). Eta. ines opposdes aux petales, or-
diuairement en nombre egal avec eux, rare-
ment en nombre double; fl lam ens lib res ou
reunis en un pivot. Ovaires en nombre dd-
termin^; autant de styles (quelquefois nuls);
stigniates simples. Fruits drupaces ou bacci-
ibrmes, en nombre £gal a celui des ovaires,
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multiloculaires poljspermes, ou unilocu-
laires monospermes, quelques-uns sujets a
avorter, et un seul parvenant a maturhe.
Semences i^niformes. Embrjon droit, si\n6
au somtnet d'un perisperme cliarnu et bilo-
culaire; radicule superieuje.

§. I. Fruits bacciformes, multiloculaires,
poljspermes.

LARDIZ AB A I ^ , Flor. Pcruo. et Chih pi.
37. Voyage de LA P£ROUSE, vol. 4 , pag.
a65, Atl. pi. 6, 7 f 8, 9. Dioique. FL. M.
GAL. k 6 folioles, dont 3 ext£rieures plus
larges. COR. Petales 6, plus courts et plus
petits que les folioles du c^lyce. ET. Pivot
cylindrique s'elevant du centre de la fleur ,
6-antb^rifere a son sommet; antheres i)i-
loculaires, s'ouvrant en dehors. FT . F. CAL.
comme dans la fleur male, mais plus grand.
COR. Petales 6 , blfides ou trifides a leur
sommet, plus courts et plus petits que les
folioles du calyce. ET. 6;«filamens distincts;
antheres steriles. Ova ires 3-6; styles nul^;
stigmates capite's, persistans. Baies en nona-
bre 6gal a celui des ovaires, oblongues,
acu minxes, charnues, 6-loculaires. — Sous-

arbrisseaux
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arbmseaux volubles, munis de vriiles vers
leur sommet; feuilles 2-ternfes, portfes sur
un petiole renfte &sa base; fleurs disposees
en grappes axillaires, simples et pendantes.

LARDIZABALA , du nom d'un Espagnol qui &'int6-
resse vivement aux progrfes de la Botanique.

OBS. Le caractfere g6n£ral du Lardizabala place
6videmment ce nouveau genre dans la famille des
M^nispermoides, a laquelle il se rapporte par ses
tiges grimpantes, par ses fleurs dispos&s en grappes
et a sexes distincts, par ses feuilles calycinales, ses
pitales et ses famines au nombre de 6, par son

ibtil compost de 5 a 6 ovaires qui deviennent autant
fruits, et par ses sentences r^mformes. Le Lar-

ilizabala difiere senlement des genres connus de cet
ordre par ses fruits, qui, au lieu d'etre monospermes,

.renfermentchacunplusieurs sentences. Ce caracifere,
qui indique une, uouvelle section a 6tablir dans les
Mlnispermoides, fortifie les rappprts qui lient cette
famille avec l'ordre pr£c6dent.

§. II. Fruits drupacdsy monospermes;
quelques-uns sujets a avorter.

MENISPERMUM, T. Act Par. i7o5, pi
4; L. J. G. pi. 46, 70. Minisperme. Dioi-
que. FL. M. CAL. 6-pliylle, muni extdrieu-
rement de deux bractles. COR. P l̂ales
6-8, un peu epaissis k leur somraet, plus
courts que les folioles du cal̂ ce. ET. 16 (6

3. F
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dans le Mcnispcnnum virginicum. Juss.);
antheves 4~lob£es. FL. F. CAL. et COR.
comrae dans la flcur male. ET. 8, sterile-.
Ovaires, styles et stigrnates 2-6. Fruits dru-
paces, comprimes, r&iiformes ou globu-
leux, sujets a avorter et un seul persistant.
P&'isperme form£, selon l'observation de
Gaertner, de deux lames charnues, et di-
vis<S en deux loges dont chacune recoit un
cotyledon. — Feuilles quelquefois peltees;
fleurs dispos^eBRi grappes supraaxillaires
et terminale?. Sombre des parlies sujet k
varier.
r

MENISPERMUM , forml de deux mots grecs qiu si-
gnifient Lune, Sentence; ainsi nomm6, parce que
es sentences ont k peu prfes la forme d'un croissant.

OBS. On fait* avec les sentences du MenUpermum
Cocculus L» ou coque du Levant, une pate qu'on
emploie avec succfes coiitre la vermine k laquelle
les enfans sout sujets, et contre les maladies de la
peau.

Les M6nispermoide? different sur-tout des Glyp-
fo&permes 9 par leur calyce polypliylle, par la Struc-
ture de3 semences } par la situation de Pembiyon
dans le p6risperme, et par la radicule sup^rieure.
Elles se rapprochent des Berb£rid6es, par leurs feui lies
alterneset d^pourvues de stipules, par leurs 6lamincs
en nombre d6termin£, opposes aux jiulales, ct par
leur plrisperme charau.
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O R D R E V.

BERBtRIDiES, BEAB IE RIDE

plantes de cette famille, la plupartexo-
tiques, presentent dans la d£hiscence de leurs
antheres, un caractere simple, facile a saisir,
et propre a les distinguer de tous les v£g£taux
dicotyledones, dont la corolle est poljp&ale,
et dont les etamines sont hypogynes. Leur
tige, frutcscente ou herbacfe, souvent droite,
rarement epinense, est quelquefois garnie,
dans presque toute sa longueur, de rameaux
alternes. Les feuilles , dont la situation est la
tneme que celle des rameaux, sont presque
toujours solitaires et rarement fascicules,simr
pies ou com poshes, ordinairement nues, quel-
quefois garnies de stipules. Les fleurs > eu
general petites et peu dciatantes , affectent
differentes dispositions.

FRUCTIFICATION.

Calyce polypliylle en nombre determine,
ou divi&d. Petaies en meme ndmbre que les
folioles du calyce, et leur dtant souvent op-
poses , tantdt simples, tantdt munis k leur base

F a
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d'un p&ale intdrieur. Etamines en nombre
£gal a celui des pltales, et opposees k ces parties
de la corolle; anth6res adnees aux filamens,
s'ouvrant, par une petite valve, de la base au
sommet. Ovaire simple; style unique ou nul;
stigmate presque toujours simple. Fruit uni-
loculaire , ordinairement polysperme. Se-
mences ins£rees au fond de la loge. Peris-
perme charnu. Embryon droit; cotyledons
planes; radicule inferieure.
BERBERIS, T. ph 385; L. J. G. pi. 42; LAM.

ph a53. Vinettier> ilpine-Vinette. CAL. 6-
phylle, muni extlrieurement de 3 bractees.
COR. P&ales 6, onguicules, biglanduleux
intdrieurement a leur base, opposes aux
folioles calycinales. ET. 6. Style o; stigmate
large orbiculaire, persistant. Baie petite,
ovale-cylindrique, rarement presquesph^-
rique, i-loculaire, 2-3-sperme. — Arbris-
seaux ; feuilles alternes, fascicules dans
un grand nombre d'especes; faisceaux de
feuilles ou bourgeons entoures a leur base
d'^cailles imbriqu£es, et munis en dessous
d'une £pine simple ou composle; fleurs se
developpant«4ans le centre du bourgeon,
disposes ordinairement en grappes^ rare-

vnment solitaires ou presque en coiymbes;
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p&licelles munis a leur base d'une petite
bract£e. Filamens des famines engages
dans les glandes des p&ales, et s'en d£-
tachant avec 61asticit6 au moment de la
flcondation. Juss.

BXRBERXS (Gal.)- Ce mot, indien d'origine9 si-
gnifie, dans cette langue, la coquille qui doone la
perle du commerce.

LEONTICE, L. J. LAM. pi. 254. LEONTOPE-

TALON , T. pi. 484. CAL. 6-phylle, caduc.
COR. P^tales 6, opposes aux folioles caly-
cinales, munis chacun a leur onglet d'une
petite ecailie. ET. 6. Style court, insere
obliquement sur Tovaire; stigmate simple.
Capsule v&iculeuse, bacciforme, globuleu-
se-acurnin^e, i-loculaire, 3-4-sperme.
Semences globuleuses. — Herbes; fcuilles
alternes, ailees ou i-2-3-ternees; petiole
commun dilate a sa base, et formant une
demi-gaine; fleurs disposees en grappe
terminale; p£doncules munis d'unc bractee
a leur base.

LEOKTICE , form^ de Leontopetalon, qui signifie
en grec, folium leoninum; ainsi nomin6, parce que
les feiiilles repr6sentent eu quelque sorte le pi^-
d'un lion. TOURNEFORT.

OBS, Lamai'ck rapporte le Leontice Leontoptta-
F 3
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loides L., dont la corolle est monop&ale, k son genre
Tacca.

EPIMEDIUM, T. pi. 117; L. J. LAM. pi.
83. GAL. form£ de 4 folioles ouvertes et
caduques, dont deux munies d'une petite
bract£e a leur base. COR. Petales 4, ou-
vcrts, conformes au caljce et opposes a ses
folioles, munis chacun d'un p&ale int£-
rieur en forme de cornet et de couleur
differente. ET. 4. Style 1, lateral; stigmate
simple. Silicule oblongue, i-loculairc, 2-
valve, poljsperme. — Herbe a tige simple,
entouree d'ecailles pres de sa racine, tri-
chotome et feuillee dans sa partie supe-
rieure; feuilles peliol^es, a-3-tern&s; fo-
lioles en cceur , pointues, ciliees sur les
bords; fleurs disposees en une panicule
lache; divisions de la panicule munies d'une
bractee.

EPIMEDIUM ( Dioscor. PL ). Peut - etre ainsi
nommi, parce que la panicule de fleurs nait sur le
milieu de la tige.

Genre ay ant de Vaffinity avec les
BERBERIDEES.

HAMAMELIS, L. J. LAM. pi 88. CAL. 4^
fide, muni ext&ieurement de deux failles.
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COR. P&ales 4, aiong& en forme de lan-
guette, ah ernes avec les divisions du ca-
lyce, et munis, a leur base interne, d'une
peiite ecaille. !ET. 4, alternes avec les p£-
tales; antheres arrondies, 2-loculaires, ad-
nees a un filament court, s'ouvrant sur
chaque cote en une valve operculiforme
presque libre. Ovaire termine par deux
styles courts; stigmates simples. Capsule
coriace, a demi-entouree par la base per-
sistante du catyce, 2-loculaire, s'ouvrant
au sommet en deux valves bifides , 2-
sperme. Semences oblongues, luisantcs,
marquees d'un ombilic a leur sompiet, rc-
couvertes d'une arille coriace qui s'ouvre
avec (Hasticite en deux valves.- Pdrisperme
charnu. Embryon droit; cotjl^dons planes;
radicule opposee a Pombilic. — Arbres de
moyenne grandeur, dont le port ressemble
a celui de l'Aune; feuiiles alternes stipu-
lacees; fleurs sessiles, souvent ramassees
3%ensemble, et munies d'un involucre 3-
phjlle; ecailles des pelales presque sem-
blables a des famines st^riles. CoroIIe
quelquefois nulle; fleurs §puvent diclines.
LINN.

(Atlien.). Norn que les Anriens
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donnoient au Mespilus amelanchier L. , k cause de
la saveur douce de ses fruits.

OBS. On cultive VHamamelU en pleine terre; ii
fleurit dans l'automne, et ses fruits murissent au
printemps snivant. — Ce genre differe des Bef b6ri-
d£es par la situation alterne des p6tales et des f a -
mines, par le style multiple, et par la structure dit
fruit.

Les Berb£ridles s'&oignent des M£nispermoi'des,
par leur ovaire simple et par la manure dont
s'ouvrent leurs antheres. Elles se rapprochent des
Papaverac£es par leurs feuilles souvent alternes,
par les antheres adn£es aux filamens, par le style
quelquefois mil, par le stigmate simple, par le fruit
uniloculaire polysperme, par le p^risperme charnu,
et par I'embryon dont la radictile est inKrieure. Ne
pourroit-on pas encore ajouter que VEpimedium
semble presenter une transition naturelle des Ber-
berid6es aux Fapaveracdes ? — Les Lauriers ont de
raffinit^avec lesBerWriddes par la ddliiscence de leurs
antheres, mais ils en different sur-tout par Tabsencd
de la corolle, et par leurs famines p^rigynes. Juss.

O R D R E V I .

LES PAPAVERACiES, PAPATERACEM.

XJES Papaveracees contiennent un sue pro-
j?ic diversemem color^, qui s'&oule abon-
damment, lorsqu'on coupe quelquc partie du
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v<*g<?taL Les plantes de cette famille sont or-
dinairement herbages et vivaces par leurs ra-
ciraes. Leur tige, presque toujours rameuse,
rarement simple et scapiforme, porte des
feuilles alternes > simples ou composes, ter-
miniSes, dans quelques especes de Fumaria,
par une vrille, que Ton peut regarder comrae
la parlie supdrieure du petioledont les feuilles
sont avort£es. Les fleurs terminales, rarement
solitaires, sont disposes en £pi, en panicule
ou en ombelle.

FRUCTIFICATION,

Caljce ordinairement diphjlle et cad tic
Stales souvent quatre. Etamines en nombre
determine ou indetermine; anthcres bilocu-
laires, marquees de quatre sillons, et roul&s
en spirale dans Y^drgemone au moment de
leur maturite. Ovairs simple; style presque
tou jours nul; stigmate divisl. Fruit unilocu-
laire (rarement biloculaire) communement
polysperme; placentas lateraux. wSemences a
demi-recouvertes par une enveloppe membra-
neuse. Perisperme charnu. Einbryon droit;
radicule inf^ricure.

OB$. Les plantes de cette famille paroissent agir-
particuli^rement sur les nerfs. Leurs racines .sont
aperitives, Le sue propre qu'elles contieanenl en
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abondance, est regards comme narrotique on comme
assoupissant et cahnaiit. Leurs &emences, ainsi que
celles des Criici»res, fournidseut dg l'liuile qu'on
tiro par expression.

§. I. Etamines en nombre indttermini.
adndes auxjilamcns*

SANGUINARTA, L. J. G. /?/.i8o; LAM.
pL 449. Petales 8. Stigmate capite, 2-sil-
lonne, persistanr. Capsule ovalc-oblongue,
amincie au soQimet, 2-valve; valves ap-
pliquees contre deux montans ou uervures
filiformes seminiferes de chaque c6te et
persistanles, caduques. — Feuille unique
radicale; hampe i-flore; sue propre de
couleur de

; ainsi nommc, a cause de la CQU-
leur du sue propre.

ARGEMONE, T. pi. 121; L. J. G. pi. 60;
LAX..^/. 452. ̂ Lrgemone. GAL. quelquefois
3-phylle. COR. Petaies 5-6. Stigmate capitd,
a 5 crenelures, persistant. Capsule ovoWe,
relevfo de 4-6 angles, s'ouvrant au som-
luet en 4-6 valvules; autant de placentas
lineaires, adnes aux angles saillaiis dans
l'interieur de la capsule, aboutlssans au
sligraate, persislans apresla chute des val-
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ves. — Fleurs solitaires terminales; sue
propre jaunatre.
ARGEMONE (Dioscor. PI.). Forme du mot grec

Argema, qui signifie la taie on cette pcllicule
blanche qui se forme quelqucfois sur i'oeil.

OBS. Gaertner rapporte a ce genre le Papaver
cambricuui L., dont la capsule s'ouvre par des valves
et non par des pores.

PAPAVER, T. pi 119; L. J. G. pi. 60;
LAM. pi. 451. Pawl, CoquelicoL Stigmate
pelte, etoil£, persistant. Capsule globuleu.se
ou oblongue,, lisse ou heriss^e, s'ouvrant
an sommet,sousla couronnedu stigmaie,
par plusieurs trous, i-loculaire dans le
centre, multiloculaire pres des parois; pla-
centas en nombre egal a celui des raj ons
du stigmaje, adnes aux parois de la cap-
sule et saillans dans leur int^rieur. — Fleurs
solitaires terminales; sue propre de couleur
de laif.

PAPAVER (-W.) vient, a oe que Ton croit, du
mot papa, qui signifie la bouillie dont on nourrit
les enfans, et daift laquelle on meloit autrefois de la
semence de Pavot. TOURNEF.

OSS. le Papaver orient ale, rapport^ du Levant
par Tournefort, contribue par la beaute de ses fleurs
et I*6l6gance de son ftuillage, a Tornenient des jar-
dins. — L'huile qu'on tire des semences d\\ Papaver
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somniferum L. , connue sous le nom d'huile d'CEfl-
lette, est douce et agreable. Son usage n'est nulle-
ment dangereux, comme Fa d£montr£ Hosier. Le
sue, cj[ui d£coule par incision des capsules de cette
espece, est le veritable Opium. IS Opium des bou-
tiques, appele aussi Meconium, est le sue qu'on tire
par expression de toute la plante. — L'infusion ou
une l£gfere decoction des fleurs du Coquelicot, Pa-
paver Rkeas L. , seules ou melees avec la V6ronique
officiuale, est employee avec succ&s contre le rhume
et la pleuresie.

GLAUCIUM, T. pi. i3o; J. G. pi. n 5 .
CHELIDONIUM , L. LAM. pi. 450, fig. 2.

Glauciene. Stigmate capite, 2~lob£ ou 3-
fide, persistant. Capsule siliqueuse alongee,
presque C) lindrique. — Fleurs solitaires,
terminales; examines nombreuses; sue pro-
pre non coior^.

GLAUCIUM (Dioscor. Pl.)> ains* ribmm6, a catise
de la couleur glauque dc la plante.

OBS. Dans le Glauciumviolaceum Juss. (Cheli-
dium Hybridumlj.), le fruit est i-loculaire, 5-valve,
muni de 3 placentas Iat6raux, saillans. — Dans les
Glaucium Phaniceum et Luteum GJERTN. {Chelido-
nium corniculatum et Glaucium L.J, le fruit s'ouvre
en 2 valves, et il paroit 2-loculaire, parce que Tes-
pace, qui exibte entre les deux montans 011 placentas %
est rempli par une substance 6paisse et fongueuse.

'CHELIDONIUM, T. pi. 116; L. J. G. pi.
n 5 ; LAM. ph 45o, Jig. 1. Chelidoine,
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Eclairc. Stigmate petit, 2-fide, pcrsistant.
Capsule siliqueuse along£e, mince, 1 - lo-
culaire, a-valvc; placentas filiiormes, in-
travalvulaires ou situ& dans les sutures des
valves, persistans. — Pedoncules axillaires
et terminaux, multiflores/disposes en om-
belle; fleurs jaunes; famines environ 12 j
sue propre de couleur jaune dor&.

CHELIDOKIUM ( Dioscor. PL) j form 6 d'un mot grec
qui signifie Hirondelle; ainsi nomm6, parce qu'on
cro3roit que cet oiseau gufrissoit les yeux malades de
ses petits avec le sue de cette plante*

BOGCONIA, PLUM, nov. gen. pi. 25; L. J.
G. pi. 44; LAM. pi. 394. Boccone. COR. O.
ET. 8-12. Style 2-fide, persistant; stigmates
roules en dehors, hispides interieurement.
Capsule siliqueuse, elliptlque, coraprim^e,
2-valve, i-sperme; valves s5ouvrant a leur
base. — Arbrisseau; feuilles grandes; fleurs
terminales disposees en panicuie, divisions
de la panicuie munies d'une bractde; sue
propre jauuatre.
BOCCONIA, du nom d'un Botaniste de Sicile.
OBS. Les valves de la capsule du Bocconia sont

caduques; mais les deux montans, auxquels elles
6toient attaches, persistent.
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§. II. Elamines en nombre ddtcrmini.

HYPECOUM, T. pi. 115; L. J. G. ph i iS;
LAM. pi. 88. GAL. tres petit. COR. Petales
3-lobes, deux int&ieurs plus petits conni-
vens. ]£T. 4/Styles 2, ties courts; stigmates
simples. Capsule siliqueuse, articulde; ar-
ticulations i-spermes. — Feuilles multi fides
ail^es ou pinnatifides; fleurs terminales
disposees en otnbelle cory mbiforcne, de
couleur jaune.

HYPECOUM (Dioscor.PI.) vient, selon Linneus,
d'unmot grec qui signifie je resonne; ainsinomm6,
parce qu'on entend remuer les semences en agitant
la silique. Peut-etre est-il form£ d'un autre mot
grec qui signifie soumis, flexible; parce que la
plante est petite, pliante.
FUMARIA, T. ph 2S7; L. J. LAM. pi. 597.

CAPNOIDES, T. pi. 23j. CTSTI - CAPNOS ,

BOSRH. Fumeterre. CAL. tr&s petit. COR.

Petales inegaux et irr^guliers, dont 1 (ra-
rement 2) 6prronn£ k sa base. ET. Fila-
mens dilates a leur base et rapproches,
portant chacun a leur sommet 3 antheres.
Sljle tres court; stigmate orbiculaire, 2-
sillonn^. Fruit mono-polysperme. — Feuil-
les multiparlites, quelquefois 2-ailees ou 2-
terneesj fleurs disposees en ĉ pis terininaux.
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FUMARIA (Pl.)> ain î nomrae, parce que le sue
de la Fumeterre ordiuaire produit sur les yeux les
memes effets que la fumee. P L . liv. s5, i5.

OBS. Gcertner'a divis6 le Fumaria L. en irois
genres,a raison des differences que presentent, dans
les especes, la nature et la structure du fruit. Voy*
Gartn. pl. 115, fig. i, a, 5.

FUMARIA. Noix spherique, i-loculaire, i-sperme#
Semence attacliee, par un petit cordon ombilical, &
la paroi intdrieure dn fruit.

CAPNOIDES. Capsule siliqueuse i -loculaire, 2-
valve. Semences port^es sur deux placentas filifor-
mes, inseres dans les sutures des valves.

CYSTICAPNOS. Capsule membraneuse, i-lorulone,
renfermce dans un iuvolucre grand, presque glo-
buleux, ?-valve. Seniences adherentes aux bords
renilds de la capsule.

La 7mneterre officinale est d'un usage frequent
en nrfderine. Elle convieut dans les maladies de la
peau et dans relies des \ isceres du Las-vent re. On la
fait bouillir l^g^rement dans du pet it-] ait, et on en
prend la decoction a jeun.

La famille des Papaveracees diflere sur-tout de
relle des Berb6ride'es par ses ^tamines dont les an-
theres ne s'ouvrent point de la base au sommet, et
par ses semences portees sur des placentas lateiaux.
Elle se rapproche des Cruci&res par les genres, dont
la corolle est a 4 pot ales, et dout le fruit est une
capsule siliqueuse bivalve, munie de deux placentas
lateraux intravalvulaires.
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O R D R E V I I .

JLES GRUCIFtRES, CRUCIF E

nom de Cruciferes a 616 donn£ aux
plantes de cette famille, parce que leur co-
rolle est formde de 4 petales ordinairement
ouverts et disposes en croix. Ges plantes sont
la plupart bisannuelles ou vivaces par leurs
racines. Leur tige est cylindrique ainsi que
les rameaux. Les feuilles, qui sortent de bou-
tokis coniques et depourvus d'ecailles, sont
presque toujours alternes ( opposes dans une
seule espece, Lunaria redwwa L . ) , simples
ou composes, entieres ou lobees. Les fleursf

rarement axillaires, commun&nent termi-
nales> afFectent d'abord une disposition co-
rymbiforme : mais a mesure qu'elles par-
viennent a leur d^veloppement, les pedon-
cules communs s'alongent pour former la,
grappe ou la panicule.

F R U C T I F I C A T I O N .

Galyce t^traphylle ; folioles oblongues f

concaves, souventindgales> laches ou conni-
ventes , presque toujours caduques , deux

opposees
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opposes fesant communement une saillie de
chaque cot£ au dessous de la fleur. Corolle
fGrra<$e de quatre p&ales, egaux en gfo£ral,
disposes en croix, alternes avec les folioles
da calyce, ordinairement onguicul£s, por-
t& sur tin disque hjpogjne. Etamines six,
ajant la meme insertion que la corolle,
tetradjnames , c'est-a-dire, quatre plus lon-
gues ^gales entr'elles, ins^rdes sur le somraet
du disque, opposes deux a deux, soit entre
elles, soit avec les folioles plus larges du ca-
ljce, et deux plus courtes inserts au dessous
des bords du disque, op poshes, soit entr'ellps,
soit avec les folioles plus &roites du calyce;
antkeres marquees de quatre sillons, s'ouvrant
sur les sillons 4at£raux. Ovaire simple, port^
sur le disque stdminifere, renfl£ quelquefois
a sa base entre les grandes et les petites f a -
mines, et paroissant alors quadriglanduleux;
style unique, sou vent tr&s court et presque nul;
stigmate ordinairement simple, persistant.
Fruit siliqueux along**, ou siliculeux court,
communement biloculaire et poljsperme,
s'ouvrant du bas en baut en deux valves
paralleles. Gloison membraneuse , toujours
parallele ou engag£e dans les sutures des val-
ves, selon Tobservation de Desfon'ames, se-

3. G
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minifere sur chacun de ses bords, quelque-
fois plus longue que les valves, et saillante.
Pgrisperme nul. Embrjon courb£; radicule
pench£e sur le bord superieur et interieur
des lobes qui sont planes, presque foliac^s ,
ordinairement simples, rarement tripartites
comrae dans le Lepidium satwum L.

Oss. Les caracteres que nous venons d'exposer
conviennent g£n£ralement aux Cruciferes. II est
n£anmoins quelques plantes qui pr£sentent des ex-
ceptions : par exemple, la corolle est irr£guliere dans
les Iberis; le Lepidium ruderale et le Cardamine im-
patiens sont quelquefois ap&ales; les dtamines sont
an nombre de quatre dans le Lepidium nudicaule L.
et dans le Cardaqiine hirsuta L. , au nombre de deux
dans les Lepidium bonariense et ruderale, au nombre
de deux ou de trois dans le Lepidium virginicum L.
La structure de la silique presente aussi quelques
differences que nous ferons connoitre dans l'exposi-
tion des caracteres g£n£riques.'

I*es plantes de cette famille contiennent en g£-
n6ral UA mucilage susceptible de s'alterer et de se
decomposer. Elles ontune quality acre, tr6s active,
excitante. On les regarde comme r^solutives, to-
niques et anti-scorbutiques. La plupart contiennent
de ralcali volatil. Macquer soupconne que leur
arome est salin, et il lui donne pour caracteres,
d'etre piquant et p6n6trant sans offenser les neifs.
Son opinion h'est point g^n^ralement adoptee; car
parmiles Chimistes, lesuns, comme Pobserve Four-
croy, le croient acide, et les aulres peasent qu'il est
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alcalin. II paroit, d'aprfes les travaux de Dfyeux et
de Beaumd, que le soufre se trouve combing avec
le principe odorant'des plantes anti-scor butiques,
et que c'est ce corps combustible, r6duit a P6tat de
fluide £lastique par sa combinaison avecl'liydrogeue,
qui constitue l'arome des Cruciferes*

Quelques plantes de cette famille sont potag&res
et 6conomiques, c'est-a-dire que leurs racines, leurs
feuilles, etc. sout employees a la nourriture de
riiomme et des animaux. Les graines du Camelina
ou Myagrum sativum L. , fouriiissent de Pliiule qu'on
tire par expression, et l'on pourroit en obtenir 6gale-
ment de celles de toutes les Cruciieres.

Plusieurs Cruciferes contribuent, par la beauts de
leurs fleurs, & la decoration de nos parterres.

§. I. LES ERUCACEF.S. Style presqiic nuh
Fruit siliqueux, bi ou muHiloQulairey ter*
mini par line languctte.

RAPHANUS, T. pi 114; L. J. G. pi i 4 3 ;
LAM. pi 566. Raifort% Radis. GAL. con*
nivent. Disque de l'ovaire 4-glanduleux.
Silique cylindrique-acuminee, charnue,
^valve, multiloculaire; loges membraneu-
ses, disposees longitudinalement sur deux
rangs. — Racine tubereuse, fusiforme OIL
spheroide.

(Thdopto\ PI . ) , qui paroit facile-
G 2
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went, en grer; ainsi nomm6, parce que les graines
levent promptement.

OBS. Xa racine du Raphanus sativus L. , tat
Fnsiformej c'est le Radis mince, alonge, rongeatre.
Xa racine du Raphanus sativus ni£er est le groa
Radib, d une saveur acre et piqiianfe. La racine du
Raphanus sativus oleiferus est le Radis arrondi,

•rongeatre, ou la prtite Rave.

RAPHANISTRUM,T.pl. n 5 ; G.pL 143.
RAPHANLS, L. J. Difference du genre
precedent: petales vcines; silique moni-
liforme dans sa maiurite; loges disposes
longitudinalement sur un seul rang.
RAPHANISTHUM, form^de Raphanus.

SINAPIS, T. pi. 112; L. J. G.pL 143; L\i*.
pi. 566. Sanvcy Moutarde. GAL. lache, ties
ouvert. COR. Onglets des petales droits.
Disque de Tovaire 4-glanduleux. Silique
oblongue, 2-loculaire, 2-valve, termin^e
par une languette saillante.
Sif APis(Hippocr. TWophr. Dioscor. Pl.),-form6

de deux mots grecs qui signifieut nuidbleaux yeux;
ainsi noniine', a cause de sa graude acrimonie.

BRASSICA, T. pL 106; L. J. G. pL 143;
LAM. pi. 565. NAFUS , T. RAPA , T.

pL n3 . ERucAf T. pL i n . Chouy Navet,
Rave. GAL. comrivent, gibbeux a sa base.
DLque de l'ovaire 4-glailduleui. Sligmatt
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&nouss& Silique ordinairement along^e,
et souvent comprim£e. — Fleurs disposees
en grappe simple ou en panicule. Racine
fusi forme dans le Napus T., orbiculaire et
d£prim£e dans le Rapa T.

BRASSICA (Pi.), corrompu, selon Varron,
seca; ainsi norum6, parce <jue les feuilles sont
couples (quia, inquit, ex ejus scapo, folia minutatim
prasecantur).

Oss. Le calyce est de la merae couleur que la
corolle dans les Napus et Rapa T. > il est verd&tre
dans le Brassica T. — La cloison se termine en une
languette saillante ensiforme dans VEruta T. Ce
caractfere d6montre l'affinit^ qui existe entre les Si*
napis et Brassica. — La partie que Ton mange dans
les Choux-fleurs, est due & une surabondance de
nourriture qui se porte dans les branches naissantes
de la veritable tige, et qui les transforme en une
masse granule, charnue et tendre. Si on laissoit
croitre cette masse, elle seramifieroit, et produiroit
des fleurs et des semences. — Les Choux sont cultiv£«
pour notre nourriture; tantot ce sont les feuilles que
fon mange, comme dans le Brassica oleracea L. 5
tantot ce sont les racines» comme dans le Brassica
napus, Var. /3. L. (Navet cu/trW ), et dans le Bras-
sica rapa L. (Rave, Rabiole, Turnep.). On retire
de rhuile des semencesVu Brassica napus Var. «• L^
(Navettey Rabette). Lamarck regarde cette plante
comme le type des deux pr6c£dentes»

G3
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§. II. LES CBEIRANTHOIDES. Style
presque nul Fruit siliqueux, biloculaire+
termini par une pointe ordinairement tres
courte.

ARABIS, L. J. LAM. pi 563. TURRITIS, T.
L. J. G. pi 143. LEUCOIUM , T. Tourete.
GAL. connivent; deux folioles souvent plus
grandes et gibbeuses a leur base. Disque
de Fovaire nu, ou a-4-glanduleux. Silique
longue, lineaire, souvent redressee et ser-
r&e contre la tige. — Tige ordinairement
simple, droite; fleurs disposes en un
quelquefois tres long.

ARABIS, corrompu de Draba9 selon Dodoens.
03S. Lamarck ar£uni les genres Turritis et

bis L . , parce que, selon lui, les quatre glandes
squamiformes, oblongues et rdfl̂ chies du disquc,
qui sont le principal caractere de VArabis 9 n'exis-
tent que dans Pespece appel£e Alpina.
HESPERIS, T. pi 108; L. J. LAM.pl 064;

CHEIRANTHUS , L. J. G. pi 143; LAM. pi

ttAttfig- 1. ERYSIMUM, L. J. LEUCOIUM,

T. pi 107, letL L-0. Julienne. GAL. serr£;
folioles lincaires, dont deux opposes gib-
beuses a leur base. COR. Fetales souvent
obliques. Disque de Tovaire 2-glanduleux;
stigmate a deux lames plus connivenles au
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sommet qu'a leur base. Silique longue,
cjlindrique, quelquefois legerement com-
primee. Semences sans rebord. —- Silique
terming quelquefois par 2-3 pointes peu
saillantes.
HESPERIS (Pl.)>formdd'un motgrec qui signifie

Soir; ainsi nomm6, parce que les fleurs sont plus
odorantes pendaut la nuit que durant le jour*

OB5. Desfontaines regarde comme congen&res de
VHesperis les esp&ces de Cheiranthus L . , dont les
semences ne sont point garnies d'un rebord, telles
que les Cheiranthus chius, maritimus, etc. — L'i?ry-
simum alliaria L . , dont la silique est cylindrique ,
paroit devoir etre rapport6 au genre Hesperis.

GHEIRANTHUS, L. J. LEUCOIUM , T. pi
107, left. A-K. Giroflee. Difference du
genre prudent: stigmate echancre ou 2-
fide, semences garnies d'un rebord.
CHEIRAHTHUS , fo^m6 de Kheiri9 mot arabe qui

signifie GiroJUe ou Violette blanche, et d'Anthos qui
signifie en grec jleur.

ERYSIMUM, T. pi. m ; L. J. G. pi 14&
SISYMBRIUM , HESPERIS , TURRITIS / T .

CHEIRANTHUS f LAM. pi 564, fig. 2. GAL.

connivent ferm^ Disque de l'ovaire 2-glanr
duleux. Stigmate capite. Silique 4-gone.

ERYSIMUM (Dioscor.) vient peut-etre d'un mot
grec qui siguifie estimi; ainsi nomnwS, a cause des
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vertus que les Anciens attribuoient a la plante quails
appeloient Erysimum.

OBS. Desfontaiues regarde«omme cong6nferes de«
VErysimum, les especes de Cheiranihus L . , dont la
silique esl tetragone, et dont les semences ne sont
pas garnies d'un rebord, telles que les Cheiranthus
quadrangulusIjylltn.iT.yery$im>oides9 helveticus, etc.
L.—Ne doit-on pas rapporter au genre suivaut
VErysimum ojjicinale ou Velar, dont les siliques
serrees contre l'axe de l'6pi qui les porte, sont cy-
lindriques et termindes en pointe conique ?

SISYMBRIUM, T. pi 109; L. J. LAM. pi.
565. ERYSIMUM , ERUCA , HESPERIS , T. CAL.

lache, ouvert. COR. P^tales a ongiet court,
ouverts. Stigmate oblus. Silique longue, cy-
lindrique; valves droites, ne s'ouvrant pas
avec elasticity. — Feuilles simples ou pin*
natitides ou ail^es; fleurs dispos^es en epis
ou en panicules $ rarement solitaires ^t
axillaires.
SISYMBRIUM (Dioscor.), uom donn6 par les An-

riens, a plusieurs plantes aquatiqucs tres differentes.

RADICCJLA, HALL. SISYMBRIUM, L. J . (ED.
FL Dan. pL 409. Difference du genre pre-
cedent : silique courle, ovoide ou oblongue-
ovale.

BADICULA , petite racme% diminutif de Radix.
OBS. II faut rapporter k ce genre les Sisymbrium

sylvestre, islandicum, amphibium et pyrenaicum L.
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CARDAMINE, T.pl. 109; L. J. G. pi. 143;
LAM. pi. 562. SISYMBRIUM , T. Cresson.
GAL. petit, entr'ouvert. COR. Petales ou-
verts; onglets longs, droits. Silique s'ou*
vrant £lastiquement en deux valves qui se
roulent sur elles-raemes de la base au.som-
met; cloison de la longueur des valves. —
Feuilles simples ou tern&s ou ailles.
CARDAMINE (Dioscor.). On a donnl ce nom 4cer-

taines plantes, parce qu'elles approcheut du gout du
Cresson , appel£ Cardamum en grecet en latin.

OBS. Ne doit-on pas rapporter au genre Sisym-
brium 9 le Cardamine petraa L., dont les valves dtt
fruit ne sont pas rouldes surelles-memes?

DENTARIA, T. pi. 110; L. J.-LAM. pi. 56a.
Dentaire. GAL. oblong, connivent. COR.
F^tales planes, onguieules. Sligmate <*chai>*

0 cr^. Silique comme dans le Cardamine $
cloison un peu plus longue que les valves.
— Feuilles ordinairement digitees ouail&s.
Disque de l'ovaire 4-glapduleux dans
quelques esp^ces, selon Scopoli.
DKHTARIA , form6 du mot latin dens; ainsi nomm6,

parce que la racine est bdrissle de dents form6es
par les bases des petioles qui persistent sous U forme
d'ecailles orbicujaires, cbarnues et imbriqu^es.
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§. III. LES ALYSSOIDES. Style apparent.
Fruit siliculeux, biloculaire, raremenf
uniloculaire.

LUNARIA, T. pi io5; L. J. G. pi. 142;
LAM. pi. 561. Lunaire. GAL. connivent;
deux folioles gibbeuses et comme pochees
a leur base. COB. Lames des petales entie-
res, obtuses ou arrondies. Ovaire pedicelld;
style court ; stigmate ^chancre. Silicule
grande , entiere, elliptique comprim£e-
plane. Semences 2-4 dans chaque loge. —
Feuilles simples, les inferieures souvent
opposees.
LUNARIA vient du mot latin Luna; ainsi nomm£ ,

parce que le fruit ressemble en quelque sorte a la
figure de la lune lorsqu'elle est pleine.
RICOTIA, L. J. G. pi. 142; LAM. pi. 56i.

LUNARIA, T. Difference du genre prece-
dent : p&ales en coeur renvers^, ovaire
sessile, stigmate aigu, silicule ovale-oblon-
gue, loges 1-2-spermes. — Feuilles ailees,
folioles lobees.

BJCOTI^, du nom d'un BoUpiiste italien ?
Oss. II existe dans le fruit du Ricotia, selon la

remarque de Geertner, une cloison membranetise
trfes mince, apparente avant la maturity, et adhd-
rente ensuite si <5troitemcnt auz valves, que la sili-
cul« paroit uniloculaire.
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BISCUTELLA, L. J. LAM. pi. 56o. THLAS-

PIDIUM, T. pi 101. CAL. comme dans la
Lunaire, color& COR. Petales oblongs
ouverts au sommet. Silicule comprim^e-
plane, 2-lob£e; lobes presqueorbiculaires,
i-loculaires , ^valves, i-spermes, adnes
lat£ralement k la base du style. — Feuilles
simples.
BISCUTELLA ; ainsi nommi5, k cause de son fruif

& double 6cusson.

CLYPEOLA, L. J. G. pi. 141; LAM. pi. 56o.
JONTHLASPI, T. pi. 99. PELTARU, L.

CAL. droit. COR. Petales oblongs enticrs.
Silicule presque orbiculaire compnrade-
plane, a peine erhancr^e, i-loculaire, 1-
sperme. — 'Feuilles simples.
CLTPIOLA signifie en latin petit bouclier; ainsi

nomm6, k cause de la forme du fruit.
OBS. Le Peltaria L. ne difiere du Clypeola, qua

par sa silicule ov£e h rebours et quelquefois oligo-
sperme." Les Clypeola maritima et tomentosa L«9

dont la silicule est a-loculaire, sont rapportis, par
piusieurs Auteurs^au genre Alyssum.

ALYSSUM, T. pi 104; L. J. G. pi 141;
LAM. pi 559. CLYPEOLA , L, CAL. coiini-
vent. COR. Petales ouverts au sommet. Sili-
cule orbiculaire, comprim^e, oligosperme,
— Plantes herbacees, quelquefois suffru*
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tescentes; feuilles simples, sou vent recou-
vertes de polls Voile's.
ACTSSUM (Dioscor. PI.)* <7W* &te^a r&ge> en grec;

ainsi nomm6, a cause de la propri£t6 que les Anciens
lui attribuoient.

OBS. Dans les espfeces d'Alyssuiu k fleurs jannes ,
les filamens des deux famines plus courtes sont
dent6s k leur base, et ceux des quatre famines plus
longues sont 'quelquefois bifurqu6s a leur sommet.
— Le calyce persisle dans VAlyssum calycinum L.
VESICARIA, T. pi 483; LAM. 55g. ALYS*

SOIDES, T. pi 104. ALYSSUM, L. J. Diffe-
rence du genre precedent : silicule globu-
leuse renflee ou v&iculeuse , semences
planes et munies d'un large rebord, ou
arrondies et nues.

VESICARIA ; ainsi nomml, k cause de k forme
vfeiculeuse du fruit.
DRAB A, L. J. G. pi 141; LAM. pi 556.

ALYSSON , LUNAKIA , T. GAL. droit. COR.

F&ales oblongs, peu ouverts, a onglet court,
entiers ou ^chancr ŝ ou 2-fides. Style tres
court. Silicule ovale-oblo§gue, leg£rement
comprimee, 2-loculaire, polysperme. —
Plantes herbages, petites; tige feuillee ou
presque nue; feuilles radicales disposes en
rosette.

DRAB A ( Dioscor. )> Acre, en grec; ainsi nomm<5,
h. cause de sa saveur.
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O'BS. Lamarck rapporte h ce genre les Alytsum
deltoideum, incanum et clypeatum L. Jusaieu ob-
serve que, dans cette derniere espece, les filamens
sont munis de dents.

COCHLEARTA, T. pi 101; L. J. LAM. pi.
558. LEPIDIUM , T. NASTUKTIUM , T. pL

102. Cranson. GAL. entr'ouvert ; folio les
concave*. COR. P&alesouverts. Style court.
Silicule globuleuse ou ovoide, pre&que sea-*
bre; valves gibbeuses, obtusesf quelquefois
un peu fcartles.—»Feuillcs souvent simples.
COCHLEARIA, form6 de Cochlear, Cuiller. Nom

donn6 & Pesptre la plus commune, k cause de la
forme de ses feuilles.

OBS. Les especes dont le Fruit paroit fbrm£ de deux
globes, doivent-elles coii&tituer uir genre nouveau?

CORONOPUS, HALL. G. pi. 142, LAM. pi.
558. Difference du genre pr£c£dent: sill—
cule arrondi-r£niforme niuriqu^e ^valve;
loges i-spermes. — Tftges ̂ tal^s, couch^es;
feuilles pinnatifides, lobes decoup&; fleurs
disposes en grappes courtes, lat^rales,
souvent opposes aux feuilles.
CORONOPUS, form6 de deux mots gvecs qui sigiii*

Cent pied de Corneille.

IBERIS, L. J. G. pi. 141; LAM. pi. 557.
THLASPI, T. pL 101. THLASPIDIUM, T.

. ouvert. Con. irreguliere; p l̂ales ou-
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vefrts , 2 exterieurs plus grands. Silicule or-
biculaire, l̂ gerement comprim^e, entour£e
d'un rebord aigu et £chancr6 au somrnet;
valves en forme denacelle; loges i-spermes.
— Feuilles simples ou pinnatifides ; fleurs
blanches ou purpurines. Quelques especes
sufFrutesccntes.

IBBRIS (Dioscor. PI.); ainsi nomm6, parce que la
premifere espece connue croissait en Jb6rie.

THLASPI, T. L. J. G. pi. 141; LAM. pi.
55j,Jig. 1. Thlaspi. GAL. ouvert. COR.
P&ales ^gaux. Silicule semblable a celle
de Vlberisf loges polyspermes. — Feuilles
simples.

THLASPI (Dioscor. Pl.)> form^ d'un mot grec qui
6ignifie je presse; ainsi nomm6, pAce que son fruit
est .plane, comprime.
Cx\PSELLA, GiESAL?. BURSA PASTORIS ,T .

pL io3. T H L \ S P I , # L . J. G. pi. 1414 LAM.

ph 557, fig. 2. Difference du genre prece-
dent : silicule triangulaire sans rebord. —
Feuilles radicales pinnatifides.

CAPSELLA , formi de capsa, petit coffre ou petite
bourse; ainsi nomm6, a cause de la forme de son
fruit.

NASTURTIUM , T. LEPIDIUM , L. J. G.
pi. 141. CAL. ouvert. COR. P6tales egaux.
Silicule conforme a celle de Ylbcris ou du
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Thlaspi; loges i-spermes. — Feuillesor-
dinairement simples.
NASTURTIUM (PI.) > form£ des mots latins nasus

et torquere; ainsi nomm6, parce que l'odeur etl'acri-
monie des semences excitent l'&ernuement.

OBS. Ce genre difl&re de Ylberis, par sa corolla
r£gulifere; du Thlaspi, par les loges du fruit qui
sont monospermes; et du Lepidium, par la silicule
munie d'un petit rebord, £chancr6e9 a loges monos-
permes. — On doit rapporter a ce genre les esp&ces
de Lepidium appel£es par Linneus, chalepense, nu~
dicaule, cardamine, sativum, virginicum, etc.

LEPIDIUM, T. pi. io3. L. J. LAM. pi. 556.
Passer age. Difference du Nasturtium?
silicule ovoide, sans rebord, non ̂ chancr^e;
loges oligospermes. — Feuilles pinnatifides
ou ail^es. ,
LEPIDIUM (Dioscov. PI . ) , form6 d'un mot grec qui

signifie dcaille; ainsi nomm6, parce que la Fasserage
commune ^toit employee pour faire disparoitre les
icailles ou taches de rousseur qui viennent au visage.

CAMELINA , DODON. Pempt. 532. M Y A -

GRUM , L. J. LAM. Camdline. CAL. peu
ouvert. COR. P&ales onguicuUs. Style co-
nique ou subul£, persistant. Silicule ovoide
ou pyriforme; loges polyspermes.
CAMELINA vient du mot fran9ais Compline, selon

Dodoens.
OBS. II faut rapporter a ce genre, qu'oa devroit
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laire; une loge ou mje articulation souvent
sterile, et l'autre i-sperme.

RAPISTRUM , form6 du mot latin Rapa, qiii big-*
nifie Rave.

OBS. II faut rapporter a ce genre, les Myagrum
perenne , orientale, rugosum , hispanicum , panicu-
latum L. et le Crambejruticosa L.S.

BUNIAS, L. J. 6. p/. 142. AN^STATICA , L.
MYAGRUM , LAM. p/. 553, jî *. 3. CAL. OU*

vert. GOB. Onglets des p&ales droits. Style
presque iful. Silicule drupacee, arrondie 9

presque osseuse, parseraee de tubercules ou
herissee de pointes, 2-loculaire.

ioscor.), meme 6tymologie que Bunium.
. Gaertner rapporte k ce genre les Bunias orien-

talis, tegyptiaca, balearia, jpmosaL., etVAnasta-
tica syriaca L.

ERUCAGO, T. pi. io3. Bum AS , L, J. G.p/.
142. MYAGRUM, LAM. pL 553,fig. 2. Dif-
ference du genre precedent; silicule 4-gone
et 4-loculaire, deux loges au sommet et
deux k la base.
EHUCAGO, form6 A'Eruca. Ce nom vient, selon

BauliJn, xi'erodere, ronger; ainsi nomm6, a cause de
&a. saveur Acre et brulante.

OBS. II faut rapporter a ce genre le Bunias Eru-
cago L.
CAKILE, T. pi. 483; G. p/. 141; LAM. pi.

554.BUNIAS, L. J. CAL. presque counivent.
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COR. ou^tite. Style filiforrae. Siliculesub£-
reuse, oblongue acuminee, obscurdment
4-gone, a-articul£ef se separant dans le$
articulations ; articulation superieure tres
grande, profond£ment 6chancr6e a sa base,
i-Ioculaire, i-sperme; articulation infif-
rieure pfetite, presque turbinee, tant6t so-
lide, tantot i-loculaire, et alors sterile ou
i-sperme.

CAKILE. , nom arabe employ^ par Serapion pour
designer la plante a laguelle Prosper Alpin a donn£
le nom de Sinapi marinum.

OBS. II faut rapporter k ce genre les Bunias Cakile
et Myagroides L.

PUGTONIUM, G. pL 142. BUNIAS (Cornuta)\
L. J. CAL. court. COR. Petales ̂ troits, en-
tiers, acu minds. Ovaire 2-loculaire ? style
court Silicule membraneuse, comprim^e ,
transversalement ovale , terming a chrt*
cune de se-s extr^mit^s par un appendice
alonge ensiforme, munie sur ses c6t& de
pointes divergentes, i-loculaire dans la ma-
turite, i-sperme. Semence arillee. —Feuil-
les linguiformes, entires, semi-amplexi-
caules; fleurs petites disposes en grappes
terminales; p&loncules tres ^cart^s.

PUGIONIUM , formi du mot latin pugio, poignard;
H 2
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ainsi nomm6, k cause de la forme dei^ux appendi-
ces du fruit.

OBS. Lamarck a r&ini les genres Myagrum et
Bunias L. , et il a conserve celui de Cahile T.

CRAMBE, T. pi. ioo; L. j. G. pi. 142;
LAM. pi. 553. RAPISTRUM, T. CAL. peu

ouvert. GOR. Petales onguiculos, ouverft
au sommet. Filamens des 4 plus longues
famines bifurqu& k leur sommet, une
seule pointe de la bifurcation anth&ifere.
Disque de l'ovaire 2-glanduleux ; style
presque nul. Silicule coriace, 2-articul^e;
articulation supdrieure 1-2-sperme, arti-
calation inf^rieure tantot solide ,* tantot 1-
loculaire sterile ou i-sperme. — Feuilles
grandes com me celles del'Acanthe; pani-
cule tr&s rameuse; fleurs blanches.
CRAMBE (Hippocr. PI.) vieiit d'un mot grec qui

signifie sec, aride; ainsi nomm£, parce que l'espfece
connue des Anciens croissoit dans les lieux sees.
ISATIS, T. pi. 100; L. J. G. pi. 142; LAM.

pi. 554. Pastel, Guede. CAL. peu ouvert.
GOR. Petales onguicul£s, ouverts. Style o;
stigmate capite. Silicule ( presque sembla-
ble au fruit du Frene ) elliptique ou ovale-
oblongue,comprim&, i-loculaire, i-sper-
me; valves spongieuses-subereuses, navicu-
laires, se sdparant difficilement. — Flantes
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herbacees, tr&s £lev<5es, employees dans la
leintuYe. Feuilles simples; fleurs jaunes dis-
posees en grappes terminales , dont Yen-
senile forme une panicule.

ISATIS ( Dioscor.) vient, selon les 6fymologistes ,
d'un mot chaldden qui signifie feu.

OBS. La famille des Cruciferes, reconnue cbpuis
long-temps par les Botanistes pour tres naturelle,
constitue la cinquifcme classe de la m£thode de Tour-
nefort, et la quinzi^me du systems de Linneus (T6-
tradynamie). Elle differe des Papaverac6es par sa
corolle ins6r6e sur un disque hypogyne, par ses ^ta-
minestetradynames, par la structure du fruit, par
l'absenre du p£risperme et par l'embryon dont la
radicule est courb6e sur les lobes. Elle se rapproche
des Capparid£es parmi lesquelles on trouve des gen-
res dont la corolle est k 4 petales, dont les famines
sont au liombre de six, dont le fruit est une silique,
et dont les semeuces sont porl6es sur des placentas
fot6raux, intravalvulaires. De plus, Tembiyon est
dSpourvu de p6risperme dans ces deux families 9 et
les feuilles sont alternes.

H3
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O R D R E V I I I .

LES CAPPARIDtES, CAPPARIDEJg

plantes de cette famille out 6i6 d&ignees
par le nom de Oapparidees, a cause des rap-
ports qu'elles ont avec le genre Caprier. Leur
tige, rarement herbacle, presque toujours
frutescente ou arborescente, s'eleve souvent
dans une direction droite. Les feuilles qui
sorfent de boutons coniques uus et depourvus
d'ecailles, sont alternes, simples, entieres,
rarement ternees ou digitees. On trouve quel-
quefois a leur base deux stipules, ou deux
Opines , ou deux glandes. Les fleurs , re-
xnarquables par leur ovaire stipitd, souvent
grandes et d'un aspect agitable, afFectent
difFerentes dispositions.

FRUCTIFICATION.

Galyce polyphylle,-ou monophylle divis^.
Corolle fomee de quatre ou cinq petales sou-
vent alternes avec les folioles ou divisions du
eiljce. Etamines rarement en nombre deter-
mine, plus souvent en nombre inddtermine.
Ovaire simple, ordinairement &tipit£; stipes
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quelquefoisstaminilereetglanduleuxasabase;
style nul ou trte court; stigmatesimple. Fruit
siliqueux ou bacciforme, uniloculaire, poljs-
perme. Semences sou vent reniformes, nichees
dans la pulpe du fruit ou poises sur des pla-
centas lateraux. Perisperme nul(quelqueibis
la tunique interieure de la semeuce est char-
nue ou renrflde, et repr&ente en quclque soi te
un perisperme). Etnbryon semi - circulaire;
radicule courbee sur les lobes qui sont presque
cylindriques et appliqu&s Tun contra L'autre.
CLEOME, L. J. G. pi. 76; LAM. pL 567.

SINAPISTRUM, T. pi. 116. Mozambe. GAL.

4~phylle, petif, ouvert, caduc. COR. P^ldles
4, deiournds d'un seul cotl, montans. ET.
ordinairement 6f quelquefois 10-24, tantot
rapprochdes des petales, tatitdt insdrdes sur
le stipes de i'ovaire, et situ&s au dessous
de cet organe; iilamens declines. Ovaire
slipii^; slipes long ou court, muni a sa base
de 3 glandes opposes aux trois folioles su-
p^rieuresdu calyce; stigmate capite. Cap-
sule siliqueuse, stipit^e ou presque sessile,
oblongue, cylindracee ou leg&'cment com-
prim^e, 2-valve. Semences attachees par
de petits cordons ombilicaux a deux pla-
centas filiformes, intravalvulaires. — Plan-
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tes herbacees ou suffrutescentes, ordinaire-
ment d'une odeur forte, heriss&s de poils
glanduleux; feuilles munies a leur base de
deux glandes ou rarement de deux Ipines,
simples ou ternees ou digit£es; fleurs dis-
poses en epis terminaux; pedicelles munis
de bractees.

CLEOME, notn doting par Octavo Horace, a une
plante qui ressembloit au Sinapi.

OSS. Le Cleomefruticosa L . , dont le fruit est pul-
peux, est cong£nere, selon Lamarck , du Cadaba
FORSK.

CAPPARIS, T. pi. i3g; L. J. LAM. pi 446.
BaEYNiA, PLUM. nov. gen. pi. 16. Caprier.
CAL. a 4 folioles coriaces concaves, dont
deux inferieures gibbeuses a leur base. COR.
Petales4, obtus, ou verts, plus grands que
lecalyce. ET. nombreuses, ordinairement
saillantes. Ovaire stipit^; stipes non stami-
nifere, glanduleux a sa base du cbli des
folioles caljcinales gibbeuses; stigmate ca-
pite. Fruit charnu o voi'de ou sph^rique dans
le Capparis T. , alonge siliquiforme dans
le Breynia PLUM. Semenccs nichles dans
la pulpe. — Arbres et arbrisseaux; feuilles
simples, souvent munies de deux Opines
dans les especes dont le fruit est baccifbrme $

ordinairement nues ou 2-glanduleusesdans
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les especes dont le fruit imite une silique;
fleurs solitaires axillaires ou presque dis-
pos£es en corymbes terminaux.

CAPPARIS ( Theophr. Dioscor. ) . Cenom, adoptf
par lea Grecs, est, selon les 6ty mologistes, d'origine
arabe.

OBS. Les boutons k fleur du Capparis spinosa qui
cixiit dans les d6partemens m£ridionaux, confis an
vinaigre t portent le noni de Capres. On appelle Cor-
nickons de Caprier les jeunes fruits <jue Ton confit da
la meme manifere.

CRATEVA, L. J. LAM. pi. 3$. TAPIA.

PLUM. nov.gen. pLzi. GAL. petit, 4-fide,
indgal, caduc. COR. Fetales 4, deiournes
d'un seul cote. ET. nombreuses, inŝ r^es sur
le stipes de l'ovaire. Stigmate capite. Baie
poiniforme ou ovoide, stipitee, recouvsrte
d'une ^corce mince (2-loculaire, BHOW.).

Semences nichees dans la pulpe.—Arbres;
feuilles ternees; fleurs disposers en pani-
cules terminates.
CRATEVA, du nom d'un M^decin grec, tres vers6

dans la connoissance desplanles, selon Hippocrate.

MORISONIA, PLUM. nov. gen. pi a3; L. J.
G. pi. 78; LAM. pi. 595. Mabouia dy^4me-
rique. CAL. monophjlle 2-fide.CoiuPeiales
4, ouverts. ET. nombreuses; filamens r̂ û
nis en tube a leur base. Ovaire stipite; stag-
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mate large, ombiliqu& Baie pomiforme,
recouverte d;une £corce dure et scabre.
Semences nichees dans la pulpe. — Arbre
de moyenne grandeur; feuilles simples co-
riaces luisantes; pedoncules alternati vement
multiflores axillaires; fleurs d'un blanc-
sale, peu odorantes, ayant a peine un pouce
de diametre.

MORISONIA, genre consacr6 & la mimoire d'un
cllebre Botaniste anglais.

Genres ayant de Vaffinile avec les
CAPPARIDEES.

BESED A, T. pi 238; L. J. G. pi. 76; LAM.
pi. 410. LUTEOLA ; T. pi. 238. SESAMOTDES 9

T.keseda, Gaude. CAL, 4-6-partite. COR.
Petales hypogvnes, 4-6 ou un plus grand
norabre, irreguliers , ordinairement laci-
nies, le superieur glanduleux et gibbeux
b sa base. ET. I I - I 5 , hypogynes; filaraens
courts , antheres droites. Ovaire prcsque
sessile. Styles 3-5 ou nuls; stigmates 3-5.
Capsule anguleuse, ijoculaire, poljsper-
me, s'ouvrant au sommet; placentas late-
raux. Semences reniformes attaches sur
chaque cote des placentas. P&isperme nul.
Einbryon semi-circulaire. — Plantes her-
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baches; feuilles alternes 2-glanduleuses a
leur base, entieres dans les Luteola et Se-
samo'ides T. , decouples dans le Reseda
du m£me auteur; fleurs disposes en epis
terminaux; capsule du Reseda oblongue
prisrnatique &noussee a son sommet, celle
du Luteola plus courte , profondement
di vis& et comme surmont£e de trois pointes,
celle du Sesamoides 5-partite, ouverie,
paroissant form£e de 5 capsules ouvertes
en &oile.

RESSDA (PI.) vfent du mot latin sedare, appaiser;
ainsi nomm6, parce qu'on s'en servoit autrefois,
comme nous Tapprend le Naturaliste romain , pour
appaiser les inflammations.

Vss. Le ReseSa diSkre des Capparidees, par le
nombre de certaines parties de la fleur, mais il s'en
rapproche par la structure du fruit. — Le Reseda
luteola L. est employ^ pour teindre les laines en
jaune: on peut aussi s'en servir pour teindre en vert,
mais il faut auparavant aluner les 6toffes ct les passer
ti la cuve d'indigo.

PARNASSIA, T. pi. 127; L. J. G. pi. 60;
LAM. pi. 216. GAL. 5-partite, persistant.
Con. marcescente, form ê de 5 p t̂ales hy-
pogynes, alternes avec les divisions du ca-
lyce. Ecailles 5 intdrieures inserts sur les
onglets des p^tales, munies de cils glandu-
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leui a Ieur sommet. ET. 5, hypogynes, al-
ternes avec les petales; filamens subules de
la longueur de la corolle; antheres vacil-
lantes. Ovaire sessile; style nul; siigmates 4
persistans. Capsule ovale-globuleuse, 4-sil-
lonn<£e, i-loculaire dans le centre et 4-locu-
laire sur les cotes, 4-valve au sommet, po-
lysperme; placentas adn£s longitudinale-
ment sur le milieu des valves. Semences
tres menues. Perisperme nul. Embryon
droit; radicule inferieure. — Flante her-
bacee ; feuilles radicales«cordiformes p^-

- tiolees; hampe monophjlle a son milieu,
uniflore a son sommet.

; ainsi nomm6, parre que Tesp^ce qui
constitue ce genre, croit sur le mont Parnasse.

OBS. La capsule du Parnassia est 4-loculaire sur
les cote* par la saillie des placentas, et i-loculaire
dans le centre, parce que les placentas ne se re"unis-
sent point dans l'axe du fruit. — Le Parnassia semble
se rapprocher des Capparid6es par quelques carac-
teres du fruit; mais il en differe par son port, par
sa fieur et par son embryon qui est droit.

La famille des Gapparidees differe sur-tout de celle
des Cruciftres, par le nombre des examines et par le
fruit uniloculaire. Elle se rapproche des Saponac^es,
par le nombre des divisions du calyce, par la corolle
a 4 p6tales, par le perisperme qui est mil, et par l'em-
bryon dont la radicule est courbfe sur les lobes.
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O R D R E I X .

LES SAPONAC£ES, SAPONACEJB.

v£g&al qui produit, selon le rapport des
voyageurs, le meilleur«ou le plus delicat de
tous les fruits connus , a £te plac£ par Jussieu
dans Pordre des Saponac&s. Les plantes qui
appartiennent a cette famille sont exotiques,
rarement herbages, plus souvent frutescentes
ou arborescentes. Leur tige, quelquefoisgrim-
pante ou sarmenteuse, ordinairement droite,
a citne rameuse et toufFue t porte des feuilles
alternes une ou plusieurs fois composes. Les
fleurs, en general petites et d'une couleur peu
^clatante, naissent, soit dans les aisselles des
feuilles, soit au sommet des tiges ou des ra-
meaux. Elles sont ordinairement disposees en
grappes 9 quelquefois en coijmbes ou en pa-
nicules.

F R U C T I F I C A T I O N .

Caljce poljphylle, ou monophjlle souvent
divis^. Corolle form^e de quatre ou cinq p^ta-
les portls sur un disque hypogjne , tantdt
nus, tantdt velus ou glanduleux a leur partie
mojenne et int^rieure, tantdt munis a leur
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base d'un appendice petaliforme. Etamines
ordinairement au nombre de huit, egalement
inserees sur le disque hjpogjne; filamens dis-
tincts; antheres 2-loculaires, 4-silIonnees,
s'ouvrant sur les sillons lat&raux. Ov&ire sim-
ple , quelquefois didjme; style unique ou
triple; stigmate uniqye ou double ou triple*
Fruit multiple, ou simple et i-3-loculaire;
logcs ou p£ricarpes monospermes, rareraent
dispermes. Semences marquees quelquefois
d'une cicatrice a leur ombilic, attaches a
Tangle interne des loges. Embrjon d£pourvu
de peri&perme; radicule courbee sur les lobes
qui sont eux-memes souvent recourbes.

§. I. Petales doubles, ou muriis d leur onglet
d'un appendice pitalijorme.

CARDIOSPERMUM, L. J. G. pi 79; LAM.
ph 817. CORINDUM , T. pi. 246. Pois de
merveille. GAL. 4-pfeylle. COR. Fetales 4.
ET. 8. Stjles 3; sligmates 3. Capsules 3,
renflees, membraneuses , comixes par le
mqyen d'un axe et imitant une capsule
v^siculeuse, 3-lob&. Semences globuleuses,
marquees a l'ombilic d'une cicatrice corcli-
forme. — Flantes herbac^es, tiges foibJes,
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sarmenteuses, feuilles 2-tern^es; p&lon-
cules solitaires, axillaires, munis de deux
vrilles au dessousMe leur sommet, multi-
flores; fleurs disposes en corymbe.
CARDIOSPERMUM , forme de deux mots grecs qui

signifient Sentence en caur; ainsi nomm6, h. cause
de la cicatrice cordiforme qui se trouve k l'ombilic
des semences. .

PAULLINIA , L. J. G. pi. 79; LAM. pi.
318. SERJANIA, PLW M. nov. gen. pi. 35. Cu-

I^URU, PLUM. GAL. 4-phylle.. COR. Pdtales
4, glanduleux a leur base. ET. 8. Styles
3; stigmates 3. Capsule pyriforme , 3-
gone, munie quelquefois de trois ailes sall-
lantes, 3-loculaire, 3-valve; cloisons in*

dans les sutures des valves (Serja-
, ou oppos&s aux valves (Cururuy

f emences marquees a Tonibilic d'une ci-
catrice 2-lob^e. — Arbrisseaux grim pans,
sarmenteux; feuiiles i-2-3-tern^es ou ai-
.ldes avec impaire, ou surcompos&s; pd-
doncules solitaires axiilaires, munis dans
leur milieu de deux vrilles, multiflores;
fleurs disposdes en grappes.
PAULLINIA , du nom d'un Botaniste danois.

SAPINDUS, T. pi. 440; L. J. G. pi. 70;
LAM. pi. 307. Savonier. CAL. 4-phylle
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colord ; folioles 2 ext£rieures. COR. Petales
4, glanduleux k leur base. &r. 8. Styles 3;
stigmates 3. Drupes 3 baccifbrmes iStroite-
ment unls, dont 2 sujets a avorter. Semen-
ces globuleuses. — Arbres, feuilles ail£es
ou terries; fleurs disposes en panicules
terminates.

SAPINDUS, form6 des deux mots latins sapo, Indus;
ainsi nomm6, parce que l'6corce du fruit est em-
ployee aux memes usages que le savon*
KOELREUTERIA, LAXM. NOV. Comment,

pelrop. 16 f pi. 18; L'HtRiT. Sert. Angl.
pi. 19; LAM. pi. 3o8. SAPINDUS, L. CAL.

, 5-phylle. COR. Petales 4, glanduleux a leur
base, deux fois plus longs que les folioles
du caljce. ET. 8, environ de la longueur
du caljce; filamens velus; antheres oblon-
gues, droites, velues. Ovaire stipite; s^le
3-gone; stigmate 3-fide. Capsule presque
ovoide, membraneuse, vdsiculeuse , 3-lo-
culaire; loges dispermes; une semence su-
jette a avorter. — Arbrisseau , feuilles ai-
I6es avec impaire ; folioles pinnatifides;
fleurs disposees en panicules terminales.
KOELRSUTERIA , du DOID d'un Botaniste allemand.

§. I I . Petales simples.

ORNITROI^HE, GOMMERS. J. LAM. pi 3o9.
CAL.
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CAL. 4-partite. COR. Petales 4, barbus sur
le milieu du disque. ET. 8. Ovaire didjme;
style 1; stigmate 2-fide. Drupe 1 ( un des
ovaire* sujet a avorter), pyriforme, petit;
noyau osseux , i-sperme.— Arbre de
moyenne grandeur; feuilles ternees; fleurs
disposees en grappes axillaires , *quelques-
unes sitnplement miles par l'avortement du
pistil.
ORNITROPHE, nourriture d'oiseau, en grec; ainsi

nomm6, parce que les Merles rechercheiit son fruit.

EUPHORIA, COMMERS. J. LAM. pi. 3o6.
LIT-CHI , SONNER. It. lnd. et Chin. pi. 129.
SCYTALIA ; G. pi. 42. GAL. petit, 5-dent£
ou 5-fide. COR. Petales 5, ties petits, velus
interieurement dans leur partic moyenne ,

.refldchit. ET. ordinaire men I 8 , rarement 6.
Ovaire didyme; style bifid* a son sommet;
stigmates simples. Baie didyine; Tune tres
petite et avortee; 1'autre coriace globuleuse,
herissee de tubercules scutiformes, i-locu-
laire, i-spernie. Semence entourde d'un
arille mou. — Arbres; feuiljes ailees sans
impaire; fleurs petites, disposees en pani~
cules terminates, munies de bractees tres
courtes, quelques-unes st^riles.

EUPHORIA 1 forme d'un mot greccjui sigmae^/e

1
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OBS* Ce genre est mentionnl dans Gmelin sous
trois Doms differens, savoir , Euphoria, Litchi et
Scytalia. Voy. Act. de la Soc. d'Hist. Nat. de Paris?
— Les deux espfeces connues <¥ Euphoria, savoir, lo
Lit-chi et le Lon-gan, produisent les fruits les plus
estim6s de lTnde. Ces y£g£taux, originaires de la
Chine et de la Cochinchine, ou ils croissent en
abondance* ont i\A introduits k l'lle-de-France par
Poivre, intendant et v6ritable pere de cette colonie,
ainsi que de celle de la Reunion.

MELICOCGA, L. J. G. pi. 42; LAM. pi 3o6.
CAL. 4-partite, ouvert, persistant. COR. P6-
tales 4, reflechis entre les divisions du ca-
ljce. ET, 8, courles. Style it court; stigmate
pelt£, ombiliqu^, prolong^ sur les cot£s.
Baie p.resque arrondle, lisse ou muriquee,
coriace , quelquefois 2-3-sperme, plus
souvent i-sperme par avortement. Sentence
pourvue d'un arille bacciforme* obscure-
ment sillom^e , creusee d'une fossette a
l'ombilic. «- Arbre; feuilles ai\6es sans im-
paire, 2-jnguees; c6te ou nervure moyenne
des folioles plane; fleurs disposes en grap-
pes terminates.

MELICOCCA ,fruit mielleux, en grec; ainsi nomm£,
parce que la pulpe des fruits est d'une saveur douce.

OBS. La famille des Saponar£es differe sur-tout de
celle des Capparidles, par le nombre des famines ;
qui est toujours d^termin^, et par le fruit souvaut



LES MALPI GHIACiES. l3l

multiloculaire a loges i-spermes. EUe se rapproche
de celle des Malpighiac6es par l'absence du p£ris~
perme, par les famines en nonibre d£termin6 et

' ius6r£es sur un disque hypogyne, par la tige presque
toujours frutescente ou arborescente, etc. — L'inser-
tion des famines est-elle r6ellement hypogyne dans
cette famille et dans la suivante ? Jusa. ( Voy. vol. 11

HYPOGYNE ).

O R D R E X.

LES MALPIGHIAC£ESJ MALBI&HIACEJE.

JN ous avons cru pouvoir r^unir dans une
merne serie la famille des Erables et celle
des Malpighies Juss., parce que de tous les
caracleres dnoac& pour distinguer ces deux
oixires, les uns, tels que le nombre des fa-
mines et des styles, ne paroissent pas assez
importans; et les autres, tels que l'embrjon
courbe et les lobes planes, ou l'embrjon droit
et les lobes replies sur eux-memes, con-
viennent indiffereminent a plusieurs genres
dans chaque famille. Nous ne pensons pas
cependant que les genres compris dans la
famille des Malpighiacees ne doivent consti-
tuer qu'uli seul et meme ordre. II est probable'
que ces genres *ront rapports a

I z
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families, lorsque la decou verte des genres ana-
logues aura enricbi la science : mais comme
nous ne connois^ons point en ce moment d'or-
dres et de genres interm&liaires, il semble que
rien n'em pec he de rassembler dans la meme
s£rie ceux qui nous sont connus, en les pla-
cant dans des sections differentes.
• Les Malpighiacees out de grands rapports

avec les plantes de l'ordre precedent: ce sont
des arbres et des arbrisseaux la plupart exo-
tiques, tr&s rameux, qui s'&event quelquefois
k 70 pieds de hauteur. Les feuilles qui sor-
lent de bautons coniques et couverts d'ecailles
(enduites d'uu sue ^pais et gluant dans le
Marronier ) , sont constamment opposees ,
presque toujours simples,quelquefois munies
de stipules. Les fleurs axillaires et terminales,
remarquables en general par leurs pltales
onguicules, quelquefois neanmoins depour-
vues de corolle, presque toujours herma-
phrodites , portees sur des p^dicelles souvent
articul^s dans leur milieu et munis de deux
petites £cailles, affectent differentes disposi-
tions.

Caljce tnonophjlle, ordinairement quin-
quepartite et persistant. Corolfb insdrce sur un
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disque hypogyne, formde le plus souvent de
cinq pe'tales onguicules et alternes avec 'les
divisions du caljce. Etamines en norabre d£-
terminlj inserees sur le disque qui porte la
corolle; fi lam ens libres ou reunis a leur base;
antheres a rr on dies. Ovaire simple ou trilobe;
styles un-trois; stigmates un-trois, rareraent
six. Fruit simple ti-iloculaire, ou multiple et
compose de deux ou trois capsules ailees jointes
ensemble; logesou capsules ne contenant or-
dinairement qu'une seule semence. Embrjon
dcpourvu de p^risperme; radicule courbde
sur les lobes lorsqu'ils sont droits, ou radicule
droite et lobes replies par le bas.

§. I. Et amines distinctes* Siigmates un
ou deux.

HIPPOCASTANUM, T.pi. 38a; G. pi. 111;
LAM. pL 2j3. -SSCULUS , L. J. Marronicr
d'lnde. GAL. campanula, petit 1 5-clcnte.
CoR. Petales 5, in^gaux, a limbe arrandi et
legerement ondule, ouverts. Et. 7; fi lam ens
subules, declines, inegaux; antheres pres-
que vacillantes. Style subule; stigmate sim-
ple. Capsule arrondie> coriace, herissfe de
pointcs piquantes, 3-loculaire, 3-valve j

13
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cloisons adn£es au milieu des valves. Se-
niences 2 dans chaque loge (1 sujette k
avorter ), presque globuleuses, reconvenes
d'une ecorce coriace et luisante, marquees
k leur base d'une large tache cendrtSe, insp-
ires sur la partie de la cloison qui est voi-
sine dc l'axe du fruit. Embryon courbe;
radicule penchee sur les lobes qui sont tiles
epais, et qui adherent dans la maturite du
fruit; plumule grande, form£ede 2 folioles
digitees. — Arbre; feuilles digitees; fleurs

1 disposdes en pyramides terminales, quel-
quefoissimplement males par l'avortement
du pistil dont il existe toujours un rudi-
ment.

HIPPOCASTANUM , Chataigne de Cheval, en grec;
ainsi nomm6, parce qu'on fesoit moudre autrefois les
fruits du Marronier , pour en mcler ensuite la farine
avec le fourrage destin£»«ux chevaux attaquls d'une
toux violente, ou tourmentes par quelque colique.

OBS. Le Marronier d'Inde, originaire de l'Asie,
est naturalist dans presque toute l'Europe. Son
feuillage procure une ombre delicieuse. Ses fleurs,
blanches ou jauhatres, panachees de rouge, etdis-
pos^es en pyramides nopabreuses espacdes avec grace,
parent ce vlg&al de la maniere la plus riche et la
plus dtegante. Ses semences ont beaucoup de ressem-
blance aveccelles du Chataignier, mais elles en dif-
ferent sur-tout par leur saveur qui est extrememtnt
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acerbe. On s'en est servi pour nourrir la volaille ,
pour chauffer les poeles, et l'on pretend qu'elles pour-
voient etre employees a la fabrication de la colle.
Le citoyen Grenet a obtenu de leurs cendres lessi-
vees une grande quantity de potasse. — Le premier
Marronier qu'on ait vu en France , fut plants au
jardin de Soubise en i6i5; le second fut plants au
jwliii du Mus. d'Hidt. Nat. en i656, et il y v6cut
jusqu'en 1767. On conserve dans le cabinet une zone
du tronc de cet individu.

PAVIA, BOERH. Hort. Lugd. Bat. pL 60;
iAM.p/. 273. ^ESCULUS , L. J. DifiFerence du
genre pr£c£dent. CAL. tubuleux, 5-dentd.
COR. formee de 4 petales in£gaux et rap-
proches, les deux superieurs plus broils.
ET. 6-8, ties saillantes; (ilamens capillaires
droits. Capsule pyriforme | inerme.—Fleurs
disposees en ^pis.
PA VIA, du nom d'un Botaniste hollandais.
OBS. UMsculus et le Pavia, qui tiennent le

milieu entre les Saponac6es et YAcer, ne devroieat-ils
pas former une,nouvelle famille?
ACER, T. pL 386; L. J. G. pi. x 16. Erable.

CAL. ordinairemenr 5-partite. COR. farraee
le plus souvent de 5 petales alternes avec
les divisions du calyce et presque toujours
de la meme couleur. ET. communement
8; filarnens subul^s; antheres oblongues.
PiST. Ovaire didyme; style simple, quel-
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quefois 2-partite; stigmates 2, acimrinls,
reflechis. Samares 2 ^ munies a leur som-
met d'une aile membraneuse , r^unies a
leur base, i-loculaires, 1-2-spermes. Em-
bryon courb£ ; radicule pencheesur les
lobes qui sont rides dans XJLcer iataricum,
plisses dans VjLcer campestre, replies £r
eux-memes dans Xes^icer rubrum et pseudo-
platanus. G^RTN. — Arbres indigenes et
exotiques; feuilles sou vent lobees, rarement
aileesavec impaire ou tern^es; petiole dilate
a sa base et semi-amplexicaule; fleurs axil-
laires et tcrminales, disposees en grappes
011 en bouquets coiymbiformes (agrees
dans Vjicer Tixbrwn)\ pedicelle de ckaque
fleur muni d'une bract̂ e a sa base.

ACER; ainsi nomm6, selon les Lcxicographes,
qucd acre et durum sit ejiis lignum, parce que soil
bois est dur.

OBS. Le nombre des parties de la fructification
varie dans les diff&i elites especes de ce genre. Quel-
quefoia le calyce est /1-9-partite, la corolle est nulle ou
form&t de 4-9-petales, les Itamiues sont au nombre
de 5-i29 et le fruit est tricapsulaire. La corolle de
YAcer pseudo-platanus, L. est a peine distincte du
ralyce ; VAcer rubrum, L. est dioique, de ineme
que YAcer negundo, L. Tfe *doit-on parf conclure de
ces differences, et de celles que pr£sente la structure
de la semence 9 que VAcer contient des especes qui
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ne sont point conggnferes? — Linneus a place la
genre Acer dans la polygamiemono^cie, parcequ'ou
trouve sur la meme plante des fleuis hermaphro-
dites et des fleurs simplement males on simplement
iemelles. II semble que l'absence d'un des deux or-
ganes de la f£condation doit etre attribute a Pavorte-
ment, puisqu'on observe des rudimens plus ou moinff
saiUans d'6tamines ou de pistil dans les fleurs uni-
sexuelles des Erables.

Les Erables exotiques sont susreptibles d'etre cul-
tives en pleine terre dans notre climat. — On retire
dans le Canada, par les incisions faites au tronc
des Acer saccharinum et rulrum L,, une eau clarre,
Umpide, qu'on fait chauffer dans des chaudi&res,
jusqu^ ce que la liqueur ait acquis la consistancs
d'un sirop 6pais. On verse ensuite ce sirop dans de*
monies, et Ton obtient par le refroidissement des
pains d'un sucre roux qu'on raffine par les proc£d£s
ordinaires. On distingue les deux sortes l̂e sucres
iburnis par les esp^ces ci-dessus mentipnndes; Tun
s'appelle sucre d'Erable, et Tautre sucre de Flaine.
On croit que ce dernier est fourni par VAcer ru-
brum L.

IS Acer, qui a beauroup de rapports avec F-/R-
culus, n'en a-t-il pas encore davantage par ses fruits
sees et ailes, avec le Banisteria et quelques genres

i i ?

§. 11. Etamines monadclphcs. Stigmates
Irois.

BANISTERIA, HOUST. L. J. G. pi 116;



l38 GLASSE X I I I , ORDRE X.

LAM. pi 381. ACER, PLUM. GAL. 5-par-
tite; divisions i-glanduleuses sur chacun
de leurs bords. COR. Petales 5 creneles, a
onglet lin^aire. ET. IO; filamens plus courts
que la corolle. PIST. Ovaire 3-lot>£; styles.
3. Samares 3 ( 1-2, sujettes a avarler ),
raunies a leur sommet d'une aile longu* et
membraneuse, i-spermes. Embryon droit;
cotyledons planes-con vexes > acumin£s ;
radicule infgrieure. — Arbres et arbrisseaux
la plupart sarmenteux; petioles des feuilles
quelquefbis 2-glanduleux a leur base ou a
leur sommet.

BANISTIRIA , du nom d'un Botaniste anglais.

HIPTAGE, G.pl. u6. MADABLOTA, SON-

N£R. Voy. aux Ind. vol. 2 9* pag. 238 > pi.
l 35 . G^SRTNERA , SCHREB. BANISTERIA ,
LAM. Difference du genre precedent: to-
Holes du calyce munies d'une seule glande,
ovaire simple, style i, samare munie de
4ailes in^gales.—- Arbre de moyenne gran-
deur , couvert dans toutes ses parties de
petits poils couches ; fleurs disposers en
grappes terminates.

- HIPTAGB, peut-etre form^ de deux mots grecs,
dont Tun signifie voler, et l'autre terre; ainsi nomm£,
h cause des ailes du fruit.
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TRTOPTERIS, L. J. G. pL 116; LAM. pL
3 2. HiR^EA, JACQ. Amer. CAL. tres petit,
5 - -tite. COR. Petales 5, a onglet lineaire.
E ; filamens alternes plus courts. PlST.
Ov, Vlobe; styles 3; stigmafes 3 (3-6
JtfSS, Samares 3, globuleuses, munies
de trois ailes dont une souvent plus courie
et plus etroite, i-speroies. Embrjon cour-
be ; radicule superieure. — Arbrisseaux
ou sons-arbrisseaux souvent sarmenteux:
fleurs disposees en panicule.
TRIOPTERIS, trois ailes, en grec.

MALPIGHIA, PLUM, nov.gen. ;>/.'36; I .
J. LAM. pi. 3§ft. MaJpighie. CAL. a 5 di-
visions, dont quelques-unes exterieurenient
2-glandule\ises. COR. Petales 5, a onglet

„ lineaire. ET. IO ; filamens egaux, plus courts
que la.corolle. Styles 3. Eaie globuleuse,
contenant trois navaux oblongs, angu-
leux, i-spermes. Lobes de 1'embiyoaa re-
plies sur eux-inemes. — Arbres ou arbris-
seaux , quelques-uns saj-raenteux ; feuilles
raunics dans quelqi^es especes, soil en des-
sous, soi) sur leurs bords > de poils ou spies
piquantes attachees par le centre et libres
a leurs extremites ; petioles souvent appen-
dicules interieurement a ieur base ou dila
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tes; p£doncul'es axillaires ou terminaux,
uni ou mulriflores.

MAI. PIG HI A , An 110m d'mi Professeur deM£decine
& Bologne, qui a 6crit sur l'anatomie des pl#'ites.

OBS. Le Malpi^hia, qui se rapproche T̂es genres
de cette section par beaiicoup de caracteres, paroit
n6anmoins en difEJrer , sirtMout par son fruit qui
eft une baie, et par les lobes de 1'embryon, qui sont
replies sur eux-ritf*mes.

§. III. Genre ay ant de Vaffiniti avec les
MALPIGHIACEES.

ERYTHROXYLUM, BROW. L. J. LAM. pi.
383. CAL. turbin^, 5-dente, COR. Petales 5,
depourvu^ d'onglet, et -Aiimis a leur base
d'une ^caille ^chancr^^Eir. 10, filamens
monadelphes; de la longueur de la corolle;
antheres a iron dies , droites. Pi ST. Otaire
simple; styles et stigmates 3. Drupe oblong,
cylindrique, anguleux, contenantun noyau
l-sperme. Perisperme o.Lobesde Tern br yon
planes, droits. — Arbres ou arbrisseaux ;
rameaux allernes^ com primes k leursom-
met, quelquefois ecailleux ; feuilles alter*
nes, distiques, entieres ; fleurs lateraW,

. pedonculees, solitaires ou fasciculecs; fruit
semblable a celui du Berberis.
ERYTHROXYLUM, hois rouge, en grec.



LES
Oss. Jussieu observe que YErythroxylum differe

des Malpighies, par ses feuilles alternes, par ses
{jetales dont les ongleU sont elargis et appendicules,
par It U souvent i-loculaire, et par les lobes de
r<emb TU| sont droits.

Les \ihiacees different des Saponac6es pi
leurs feu ** oppos6es et presque toujouvs simples,
par le nombre des etamuies, par la structure de la
corolle, etc. Elles se rapprochent des HypSricoides
par leurs feuilles simples et oppo 6es J|ar leur style
souvent triple , par leur fruit ordinairWnent 3-locu-
Uire, et par leur erabryon depourvu de perisperme.

O R D R E X I.

LES HYPERICOIDES, HYPERICOIDE&*

S plantes de oette famille auroient
de!>ignees par le caractere quepresentent leurs
fe\iiI les, lorsqu'on les place entre L'oell et la
lurniere, si ce caraclere ne convenoit dgale-
ipent aux Hesperidees, aux Mjrtoi'des et k
plusieurs autres ve^taux, Leur lige herbac^e
ou suffrutescente ou frutescente , rarement
couchee, ordinairetnent droite et cylindrique,
jorte des feuilles opposees, quelquefols croi-
sees, souvent ponctuees , c'est-a-dire, parse-
mees de petites v^sicules qui contieunent de
l'iiuile essentielle. Les fleurs, presquc loujours
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terminates et de couleur jaune, sont disposees
en corymbe.

FRUCTIFICATION.

Calyce quadri ou quinquepartite. Corolle
form£e de quatre ou cinq petales. .^amines
nombreuses , polyadelphes. Ovaire simple,
ordinairement surmont£ de plusieurs styles;
stigmates Apples. Fruit polysperme, rare-
men t bacdftrme et uniloculaire, plus sou-
vent capsulaire et presque toujours multilo-
culaire ; loges formees par les rebords ren-
trans des valves , en nombre 6ga\ a celui
des styles. Semences tres petites , ins£rees sur *
les bords des valves ou sur un placenta cen-
tral dans les fruits capsulaires, portees sur
des placentas lateraux dans les fruits bacci-
formes. Perisperme nul. Embryon droit; lo-
bes semi-cylindriques, radicule infeiieure.
ASCYRUM, L. J. G. pi. 62. HYPERICOIDES,

PLUM, nov* gen. pi. 7; LAM. pL 644. C&L.

k quatre divisions, dont deux interieures
plus grandes, persistant. COR. Pdtales 4.
Etamines nombreuses, reunies a leur base
en quatre faisceaux. Stjle peu apparent.
Stigmates 2 ( 1 , LINN. ). Capsule i-locu-
laire , 2-valve, seminifftre sur les bords
des valves. — Arbrisseaux, feuilles sessiles
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raunles de deux petites glandes a leur base.
ASCYRUM (Dioscor.), forme" de la particule pri-

vativf etd'unmotgrecquisignifiec/jre^, comme
si I'c 't.: plante sans aprete, on plante lisse,

HYP. TJM, T. L. J. LAM. pi. 648. MUe-
pertui :,. 5-partite. Ccm. Petales 5. E T .
differernment polvadelphes. Styles 2-3-5;
autant de stigmates. Capsule 2-3-5-locu-
laiL'e; 2-3-5-valve (rarement une ba ie) ;
cloisons forme'es par les rebords rentrans
des valves; placenta communement cen-
tral. — Plantes herbacees ou stiff rules-
centes ou frutescentes; tiges cjlindracees
ou gladiees ou 4-gones.
HTPERICUM (Bioscor. Pl.)> nom de la plante en

grec.
Oss. Comme le genre Hypericum L. renferme

plusieurs especes qui different entr'elles, soit dans
le nombre des faisceaux des examines, soit dans le
nombre des styles et des loges du fruit, soit dans la
nature et dans la structure du peVicarpe, nous croyons
devoir faire connoitre lei difF^rens genres cjue ces es-
peces pourroient former.
ASCTRUM, T. pi. I5T. ET. 4-8-adelphes; styles 5;

capsule 5-loculaire.— Plusieurs especes gonfl£es
d'un sue re"sineux, jaunatre.

BRATHTS, L.S. J . SMITH. Icon. PL pi, 41. £ T . I -

adelphes; styles 5; capsule 5-loculaire.
HTPEKICUM , T. pi. I 5 I ; O. pL 62. ET. 5-adelphes

styles 5; capsule 5-loculaire.
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ELPDEA , ADANS. ET. 5-5-adelphes; styles 3 ; cap-
sule 5-locuIaire. — Disque de Povaire et onglets
des p6tale3 glanduleux.

ANDRoSiEMUM,T.p/. 128 > Qr.pl. 5$. Toutesar'ne.irt.
5-adelphes; styles 3; baie i-loculaire • irois pla-
centas attaches chacun aux parois de L baie , par
le moyen d'une lame d'abord enliere, ensuite 2-
fide, et laissant alors un espace vide entre ses deux
divisions. — Sue propre rouge.

KNIFFA , ADANS. I^T, 5-adelphes; styles 2 ; capsule
2-lorulaire.
O8S. II n'existe point d'espfece d'Hypericum k un

seul style. O*!e que Linneus a nominee Hypericum,
monogynum, 'u.r£ellement 5 styles 6troitement r^u-
nis el imitant un ŝeul style.

< I+es Hyp6ricoidec different sur-tout des Malpig-
Jiiac6es, par leurs £tamine& en nombre ind£termin6,
et par leur fruit polysperme. Elles se rappi ochent des
Guttiferes, par le nombre et la situation de leurs
parties, et par le sue r6sineux qui d£coule de certaine*
especes 6!Hypericum originaires de la Guiane,

O R D R E X I I .

LES GUTTIFiRES, GUTTIFERJZ.

nom de Guttiferes a et£ donn6 par Jus-
sieu aux plantes de cctte famille, parce que
la plupart fournissent un sue vegetal qui de-
coule naturellement ou par incision, soit de

leurs
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leurs racines, soit de leur tronc , soit de leurs
*" *ies. Ge sue vegetal ne tarde point a s'e'-

I'air ; il devient concret, et il forme
une ; assez transparenle, quelquefois non
inflan ^e, soluble dans I'eau, et ordinaire-
ment d . saveurdouceatre(g-0/7Z77Z£), quel-
quefois uiflammable , et settlement soluble
daus l'esprit-de-vin •(rdsine). Les plantes de
eette famille sont toutes exotiques. Leur tige
irutescente ou arborescente porte des fo
opposees , ordinairement coriaefcs , t
glabres, traversees par une r .jgitu-
dinale de laquelle parten^ ,rs nervures
laterales et parallreles. Les ;urs, ordinaire-
ment completes et hermaphrodites, quelque-
fois dicline^par 1'avortement d'un des organes
sexuels, naissent dans les aisselles des feuilies ,
ou au sominet des rameaux.

Calyxe mono ou poljphylle, rarementnul.
Corolle formde le plus .souvent de quatre
petales. Etamines ordinairement en norabre
indetrermine; filamens presque toujours dis-
tincts, rareinent monadelphes ou polvadel-
phes; antheres adnees aux filamens. Ovaiie
simple; style unique ou nul; stigmate simple

divise. Fruit ordinairemeut i-loculaiie 3

3. K
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souvent e*valve, mono ou polysperme. Semen-
ces grandes, inserees sur mi placenta central.
ou adhe"renies aux parois internes des valves.
Embryon droit, depourvu de perisrirme;
lobes coriaces, planes; radicule intf rieure,

§. I. Style nul.

MANGOSTANA,RUMPH. Amb. \%pl$\Qt,
pi, io5. CAMBOGIA, L. J. GARCJNIA , L. <L

LAM. pi. 406. MangoustaK. CAX. 4-phylle,
persisraut. COR. Tetales 4. ET. 12 OU UU

sombre. Stigmatesessile, lobe,
^vx^stai. recouvprte d'une ecorce co-
riace, spbe. , couronnee par le stig*
mate, multiloculaire; loges i-spenues. Se-
mences anguleuses, entoure^es d'une pulpe
succulente, quelques-unes su jetles a a vorter.

MAWGOSTAV^ , nom malais.
OBS, he Mangos tana Carcinia G. est un arbre dont

la forme est presque la nxeme que celle de nos
Pommiera. II decoule des incisions faites a ses
branches un sue jaunAtre qui s'^paissitet devient con-
cret. Ses feuilles, porteessur un petiole court et ren-
fle, sont ovales, pointuesf entieres, lisses, fermes et
longues environ de 6-8 poures. Ses fleurs, presque so-
litaires, resident dans les aisselles c! ?s feuilles an uom-

>7met des rameaux. Les fruits, dont la grosseur ap-
proche de celle d'une orange, exhalent un parfunx
suave | et flattent le gout par une agreable saveur. «••
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Xe Mangottana Cambogia est un arbre de 10-12 pieds
de circonf&rence. II d£roule des incisions faites k
Picorce de ses racines o 1 de *on tronc, une tf^ueur
trfes-visqueuse, sans odeur, et qui, a ce que Ton
croit, forme en se sicbant cette gomme-r&ine opa-
que et d * n jaune safran, connue dans le commerce
sous le nom de Gomme-Gutte. Les fruits de cette es-
pece sont releves de 8-10 cotes saillantes, et ils ont
une saveur 16g6rement acide.

CLUSIA, PLUM. nov. gen. pL 10. L. J. CAE,

forme de 4-6 folioles (quelquefois de 9-16)
ovales-arrondies , concaves, imbriqu^es ,
persistantes. Coa. P^tales 4-6, ouverts, plus
grands que le caljce. ET. \ombreuses ( 5-8
dans le Clusia alba, selon JACQ. ) , plus
courtes que la corolle. Sligmate sessile ,
pelt£, &01II, persistant. Capsule sph^roide,
grande, 4- 12-Ioculaire, creus^e de 4-12
sillons, s'ouvrant du sommet k la base en
4-12- valves con aces, arquees, et surmon-
t̂ es chacune d'un rayon du stigmate. Se-a

mences nombreuses, petites, recouvertes
d'une pulpe succulente , portees sur un
placenta central anguleux, oil ins£r£es sur
des placentas adherens int&ieuretnent au
sommet des valves. — Arbres dont toutes
les parties contiennent un sue visqueux et
laiteux qui roussit a l'air j p^doncules axil-
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souvent terminaux, i-
flotes; p^dioelles munis de petites bra'
tin des organes sexuels sujet a avor*
CLUSIA,genre consacre^ a la memoire d'i

Botaniste (l'Kcluse) n6 a Arras.

GRIAS , L. J. GAL. i-phylle , cya.L. orme,
decoupe' en 4 segmens e*gaux. COR. P^-
tales 4. ET . nombreuses; antheres arron-
dies. PIST. Ovaire enfbnc£ dans Ie caljce;
Shumate 4-gone. Drupe globuleux , acu-
mine base et au sorarnet, contenant

ŝd de 8 5illons, i-sperme.
fori. mot grec qui signifie comes*

tibl?; aiusi nom. ce que les Espagnols de
rAmerique font mai er les iVuits du 'Grias, connus
sous Ie nom de Poires-d?Anchoi$, pour les presenter
dans les desserts, et pour les envoyei en Europe.

Oss. Le Grias caulijlora L., figur6 par SLOAN.

7am. vol. 2, pi. 217, croit nat 11 r el lenient a la Jamai-
que. Cet arbre, qui s'clfeve a environ vingt pieds de
hauteur, est remarquable parson tronc droil, simple
et garni seulement a son somraet de feuilles tres
longues. Les fleurs, d*un jaune pale , port^es sur des
p^doncules fort courts, solitaires ou ramasse'es plu-
sieurs ensemble, naissent au dessous des feuilies.

§. II. Style unique.

5dAMMEA > L. J. LAM. pi 4^8. MAMEI ,
PLUM. nov. gen.pl. 4. GAL. 2-phyIlc, coriace,
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colord, caduc. COR. Petales 4. ET. nom-
b reuses; antheresoblongues. Stigma te capi-
te. Bale tres grosse, arrondie, obscur&nent
4-gu.^e, recouverte d'une ecorce £paisse,
renfe^mant une pulpe charnue analogue
pour la couleur a celle de nos aimcots ,
4 - sperine. Sentiences ovales - oblongues,
coriaces, scabres. — Arbres; t'euilles gran*
des, elliptiques, tres entieres, coriaces ,
d'un vert luisant, parsem^es de points
nombreux^t transparens comse ce'les dn
Millepertuis; fleurs solitai) es ou geminees
axilldires, quelquefois împlement males
sur le meme pied ou sur un individu dis-
linct, selon Tobservation de Jacquin.
MAMMEA, nom am^ricain.
OBS. Le Mammea americana est un des plus beaux

arbres de l'Am&'ique. II s'el&ve souvent k la hau-
teur dc soixante-dix pisds. Ses fruits, qui ont quel-
quefois jusqu9^ sept pouces de diamfetre f sont tres
recherch£s. Leur chair, ferine, aromatique, de cou-
leur jaune, a une saveur douce et agitable. II faut,
avant de les manger, selon.robservation de Jacquin,
avoir soin d'enlever leur seconde 6corce qui adhere
assez fortement a. la pulpe, et qui est d'uiie amer-
tume considerable. Celte amertume n'est pas d*a-
bord irbs sensible; mais elle ne tardepas a se ma'
nifester, et son impression se conserve rafeme pen-
dant 2 ou 3 jours, parce que la partie r&iueuse

K 3
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qti'elle contient s'attache aux dents, et ne se di.»
pas ais^ment dans la salive. — 11 d^coule de
sions faites a cet arbre, une gomnie qui fa»
les Cinques, insectes qui s'insinuent sou*
des doigts des pieds, s'y multiplient, et i: rodent
beaucoup les colons.

MESL'A, L.J.NAGASSARIUM, RUMPH. Arab.
7, pL a, GAL, 4-phjIle, persistsnt. COR. P6-
tales 4. ET. nombreuses; filamens r^unis a
leur base en forme de godet. Stigmate epais,
concav ? Tfnx 4-gone, a cum i nee, coviace ,
s'ouvra * la raaturite en 2 011 4 valves,
i-4-sperniv. hte demoyennegrandeur,
'ires rameux, es presque setnblables a
celles du Saulb ou de l'OIivier , strides;
fleurs axillaires ou terminales presque soli-
taires, d'uneodcur agre'able; semencesern-
blable a une Chataigne, bonne a mangen

MESUA, dn nom d'un Medecin arabe.

OBS. II d^coule du fruit du Mesua^ lorsqu'il n'est
pas encore parvenu a sa maturity, tin sue ^pais et
visqueux.

RHEEDTA, L. J. LAM. p/. 4^7. VANRHEEDIA,

PLUM, nov, gen. pi, i& Cyroyer. GAL. Yiul.
COR. P&ales 4. ET. norubreuses. Stigrnate

* infundibulifornie. Baie ovoide, lisse , ren-
fermant, sous unepeau tres mince, deux ou
trois semences ovales-oblongues, entour^es
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d'une pulpe succulente. — Arbre a ra-
meaux articulls, Itendus horizontalement;
fours axillaires rapprocb&s.
RrfjNjpiA, genre consacr£ k la m&noire deTauteur

de VHarris Malabaricus.
OBS. II dfeoule des articulations des rameaux du

Rheedia, unerdsine jaune, d'uneodcur assez agr&ble.

CALOPHYLLUM, L. J. G.pl. 43; LAM.
pi. 459. GAL. 4-phylle, colore, caduc; fo-
lioles 2 ext^rieures plus courtes. COR. P6-
tales 4. ET. nombreuses, antheres oblon*
gues, Stigmate capita Drupe giobuleuz ou
ovoide, contenant un î oyau i-sperme.
— Arbres; feuilles lui^antes, coriaces, re-
mar qua bles par leurs nervures, laterales
qui sont tr ŝ nombreuses et d'une finesse
extreme; fleurs axillaires et terminates;
p&loncules opposes; p^dicelles 3-flores.
CALOPHYLLUM) Beau feuillage y en grec.

OBS. Lorsqu'on entame l'^corce du Calophyllum
inophyllum L. , il en d£coule une liqueur visqueuse
et jaunatre qui ne tarde pas & s'dpaissir.

Les plantes de cette famille different des Hyplrig
coides par leurs famines presque toujours distinctes9

par leur style simple ou nul, par leur fruit i-locu-
laire, par leurs semences grandes, et paries lobes de
1'embryon qui sont coriaces. Elles se rapprocli^nt
des Hesp6rid6es par leur port, par Vabsence du
p^iisperme, par leur embiyoa droit, etc.
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LES HESPERID^ES, HESPE

CJE nom, qui rappelle les poimnes d'or du
fameux jardin des Hesperides dont parle la
fable, nous a paru tres propre a designer
les plantes de cette famille, Les Hespendees
ont une tige frutsscettte ou arborescenle 9

munie queli s d'epines que la culture
et la vieillesse sou vent dispai'oitre. LPS
feujlles, qui sor̂ . i boutoiu) coniques nus
ou d^pourvus cl\ , sont a ^ r n e s , sou-
vent simples, quel^uefois corapos^es, d'un
beau vert, et parsemees dans plusieurs genres
de points vesiculeux et transparens. Les
fleurs, qui exhalent un parfum suave, sont
copstamment hermaphrodites , et alfecteiit
difFerentes dispositions.

F R U C T I F I C A T I O N .

Calyce monophylle, souvent divise\ Co-
rolle formde de petales en nombre determine f

clargis a lear base, insures autour cl*un Bis-
que hypogvne. Eta mines ajant la raeme in-
sertion que la corolle, raremeut en nombre



filaoifins distincts ou monadel-
Dolyadelphes. Ovaire simple; styW
sti^mate simple ou plus• rarement

dr jit ordinairement raou y quelquefois
capsulaire, unioumuhiloculaire; logesrnono
on . dispermes. Perisperme nul. Embryon
droit; cotyledons charnus, planes-con vexes;
radicule su peri cure.

s
i

I. Fruit monospenne, Feuilles non
ponctuees.

XIMENIA, PLUM. nov. gat pL 21 ; L. J.
LAM. pL 297. CAL. tires petit, 4-fide, persis-
tnni. COB. Pe'tales^ alternes avec les de-
coupures du caljce, velus intei'ieurement,
connivens a leur base , roules en dchois

leur somrnet, ET. 8; Hlamens courts;
entheres oblongues, droites. Stigruate sim-
ple. Drupe ovale-oblong , con tenant un
Jioj'au monospei'iTie. — Arbrcs de moyenne
grandeur, inermes ou plus sou vent epi-
neux; ieuilles simples; pednncules axillai-
res, uni ou mnltiilores; fleurs exhalant une
odeur semblable a celledePencensbrule.

XIMKMA , du noni d'un Botaniste espagnol.

HEISTERIA , JACQ. Amer. pi 81; L. J.
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LAM. pi. 354. Bois Perdrix. CAL. tres petit,
5-fide, persist an r. COR. P&ales 5. ET 10;
filamens planes, les alternes plus c jurt*;
antheres arrondies. Style court; siigmate
presque 4-fide. Drupe semblable a une
olive, i-sperme, entoure a sa base par le
calyce devenu tres grand, caropanule, co-
lor^, ouvert a son litube, et 5-lobl. —
Arbre dont le port ressemble a celui d'un
Laurier ; feuilles simples, ties entieres;
fleurs petites, solitaires et axillaires; fruit
recherche par les tourterelles appel^es Per-
drix par les Creoles.

HEISTXAIA 9 du nom d'un Botaniste allemand.

§. II. Fruit polysperme mou. Feuilles
parsemees de points transparens.

MURRAYA, L. J. G. pi. g3; LAM. pi 352.
MARSANIA , SONNER. lnd. 2 j pi. 139. Buis
de Chine* CAL. tres petit, 5 partite, persis-
tant. COR. F^tales 5, quelquefois 6, conni-
vens a leur base en forme de cloche, ^cart^s
et ouverts au sommet. ET. XO , rarement
11, 12; filamens in^gaux, presque polya-
delphes & leur base, antheres droites. PIST.

Ovaire entoure a sa base d'un pelitdisque
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forme de godet ( Nectaire L.) ; stigmate
A- , 5-gone. Baie seche , globuleuse,

p J, parseme'e de points on gland es vui-
liaires, 1-2-spertnc. Setnences chagrin&s.
— Arbrisseaux ; feuilles ailees avec im-
paire; folioles al tern es ; fleursdisposeesen
corymbes terminaux.

MUKRAYA , du nom (Tun Botaniste allemand

COOKIA, SONNEE. Ind. 2 , ph i3o; J.
pi 354. Wampi de la Chine. CAL. tres
petit, S-partite. COE. Petales 5, ouverts. ET.
10 ; filamens distincts, de la longueur de
la corolle; antheres droites. PIST. Ovaire
l^g^rement stipite } h^risse ; stigmate ca-
pitc*. Baie ovoide , velonlee , ponctu^e ,
multiloculaire; loges i*spennes, quelqOes-

^unes suiettes a avorter. — Arbre ; feuilles
ailees avecimpaire; folioles alternes; fleurs
dispose"es en grappes-paniculees et termi-
nales.

COOKIA, genre consacr6 K la m^moire d*un
I^bre voyageur anglais.

OBS. Les Chinou cultivent le Wampi a1 Canton,
dans Jes petits jardins qui forment les cours de leura
Tnaisons.

CITHUS, T. pi 395 el 3 96; L J. G. pi 121;
LAM. pi 639. AURANTIUM, T- pi 398 et
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3g4. LIMON, T. ph 397. Orangery Ci-
tronnier9 Limon. CAL. petit, 5-fide. COR
P&ales 5, ouverts. £ T . environ 20 , fila-
mens rapproches en cylindre, serres a leur
base er polyadelphes. Stigmate globuleux.
Baie recouverte de deux ecorceb, dont une
exterieure mince jaunatre parsemfe de v -̂
sicules innombrables , et l'autre interieure
charnue coriace et bLinchatre, divis£e par
des cloisons raembraneuses ties minces
diaphanes en 9-18 loges rem plies d'une
ehair pulpeuse , et contenant chacune i-3
sentences cartilagineuses. — Arbres ou ar-
brisseaux ; feuilles simples, munies sou-
vent dans leurs aisselles dOpines solitaires;
pedoncules axillaires ou terminaux uni
ou multiflores.

e CITRUS, form6, selon quelques auteurs, du 110m
d'une ville d'Asie appe!6e Citrea.

OBS. Dans I1AurantiumT! ^ les petioles des feuilles
sont ailisy et les fruits sph£riques ont une saveur
douce et agitable. Dans le Citrus T. , les p&ioles
des feuilles sont nus, et les fruits d'une forme
ovale-oblongue sont tres acides. Dans le L/immT.,
les petioles des feuilles sont nus, et les fruits presque
ovoides sont mamelon^s a leur sommet.

Jussieu a observd que les semences du Citrus Au-
rantium L. renferment trois embryons qui ne sont



pnr aucune membrane. Gartner a vn plu-
3ii rs fois l'embryon de la seme nee du Citrus De-

enmynus L . , partag6 en 18-20 petits cotyledons
e*cailley.x crui se se"paroient facilement les uns des
autres, et qui n'e*toient r6unis par aucune radicule
commune.

LTMONIA, XL J. G. pi 58 ; LAM. pL 353.
CAL. 5-partite, ires petit. COR. Petales 5. ET.
IO. Stigmate simple. Eaie globuleuse, 3-lo-
culaire, 3-sperme. Semences entourees de
pulpe. — Arbres ou-arbrisseaux ; feuilles
simples ou tern&s ou ailees avec impaire;
Opines axillaires, solitaires ou g^min^es ;
fleurs axillaifes , solitaires ou disposees en
grappes.

LIMONIA; ainsi nomm6, i cause de son affinity
avec les Limous (|e Tournefort. Le nom de Limon,
iticonmi aux Anciens, selon J. BauUin, ne se trouvt*
que dans les auteurs du seiziem\5 siede.

OBS. Les fleurs du Limonia trifoliata JL. sont a 5
petales et a 5 ^tamines. Juss. Celles du Limonia pu~
silla<OM-RT^. sont h 4 pe"tales et a io ou a un plus
grand iiombre d'&amines. — Le Limonia mono-
phylia L., dont la corolle est a 4 p^tales , dont les
famines au nombre de 8 sont monadelphes, donl
les feuilles sont simples, doit appartenir a la famille
de M6liac6es. Juss.
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§. III. Fruit polysperme capsulaire. Feuilies
non ponctu&s.

T H E A , K J E M P F . Amain, exot. pag. et ph
606; L. J. 6 . ph 95; LAM. ph 474. The.
CAL. 5-6-partite, persistant. COR. P&ales
5-6, quelquefois 9, dont trois exl£ri$urs
plus petits. ET. nombfeuses. Stigmates 3.
Capsule coriace, tanlot siraplemcnt globu-
leuse, tantot form^e de deux et plus sou-
Tent de 3 globes adh£rens, 3-locuIaire y 3-
valve; loges oligohpermes ( monospermes
dans la maturite, G&RTN. ). Semences glo-
buleuses anguleuses , recouvertes d'une
tunique dure et solide, ins£r£es a l'angle
central des loges. — Arbrisseaux; fleurs so-
litaires , axillaires.
THEA 9 form6 du mot chinois Thee, qui est le com

de la plante.
Oss. Le Th6 est originaire du Japon et de 1»

Chine. II fut introduit en Furope vers Pan 1666, et
ce ne fut que vers 1715 qu'on en fit usage. — Cels
pense que le Thea bohea L. est une varilt£ du
Thea viridis. — Le Th6 est regard^ comme tonique.
L'odcur aromatique qu'il rgpand lui est rommuni-
qu6e par plusieurs plantes avec lesquelles on le mele,
et sur-tout par VOlea odorata L.

Les Hesp£rid£es difiF̂ rent des Guttif^res par leurs
feuilies alternes ordinairement ponctudes, par leur
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corolle ins6r6e autour d'un disque hypogyne, par
leurs famines dont le nombre est souvent d£ter-
nu&6, par leur fruit quelquefois multiloculaire, et
par la radicule de Pembryon qui est droite. De plus,
elles ne dounent aucune espece de gomme ou de
r&ine. Elles se rapprochent des M6liac6es par leurs.
feuilles alternes, par leur calyce naonophylle, par le
nombre d6termin6 des ftamines, par I'unit6de 1\>-
vaire et du style, par leur stigmate simple ou divis6f

et par leur fruit multiloculaire k loges i-a-spermes.

O R D R E X I V .

LES M&LIAC&ES, M E L IA C E M.

JLES Meliac^es sont remarquables etfaciles
& distinguer par leurs fleurs, dont les antheres
sont situdes au sommet ou sur la face interne
d'un tube cylindrac£ forml par la reunion
des famines. Cette famille comprend des ar-
bres et des arbrisseaux exoliques qui int£-
ressent gen^ralement, soit par la beaute et
l^l^ance de leur feuillage , soit par I'utilit6
qu'on en retire. Leur tige droite et rameuse
s'elfeve a plus de cent pieds de hauteur dans
les Cedrela et SfPietenia. Les feuilles, qui sor-
tent de boutons coniques et ^cailleux, sont
alternes, d£pourvues de stipules, simples ou
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composes. Les fleurs, en general d'un as-
pect agreable , affectent differentes disposi-
tions.

FRUCTIFICATION. .

Calycc monophylle, divis^ ou seulement
decoup£au sommet. Corolle formdede quatre
ou cinq petales dilates et presque toujours
connivens a leur base. Etamines en nombre
£gal a celui des petales', ou plus sou vent en
nombre double; fflamens counts en un tube
cylindrique, anth^riffere a son sommet ou sur
sa face interne. Ovaire simple; style uni-
que ; stigmale simple ou tr&s rarement di-
\\s6. Fruit, baie ou plus souvent capsule, uni
ou multiloculaire; loges mono ou dispermes;
valves en nombre egal a celui des loges;
cloisons adnees au milieu des valves. Peris-
perme charnu ou nul. Embryon souveat
droit, quelquefois arqud; radicule pre^que
toujours superieure.

gl I. Feuilles simples.

CANELLA, MURR. G. pi. 77. WINTERA-

NIA , L, J. LAM. pi. 399. CAL. ouvert, a
3 decoupures arrondies. COR. Petales 5.

'. Filamens r^unis dans toute leur lon-
gueur
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gueur en un godet conique, tronqul, mu-
ni interieurement de 16 antheres sessiles et
conniventes. Stigmate triple. Baie petite,
arrondie, 3-locuIaire (deux loges sujettes a
avorter); loges dispermes. Semences ordi-
nairement globuleuses, termiiiees par une
pointe recourbee, inserts k 1'angle cen-
tral des loges. P^risperme corn£. Embryon
courbe.— Arbre; p&loncules multiflores,
axillaires ou terminaux.
CANELLA, Canelle blanche des boutiques; ainsx

nomm6, parce que l'£corce de Pesp^ce connue a
1'odeur et la saveur de la veritable Canelle qui est
fournie par le Laurus Cinnamomum L.

OBS. La Canelle blanche des boutiques ne doit
pas tHre confondue avec le Cortex Winter anus. Voy9

DRYMIS, vol. 59pag. 70.

ATTONIA, L.S. J. LAM.p/. 571. CAL, petit,
a 4 d^coupures. COB. P6tales 4. E^. 8; fila-
niens connes en un tube 8-fide; decoupures
saillantes et antheriferes a leur sommet.
Style de la longeur des famines; stigmate
oblus. Baie membraneuse, 4-angulaire,
i-loculaire. Semences portees sur un pla-
centa cylindrique.

AITOHIA, genre consacrga Iam6moirede l'auteu^
de VHortus Kewensis.

OBS. UAkonia Capensis, originaire du C. B. E,
3.
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Heurit tous les ans chez Ie citoyen Cels. C'est un ar-
brisseau doiit la tige cylindrique, rameuse, rou-
geatre, haute environ de 5-6-pieds'. porle des feuilles
Ianc£ol6es, tr&s entires, glabres et naissant plusieurs
ensemble comme par pacjuets alternes. Les fleurs,
solitaires, axillaires, campanulees et ordinairement
pendantes, sont d'une belle couleur rouge. Les
fruits ont, selon l'observation de L.F.S., quelque
ressemblance avec ceil* du Physalis Alkekengi.

TURR-&A,L. J. LAM. pi. 35i. CAL. 5-dent&
COR. Fetales 5, alongds en forme de lan-
guette. ET. IO; filamens connds en un tube
treslong, io-fide; decoupures un then feres.
Sligmate un peu epais. Capsule form^e de

' 5 coques dispermes. — Arbrisseaux; fleurs
axillaires.
TiraiLAAt du nom d'un Botaniste italien.

§. 11. Feuilles composees.

SANDORTCUM, RUMPH , i. pi. 64; J. LAM.

pi. 35o. Hantol des Philippines. CAL.
court, campanule, 5-denfe. COR. Petales 5,
lineaires. ET. 10; filamens counts en uiv
tube 10-dent^ et anlh^rilc're a son orifice. .
Stigmates 5, bifides. Baie de la grosseur
d'une orange, presque tomenteuse en de-
liors, pulpeuse interieurerncnt, contcnant
4 ou 5 semenccs rnlour^os chacunc d'un
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arille coriace, comprim£, inf&rieurement
bivalve. — Arbrfi; feuilles ternees; fleurs
disposees en grappes-paniculees Axillaires.
SANDORICUH , form£ de Sandori , nom que les

Indiens donnent a la plante.

Oss. Lc fruit du Hantol est acide > il ressemble
sous divers egards % celui du Mangoustan. On fait
avec sa pulpe une gelee ou une conserve dont on
fait usage dans les desserts.

MELT A, L. J. G. pi. 180; LAM. pi. 352.
AZEDARACH , T. p/. 387. Azidarach. GAL.

tres petit, 5-fide. COR. Petales 5, oblongs.
ET. 10; filamens connes en un tube cylin-
drique, 10-dente a son sommet; antheres
adnees a la face interne dcs dents. Stigmate
capife. Drupe globuleux, contenant un
noyau 5-loculaire, 5-sperme. P^risperme
charnu, tres mince. — Arbrisseaux; fleurs
disposes en panicules axillaires.

MELIA. Hippocrate et Thdophraste donnoient te
nom au Frene.

OSS. On ne connoit que deux espfeces de Melia ;
l'une y Azedarach, qui est'originaire de la Syrie, et
qui se trouve presque naturalist dans le d6parte-
ment du Var, a les feuilles 2 fois ail^es, et les ileurs
purpurines j l'autre > Azadirachta, qui croit dans les
Indes orientates, a les feuilles simplement aiiees,
et les ileurs d'un blanc jaunatre. Le nombre As loges

L 'A
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du fruit varie dans cette dernifere espfece , selon l'ob-
servation de Gaertner.

AQUILIGIA, L. J. G. pi. 57 et 108; LAM.
pi. iSg. CAL; turbine, 5-dente. COR. Pltales
5, ovales. ET. 5; filamens connes en un
tube urceole, 5-lobe; antheres stipit^cs,
alternes avec les lobes. Stigmate obtus. Baie
globuleuse, deprimee, 5-6-gone, i-locu-
laire, contenant 3-6 osselets. Perisperme
carlilagineux, lob^. Embrjon l^rement
arque; radicule iafSSrieure. GJEKTN. —- Ar-
brisseaux dont le port ressemble presque
k celui du Sureau; feuilles 2 fois ailees;

* fleurs dispos^es en corymbes rameux et
ombelliformes.

AQUILICIA, plante connue a Tile de France, sous
le flom de Bois de Source.

§. III. Genres ay ant de Vaffiniii avec les
MELIACEES.

SWIETENIA, JACQ. L. J. CAVAN. Dissert.
7, pi. 209; G. pi. 96. CAL. ties petit, 5-fide,
caduc. COR. Petales 5. ET. 10; filamens
connes en un tube 10-dente a son limbe,
10 antherif&re a son orifice ; antheres
obldhgues. Style unique; stigmate capitd.
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Capsule grande, ovoide, ligneuse, 5-locu-
laire (i-loculairedans la maturite, G-ffiBTN.),
polysperme, s'ouvrant de la base au soai-
met en 5 valves appliqu£es par leurs bords
contre les angles d'un placenta central et
5-gone. Semences nombreuses,iinbriquees,
comprim£es, munies a leur sommet cl'une
aile membraneuse. Perisperme charnu,
mince. Embryon droit; radicule inferieure.
— Arbres; feuilles ail&s avec iropaire; fo-
lioles falciformes, la term in ale plus grande;
fleurs petites, disposes en grappes axil-
laires.

SWIETENIA. , du nom d9un c^Iebre Mederin qui
contrifaua beaucoup & l'(§tablissement du jardin bota-
nique de Vienne.

OSS. Le Swietenia est un arbre d'un beau port,
'dont le bois, dur, compacte et d'un brun rongeatre,
est connu a Saint-Domingue sous le nom A'Acajou a
meubles. L'6corce de ses rameaux est cendree et
par»emee de points tuberculeux. — Le Swietenia,
qui se rapproche des M61iac£es par les carart&res
de la fleur, en diflere beaucoup par la structure du
fruit.-

CEDRELA, L. J.G. pL gb; LAM. pi. 187.
CAL. tres petit, 5-dente. COR. P^tales 5, ob*
tus, dilates et rapproches a Leur base. ET.
5; filamens reunis en lube dans la moitie

L 3
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de leur longueur ; antheres oblongues ,
droites. PIST. Ovaire port£ sur le tube forme
par la reunion des famines; style simple;
stigmate capita. Capsule conforme a celle
du Sivietenia, mais plus petite et recou-
verte d'une £corce plus mince. Semences
termin&s infiSrieurement par line aile
membraneuse. Perisperme charnu. Em-
bryon droit; radicule suplrieure. — Arbre;
feuilles ailees avec impaire; fleurs dispo-
s e s en une panicule lache.
CEDASLA , forme* de Cedrus ; ainsi nomm£, a cause

di/la r£sine aromatique que produit l'espece connue.
0 3 5 . Le bois du Cedrela est l£ger, roussatre et

odorant; il est employ6 dans la construction, et on
lui donne a la Martinique le nom ft Acajou a
planches. Son 6corce est d'une odeur ddsagreable 9

sur-tout lorsqu'elle est fraiche.
lies M^liac^es se distinguent des Hesp6rid^es, par

leurs feuilles qui ne sont pas ponctu£es , par le tube
que forment les filamens des 6tamines, par la cloison
udn6e au milieu des valves dans les fruits multilo-
culaires, et par la pr6sence du perisperme dans plu-
sieurs genres. Elles paroissent se rapprocher des
Sarmentacees, par la conformity qui existe cnlre le
port des plaqtes de cette famille et celui des Aqid-
licia et Melia.
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O R D R E X V .

LES SARMENTAC^ES, SARMENTACEJE.

avoit donnd le nom de Sarmen-
tacecv k une serie dont la plupart des ve-
g&aux n'ont entr'eux aucune espece d'affi-
nite, et dont plusieurs meme ne sont pas
rlellement sarmenteux. Nous avons cru pou-
voir faire une application plus juste de ce
nom, en le restreignant uniqueraent aux
plantes qui ont des rapports marques avec la
Vigne. En effet, le nom de Sarmentum 011
Sarment est employe exclusivement par tous
les Auteurs latins et frangais, .pour designer
les rameaux souples et plians qui partent des
iioeuds de ce vegetal.

Les Sarinentacees ont une tige frutescente
ou rarement arborescente , sarmenteuse et
noueuse. Ces plantes s'elevent souvent a une
hauteur assez considerable par le moyen des
vrilles dont les jeunes branches sont munies.
Les feuilles qui sortent de boutons conirjuesj
nus ou depourvus d'^cailles, sont allernes et
garnies de stipules. G'est dans le point oppose
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a celui de 1'insertion des feuilles que naissent
les vrilles et les -p&loncules floriferes.

FRUCTIFICATION.

Calyce monophylle, court, presque entier.
Corolle formee de quatre ou six petales dlargis
a leur base, famines en nombre £gal a celui
des petales, ins&ees sur un disquehypogyne;
filamens distincts, opposes«aux petales. Ovaire
simple; style unique ou nul; stigmate simple.
Baie uni ou muhiloculaire, mono ou oligos-
perme. Semences osseuses. Perisperme nul.
Embryon droit; cotyledons planes; radicule
inferieure.
CISSUS, L. J. LAM. pi. 84 VITIS , T. CAL.

tres petit, presque entier. COR. Pelales 4.
ET. 4, inserees sur un disquo qui entoure
l'ovaire. Style 1; stigmate aigu. Baie glo-
buleuse, i-spcrme. —Feuilles simples ou
1-2-ternees ou digitees; fleurs dispos^es en
corymbes ou en ombclles, munies d'un in-
volucre polyphylle,

Cissus (Dioscor.) 9 110m que les Grecs donnoient
I VHedera.

VITIS, T. pi 384; L. J. G. pi. 106; LAM.
pi. 145. Vigne. CAL* tres petit, 5*dent&
COR. Petales 5, presque toujours adh&ens
a leur sommet, s'ouvraut a leur base, et se
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detachant en fonn^de coiffe. ET. 5. Style
o; stigmate capite. Baie globuleuse ou plus
rarement ovoide, i-loculaire (5-loculaire
avant la maturite) , 5-sperme. Sentences
attaches par un petit cordon ombilical au
sommet d'un axe ou placenta central. —
Feuilles simples, ou ternees ou digitees ou
2 fois ail^es ; flenrs disposes en grappesf

form^es quelquefois de 6 p£tales et munies
de 6 famines.
VITIS ( Virg.), latin radical: peut-6tre d6rive-t-il

de l'allemand wid, d'ou ont 6t6 formes les mots latins
vitilis, vitex, vitis, viburnum, etQ.

•
OBS. Les vrilles sont quelquefois floriferes, et

doivent etre regardees comine des p6doncules st^-
riles.

Les Sarmentacdcs ont quelques rapports aver les
Melia et Aquilicia, soit par leurs p6tales dilates a la
base, soit par les feuilles alternes et souvent con-
formes , soit par l'inflorcscence, soit enfin par le
disque staminifere qui entoure l'ovaire, et qu'on
pourroit en quelquc sorte assimiler au tube formS
par la r6union des filamens dans les Meliac6es; ce-
\>endant elles en different par la presence des sti-
pules , par les fleurs oppos£es aux feuilles, par les
aiilheres ton jours saillantes hors du disque, et par le
fruit uniloculaire. Elles paroissent aussi avoir qnel-
quo affinile avecles Menispermum, Cissampelos, etc.
dont la tige est sarmenteuse, dont let feuilles sont
alternes 9 et dont les fleurs sont souvent dispostes en
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grappes> mais elles s'en ^loignent par leur style
unique, par leur ovaire simple, par la structure de
la semence, par la presence des vrilles et des sti-
pules , par les grappes de fleurs opposes aux feuilles,
etc. Linneus, n'ayant aucun 6gard aux differences
que fournissent la situation de l'ovaire libre ou ad-
herent , et l'inserlion hypogyne ou 6pigyne des eta-
mines , avoit r£uni le VUis et Ie Cissus avec VHedera
et YAralia. Ces gentes, qui constituent la famille des
Sarmentac6es, ont ete rapproch6s avec plus de fon-
dement des G£ranioides par Jussieu. £11 effet, outre
la conformity qui existe entre ces deux ordres, soit
dans la situation de l'ovaire, soit dans l'insertion des
Itamines, on remarque encore dans plusieurs espfeces
du genre Geranium L . , une tige frutescente, des

'feuilles alternes gai'nies de stipules, des p6doncules
oppos6s aux feuilles, etc. Juss.

O R D R E X V I .

LES GtiRANIOIDES, GEBANIOIDEJE.

nom exprime non-seulement les rapports
que les plantes de cette famille ont avec le Ge-
ranium L. , mais il indique encore un carac-
tere qui est propre au plus grand nombre
d'entr'elles, et qui consiste dans la forme du
fruit termini par une pointe longue ajant
quelque ressemblance avec le bee d'une Grue.
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Ces pi antes, en general* d'un aspect agr&ble,
ont uneracine commun£ment fibreuse, quel-
quefois tubereuse, d'oii s'elevent une ou plu-
sieurs tiges suffrutescentes ou herbac£es, ra-
rement nulles. Les feuilles garnies de stipules
sont opposees ou alternes, simples ou com-
posecs. Les pedoncules 1-2-multiflores ont
une insertion differente. Us naissent a 1'op-
posite des feuilles lorsqu'elles sont alternes,
et ils sorteht de leurs aisselles lorsqu'elles sont
opposees.

FRUCTIFICATION.

Calyce simple , a cinq folioles ou a cinq
divisions, persistant. Corolle r^guliere ou ii
•uliere, formes de cinq pdtales onguiculdd

Etamines en nombre determine ; filamens
iregaux, monadeiphes et «ouvent reunis en
anneau a leur base , fertiles ou quelques-
uns st£riles; antheres oblongues vacillantes.
Ovaire simple, pentagone, nu ou enjoure de
5 glandes alternes avec les onglets des p^tales,
port£ quelquefois sur un stipes pi us ou moins
prolong^ fistuleux et ouvert du c6te de la fleur.
Style unique; sligmates cinq d'abord conni-
vens, ensuite ^cartes et r^fl̂ chis. Fruil simple
ct 5 - loculaire, ou multiple et forme de 5
coques arist^es; loges ct coqnes 1-2-spermes.
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Pfrisperme nul. Lobes de Pembryon replies
sur eux-memes de bas en haur; radicule un
peu courWe.
ERODIUM, L'HERIT. Geraniol.pl 1-6.

GERANIUM , T. L. J. LAM. pi 573 ,Jig. 2.

CAL. 5-phylIe. COR. reguliere. ET. 5. Cinq
petites ecailles alternes avec les filaraens.
Ovaire muni a sa base de 5 glandes mel-
liferes. Fruit forme de 5 coques arist£es',
presque Jtoujours i-spermes ; aretes adnees
au style persistant, roulees en spirale, bar-
bues interieurement, s'ouvrant avec les co-
ques de la base au sommet.
ERODIUAI 9 form^ d'un mot grec adopts par les

^Latins, qui signifie en fran^ais, Cigogne 011 Heron;
Junsi nomm6, a cause du fruit dont la pointe along6e
a quelque ressemblance avec le bee du Heron ou
avec celui de la Cigogne.

GERANIUM, L'H£RIT. id. pi. 36-40; T. L.
J. LA f̂. pi. 573 , fig. 1. Difference du genre
precedent: etamiaes 10,.ecailles o, aretes
des coques nues et n'etant point routes en
spirale.

GERANIUM ( Dioscor. Fl.) , form£ d'un mot grec
adopts par les Latins , qui signifie Grue ; ainsi
nomm6, parce que la pointe qui termine le fruit
ressemble en quelque sorte au bee de cet oiseau.

PELARGONIUM, L'HfoiiT. id. pi. 7 -36j
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LAM, pL 574. GERANIUM , T. L. J. CAL. 5-

partite; division superieure terminee en un
tube capillaire et d^current le long du p£-
doncule. COR. irreguliere. ET. ID, dont 3,
quelqucfois 5, st£riles. Ova ire stipit£. Fruit
comnie dans YErodium. — Plantes exoti-
ques, la plupart originaires du G. B. E.

PELARGONIUM , forni6 d'un mot grec adopt6 par
les Latins, (jui signifie Cigogne; ainsi nomrn^, parce
que le fruit se rapproche par sa forme du bee de cet
oiseau.

Oss. Jean Burman est le premier qui ait divis6
le genre Geranium en deux; savoir , .Geranium
et Pelargonium. II rapportoit au genre Geranium
toutes les espfeces dont la corolle est r6guliere, et^
au genre Pelargonium, toutes celles dont la corolle
est irr6guliere. L'H6ritier, obsenfant que non-seule-
ment la corolle etoit r^guliere ou irreguliere dans les"r
diverses esp&ces de Geranium L., mais encore que le
ncmbre des 6tamines varioit, que le fruit pr^sentoit
quelques differences, a divis6 ce genre en troisf sa-
voir , Erodium, Geranium et Pelargonium. Cava-
nilles, qui a public de savantes dissertations sur les
plantes monadelphes, a cru devoir conserver dans
son entier le genre Geranium L. Ce c61ebre Botaniste
a d£crit avec le plus grand soin cent trente-rinq es-
peces de ce genre, et il en a pr<§sent£ le tableau g£-
neral a la tete de sa quatrieme dissertation, pag. 194.

MONSONIA, L. J. CAV. Diss. pi. 74; UKt-
RIT. id. pi. 41 , 42; LAM. pi. 638. CAL. 5-
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partite; divisions egales, acuminees. Coir
reguliere, formee de 5 petales inseres a
la base du tube staminifere. ET. Filamens
tantdt 15 r£unis a leur base en forme d'an-
neau, tantot 5 aplatis reunis a leur base
en forme de godet, 3-partites a leur som-
met et 3-antheriferes. Capsule 5-gone,
5-loculaire (loges i-spermes ?). — PlanUs
herbacccs ajant quelquefois le port des
Anemones; tige feuillee, rarement epi-
neuse, quelquefois nulle.

MONSONIA 9 du uom d'une Anglaise cdlebre par
son z&le pour les progr&s de PHistoire Naturelle.

Genres ayant de taffinitd avec les
GJSRANIOIDES.

TROPJEOLUM, L. J, G. pi. >jg; LAM. ph
277. CARDAMINDUM y T. pi. 244. Capucine.
GAL. profond^ment 5-fide, cperoune, colo-
re. COR. irreguliere, formee de 5 pelales
inseres au calyce et alternes avec ses divi-
sions; 2 superieurs sessiles, 3 inferleurs
munis chacun d'un onglet oblong et cili^.
!̂ T. 8, portees sur le disque qui eutoure
l'ovaire; filamens distincts, inegaux , plus
courts quo les p^tyles; antheres oblongues,
droites, 2-loculaires. PIST. Ovaire 3-gone;
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style cylindrique, de la longueur des f a -
mines ; stigmaies 3, aigus. Fruit form£ de
3 baies presque rcniformcs, fongueuses,
atlachees a la base du style qui persiste,
i-spermes. Embrjon grand, depourvu de
perisperme; cotyledons aplatis , 2-dentes
au somraet, aclherens dans la maturite;
radicule supcrieure. —Heibes exoliques;
tiges foibles, etalees ou volubles; feuilles
alternes, depourvues de stipules, simples,
pelt£es ou rarement digit£es; pedoncules
longs, axil lai res, i-flores; eta mines sensi*
blcment irritables.
TRoPiEOLUM, c'est-^-dire, petit trophee; ainsi^

nomm£, parce que les feuilles reprdsentent des bou-
cliers, et que les fleurs ressemblent k des casques, etc.

OBS. Ce genre a quelque affinity avec les G6ra-
nioides, soit par l'6peron dont la d^coupure supc-
rieure du calyre est munie, et qui a quelques rapports
fivec le tube de la division supcrieure du calyce
du Pelargonium, soit par la situation des (Stamineset
des petales, soit par le style unique et le stigmate
multiple, soit par les pgricarpes 6galement attaches k
la base du st}*le, soit par l'absence du perisperme;
mais il en difl^re par Pabsence des stipules, par les
famines distinctes , par les fleurs qui ne naissent
point a l'opposite des feuilles, et par les lobes de
l'embryon qui sont droits. Juss.

BALSAMTNA, T. pi. 235 ; J. G. pi n 3 .
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IMPATIENS; L. LAM. pL jz5. Bahamine.
CAL. a-phylle, colore, caduc. COR. hy-
pogyne , irr^guliere, forinee de 4 p^tales;
le sup&rieur large en voute, rinferieuir
court ^peronne a sa base, les deux late-
raux plus grands appendicules a leur base
ou quelquefois profond&nent 2-fides. ET. 5,
hypogynes; filamens courts , d'abord mo-
uadelphes, ensuite dislincts; anthercs reu-
nies en tube. PIST. Ovaire simple; style o;
stigmate aigu. Capsule oblongue, 5-locu-
laire ( i-loculaire dans la maturity, par la
contraction des cloisons), poljsperme, s'ou-
vrant avec ^lasticit^ en 5 valves qui se
roulent interieurement en spirale; cloisons

' membraneuses adherenles d'un cote au
placenta central et de Tautre au milieu des
valves, se contractant dans la maturiie.
P^risperme nul. Embryon droit; cotyle-
dons planes-convexes; radicule superieure.
— Herbes; feuilles alternes, rarement op-
pos^es , toujours depourvues de stipules;
p&kmcules qxillaires, uniou multiflores.

BALS'AMINA (Gal.), forme du mot latin Balsamum,
Baume ; ainsi nomnuS, parce que VImpatiens Bal-
samina L. entroit dans la composition d'un baume
^xuploy^ a la guerisou des l)lessures.

OBS, Ge genre avoit £te rapport̂  a la famille des
Papav^rac^es
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Papav£rac6es par B. de Jussieu; a la v£rit£ il s'en
rapproche par son calyce diphylle, par sa corolle & 4
p6tales et par l'absence du style, mais il en dif&re,
selon ^observation d'A. L. de Jussieu, par ses an-
thferes en nombre d£termin6 et r£unies, par son fruit
xnultiloculaire et multivalve, par le placenta central
et par les feuilles quelquefois oppos6es. Il a aussi
ipelques rapports aveg les espfeces de Geranium ori-
ginaires d'Afrique; mais il s'en 6loigne par son 6pe-
ron tout a fait libre, et par la structure diff&rente
des famines, du fruit et de la semence. Juss.

OXALIS , L. J. G. pi. n 3 ; LAM. pi. 3gn
^ J:YS, T. pL 19. Surelle. GAL. 5-partite,
persistant. COR. hjpogjne , r^guliere,
forraee de 5 p^lales onguicules; onglel^
courts, rdunis par le cote. ET. 10, hypo-
gynes; filamens r^unis a leur base % alter-
nativement1 plus courts; antheres droites,
arrondies. PIST. Ovaire simple; styles et
stigmates 5. Capsule courte ou oblongue,
5-gone , 5-loculaire, 5-valve; loges mono
ou polyspermes ; valves a bords rentrans
septiformes et attaches au placenta central j>
exterieurement bipartites, se divisant avec
£lasticile. Semences comprimees, marquees
destries transversales, arillees; arille char-
nu, s'ouvrant avec £lasticit^ au sommet, se
roulant sur lui-meme^ et lancant au loin
la semence. P^risperme cartilagineux. Em-

3. M



178 CLA5SS XIII , OHDRE XVI.

bryon droit; cotyledons foliac^s, elliptiquesj
radfcule superieure. — Herbes caulescentes
ou scapifbrmes; racine quelquefoi* tube-
reuse; feuilles alternes, tern^es ou plus ra~
rement ailees sans impaire, porteessur un
petiole dilate a sa base, loulles en forme de
crosse avant leur developpement, comme
celles de* Fougeres; p&loncules terminaux
dans les tiges sea pi formes , axillaires ou
terminaux dans les tiges feuillees, et alors,
ou i-flores et garnis de deux ^cailles'0 ans
leur partie naojenne, ou portant plusieurs
fleurs disposes en ombelles muuies d'un
involucre court.

OXALIS (Bioscor. Pl.)> form6 d'un motgrec qui
signifie acide.

OBS. Ce genre diflfere des G^ranioides, par le
nombre des styles, par la forme et par la d6hihcence
de la capsule, par l'embryon droit, par la presence
du p6ri&perme. II paroit se rapprocher de la famille
des Rutacdes, par la structure du fruit et de la se-
ntence ; maL il en differe par les dtamines xnona-
delphes, par le nombre des styles, etc.

La famille des 66ranioides differe sur-tout de
oelle des Sarmentac6es, par la monadelphie des 6ta-
mines, par le nombre de3 stigmates, par la nature
et par la structure du fruit. Elle se rapprorhe des

4lalvaries, par son port, par la monadelphie des
6tamines, par ses feuilles quelquefois alternes et
presque toujours ttnmiei de stipules.
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ORDRE XV.II.

LJES MALVACtES, M ALV JLCE A.

plantes de cette famille ont it6 appel£es
Colonniferes par Rojen, Linneus, etc. a cause
de la reunion des filamens des famines de
plusieurs genres en un faisceau tubuleux cy-
lindrique ou colonniforme. Leur tige, herb?-
c£e , frutescente ou arborescente, est ordi-
nairement cylindrique, rarement anguleus'*,
le plus souvent droite, quelquefois couch^e >
presque toujours rameuse et couverte de poils
nombveux de forme differente. Parmi les
arbres que renferme cette famille , il en est
dont le tronc a souvent plus de vingt-cinq
pieds de diam&tre, tel que YAdansonia, et
qui s'elevent a plus de cent vingt pieds de
hauteur, comme le Bombax. Les feuilles qui
sortent de boutons coniques nus, terminaux
ou axiilaires, sont alternes , simples , pal-
m^es ou digitees, toujours garnies de stipu-
les, quelquefois munies en dessous, pres de
leurs nervures, d'une ou de plusieurs glandes1

comme dans YUrena^ le Gossypium, quel-
M 2
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ques especes d?Hibiscus, etc. Les fjpurs, ter-
minales ou axilldires, presque toujours her-
maphrodites , tres rarement diclines par Ta-
vortement d'un des organes sexuels, sont en
general assez grandes et d'un aspect agreable.

FRUCTIFICATION.

Galyce a cinq divisions ou a cinq d£cou-
pures, souvent double, c'cst-a-dire, entourd
d'un calyce exterieur mono ou polyphylle.
Corolle reguliere, formrfe de 5 petales dL-
tincts hjpogvnes, ou connes inferieurement et
aclherens a la base d'une colonne tubuleuse.
Etamines hypogynes, en nombre determine
ou ind&ermine ; filamens tantdt r^unis dans
presque toute leur ^tendue en un tube c j -
lindrac^ press^ contre le stjle et corolliftre
dans sa partie inferieure, tantot rdunis simple-
ment a leur base en un anneau ou godet y

et alors, ou tous anih^riferes, ou quelqnes-
uns steriles meles pavmi ceux qui sont fer tiles;
an the res situ&s au sommet ,ou a la surface
du tube cjlindrace, libres, arrondies ou r^ni-
Forraes, creusees de 4 sillons longitudinaux.
Ovaire simple, quelquefois slipit£; style or-
dinairement unique; stigmate rarement sim*
pie. Fruit ou multiloculaire et ^onvrant en
plusieurs valves septiferes sur le milieu, ou
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forme de plusieurs capsules presque toujours
verticill^es autour de la base du style, quel-
quefois ramassees en tete et port̂ es sur nn
receptacle commun , s'ouvrant ordinairement
par leur cot6 interieur et rarement evalves.
Semences solitaires ou nombreuses dans cha-
que loge et dans chaque capsule, ins£r£es
soita l'angle interieur, soit sur le receptacle
central du fruit qui unit les loges et les cap-
sules. Embryon depourvu de p^risperme;
lobes fronds ou recroquevilles, courbls sur
la radicule.

OBS. Les plantes de cette famille contiennent
beauroup de mucilage. Elles sont adoucissaiites et
Imollientes. On les emploie int^rieurement et ext6-
rieurement.

g. I. Etamines en nombre indfrermini, con-
ndes en un tube corollifere. Fruit multi-
capsulaire; capsules ramassees en tele.

PALAVA , CAV. Dissert, i, pi. 11; J. LAM.
pi. 577. CAL.simple, 5-fide. Antheres au
sommet du tube. Stigtnates nombreux,
Canutes nombreuses, i-spermes, ^valves.
— Herbes; fleurs solitaires, axillaires.

PALAVA , du nom d'un Botaniste espagnol.

MALOPE, L. CAV.pl. 27 ,JI#. 1 ,2 ; L'HE-
M 3
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HIT. Stirp. pi. 5o; J. LAM. pi. 583. M A -
LACOIPES , T. pi 25. CAL. double; rinte-
rieur 5-partite, l'exterieur 3-phylIe. An-
theres au soramet et a la surface du tube.
Sligmates nombreux. Capsules nombreu-
ses, i-spermes, evalves. — Herbes; fleurs
grandes, axillaires; calyce interieur etroit,
caljce exterieur plus large.

MALOFE (PI.) , corrompu d'un mot grec dont on
se servoit pour designer une espece de Mauve.

§. 11. Eiamines en nombre inditermine,
connees en un tube corollifere. Fruit mul-
ticapsulaire ; capsules verticillees, dis-
posees orbiculairement ou cqnnwentes en
une seule.

m

MALVA, T. pi 24; L. C\v. pL i5-26; J.
G.pl. 136; Lxu.pl. 582. ALCEA, T. Mauve.
CAL. double; Tintdrieur 5-fide, Texterieur
3-phylle, rarement 1-2-4-phylie. Aatheres
au sommet et a la surface du tube. Stig-
ma tes 8 ou un plus grand nombre. Cap-
sules en nombre egal a celui des stigmates 9

dispos^es circulairement, evalves, i-sper-
jnes, rarement 2-3-spermes (2-loculaires et
2-spermes dans les Malva prostrata et
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Caroliniana > CAV.). — Plantes rarement
frutescentes ; fleurs axillaires ou termi-
nales.

MALVA , form£ d'un mot grec qui signifie pcunoHis;
ainsi nomm6, parce que I'espfece appel6e rotundifolia
est employee corame 6molliente.

ALTELffiA, T, L. GAV. pi. 28-3o; J. LAM.
pi. 581. ALCEA,T. L.LAM./>/. 581. MALVA,

T. Guimauve. Difference du genre prece-
dent : calyce ext&ieur 6-9-fide , capsules
iiombreuses et i-sperraes. — Planfes herba-
c^es, quelques-uneb ligneuses dioites; fleurs
axillaires ou disposes en ^pis terminaux.
AiTHiSA ( Th^ophr. Dicscor. PI . ) , form6 d'un

mot grec qui sfgnifie mddicament; ainsi nomin6, h
cause des grandes vertus <ju'on attribuoit a l'esp&ce
nommde offidnalis*

LAVATERA, T. Act. Par. 1796, pi. 3;
L. CAV. pi. 3 i , 3a; J. G. pi. i36; LAM.
p/. 582. ALTH^A, MALVA, T. Difference
du Malva : caljce ext̂ rieur 3-fide, cap-
sules nombreuses et i-spermes. — Herbes
ou arbrisseaux; fleurs axillaires.
LAVATERA | du nom d'un Medecin de Zurich.
OMS. Les capsules du Lavatera trimestris L. sont

recouvertes par un opercule orbiculaire et plaue.

MALACHRA, L. CAV. pi. 33; J. LAM. pi.
S80. Involucregrand^ 3-6-phylle, multi-
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{lore. GAL. double dans chaque fleur; I'in-
t&ieur 5-fide, Fextfoieur 8-12-phylle. An-
theres au sommet et a la surface du tube.
Stigmates 10. Capsules 5, disposes circu-
lairement, 1-spermes. — Herbes; fleurs
axillaires.

MALACHAA, form6d*un mot grec qui signifie mou;
ainsi nomm£, soit a cause de la vertu 6mollieiite dos
espfeces de ce geare , soit parce cpie leur bois est trfcs
mou.
PAVONIA, CAV. pi. 45-47; J. LAM. pi. 585.

HIBISCUS , L. CAL. double; Tinterieur 5-
fide, l'exterieur 5«2o-pbylle ou multipar-
tite. Antheres au sommet et a la surface du
tube. Stigmates 8-10. Capsules 5, disposes
circulairement, 2 % valves, 1 - spermes. —
Plantes ordinairement frutescentes; fleurs
axillaires ou disposes en £pis terminaux.
Capsules dpineuses a leur sommet dans quel-
ques especes.
PAvoNiA , du nom d'un des auteurs de la Flore du

Ferou et du Chili.
UREN A , DILL. Ehh. pi. 430; L. CAV. pi.

I 8 3 - I 8 5 ; J. G. pi. i35; LAM. pi. 583. CAL.

double; Tiuterieur 5-partite, Text̂ rieur 5-
fide. Antheres au sommet du tube. Stig-
ma tes 10. Capsules 5 conniventes, muri-
quees exterieurement, ^valves, 1-spermes.
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— Herbes ou sous - arbrisseaux, nervures
principales des feuilles munies en dessous
d'une glande poreuse; fieurs axillaires et
terminales.

URENA , de Uren , nom du Malabar,

NA2MA, L. J. G. pi. i36; LAM. pi. 5jg.
SIDAJCAV. pi. 132. GAL. simple, campa-
nula, 5-fide. Anthem ausommet du tube.
Stigmates 10. Capsules 10, conniventes en
une seule, evalves, i-spermes. — Herbes
tres l̂evees ; p&loncules multiflores, axil-
laires ou disposes en corymbes terminaux.
NAPJBA I form6 d'uii mot grec qui signifie bois, oil

peut-etre du nom d'une Nymphe des bois.

Oss. Les fieurs sont dioicjues dans le Napaa sea-
bra L.; l'ovaire avorte dans les fieurs males, et les
famines sont st£riles dans les fieurs femelles.

SIDA , L. CAV. pi. 1-9, 12, 13; L'JKRIT.

Slirp. 51-64; J. LAM. pi. 578. ABUTILON f

T. G. pi. i35. CAL. simple, 5-fide. An-
thferes au sommet du tube. Styles 5-3o, rap-
proches a leur base ( rarement un seul );
meme nombre de stigmates. Capsules eh
nombreegalci celui des styles, conniventes
en une seule, i-loculaires, i-3-spermes
( 5-spermes dans le Sidd vesicarid CAV.) ,

2-valves,— PIantes herbac&s ou frutes*
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centes, rarement aiborescentes;fleursaxil
laires ou terminates; pedicelles articules
avec le calyce, et se separant de cet qrgane
dans le point de l'drticulalion, selon l'ob-
servation de Gavanilles.
SID*. , nom qu'Hippocrate donnoit au Tunica f et

Th6oplira\te au Nymplwa.
OBS. Les p6tales sont souvent obliques dans les

especes dout le fruit e&t form6 de S-io capsules i-
spermes. CAVAV.

§. III. Etamines en nombre indeiermine%

connees en un tube corollifere. Fruit
simple y multiloculaire.

ANODA, CAV. pi. IO-XI ; J. SIDA, L. G.
pi. i34- CAL. simple, 5-fide. Antheres au
sommet du tube. Style i; stigmates nom-
breux ( io-25 ). Capsule hemi^phenque en
dessous, dcprimee ou plane et etoil̂ e en
dessus, multiloculaire; luges i - spermes.
— Herbes; fleurs solitaires axillaires; p£-
doncules non articules.
AWODA , nom donn^ par les Anciens h une plante

qui avoit.de Paffinite avec les Sida, peut-etre appe-
lee Anoda, parce qu*elle est ddpourvue de noeuds.

. SOLANDR A, MURR. Comment. Got/. 1784,
/./. 1; J. LAM. pi. 58o. GAL. simple, 5-fide.
Antheres au sommet et a la surface du
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tube. Style 1; stigmates 5. Capsule oblon-
gue, 5-loculaire, polysperme, s'ouvrant en
5-valves; cloisons adnees au milieu des
valves; placenta central, filiforme. — Her-
be droite; fleurs axiilaires et term males.
SOLANDRA , du nom (Tun Botaniste suedois.

HIBISCUS, L. CAV. pi. 50-70; J. G. pi 184;
LAM. pi. §84. KETMTA ,. T. pi. 26. CAL.

double; Tinterieur 5-fide ou 5-dente, l'ex-
terieur poljphylle ou multipartite. Anthe-
res au sommet et a la surface du tube.
Style 1; stigmates 5. Capsule de forme dif-
ferente, 5-loculaire, 5-valve; loges polys-^
permes, rarement i-spermes. — Herbes ou
arbrisseaux; fleurs axiilaires et terminates.

HIBISCUS (TK6ophr. Dioscor.), nom radical en
grec , par lequel ou designoit une esp&ce de Mauve
a/borescente.

O3S. Quelques esp^ces d9Hibiscus, telles que VEs-
culentus et le Tiliaceus, ont une capsule 10-loculaire.
Voy. CAV. et GJERTK. — Jussieu observe que la cote
moyenne des feuilles est glandiileuse en dessous dans
quelques esp&ces.

MALVAVISCUS, DILL. Elth.pl 170; CAV.

ph 481 jig. 1; J. G. pi 135. HIBISCUS , L,

CAL. double; l'int^rieur tubuleux io-stri£
5-dent^, l'extdrieur 8-phylle. COR. P t̂ales
5, roules et munis d'un appeudice sur uu
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des cotes de leur base. Anth&res au sommtf;
et a la surface du tube contourne et sail-
lant. Style i; stigmates 10. Baie 5*Iocu-
laire, 5-aperme. — Arbrisseau; fleurs so-
litaires, axillaires.

MALVAVISCUS , c'est-k-dire, Malva viscosa ou
Mauve visqueu&e.

GOSSYPIUM, L. CAV. pi. 164-169; J. G.
pi. 134; LAM. pi. 586. XILON, T. pi. 2j.

Colonnier. CAL. double; 1'interieur cja-
thiforwe presque 5 lobe, Pexterieur plus
grand, a 3 ddcoupures profondement et
inegalemcut denides. Antheres au sommet
et a la surface du tube. Style 1; sttgmates
3-4. Capsule 5-loculaire, 5-valve, polys-
perme. Semcnces envelop pees chacune dans
un floccon de duvet laineux, attacheessur
deux rangs a Tangle central des loges. —
A'bres de raqyenne gfandeur ou arbris-
spaux dont quelques-uns presque herbaces;
cote moyenne des feuilles, gland\ileuse en
dessous dans quelques especes; fleurs axil-
laires.

GOSSYPIUM (Th^ophr. PI.), nom grecqu'on croit
emprmitS des Egyptiens, qui les premiers out cul-

6 le colon.
OBS. To'Ues les especes de Gossypium fournissent
colon plus ou.moins recherche. Gelle qui est la
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plus g£n£ralement culliv£e ett le Gos&ypium herba-
Leum L. Ce v£g£tal, origin dire de 1 Afrlque et des
Indes orient ales, e&t presque naturalist en Candie,
a Chypre, a Malte, en Sicile, etc. On vecueille avec
soin le duvet qui entoure ses semences dans le temps
de la maturity du fruit, et on J'expobe pendant quel-
que temps au soleil. Four le Sparer de lagraine, on
se sert d'un moulin appel6 Moulin a patser le coton.

§. #I V. Etamines en nombre ditermini9
9connies en un tube corolii/Sre. Fruit muf-
ti loculaire.

FUGOSIA, J. CIENFUEGOSIA, CAV. pi 72 ,
fig. 2; LAM. pi. SJJ. CAL. double; Tintd- „
rieur 5-fide, l'ext^rieur environ i2-phylle,
tres court. Antheres en petit nombre, pres-
que verticill^es sur le milieu de la surface
du tube. Style 1; stigmate en massue. Cap-'
sule globuleuse, 3-locukire, 3-sperme, —
Herbe; fleurs solitaires, axillaires et ter-
minales.
FUGOSIA, diminutif de Cienfuegosia. Cienfuegos,

Botaniste espagnol, 6toit contemporain des Bauhins.

§. V." E la mines en nombre determine on
indetermind, toutes ferities et conndes &
leur base en un godet sessile.

MELOCHIA, DILL. Ehh.pL 176; L. CAV,
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pi. 172-175; J. G. pi. n 3 ; LAM. pi.
CAL. simple, 5-fide. ET. 5. Styles 5; stig-
mates 5. Capsules 5, entourees par Je ca-
lyce qui est devenu anguleux, conniventes,
surmontees a Jeur sommet de deux pointes
recourb&s, 2-valves, presque toujours 1-
spermes, rarement 2-spermes. — Herbes ou
arbrisseaux; fleurs axillaires et terminates ,
quelquefois rapproch&s par paquets.

MELOCHIA, corrompu, ainsi que Ma lope, du mot
grec Maljake.

RUIZIA, CAV. pi. 36 et 37; J. CAL. double;
l'interieur 5-partite9 Text̂ rieur plus petit,
3-phylle, caduc. COR. Petales obliques,
fa] ciformes. ET. nombreuses. Styles 10,
courts; stigmates 10. Fruit petit, globu-
leux - ombilique, form£ de 10 capsules
saillantes et conniventes en une seule, 1-
loculaires, 2-spermes.—Arbres de moyenne
grandeur ou arbrisseaux; fleurs disposes
en corjmbes ombelliformes, axillaires et
terminaux.
RUIZIA, du nom d'un des Auteurs de la Flore du

MALACHODENDRUM, CAV.pl. iS8\j}g.
2; J. LAM. pi. 593. STUARTIA (J*cntagyna)9

L'HERIT. Siirp. pi. 74. CAL. 5-partite,
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muni d'une bract£e. COB. formde ordinal-
reraent de 6 p&ales cr£ne!&. ET. notn-
brepses. PiST. Ovaire 5-sillonn£; styles 5;
sligmates 5, rapproch£s en tele. Capsules 5,
i-spermes. — Arbrisseau, feuilles alternes,
d^pourvues de stipules; fleurs grandes,soli-
taires, axillaires, soyeuses ext£rieurement.

MALACHODENDRUM, arbre mou, en grec.
OSS. Il n'est pas encore d6montre* que Ie Mala-

chodendrum appartienne aux Malvac&s, et qu'il
doive etre ŝ pare du Stuartia. La connoissance de la
structure de 1'embryon peut seule determiner Tordre
et meme le genre auxquels il faut le rapporter.
GORDONIA, L. CAV. pi. 171 et 172 ; J. .

LAM. pL 5c)4. CAL« simple , a 5 divisions
coriaces arrondies. COR. Petales ins^r^s
a la base da godet form£ par la reunion
des &amines. ET. nombreuses. Style 1;
stigmates 5. Capsule petite^ conique, 5-lo-
culaire, 5-valve; cloisons adnees au milieu
des valves; loge% 2 - spermes. Semences
comprim^es, ailees. — Arbrisseaux; fleurs
solitaires, axillaires.
GORDONIA, du noift d'un Anglais qui s'intlressoit

aux progres de la Botanique.
OBS. Le Gordonia differe un peu des Malvac^es

par son port et par ses feuilles d£pourvue» de sti-
pules , mais il s'en rapproche par la structure de
1'embryon. Juss. — Gels cultive les Gordonia La-
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sianthus L . , pubescens LAM. et Frankllni L'H£BXT.

HUGONIA, L. GAV. pi. j3; J. LAM. pi.
572. GAL. simple, a 5 divisions dont deux
ext£rieures, p'ersistant. ET. 10. Styles 5;
stigmates 5. Baie pisiforme , contenant 5
noyaux 2-valves et i-spermes. — Arbris-
seaux ; fleurs presque dispos6es en co-
rymbes axillaires et terminaux. Rameaux
de YHugonia Mystax L. munis de deux
vrilles ligneuses et recourses en forme de
crosse.

HUGONIA, du nom d'un M6decin allemand.

BOMB A X , L. GAV. pi. I 5 I - I 5 6 ; J. LAM.

pi. 587. GEIBA , PLUM. Fromager. CAL.

simple, campanule, coriace, 5-lobe. COR,
P6tales rduuis a leur base > insures sur le
godet form£ par la reunion des famines.
ET. 5 ( quelcjuefois en nombre ind^ter-
min^). Style 1; stigmate capite ou 5-fide.
Capsule grande, oblongue, ligneuse, cylin-
drique ou ovoide ou turbinee, 5-loculaire,
5-valve, poljsperme. Sentences nombreu-
ses, enveloppdes d'un.duvet ^pais, portees
sur un placenta central, colohniforme. —
Arbres; £corce du tronc tantot inerme et
quelquefois sub^reuse, tantot recouverte
d'aiguillons nombreiix grands et ligncux ;

feuille*
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feuilles d'gitees; fleurs axillaires et fascicu-
l e s , ou terminales el di&pos£es en grappe.

BOMBAK, corrompu du mot grec Bombyx, qui
Ver a soie; ainsi nomm^ a cause du duvet

i entoure les semences.
ADANSONIA, L. GAV. pi. i57 ; J. LAM.

pi. 588. Baobab du Senegal. GAL. simple,
cyathiforme, 5-fide, coriace, caduc. CoK.
Petales insures a la base du tube form£
par la reunion des elamines. ET. nom-
breuses; filamens connds dans leur inoitie
inferieure. Style 1 , alongd, contourne ;
stigmales 10. Capsule tres grande, ovale,
ligneuse, ^valvej pulpeuseint&ieurement,
10-loculaire; cioisons membraneuses; loges
polyspermes. Sernences r^niformes, presque
osseuses, entourees de pulpe. — Arbre doiit
lc tronc a environ trente pieds de diametre;
feuilles digit£es; fleurs solitaires axillaires.

ADANSONIA , genre consacr^ a la ingmoire de
l'Autcur des Families des PI antes.

§. V I. Elamines presque toujours en nom-
bre determine, connees & leur base en un
godgt sessile / quelques-unes stdriles m6-
lees parmi les fertiles.

.VELAGA; ADANS. G.pL i33. PENTAPETES,

L. GAV. pi. 43, Jig. a, et pi. 44; J. PT£-

3. N
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KOSPERMUM, LAM. pL 576. GAL. simple,
coriace , oblong, 5-fide. COR. P&ales
oblongs, de la longueur du caljce. ET. con-
nies a leur base en un lube court; i5 fila-
mens fertiles s£par£s de trois en trois par 1
filament sterile plus long. Style 1; stigmate
un peu Ipais. Capsule ligneuse, ovale ou
presque en massue, 5-loculaire; loges 2-
valves, polyspermes. Semenccs oblongues
comprimees, terminees par une aile mem-
braneuse. — Arbres; feuilles simples; fleurs
axillaires ou terminates; fruit presque sem-
blable a celui du Theobroma.

VELAGA, nom que les habitant de Ceylan donnent
ail Pentapetes suberifolia L«

THEOBROMA, L. J. LAM. pi 635. CACAO ,
T. pL 444. Ami.pl. 27S et 276; G.pl. 122.
Cacaoyer. CAL. 5-partite, colore interieu-
rement, caduc. COR. P£tales inseres au
bas du tube form£ par la reunion des eta-
mines , concaves ou creus^s en forme de
pocbe k leur base, puis retr^cis et alor.ges
en une languette entiere. recourbee, diln-
tee k son sommet. ET. 10 , connees eft tube
a leur base; filamens 5, steriles, lanceoJes .
de la longueur des p&ales; les autivs fila-
mens alternes, plus courts, refl^chis, (er-
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tiles , portant chacun i an there didyme,
solitaire, 2 loculaire, enfoncl6 dans la ca-
vit£ d'un petale/Style 1, subul£7 4 peine
plus long que les filameus iertiles; stigmates
5. Capsule d'une forme presque semblable
a celle d'un Concombre, coriace, ligneuse,
lomenteuse, 5-gone et raboteuse, 5-locu-
laire; loges polyspermes. Semences amyg-
daiiformes, entourees d'une pulpe gdlati-
neuse fondante, attaches a un placenta co-
lonniforme, central.—x\rbresde mojenne
grandedr; feuilles grandes; fleurs pel ires,
^parses en faisceaux sur lcs branches; p£-
doncules i-florcs.
THEOBROMA , form6 de deux mots grecs qui signi-

fient nourriture des dieux.
OBS. Le Theobroma Cacao L. croit naturellement

dans rAmerique meridiouale, et particuli^rement
au Mevique. Cet arbre, de taille moyenne, est tres
int^ressaut par le grand usage que Ton fait des
amandes de ses fruits. Voy. GEOTP. Mat. Mddic.
409; LINN, a ma nit. acad. vol. J,pag. a54, et le
poeme latin de Geoffroy sur YHygikne

ABROMA , JACQ. HorL vol. 3 , pi. 1 ; J.
G.pl.64; LAM.p/. 636et63y. THEOBROMA,

L. CAL, 5-partite, persistant. COR. Petales
ongiricules; onglets retrecis et canalicul^s
vers leur sornmet, dilates dans leur partie
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iufdrieure, concaves , en voute et coimivem
en une espece de godet; lames des petalcs
planes ovales. ET. connees en un tube
court, 10-partite a son sommet; 5 divi-
sions courtes 3-fides et 3-antheriferes, 5-
alternes steriles lineaires droites recourses
au somraet. Sljles 5, rapproch£s; stig-
mates 5. Capsule oblongue, tronquee, re-
levee sur les cot£s de 5 ailes saillantes qui
se terminent en une pointe comprimee et
cornifbrme, 5-loculaire, s'ouvrantau som-
met en 5 parties, poljsperme; cloisons
doubles, formees par les rebords rentrans
des valves, Semences ovales-globuleuses,
recouvertesd'un arille a leur base, inserts
sur deux rangs au bord central des cloisons.
-— Arbrisseau; fleurs axillaires.
ABROMA, form6 de la particule primalivc a, et

d'un mot grec qui signifie nouniture ; comme si
Ton disoit : plante qui ne peut servir a la nourriture.

Oss. JjAbroma Jhstuosum esl cultiv6 chez le
citoyen Gels; il a fleuri en messidor an IV.

GUAZUMA, PLUM. CAV. PI. Ilisp. pi. 299;
J. LAM. pi. 63y. TifEOBroMA, L. Onne
d'udrndriqucQiM*. 3-partite, reflechi, caduc.
COR. Felales concaves ou creus^s en forme
de poche a leur base,alonges dans leur
partie sup^rieurc en une languette bifur-
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quee k son sommet. ET. 10, connees a
leur base en forme de godet; 5 filamcns
stcriles, 5 allernes plus courts fertiles et
3-anthcriferes. Style 1 ; stigmates 5 Juss.
( 1, CAV. ). Capsule globuleuse, ligncuse,
h£rissee de tubercules , 5 - loculaire, po-
ly sperm e. Semences anguleuses, attachees
sur deux rangs a un placenta central pre*-
que globuleux. — Arbres et arbrisseaux;
fleurs disposers en grappes courtes, axil-
laires et terminales.
GUAZUMA , nom anuSricain,

DOMBEYA, CAV. pi. 38-42 ; J. G. pi. iZj.
PENTAPETES , LAM. pi. 576, Jig. 2. CAL.

double; l'interieur 5-paitite, l'cxterieur
3-phjlle. COR. Petales ouverts. ET. 20: fila-
mens comics a leur base en un petit godet
coroliilcre; i5 filamens fertiles s^pares de 3
en 3 par un filament sterile*plus loug. Style
1; stigmates 5. Fruit globuleux ou turbine,
forme de 5 capsules coniiiventes i-loculaires
2-valves et psesque toujours l-spermes, —
Arbres de moyenne grandeur 011 arbris-
seaux; fleurs en corymbes oinbelliforaies ,
axillaires et terminaux ; pciales obliques
presque falciformes dans quelques espfeccs >
marcesceus dans d'autres.

N 3
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DOMBETA 9 genre consacr6 a la me'moire d'un
lebre Voyageur et Naturaliste francais.

PENTAPETES, G. pi. 134; LAM. pi. 5j6 ,
Jig. 1. DOMBEYA, CAV. pL 43 , fig. 1; X

Difference du genre pr6ce*dent : capsule
simple 5-loculaire, loges polyspfermes, se-
mences insere'es sur deux rangs au bord
central des cloisons.

PENTAPETES, nom que The'ophxaste et Dio^coride
donnoient a la Quintefeuille.

ASSONIA , CAV. pi. 42 , Jig. 1; J. CAL.
double; Tinterieur 5-partite , l'exterieur
bract^iforme monophylle 3-lobc. COR. Pe-
tales obliques , falciformes. ET. prcsque
corume dans le Dombeya; filamens st^riles
plus courts que les fertiles. Styles et stig-
xnatesL 5. Fruit globuleux 9 ombiliqud, 5-
capsulaire; capsules conuiventes, i-Iocu-
laircs, 2-spermes. —- Arbrisseau nom me
par les habitans de Tile de la Reunion ,
Bois de senteur bleu : (leurs disposees en
corymbes axillaires et tcrnunaux.
ASSONIA , du nom d'un Botaniste espagnol.

BYTTNERIA, L. GAV. pi. 148-150; J.
LAM. pi. 140. CAL. simple, 5-fide, ouvert,
caduc. COR. P&nles vetr^cis en coin vers
leur base et coux̂ b̂ s en dedans ou arquds,
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dilates dans leur par tie superieure qui est
divisee en 3 lobes; lobes Ial6raux tres courts,
lc-rnoyen filiforuie tres long. ET. conn£es en
un godet court, muni a son limbe de 10
dents, dont 5 steriles, et 5 fertiles dianlhe-
riferes recouvertes par la base concave des
petales. FIST. Ovaire sessile, entounS par le
godet; style 1 ; stigmate 5 - gone. Fruit
globuleux, muriqu£, forme de 5 capsules
presque adh^rentes s'ouvrant int^rieure-
nu>nt et monospermes. — Arbrwseaux ar-
mes d'aiguillons; rameaux ordinairement
anguleux, quclquefois sarmenteux ; c6tc
moyenne des feuilles glanduleuse 011 rcn-
fl^e en dessous a sa base dans quelques
especes; fleurs axillaires.

BYTTN«HIA, du nom d'un Hollandais, profcsseur
de Botanique a Gottingue.

§. VII. Etamines ordinairement en nombre
determine et fertiles, conndes d leur base
en un godet qui Jail presque corps avcc
Vovaire; godet et ovaire portds sur U
me me stipes.

AYENIA, L. CAV. pi. 147 ; J. G. pi. 79;
LkM.pl. 732. CAL. simple, 5-partite, caduc.
COR. P&ales inŝ r̂ s a la base du stipes de
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Povaire, munis d*un onglet filiforme long
courbe en arc, dilates a leur sommet, con-
nivens en une etoile plane, surmontes dans
leur partie moyenne d'une glande pedicel-
lee. Godet recouvert par l'&oile que forment
les pe tales, muni a son limbe de 10 dents,
dont 5 obtuses steriles, et 5 ahernes fili-
formes mon and res. PIST. Ovaire stipite;
style i; stigmate presque 5-lobe. Fruit glo-
buleux, petit, murique, forme de 5 coques
conniventes s'ouvrant elastiquement en 2
valves et i-spermes. — Sous-arbrisseaux;
flcurs axillaires tres petites; pedoncules i-
flores.

ATEVIA., du nom d'unFrancals 7.t\fi l.nnr les pro-
grhs de la Botanique.

KLEINHOVIA, L.GAV.PJ. 146; J. G. ph
137; LAM. pi. 734. CAL. simple 9 5-partite,
caduc. COR. Pctales insdr ŝ a la base du
stipes de l'ovaire, lanceoles, in£gaux; pe-
tale superieur plus large, en voiite. Godet
tres petit, 5-fide; divisions 3-antheriferes.
PIST. Ovaire port£ sur un long stipes; sly le
1; stigmate crenels. Capsule renflee ou ve-
feiculeuse, turbin^e, 5-gone, 5-loculairef

5-valve ; loges i-spermes. Semences glo-
buleuses. — Arbre de nioyenne grandeur;
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fleurs tres petiles, disposees en panicules
axillaires et terminales.

KLEINHOVIA , du noni du clirecteur du jardin bo-
tanique de Java.

HELTCTERES, L. J. G. pi. 64; LAM. pi.
735. ISORA , PLUM, nov. gen. pi. 3j. CAL.

simple, tubuleux, coriace, tornentcux en
dehors, 5-fide, inegal. COR. P6tales inseies
a la base du stipes de l'ovaire, ordinaire-
mcnt along^s et ligules, retr^cis a leur base
en un onglet filiibrme de la longueur da
calyce, s-dentc ou plus rarement frange a
son sonxmet. Godet tantot oblong, a decou-
pures nombreuses antheriferes, tantot a 10'
ou i5 divisions, clout 5 squamiformes $\6-
riles appliquees contre Tovaire, et 5-io fill-
formes antheriferes plac^es 2 a 2 ou soli-
taires entre Ies divisions steriles. PTST.Ovaire
porte sur un long stipes, 5-sillonne; s\y\e 1,
subule; stigmate presque 5-fide. Fruit ovale
ou oblong, forme de 5 coques conniventes ,
rarement droites, plus sou vent roulees en
spirale et engagers Ies unes dans Ies autres,
i-loculaires, polyspennes, s'ouvrant intc-
rieurement. — Arbres de moyenne gran-
deur , tomenteux ; pedoncules axiiKaius
pauciflores.
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HEIICTTJRES ; ainsi nomine, a cause des coqaes
roulees en spirale.

STERGUIJA , L. CAV. pi. 141-144; J.
LAM./;/. 736. GAL. coriace, 5-partite. COR.

o. Godet ouvert, glabreou velu, 5-dente;
dents 2-3-antheriferes. PIST. Ovaire 5-sii-
lonne , port£ sur 11 n long stipes; style 1,
subule; stigmate en massue, 2-5rfide. Fruit
forme de 5 coques presque ligneuses, ovales-
reniformes, ^cartees ou presque refl^chies,
pedicel lees, i-loculaires, s'ouvrant interieu-
rctnent, poljspermes. Sentences inserdes le
long des bords des coques. —- Arbres ;
feuilles simples ou digitees; stipules ca-
duques; fleurs disposees en pauicules ter-
minales, divisions de la panicule munies
de bractees; ovaire sujet a avorter.

STERCULIA, nom emprunt6 de la fable.
OBS. Les Malvacees constituent nne famille par-

failement naturelle. Elles se rapprochent des G6-
ranioides, par leur port, par la monadelpliie des
famines y par le nombre et la situation des p£talcs;
inais elles en different par leurs feuilles toujours al-
ternes, par les p6doncules qui ne sont jamais op-
poses aux feuilles, par leurs etamines souvent en
nombre ind£teruun6, et par les lobes recroquevill£s
de rembryon. — La corolle de toutes les Malvacees
doit etre regardee comme polyp&ale, 1 .°parcequ9elle
Test evideinment dans plusieurs genres de cette fa-
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mille; n.° parce que dans les genres dont la corolle
a <§t£ appelde raonop<§tale par Tournefort, les p£tale&
n'adhferent point entr'eux, mais seulement au tube
form6 par la reunion des famines5 3.° parce qu'on
lie trouve point dans la corolle des Malva, Lava-
tera, etc. les caract&res qui conviennent aux rorolles
r6ellement monop&ales. ^'observation et l'analogie
prouvent aussi que l'insertiou des dtamines est hypo-
gyne; en effet, on ne peut douter que les £tamines
ne soient ins6r£es sous le pistil dans les genres dont
lo godet est stipiti. Ces genres, qui different un peu
des vfritables Malvac£es» ne peuvent n£anmoins en
etre s6parees, puisqu'ils leur sont conformes par le
raractfere essentiel que fournissent les lobes de l'eni-
bryon. Juss.

Xes Malvacees se rapprochent des Tiliacfes, par
leurs feuilles alternes garnies de stipules, par leurs
famines ordinairement en nombre ind^termin^,
par les cloisons 61ev6es sur le milieu des valves dans
les fruits qui sont simples. Ne pourroit-on pas en-
core aj outer que les genres de la premifere section
de la famille suivante, participant Igalement aux
principaux caract&res des Malvacees et des Tiliac^es,
sevvent de lien & ces deux families ?
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O R I) R E XVIII.

LES T I L I A C t J E S , T I LI AC E JR.

J T A R M I les genres assez nombreux que
renferme I'ordre dos Tiliace'es, il n'en est
qu'un seul, savoir, le Tilleul, qui offreune
cspece origin a ire d'Europe. Les v^getaux
de cette famille, presque toujours frulescens
ou arborescens , rarement lierbacds , ont
une racine mediocrement rameuse qui s'en-
fonce verticalement dans la terre. Leur tige,
recouverte en general d'une ecorce souple ,
porte des feuilles alternes, simples et munies
de stipules. Les'fleurs, ordinairement com-
pletes, rarement apetales ou dioiques, aitec-
tent differentes dispositions.

FR U C TIF IC ATION.

Calyce poljphjlle ou multipartite. Corolle
formrfe de petales en nombre d&lermin6 ,'dis-
tincts( nuls dans le Sloanea ), alternes avec
les divisions ou les folioles du calyce. Eta-
mines ordinairement en nombre indetermin£
et dL>tinctes, ou plus rarement peu nombreu-
ses et monadelphes. Ovaire simple; style sou-
vent unique, rarement multiple ou nul; stig-
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mate simple ou divise. Fruit, baie ou capsule,
ordinairement multiloculaire; loges mono ou
polysperrnes; cloisons inserees SI\T le milieu
des valves dans les fruits capsulaires. Peris-
perme charnu. Embrjon quelquefois un peu
courbe; cotyledons planes-; radicule presque
toujours inferieure.

§. I. itarnines en nombrc determine et
monadelphes.

WALTHERIA, L. CAV. p/. 170, 171; J.
LAM. pi. 570. CAL. double; Texterieur 3-
phylle unilateral caduc, I'int&ieur tur-
bine 5-fide persistant. COR. Fetales 5, in-
sures a la base du tube staminifere. ET. 5;
filarnens reunis dans toute leur dtendue en
un tube muni au sommet de 5 dents anth<£-

• riferes. Style 1; sligmatej plusieurs^ capil-
laires courts. Capsule meml^raneuse, i - lo
culaire, i-sperme. — Arbrisseaux; feuilles
un peu epaisses, 'tomenteuses; fleu is ra-
massees par petits paquets sessiles, ordi-
nairement axilbires, de couleur jaune.
Etamines du JValtheria ovata CAV. sim-
plement monadelphes a leur base.

WALTHERIA , du nom d'un Botaniste allemand,
professeur de m£decine k Leipsic
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HERMANNIA, T. pi 432; L. CAV. TL
177-182; J. G. pi 112; LAM. pi 670. CAL.
carapanule, 5-fide. COR. Petales 5, a onglets
semi-tubuleux et a lame e'largie plane,
connivens a leur base , plus grands que le
caljce. ET. 5; filamens dilates, membra-
neux , reams en anneau a leur base; an-
theres sagittees, conniventes. Styles 5 , rap-
proches ; stigmates simples. Capsule 5-
gone , 5-locutaire, 5-valve; loges polys-
permes. Embryon un peu courbd. — Ar-
brisseaux; fleurs axillaires et terminales,
souvent ge'minees, de couleur jaune.

HIRMAHKIA, du nom d'un celebre professenr de
Botanique ^ Leide.

MAHERNTA, L. CAV. pi 176 et 177; J.
LAM. pi. 218. Difference du genre prece*-
dent : onglets des p&ales planes ; filamens
des etamines rfi a leur base , dilates
et en cceur renverse dans leur milieu, fili-
formes a leur sommet,

MAHERNIA , corrompu A"1 Hcrmannlaypar la trans-
position des deux pr<

OBS. Le Mahernia pinna ta L. est cultn(5 cliez le
yen Cels. L'ovftirede cette

de 5 styles trfes rappro*
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II. Etamines distincies, presque toujours
en nombre indetermini. Fruit mullilocu-
laire.

ANTICHORUS, L. J. G. pL 112; LAM.
pi. 295. GAL. 4-phylle, ouvert, caduc. COR.
P^tale^4. ET. tf; filamcns Mitace*, plus
courts que la corolle ; antheres arron-
dies. Style'1 ; stigtnate simple. Capsule
obloDguejSiliquiforrae^-loculaire^-valve,
polysperme. Sentences anguleuses, dispo-
ŝ es SUP deux rangs dans chaque loge, et in-
ŝ r̂ es au bord central des cloisons. —- Petite
plante herbac^e k tiges couch&s et Aal^es
sur la terre; fleurs tres petites, axillaires ,
de couleur jaune.

ANTICHORUS peut signifier qui est a la place > ou
'juipourroit se prendre pour U Corchorus; en effet,
ces deux genres ont une grande affinit6.

CORCHORUS, T. pi. i35; L. J. G. pL 64
et 179; LAM. pi. 478. GUAZUMA , PLUM,

Corete. CAL. 5-phjlle, caduc. COR. P^tales
5. ^ T . non%bre»ses; filamens capillaires;
antheres arrondies. Style nul ou forf court;
stigmates 1-3. Capsule siliquiforme, 2-5-
loculaire, 2-5-valve, poljsperrae. Semences
eomme dane le genre prdc^dent, — PUntes
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herbacees ou rarement frulescentes: fleurs
axilla ires dc couleur jaune, disposes sou*
vent par petits faisceaux opposes aux feuil-
les; dentelures inferieures des feuilles ter-
minees chacune par un filament dans
quelques especes.
CORCHORUS (Thlophr. PL )> n o m *&& ks An-

ciens ont dorme a diflerentes plantes.
Oss. Le Corchorus capsularis L. est une plante

ierbac£e originairede l'fnde. Rumplie nous apprend
cue sa tige s'eleve jusqu'a dix pieds de hauteur,
qu'on la fait macerer dans l'eau y corame celle du
Chanvre, et qu'on tire de son £torce une filasse
dont on fait beaucoup d'usage. Geertner a observe
que les fruits de cette espece 6toient sph^riques ei
divisSs en dix loges, dont 5 grandes ferliles, et 5
plus petites steriles. — Le Corchorus olitorius L.
est cultiv£ dans TE^ypte et dans les grandes lndej>,
romme plante potagere.

HELIOCARPOS , L. J. G. pi. 49; LAM. pi
409. CAL. 4-phylle, colorl, caduc. COR. P^-
tales 4, plus courts et plus etroits que les
iblioles du caljce, obtus a leur somraer.
ET. environ 16 ; antheres didjmes. Styles
2 ; stigma tes simples. (Japsule presquc en
inassue, legercment comprimee,pubescenlet

2-loculaire, 2-vaIve; valves munies le long
de leurs bords de rayons filiformes et plu-
meux. Semence solitaire dans chaque loge,

insuree
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ins&£e k un tubercule saillant sur le milieu
dc la cloison qui est opposde aux valves.
Radicule sup^rieure. — Arbrisseau dont
l'ecorce cendree est parsena^e de yoints
tuberculeux ou de petites callo&it&j blan-
chatres; feuilles presque semblables a celles
du Tilleul, denies en scie ; dents inf&-
rieures glanduleuses-concaves; fleurs ter-
minates disposes en panicule.

HELIOCARPOS, fornif de deux mo's grecs dont Pun
signifie Soleil, et l'autre Sentence y ainsi nomm6 ,
parce que le fruit est bord<§ de rayons qui repr£seutent
en quelque sorte un petit soleil.

TR1UMFETTA , PLUM. TIW. gen. pi. 8 ;
L. <L G.pl. i n ; LAM. yt;/. 400. Lappulier.
CAL. 5-phjlle, caduc. COR. Ferales 5, li-
xieaires, obtus, concaves, aristes sous le
sommet. ET. 16. Style 1 j stigmate simple.
Capsule globule use, petite, h^risŝ e de tous
c6t£s de pointes crochues,#4-loculaire1

^valve; loges 2-spermes. Radicule sup^-
rieure. — Arbrisseaux; feuiiles denies;
dents inftrieure^ glanduleuses - concav/es
dans quelques especes; fleurs axillaires.
TBIUMFISTTA, du nom d'un Bolaniste it alien.
OBS. Dans le Trlumfetta Bartramia L. , les p^talea

sont glanduleux k leur base, lc fruit est form^ de 5-
4 petites coques 2-loculaires ^valves, et les se-

3. O
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mences sont adn£es aux parois des coqiies. Gartner
e fait de cette espfece un genre auquel il donne le
nom de Bartramia.

SPARMANNIA, L.S. J. LAM. pi. 468. CAL.
4-phylIe. Con. P&ales4, plus longs que
les folioles du calyce. ET. nombreuses;
filaracns ext£rieursrenflesaleur base, st£-
riles, plus courts. PIST. Ovaire 5-gone,
heriss£; style 1. Stigma te troiiqu£ , ma-
melonn£. Capsule 5-angulaire, h£riss£e de

' toutes parts, et sur-tout sur les angles, de
pointesroides, 5-IocuIaire; Ioges2-spermes.
— Arbrisseau dont le port ressemble a celui
du Triumfetta; pedoncules opposes aux
feuilles, comme dans le Geranium, multi-
flores; fleurs disposes en ombellcs munies
d'un involucre polyphylle tres court.

SPARMANNIA , du nom d'un Botaniste su6dois.

SLOANEA, PLUM. nov. gen. pi. i 5 ; J. CAL.

5-io-partite. COR. o. ET. nombreuses; an-
th&res oblongues, adn^es a des filamens
courts, foliac^esa leursommet. PIST. Ovaire
velu; style 1; stigmate simple. Capsule co-
riace-ligneuse, arrondie, Wriss^e de pointes
dures aigues courbdes en differens sens ,
5-loculaire, 5-valve; loges ( i-a, sujeltes k
avorter) i-3-^permes. Semencesoblongues,
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enveiopp&s d'un arille charnu. — Arbres
dont le bois est tendre; feuilles grandesj
fleurs disposees en 6pis axillaires et termi-
nauxf munies chacune d'une petite bract6e.

SIQAVEA, du nom d'un Botaniste anglais.
OBS. Le Sloanea PLUM, difffere beaucoupdu Sloa*

nea L. <jue Jussieu rapporte au genre suivant. — Les
fleurs du Sloanea PCUM. sont-elles rdellement ap£-
tales ? — Le Sloanea Sinemariensis AUBL. pL 212 ,
et LAM. pi. 469, dont le boisest dur, dont le stigmate
est 4-5 fide, dont la capsule along£e est h£riss6e de
soies molles, dont les valves sont peu adh£rentes9

et dont les loges sont 1-2-spermes, doit-il appartenir
au*genre Sloanea de Plumier ? Juss.

APEIBA, MARCG. AUBL. pi. 2i3-2i6; J. G.
pi. 121; LAM. pi. 470. SLOANEA, L. GAL.
5-partite, grand. COR. P t̂ales 5 onguicu-
\6s, de la longueur des divisions du calyce
ou plus courts. I£T. nombreuses ; antheres
lin^aires, adn^es a des filamens courts, fo-
liacees et acuminees a leur sommet. PlST.
Ovaire velu; style 1, insensiblement dilat^;
stigmate perform, infundibuliforme, dented
a son limbe. Beiegrande , coriace, orbicu-
laire, ddprim^e, ombiliqu£e k son sommet,
creus£e k sa base d'un trou form^ par la
chute du pddoncule, h r̂isŝ e de poils roides
ou d'asp<£rit£s semblables aux dents d'une
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lime ( ayant a peu pres la figure d'un our-
sin), multiloculaire, polysperme. Semences
ovoides ou arrondies, nichdes dans la pul-
pe du fruit. — Arbres dont le bois est le*ger;
feuilles grandes; p£doncules solitaires, op-
poses aux feuilles, comme dans le Gera-
nium , di ou trichotomes, multiflores, mu-
nis de2-4 bractees dans les divisions, et
de deux stipules a leur base.

APEIBA , nom que les habitans du Bresil donnent
* Fespece qu'Aublet d&igne par le nom de Tibour*
bou.

OBS. Jussieu et Schreber rapportent a ce gente
le Sloanea de Linneua* — Dans VJpeiba aspera,
le calyce est quelquefois 4-partite, et la corolle 4-p6-
tale.—Les semences sont grandes et en petit nombre
dans quelques especes,

MUNTINGI A, PLUM. nov. gen. pi. 6; L. J.
G. pi. 59; LAM. pi. 468. Bois de sole, Ca-
labure. CAL. 5-partite, caduc. COR. F^tales
5, arrondis, onguicul^s, tres ouverts. ET.
nombreuses; filamens courts; anlheres ar-
rondies. PiST. Ovaire globuleux; style o;
stigmates 5-6, ^pais , jJî poŝ s en etoile ,
persistans. Baie sph^rique, de la grosseur
d'une cerise, multiloculaire, poljrsperme.
Semences trespetites, nichees dans la pulpe
du fruit. — Arbre de mojrenne grandeur;
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feuilles in^gales a leur base, un de leurs
cotes &ant plus &roit que l'autre; fleurs so-
litaires , axillaires, port£es sur de longs p&-
doncules.

MUNTINGIA , du nom d'unBotaniste hollandais.
OBS. Le Muntingia Calabura, qui s'6l&ve environ

a trente pieds de hauteur, ressemble k l'Orme par son
port. Cet arbre est commun dans les bois a Saint-Do-
mingue. On fait des cordes avec sondcorce. — Gaert-
ner observe que la plante deRh6ede, rapport£e par
Xinneus au Calabura, appartient a un autre genre.

FLACURTIA, COMMERS. I/HERIT. Stirp.
pL 3o, 31; J. Ramontchi. Dio'i'qae. GAL.
a 5-7 divisions arrondies petites. COR. o. FL.
M. ET. nombreuses ( 5 o - i o o ) port̂ es et
ramass^essur un receptacle hemispherique;
anthires arrondies. FL. F. Ovaire arrondi;
style presque nul; stigmate dilate , a 5-9
d^coupures sillonn^es et disposes en ̂ toile,
persistant. Baie globuleuse, multiloculaire;
loges 2-spermes. Semences ocseuses. — Ar-
brisseaux ayant une grande ressemblance
avec notre Prynier ( ce qui a fait donner
le nom d'i/e aux Prunes a la cote de Ma-
dagascar , ou le Ramontchi croit en abon-
dance); feuilles alternes; epines solitaires
souvent axillaires; fleurs au sommet des ra-
meaux, disposdes en grappes courtes dans

03
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nervures , 5-loculaire, 5-sperme ( 4 loges
et 4 semences sujettes a avorter ). Lobes de
l'enibryon sinu& ou dentes. — Arbres;
feuilles en coeur; pedoncules solitaires axil-
laireS; tri ou multiflores, tres longs, libres
dans leur partie superieure, adnes infd-
rieurement a une portion de la nervure
moyenne d'une bract^e membraneuse et
\ancio\6e.

TILIA (PI.) , Philyra ou Phillyrea (Th^ophr.
Dioscor.). Ges deux noms, Fun la'iu et l'autre grec,
ont, selon C. B., le meme sens, et signifient l^corce
int^rieure que nous ddsignons par le nom de Liber,
Martin ius pense qtie Tilia est form6 d'un mot grec
qui signifie pennat aile; ainsi nomm6, a cause des
braclees qui ressemblent en quelque sorte a des ailes.

OBS. Onemploie les fleurs de Tilleul en infusion
contre les vapeurs, les 6tourdissemens jetc—L'dcoroe
de-> jeunes Tilleuls qu'on laisse rouir dans l'eau, se
d&ache par couches ou lames minces avec lesquelles
onfaitdescordes.

§. III. Etamines ennombre ind&tcrmini9

distinct es. Fruit uniloculaire. Genre ay ant
de Vaffiniti avec les TILIACEES.

BIXA, L. J. G. pi 61; LAM.' pi 469. MITEL-

LA; T. Rouconyer. CAL. grand, 5-partite
(petalesext^rieurs,LiNN.)3 color ,̂ muni
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en dehors k sa base de 5 glandes ou de 5
lubercules ( calyce, LINN. ). COR. Petalei
&, altemes avec les divisions du calyce. ET.
tres nombreuses, h peu presde la longueur
de la corolle; filamens capillaires; an*
theres arrondies. PIST. Ovaire velu; style
1; stigmate 2-fide. Capsule conique, acu-
min£e, h£riss£e de petiles soies roides f

i-loculaire, 2-valve, polysperme; valves
tapiss^es int^rieurement d'une membrane
sur le. milieu de laquelle est adne longitu-
dinalement un placenta lineaire, peu sail-
la nt. Semences 'tinbinges, munies d'un
tubercule a leur soinmet, creusdes d'un
sillon sur leur surface exterieure, recou-
vertes d'une pellicule rougeatre ou matiere
humidequi adhere fortement aux doigts(i).
P^risperme charnu ; cotyledons foliac£s 9

courbds en differens sens ; radicule infe-
rieure. — Arbre de la grandeur d'un Pru-
nier, mais plus toufFu; £corce d'un gris--
brun; bois tend re et facile a rompre; feuil-
les presque semblables a celles du Tilleul f

alternes, garnies de stipules; fleurs de cou-

(1) Cette mature, mac^e et cuite, forme une pate qui est
connue dans le commerce, sous le nom de Roucoa ou Rocou*
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leur de chair, disposdes en panicule an
sommet des rameaux.

BIXA, nom am£ruain.

OBS. Le Bixa diflere sur - tout des Tiliacdes 9

selon ^observation de Jussieu, par son fruit i-Iocu-
laire, et il se rapproche par ce caractere de l'H6lian-
theme. — Le Roucou de Cayenne est celui qui est la
plusestiml. La r£colte sefait deux foisl'annfe. Ou
connoit que le fruit est miir, lorsque la capsule
s'ouvre d'elle-m£me sur 1'arbre. — Les Caraibet
font un grand usage du Roucou pour rougir leur corps.
II est probable n£aiimoins qu'ils ne se contentent
pas de ['employer comme ornement$ ils ont reconnu
sans doute Futility de cette substance qui, formant
un enduit sur leur peau, empeche que le soleil ne la
fasse gerser, et la preserve des piqures de certains
insectes ( Culex penetrans, FABRIC.) que la malpro-
prete dans laquelle ils vivent, attire en grande quan-
tita autour de leurs cases*

Les Tiliac(5es different des Malvac^es par leurs 6la-
mines ordiuairement di^tinctes, par leur p6risperme
charnu, et par les lobes de l'embryon, qui ne sout
point recroquevilles. Les genres de la premiere sec-
tion offrent, soit dans leur port, soit dans leurs f a -
mines monadelphes, une transition naturelle des
Malvac£es aux Tiliacees : on douteroit meme a la-
quelle de ces deux families on doit rapporter les
Mahernia, Hermannia, etc. si les caracteres fournis
par la structure de l'embryon ne l'emportoient sur
ceux que preseutent les organes de la fleur. Les genres
dout le fruit ert i-loculaire, different de ceux dout !•
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fruit est multiloculaire, par le placenta qui n'est point
saillant sur chaque valve. Ce caractere, qui convient
Igalement & quelques genres de l'ordre suivant, dfr-
montre TaiEnit̂  qui existe entre les Tiliac&s et les
Cistoi'des.

O R D R E X I X .

LES GISTOIDES, CZSTOIDEJE.

C ' E S T dans le Levant et dans les parties
m£ridionales de l'Europe que croissent, en
general, les plantes de cette famille. Leur
lige , frutescente, suffrutescente ou herbacee,
porte des feuilles simples, presque tou jours
opposes, munies ou d^pourvues de stipules.
Les fleurs, d'un aspect agr&ble, sont com-
mun^ment disposes en grappe terminale,
ou presque en ombelle corymbiforme. La
durde de leur existenpe est tres courte; leurs
pdtales ouverts en rose se dcftachent promp-
tement, et souyent meme le jour ou la fieur
s'est £panouie.

FKUCTIPICATIOIT.

Galjce a cinq divisions. Corolle form^e de
cinq p^tales. Etamines nombreuses. Ovaire
simplej style unique; stigmate simple. Cap-
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. sule polysperme, uniloculaire trivalve, ou
multiloculaire multi valve; valves seminiferes
le long de leur partie mqyenne ; placenta
septiforme et distinguant les loges, ou li-
ndaire et peu saillant. Semences nombreuses,
petites. Perisperme charnu. Embryon route
en spirale, ou radiciile simplement courb^e
sur les lobes.

CISTUS, T. pi. i36; L. J. G. pi. 76; LAM.
pL 4J7,fig' 2, 3, 4. Ciste. GAL. a 5 di-
visions presque egales, persistant. Capsule,
multiloculaire, multi valve; valves en nom-
bre <£gal k celui des loges, septif eres sur
leur milieu. Semences attaches a la base
du bord central des clofeons. Embryon
roul£ en spirale. — Arbrisseaux ou sous-
arbrisseaux; feuilles opposes, d^pourvues
de stipules; fleurs disposes en ombelles
terminates, blanches ou purpurines.
CISTUS (Dioscor.)} grec radical.

OBS, Le Cistus creticus L . , cultiv^ dans les iles
de FArchipel, fournit le v^ritab'e Ladanum. Pour
obtenir cette substance, qui est resineuse, gluante,
roussatre,et d'une odeur assez agr£able, on pro*
m6ne sur toute la pi ante, dans les grandes chaleurs,
des rateaux garnis de lanieres de cuir; la substance
gluante qui est sur les feuilles, s'attache aux lanieres
qu'on racle ensuite avec des couteaux. — Le Cistus
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creticus n'est pas la seule esp&ce qui produise du
Ladanum. On en retire du CUtus ladaniferus L. qui
croit en Espagne etdans le Portugal, du Cistus cy-
prius LAM. etc. — Cels cultive toutes les especes du
genre Cistus, mentionn£es, soit dans Murray , soit
dans Aiton, k l'exception du Cistus capensis, dont
^existence ne paroit pas d6montr£e, et du Cistus
scabrosus.
HELIANTHEMUM, T. pi. 128; J. G. pi

76. CISTUS , L. LAM. pi. qjjijig. 1. Hclian-
theme. GAL. a 5 divisions, dont deux ordi-
nairement exterieures et plus petites, per-
sistent. Capsule i-loculaire, 3-valve; valves
tapiss^es int^rieurement d'une membrane
tres mince. Semences attaches par de pe-
tits cordons ombilicaux, a une nervure
adn^e longitu^inalement sur le milieu de
la membrane. Embryon courb .̂ — Herbes
ou sous-arbrisseaux; feuilles opposes ou
plus rarement alternes, munies ou ddpour-
vues de stipules; fleurs ordinairement dis-
poŝ es en grappes terminales, rarement
en ombelles, le plus souvent de couleur
jaune, quelquefois de couleur purpurine
ou blanchatre.

HELIANTHKMUM, de deux mots greos qui signi-
fient Jleur de Soleil.

OB$. On remarque un mouvement spontan^ d a l -
les famines de plusieurs Hllianthemes,
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Genre ayant de Vaffiniti avec les
CISTOIVES.

VIOLA, T. pi. 236; L. J. G. pi. 112; LAM-
pi. 725. Violette. CAL. a 5 divisions aigues,
prolongees au-del& de leur base. COR. P£-
tales 5 inlgaux; le sup&ieur plus grand,
£peronn£ k sa base. ET. 5; filamens dis-
tincts, deux appendices k leur base et
penetrant dans l'̂ peron du p&ale sup£-
rieur; antberes r̂ unies en tube, merabra-
neuses a leur sommet. Style simple! en-
gaine par le tube form£ par la reunion
des antheres, saillant; stigmate aigu ou
urc^ole. Capsule 3-gone, i-loculaire, 3-
valve, poljsperme. Sentences attaches le
long du milieu des valves, par de petits
cordons ombilicaux. F^risperme charnu.
Enabryon droit; lobes orbiculaires; radi-
cule inferieure. — Plantes herbacdes, rare-
ment frutescentes; feuilles alternes, munies
de stipules; p£doncules axillaires i-flores;
fleur souvent renverŝ e.

VIOLA (Dioscor.). Ge mot derive du grec ION,

qui signifie Violette; les Latins ont ajout£ 1111 v,
selon leur coutume, pour reinplacer l'esprit doux.
Quant au nom grec lui-m^me, il vient de la nymphe
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Io. Les poeles ont suppos6 qu*apris sa metamor-
phose, la Violette parut pour lui servir de p&ture.

OBS. IS Ipecacuanha > employd en m6decine
comtne vomitif ou comme purgatif, est fourni par
la racine d'une espfece de Violette qui croit dans le
Brlsil et au P6rou,

Les Cistoides different des Tiliac£es, par leurs
feuilles ordinairement oppos£es, le plus souvent
dipourvues de stipules, et par leur embryon courbi
ou roul<5 en spirale. Le Viola et les autres genres
de la Guiane, mentionn^s par Jussieu, annoncent
probablement Texistence d'un ordre nouveau qui
tiendra le milieu entre les Cistoides et les Riitac6es.
Ces genres ont de l'affinitl avec l'H6lianth%me par
leur fruit j mais ils en different par leurs etamines
en nombre d6termin6, par leur fruit quelquefois 3-
loculaire, et par leur embryon qui n'est pas courbd.
Ces caract^res les rapprochent des premiers genres
de la famille sliivante.

O R D R E X X

LES RUTACEES, RUT ACE

JussiEiT a donn£ le nom de Rutac£es aux
plantes de cette fdmille, a cause des rapports
noinbreux qui les unissent avec la Rue. Leur
tige herbac£e ou frutescente, rarement arbo
rescente, porte des feuilles simples ou com-
poshes, tantdt alternes et dlpourvues de sti-
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pules, tantot munies de stipules et ordinaire-
ment opposes. Les fleurs naissent dans les
aisselles des feuilles ou au sommet de la tige
et de^ rameaux.

FRUCTIFICATION,

Calyce mono phy lie, ordinairement k cinq
divisions. Corolle formee presque toujours de
cinq p&ales alternes avec les divisions du
calyce. Etamines en nombre determine et
distinct es, commun£men£dix, dont cinq ai-
ternes opposees aux p&ales, et cinq alternes
opposees aux divisions du calyce. Ovaire
simple; style unique; stigmate rarement di-
\is6. Fruit multiloculaire ou multicapsulaire;
loges ou capsules ordinairement au nornbre
de cinq^ mono ou polyspermes. Peri&perme,
charnu ( rarement nul ). Embryon droit;
cotyledons foliac^s; radicule sou vent supe-
rieure.

§. I. Feuilles munies de stipules, presque
toujours opposees.

TRIBULUS, T. pi. 141; L. J. G. pi. 69;
LAM. pi. 346. Herse. CAL. 5-partite. COR.
formee de 5 petales. !̂ T. 10. Stigmate pres-
que 5-fide. Noix 5 ou uq^plus grand nom-
t>re, dtroitemeut rapprochecs, ordinaire-

ment
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ment armies d6 pointes, transversalement
2-4-iocuIaires, 2-4-spermes. Semences atla-
chees a Tangle central des loges. Embryon
depourvu de p£risperme; radicule infe-
rieure. — Herbes iouv,ent etal&s; feuilles
opposees, ailees sans impaire, une ordinal-
rement plus petite ou sujette a avorter; fleurs
solilaires alternes, situees dans l'aisselle de
la feuille plus courte , de couleur jaune.
Fruit du TribuliW maximus L. forme de
10 noix mutiques. Une espece 5-andre,
selon Forskal.
TRIBULUS (Th6ophr,)» form^ de deux motsgrecs

qui siguifient troispointes ; aiiiti noram6, k cause des
pointes dont le fruit est arm^ dans plusieurs espcces.

FAGONIA, T. pi. 141; L. J. G. pi. n 3 ;
LAM. pi. 346. GAL. 5-partite, caduc. COR.
F£tules 5, onguicul^s, ET. 10. Stigmate 1.
Capsule arrondie, 5-gone ou 5-lobee, acu-
miuee, 5-loculaire; loges «-valves, i-sper-
mes. Semences ins^r^es par un petit cordon
ombilical a un placenta 5-gone, subule,
central. — Pbmtes herbacees, ligneuses a
leur bas#; feuilles opposes, simples ou ter-
nces; stipules spinescentes dans quelques
especes; fleurs dKtaires, axillaires.

NIA, du nom d'un Botaniste francais.
3. p
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ZYGOPHYLLUM, L. J.G. pi. 112; LAM.
pi. 345. FAB AGO, T. pi. i33. CAL. 5-par-
lite. COR. Petales 5, onguicules. ET. 10;
filamens munis intdrieurement a leur base
d'ecailies conniventes quijentourent l'ovaire.
Sligmate simple. Capsule oblongue, 5-gone,
5-Ioculaire, 5-valve; cloisons adnees lon-
gitudinalement au milieu des valves; loges
potjspermes. Sentences allctchees au bord
central des cloisoosfldisposees sur deux
rang< dans chaque loge. P^risperme o. —
Arbrisseaux ou sous-arbrisseaux ; feuilles
conjuguees ou tres rarcment simples; fleurs
solitaires, axillaires.

, en grec; ainsi nom-
m6, a cause des feuilles conjugu6es.

Oss. Jus^ieu rapporte au genre suivaut le Zygo-
phyllum arboreum L. 9 dont la tige arborescente est
ibrm^e d'un boL tr&s dur, dont les feuilles sont ailees
fans impaire, dont les pedoucules sont multiflores y

et ^ont les 6tamiues sont munies d'une ecaille k leur
base.

GUAIACUM, PLUM. nov. gen. ph 17; L.
J. G. ph n 3 ; LAM.' pf. 342. Gayac. CAL.
5-partite, inegal. COR. Petale#5. ET. 10;
filamens nus. PIST. Ovaiie pone sur im
stipes fort court; stylm ; stigmate simple.
Capsule presque turbinee, anguleuse, 5*
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loculaire; loges i-sperines. Semertc&s itiu*
nies a leur soinmet d'un cordon dmbilifcal
court, insect dans Tangle ceutral des ldges.
— Arbtes dont le bois est dur, compacte,
pesant* r&ineux; feuilles ailees bans im -

paire; pedoncules aXillaires, i-flares.
GUAIACUM, nom am£ricain.
Oss. Le bois de Gajdt*. e*l femploy£ k Faire des

ifleubles, des ustensiles, tit.: tifX 6'eA terl Aussi
m^deciii^ eomme^un excellent "sudorifique. —
Guaiacum AfrunfL. constitue le genfe Schbtid cfe
Jacquin.

g. 11. Feuilles alternes , ddpourvucs dc
stipules.

RUTA, T. pi. i33;X. J. G. p/. i n ; LA»f.
pL 345. Rue. CAL. 4-5-partite, petit, per-
sistant. COR. Petales 4-5, onguicul< ŝ, con-
caves. ET. 8-10; filamens dilates k leur
base* PIST. Ovaire creuse autour de sa
base de 8-10 pores melliferes; style 1;
stigmate simple. Capsule presque globu-
leuse, 4-5-lobie, 4-5-loculaire, s'ouvrant
entre l?s lobes, polysperme. Semences r^-
niformes, anguleuses, ins^rees a Tangle
central des loges. — Plantes herbaeles OH
suffrutescentes, d'uneed«UF forte-; ftuilles

P 2
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simples oil plus souvent 1-2-ailees; fleurs
terminates, disposes en corymbe ou eu
cyme.

BUTA (PI.)» form<5 d'un mot grec qui signifie je
defends ou je conserve ; ainsi oomme, a cause du
grand usage que les Anciens fe*oient de la Rue,
pour conserver ou pour rtftablir la santd.

Oss, Dans le Ruta graveolens L. , Unites les fleurs,
1 l'exception de la sup6rieure, out le calyce 4-partite»
la corolle t6trapetale, les famines au nombre de 8,
et la capsule 4-loculaire.

PEGANUM, L\ J. G. ph 95; LAM. pi. 401.
HARMALA , T.pL i33. CAL. 5-partite, per-
sistant; divisions longues et &roites, quel-
ques-unes deuces. COR. Petales 5. Ex. en-
viron i5; filamens dilates a leur base. Stig-
xnate triquetre. Capsule globuleuse, 3-gone,
3-loculaire, 3-valve, poljsperrne. Cloisons
adnees longitudinalement sur \e milieu des
valves. Semences inserts *u bord central
des cloisons, disposes horizontalemeht dans
chaque loge. Radicule inferieure. — Her-
bes; feuilles simples ou multiildes; fleurs
extra-axil la ires, solitaires.

PEGANUM (Hippocr.)* form£ d'un mot grec qui
signifie je coagule ou je resserre; ainsi nomm6, k
cause de ses propri&es m^dicinales. —• Peganum est
le nom que les Orec9 donnoient a la Rue»



DICTAMNUS, L. J. LAM. pi 344. FRAXI-

NELLA , T. pi 243; G. pi 69. Fraxinelle.
CAL. 5-par tire, tres petit, caduc. COR. Pe-
tales 5 . lanceol&, onguicules, inegaux,
ou verts. ET. 10; filamens subules, declines,
inegaux, herisses de petits tubercules ou
points glanduleux. FIST. Ovaire ldg&e-
ment stipitd; style d£clin£, plus court que
les famines; stigmate simple. Capsules 5,
reynies par leur bord interne, disposees en
e'toile> presquetriangulaires, comprimees,
acumin^es exterieurement avrsommet, s'ou-
vrant int^rieureraent, et contenant cha
cune unarille cartilagineux, 2-valve, 2-
sperme.«— Herbe parsemee de points glan-
duleux; feuilles ailles avec impaire; fleurs
disposes en grappes terminales.

DICTAMITUS , form6 de Dicta, montagne
Th(?ophraste et •ioscoride donnoient ce nom a,
TOrigan.

O8S. La Fraxinelle r^pand une odeur qui forme
autour de la plante une atmosphere inflammable. II
suffit d'approcher tri corps combustible en ignition
pour allumer cette vapeur. L'eau distillle de la
Fraxinelle, et sur-tout de ses fleurs, est un cosme-
tique trfes doux et fort agr^able.

P 3



CLAS92 X I " > ORDRE XX.

§. 1IL Genres ayant de Vaffiniti avec
les RUTACEES.

JflFXIANTHUS , T. pi 245; L. J. LAM.
pi. 552. CAL. grand, profondement 5-fide,
colore, persists nt :deeoiipuies in^gales-l'in-
ferieure ecart^e, plus petite que les autres,
fortement gibbeuse a sa'base, concave in-
terieurement, et renfermant dans sa cavit^
une glande qui est presque recouverte d'une
membrane propre, et qui contient une li-
queur mielleuse. COR. Petales 5, en forme
de languettes; 4 in&rieurs declines, adh^*
rens dans leur partie moyenne, Hbres a leur
base et a ieur sornmet; le cinqui£me, tan lot
rapprorhe des autres, tanlot distant et situe
entre les deux decoupures supcrieures du
calvce. £ T . 4, placees autour de Tovaire;
% filamens sup^rieurs disti^bts, 2 inferieurs
plus courts, connes a leur base et situes
entre l'ovaire et la glande; antheres va-
cillfintes. P15T. Ovaire oblong, 4-gone;
style simple; sligmate presque4-fide. Cap-
sule membianeu e, vfsiculeuse, 4-lobeeou
pre-que 4-capsulaire; lobes compilings, en
en (onne d'nilos, distinct^ au sommet, s'ou-
vrant par l'au^le interieur, counes par leur
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bord inferieur en cloispnsetroiteset £chan-
cr^es ini&rieurement a leur sommet, i-io-
culaires; loges i-spermes dans leur partie
moyenne. Scmences inserees dans les fohin-
crures des cloisons, arrondies , luisantes.

' Embryon entour^ d'un p^rispermecharnu;
lobes courts ; radicule longue. — Arbris-
seauxjfeuilles alternes, aileesavecimpaire,
munies de stipules distinctes ou connees et
adhc^reiites int^rieurement au petiole qui esi
aile; fleurs disposers en epis axillairos ou
terminaux, munies chacune d'une bractor

MELIAWTHUS, forme de deux mots grecs dont l'«
signifie Miel, el l'autre Fleur; ainsi nommfi, a can.^
de la liqueur mielleuse rontenue au fond de la d£-
coupure iuforieure du calyce.

OBS. Le Melianthus, qui a de Paffinit6 avec le
Troptpalum, par la btrurture du calyce, par la situa-
tion des pctales et des famines, se rapproche da-
vantage du Dictamnus, par son port, par son fruit,
et par le perisperme qui eutoure l'embryon. II dif-
f̂ re neanmoins de ces deux genres par un grand
nombre de caract^res. Juss.

DIOSMA, L. J. G. pL 94; LAM. pL 127.
GAL. profondement 5-fide, muni mtArieu-
remenl a sa base de 5 ecailles on d'un disque
dont le limbe est a 5 lobes, persistant. Con.
Pctales 5, ins^r^s sous le disque et oppo*
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sh h ses divisions ou aux petites ecailles,
ordinairement marcescens. ET. 5, ayant la
nieoie insertion que la corolle , alternes
avec les petales. PJST. Ovaire entoure a sa
base du disque caljcinal; style simple; sh'g-
mate capita. Capsule formee de 3-5 coques
oblongues, un peu comprim^es, pointues,
connivcntes, interieurement semi-bivalves,

' renfermant chacune un arille con forme et
cartilagineux, qui s'ouvre avcc elasticite ,
et qui coiitient une ou plusieurs semences
ovales-oblongues et Iuisantes. Perisperme
charnu, mince. Embrjon droit^ cotyle-
dons planes-convexes; radicule sup^j ieure.
— Arbrisseaux d'un port elegant, sembla-
ble a celui des Bruyeres; feuilles opposees
ou eparses, sou vent rapprochees et lineai-
res y ponctu^es en dessous dans quelques
especes; fleurs terminales disposes en co-
rymbes, ou rapprochees en tetes; calyces
quelquefois parsem^s de points glanduleux.

DIOSMA f odeur des dieux, en grec; ainsi nomm6,
h cause de 1'odeur suave que r^oandent toutes les
parties de la pi ante, et sur-tout les fruits.

OBS. CC genre, rapport^ a la fanaille des Rutacees
par B. de Jussieu, a de TaffinitS avec le Dictamnus,
par son fruit multicapsulaire et par ses semeiiros
ari!16es; mais il en diUcre par son port 9 par le nom-
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bre des famines, et par le disque cle la fleur qui est
peut-etre nfoigyne. Juss.

Les genres de la premiere section des Rulac£cs,
dont'les feuilles sont accompagn^es de stipules, out
de Paffinile avec le Gerajiium; ma is ils en different
par leur ptSrisperme charnu, et par les lobes de Pem-
bryon, qui ne sont point replies sur eux-memes. Ils
ressemblent par leur port, au Cassia et aux autres
genres de la famille des L6&umiiieiises, dont les feuil-
les sont munies de stipules et ail£es sans impaire,
dont les famines sont au nombre de dix, dont le style
est simple, etc.; mais ils s'en 6loignent par leurs feuil-
les opposes, par leur fruit multiloculaire et sur-lout
par leurs famines hypogynes. Juss.

La famille des Rulacees differe de ccllc des Cis-
toides, par les 6tamines dont le nombre cst det^r-
min6, et par l'embryon dont la radicule n'est pas
courb^e sur les lobes. Elle se rapproche de celle
des Caryophyllees par le calyce monophylle, par
les pdtales alternes avec les divisions du calyce, et
par les famines en nombre determine.

O R D R E X X L

LES CARTOPHTLL3SES , CARTO*ITTl.f.F.JE.

X OURNEJORT, qui ddsignoit l'OEiilet par
le nora Avfiaryopltylfus)&\o\\ fondea douner
aux plantos au! out du rapport avec ce genre,
le noni dex!aiyoph)llees; mais depuis que
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les Botanistes ont substitue le nom de Dian-
thus k celui de Caryophyllus, en $e servant
de ce dernier pour indiquer le Giroflier,
genre de la famille des Mji-to'idcs, il paroit
Evident cjue le nom de Caryoph) ll£es ne con-
vient plus pour exprimer la s£rie des plantes
qui ont de l'affimte avec TCEillet. Nous avons
cru neanmoins devoir conserver celte deno-
mination, parcc qu'elle a ete adoptee par le
plus grand nombre des Eotanistes qui se
sont occupes de PetabUssement des ordres na-

turels.
Les plantes de cette famille sonf en gdn^ral

herbac^es, et originates d'Europe. Leurs
tiges, ordinaireineut cylindriques, ne s'ele-
vent tout au plus qu'a trois ou qua tie pieds
de hauteur. Eiles sont garnies de rameaux
axillaires, opposes et comme articules a cha-
que noeud. Les feuilles opposes et connees a
leur base, ou tres rarement verticillees, sont
constamment simples et en tieres, ordinaire-
ment depourvues de stipules. L ŝ fleurs ,
presque toujours hermaphrodites, sujettes a
doubler par la culture, naissent commune-
ment dans les aisselles des feuilles; quelque-
fois clles resident au sommet de^tiges ou des
rameaux.
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FRUCTITIC ATION.

Calyctf monophylle, tubuleux ou divis£,
presc/ue toujours persistant. Corolle rarement
mille, plus sou vent formee de pelales ongui-
cules, alternes avec les laciniures du caU re,
et en merac nombre qu'elles. Efamines en
nombre determine, quelquefois en nombre
moindre que cehri des pctales, plus souvent
en norpbre egal et alors alternes avrc les
pctales, ou en nombre double de ces m£mes
pptales , une moitie des etamines t̂ant hy-
pogyne, et Tautre moitie alterne ^pipetale.
Ovaire simple ( t ) ; style multiple (rarement
unique); stigmates en nombre egal a celui
des styles. Fruit capsulaire, presque toujours
polvsperme, uni ou multiloculairp. Semenccs
ins£rees a un placenta central, ou attaches
chacune au fqnd de la capsule par un petit
cordon onibilical. P^risperme farineux, cen-
tral , c'esl-a-dire, entour^ par 1'embryon qui
est courb6 ou roule en spirale. Badicule in-
fdrieure.

( i ) On trouve sous 1'ovaire de Ja plupart des Caryophyl-
, sur-toi|t de cell** dont le* fleura sont d^randres, «ne

lame ou espgce de disque auquel sont attachees leg c'taiuiBes.
Les petales cgaleineiit portees sur le disque, sgut *itutf€»s
pen au dcNus des famines,
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§. I. Calyce divisi* Etamines trpis. Stylf
unique ou plus souvent triple.

ORTEGIA, L. J. G. pi. 129; LAM.? / .29 .

GAL. 5-pariite. COR. O. Style 1; stigmate
capite. Capsule i-loculaire, polysperme,
s'ouvrant au sommet en trois valves. Se-
xnences attaches au fond de la capsule par
de petits cordons ombilicaux. — Feuilies
opposees, munies de ties petites stipules;
pedoncules souvent mulliflores, axillaires
ou terminaux. Stiginate triple dans YOrte-
gia dichotoma L.
ORTEGIA , du nom de Joseph Ortega, Botaniste

espagnol.
OBS. L'embryon est absolument droit dans I1 Orte-

gia, selon ^observation de Geertner.
LGEFLINGIA, L. J. G. pi 129; LAM. pi 29.

GAL. 5-partite; divisions nfunies de deux
dents a leur base. COR. Petales 5, tres petits,
connivens. Style 1 , stigmates 3 ( G A V . )
Gapsule i-loculaire, 3-valve. — Feuilles
opposes, munies de stipules en forme d'ap-
pendices; fleurs solitaires, axillaires, ses-
siles.
LCETLIKGIA , du nom d'un Botaniste su^dois,

disciple de Linneus, qui voyagea en Espagneet
en Amerique.
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HOLOSTEUM, L. J. G. pi i3o; LAM.
pi. 5i. ALSINE, T. CAL. 5-partite. COR.

Pelales 5, bipartites. Sl/les 3. Capsule i-lo-
culaire, s'ouvrant au sommet en 6 valves.
— Feuiiles opposes, tnunies de stipules
dans Yllolosteum cor da turn L.; fleurs en
corymbes dichotomies axillaires et termi-
naux, disposees en ombelle dans une esp&ce
et quelquefois 4-5 andres 4-sijles.

HOLOSTEUM (Dioscor. PI . ) , tout os ou osseux, en
grec, ainsi nomm6 par antiphrase.

POLYCARPON, L. J. G. pi. 129; LAM.
pi. 5i. CAL. 5-partite. COR. Petales 5, tres
courts, £chancr&, persistans. Styles 3. Cap-
sule i-loculaire, 3-valve. Seraences atta-
chees au fond de la capsule par de petits
cordons ombilicaux. — Feuiiles verticillees
au nombre de 4, garnies de stipules; fleurs
disposees en corjmbes dichotomes et ter-
minaux.

POLrCARPON , form^ de deux mots grecs qui signi*
fient plusieurs fruits.

MOLLUGO,L. J.G.p/. i3o; LAM.?/. 52,
CAL. 5-partite, colord int^rieurement. COR.
o. Styles 3. Capsule 3-loculaire, 3-valve.
— Feuiiles opposees ou plus souvent ver-
ticillees ; fleurs axillaires ou terminales.
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MOLLUG > ( Pl.)> formd du mot latin mollis; aiusi
nomm6 , parce que la plante est de nature inolle.
MINUARTIA, L. J. LAM. pi. 52; CAV. PI

Hisp.pl 277. CAL. 5-partite. COR. suppleee
par les crenelures d'un disque qui entoure
l'ovaire. Styles 3. Capsule trfeb petite, 1-
loculaire, 3-valve. — Feuilles opposees;
fleurs sessiles dans la dichotomie de la tige.

MINUARTIA, du nom d'un Botaaiste espagnoL
OBS. Les fleurs du Minuartia dichotoma sont

qnelquefois 4-6-7-andies, selon Tobservation de Ca-
vanilles.

QUERIA, L. J. LAM. pi 5a. CAL. 5-pavtite.
COK. o. Styles 3. Capsule i-locutaire , 3*
valve, i-sperme.
QUERIA, du nom d'un Botaniste espagnol.
OBS. Ce genre, dont le port ressemble a celui du

Minuartia, en differesur«totit par son fruit l-spertne.
— Le Queria canadensis (G-. pL 128) difi^re du
Queria hLpanica par *a tige dichotome et i-flore dans
le point d$ dichotomie, par ses feuilles munies de
stipules, par son calyce dont les d£coupures sont
AiucTon6es extfrieurement, et par sa capsule £valve.
Le port de cette plante resemble & celui du Linum
cathariicumfJx7se,

§. II. Calyce divise. Efamines quatre.
Styles deux ou quatre.

BUFONIA , L. J. G. pi 129; LAM. pi 87.
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GAL. 4-partite. COB. Petales 4. Styles 2.
Capsule i-loculaire, 2-valve, 2-sperme.'
Sequences attaches par un petit cordon
ombilical au fond de la capsule. —* Feuilles
semblables a celles des Gramin&s; fleurs
disposdes en panicules senses el terminates,
quelquefois a 2-3-etamines.

BUFONIA , form£ du mot latin Biifb , qui signifis
Crapaut; ainsi nornm6, parce que le Bujbnia tenui*

folia croit dans les lieux mar^cageux.
SAGINA, L. J. G. pi. 129; LAW. pi 90.

ALSINE i T. CAL. 4-partite. COR. Petales 4
( rareinent o)r Styles^ Capsule4-loculaire
L. (i-loculaire G.), 4-valve. —-Hcrbes trcs
petites; fleurs presque solitaires, terrai-
nales et axillaires , portees sur de longs
pddoncules ; petales souvent qaducs.
SAGINA 9 form6 d'un mot latin qui signifie engrais.

Norn doun6 par Caesalpin k une plante de la famille
des Graminfes ( Holcus L.).

§. III. Calyce divisd. fitamines cinq ou
huit. Styles im-quQtre.

ALSINE8, T. pi. 126; L. J. G. pi. 129;
LAM. pi. 214. Morgetine. CAL. 5-partite.
COR. Petales 5. ET. 5. Styles 3. Capsule
i-loculaire, 3-valvc. —- Fleurs axillaires et
terminates.
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ALSINE (Dioscor. PI-) vient d'un mot grec qni
signifie nemus ; ainsi nomme, parce que la premiere
espfece connue se plait dans les forots.

OSS. Les p6tales sontbifides, et le nombre des
famines est sujet a varier dans VAlsine media ou
Mouron des oiseaux.

HAGJEA. * PQLYCARP-ffiA, L A M . Journ.
d'Hist.NaL n.° i 3 , pi. 25. GAL. 5-partite.
COR. Petales 5, ^chancres, plus courts (Jue
le calyce. I£T. 5. Style 1. Capsule 3-gone,
i-loculaire, 3-valve* Semences attachees au
fond de la capsule par de petits cordons
ombilicaux. — Tiges nombreuses ; etalees
sur la terre, noueuses ; rameaux dicho-
tomes, irks ou verts; feuilles verticillees au
nombre de 12, spatul£es, munies en dessous
de stipules scarieuses; fleurs panachees de
vert et d'un blanc argente, munies de
bractees scarieuses, disposees en, paniculc
rameuse et plusieurs ibis dichotome. Une
fleur solitaire dans chaque pQiut de dicho-
tomie.
HAG^EA, du nom du citoyen Lahaye, jardinier

botanisle, qui, employ^ dans le voyage entrepris
pour la recherche de i'infortune de la P^ioube,
trouva sur le pic de Tendriffe Tesp^ce qui constitue
ce genre.

PHARNACEUM, L. J. G. pi. i3o; LAM.
pi.
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pi 214. GAL. 5-partite, color£ int^rieure-
ment. COR. o. ET. 5. Styles 3. Capsule
3-loculaire , 3-vafve. — Feuilles ordinal-
rement verticillees; fleurs axillaires ou ter-
minales. Port du Mollugo. Capsule du
Pharnaceum distichum, i-loculaire. Quel-*
ques ehp&ces munies de stipules.
PH4.RNACEUM, du nom d'un roi du Pont.

OBS. Ce genre ne differe 4u Mollugo que par le
nombic dcs 6tarnines.

MOERHINGIA, L. J. G. pi. 129; LAM. pi
314. ALSINE, T. CAI*. 4-partite. COR. Pe-
tajes 4, £ T . 8. Styles2. Capsule i-loculaire,
4-valve. Semences attachees par de petits
cordons ombilicaux au fond de la capsule.*
— Plantc herbac^e toufFue; fleursr piq^que
solitaires , axillaires ou terminates , portees
sur de longs pedoncules.

MOERHINGIA, du nom d'un Academicien de
P6tersbouig.

ELATINE , L. J. G. pi 112; LAM. pi 320.
ALSINASTRUM , VAILL. ph 2 ,Jig. 2, et pi 1,

Jig. 6. C \ L . 4-partite. COR. Petales 4, ses-
siles. ET. 8. Ovaire orbiculaire, deprimd;
styles 4. Capsule 4-loculaire, 4-valve; cloi-
sons adnees a un placenta: central, oppo-
ŝ es aux sutures des valves. —• Herbes aqua-

3. Q
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tiques, etale>s, ?eiites; feuilles verti-
cillees ou oppos. flears cixillaires tres
petites; quelquefow a 3 petales et h 6 eia-
mines dans YElatine hydropiper L . , quel-
quefois a 4 etamines dans YElatine alsi-
nastrum L.

ELATINE, nom donxi6 par Dioscoride, Fline et
Galien, & une espece tie V^ronique.

§. IV. Calyce dwise. Etamines dix. Styles
trois ou cinq.

SPERGULA , L. J. G. pL i3o; LAM. pi.
B92. ALSINE,T.Spargoute.CAL. 5-partite.
CoR.'Petales 5, entiers. Stales 5. Capsule

• i-loculaire, 5-valve. Semences munies d'un
rebord membraneux. — Feuilles opposes
et depourvues de stipules , ou verticillees et
munies de stipules; fleurs axillaires et ter-
minales , quelquefois 5-andres.
SPIRGULA vient du mot latin spargo; ainsi nom-

m6, selon Linneus, parce que les semences se re"-
pandent ou se dispersent au loin.

CERASTIUM, L. J. G. pi i3o; LAM. pi
392. MYOSOTIS, T. pi. 126. Ceraiste. CAL.
5-partite. COR. Pelales 5, bilides. St\ Us 5.
Capsule globuleuse de la longueur du ca~
1) ce ? ou presque cylindrique et plus Ion-
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gue que le calyce, i-loculaire, s'ouvrant
au sommet. •— Flears terminales.

CERASTIUM, form6 d'un mot grec qui signifie
corKiie ; aiiisi 1101111116! a cause de la forme de la
capsule.

OBS. Le nombre des famines et des styles varie
dans quelques esp&ces de Cerastium 9 qui sont peut-
£tre congen&res de YAlsine, comxne JVibserve Jussieu.
CHERLERIA, HALL. L. J. LAM, pi. 3jg.

CAL. 5-partite. GOR. P^tales 5, tres petits ,
echancr^s. Styles 3. Capsule 3-loculaire f

3-\alve; loges 2-spermes. — Petite plante
herbacee, formant des gazons ^pais et tr^s
serres, semblable a une mousse; fetiilles
lineaires, disposees au sommet des tiges et
des rameaux en une rosette dans le centre
de laquelle nait une fleur.

CHERLERIA , du nom d'un Botaniste suisse, colla-
borateur de J. Bauhin.
ARENARIA, L. J. G. pi. i3o; LAM. pi.

378. ALSINE ," T. Sabline. GAL. 5-partite.
GOR. Petales 5, entiers. Styles 3. Capsule
i-loculaire , s^ouvrant au sommet en 5
valves; placenta trfcs court. — Fleurs axil-
laires ou terminales.
ARENARIA. , form£ d'un mot latin qui signifie

sable ; ainsi nomm6, parce plusieurs esp&ces de ce
genre se plaisent dans les lieux sablonneux.

OB$. Les Annaria rubra et media L . , dont les
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fcniiles sont garnies lies , donl les fleurs
sont quelquefois 5-S-s t 5-styles, et dont les
semences sont munies /chord, mernbraneyx,
paroissent, selon Tobservation de Jussieu > devoir
6tre rapporte"es an genre Spergula.

STELLARIA , L. J. G. pi i3o; LAM.
pL 378. ALSINE, T. Stcllaire. CAL. 5-par-
tite. COR. P^lales S, 2-parrites. Styles 3.
Capsule i-ioculaire, 6-valve; placenta
tres court.— Fleurs ordinairement tenni-
Dales. Petales 5-fides dans le Stellaria
radians L.

STELLARIA, forme" du mot latin stella; ainsi
parce que les petales sont diverts en

g. V. Calyce tubuleux. Utamines dix 9

dont cinq alternes hypogynes y el cinq
alternes ordinairement cpipela/es. Styles
deux ou trots ou cinq,

GYPSOPHfLA, L. J. LAM. ph 375. LYCH-

NIS , T. CAL. campanula, a 5 divisions
profondes et membra neuses sur leur.s bords.
COR. Petales 5, presque jessiles. Sljles 2.
Capsule i-loculaire , 5-valve. — Fleurs
tres nonibreuses , petites , disposees en pa-
nicule di ou trichotome , dioi'ques dans le
jQypSOphila panipulata L.
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GYPSCTPHILA , forme" de deux mots grecs qui signi-
fientamie du platre; ainsi nomine, paire que plu-
sieurs espfeces croissent sur les murs.

OBS, Le Gypsophiia saxijraga L . , dont le caljce
est nmni de 4 ecailles, paroit etre congenere du
Dianthus. Juss. — Le Gypsophiia strulhium est
suffrutescent a sa base : les racines et les feuillea de
cette plante, broye'eset mel£es dansl'eau, donnent
une e'en me semblable a. celle du savon. On sYu sert
en Italie et dans plusieurs pajs, pour d6graisser et
blanchir les laines.

SAPONARIA , L. J. G. pi i3o; LAM. pL
3y6. LYCHNIS , T, Saponaire, Satwniefe.
CAL. tubuleux , 5-dente, nu a sa base. COR.
Petales5; onglets etroits, de la longueur da
cal'jcc ;• lames obtuses, ehlieres 011 2-fides ,
nues oubarbues. Sty l̂ s 2. Capsule r-locu-
laire , s'ouvrant au s^uuntjt. — Fleurs axil-
laires 011 plus souvent disposees en corjm-
bes terminaux ; calyceanguleux dans quel-
ques espfeces.

SAPO^ABI\ J ainsi nouime, a cause de la propri^te*
des feuilles du Saponaria effidnaiis^ qui, broyto et
inel(5es dans Teau, fomieut une 6cume
a celle du savon.

OBSt La varitite du Saponaria qfficinali.s cst mo-
noptHnle. — (jfi?riher a observe dans quelqiies esj
des cloisons ^Lroites situ^es a la base de la capsule.

DfANTHUS, L. J. G.pl. 129; LAM. pL 376.
CARYOPHYLLUS, T. pL \7^QLillei. CAL.

0 3
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tobuleux,5-dent( ji a sa based'ecallles
imbriquees. COR les 5 , onguicule*s ,
souvent dentes a leur limbe. Styles 2, ordi-
nairement recourbes. Capsule cylindrique
i-Ioculaire, s'ouvrant au soinmet en 4-
valves. — Fleurs terminates, quelquefois
solitaires, quelquefois nombreuses } et alors
agre*gees ou distinctes. Quelques especes
sufFrutescentes,
PlANTHus, Jleur de Jupiter, en grec.

SILENE, L. J. GspL i3o; LAM. pi. 3 7 7 .
LYCHNIS,T.CAL. tubuleux-ventru,5-deute.
CoR.Petales 5 , onguicules ; onglets ^troits
de la longueur du caljce ; lame plane ,
obtuse , souvent a-fide , toujours munie a
sa base interieure de deux appendices en
forme de dents. Styles 3. Capsule 3-locu-
laire, s'ouvrant au sommet en 5-6-valves.
— Pedoncules uni ou multiflores, axillaires
ou terminaux , situes quelquefois dans la
dichotomie ou point de bifurcation de la
tige et des rameaux. Quelques especes suf-
frutescentes a leur base,
SiLENE(Th£ophr. ) , form^, selonLinneus,

mot grec cjui signifie icumeujc.

CUCCJBALDS,T.p/. 176; L. J. G.pL 77;
~LAM.pl. 377.LYCHNIS, T. CarnilleU Dif-1
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fiSrence du genre p •ftrfdent: calyce quel-
quefois v&iculeux , lames des p t̂ales nues
& leur base. — Fleurs ordinairement termi-
nales et dispose en epis panicoies.

CJCUBALUS ( P I . ) , mauvaise blessure, engrecj
ainsi nomine, parce que Pesp^ce connue des Anciens
itoit emplpyte contre la morsure des serpens.

OBS. Dans le Cucubalus bacciferus L . , la tige est
comme grimpante, les lames des p&ales sont mu-
nies deqiielques dents 011 d'un appendice a leur ba&ê
et le fruit est une baie i-loculaire, Gvalve. —,Le Cu-
cubalus otites L. e&t dioique par Tavortement d'un
des organes sexuels.

LYCHNIS, T. pi. 175; L. J. G. pi. i3o;
LAM.p/. 3gi. CAL. tubuleux, 5-dent .̂ COB.
Petales 5 , onguiculds 9 sou vent fendus k
leur limbe. Styles 5. Capsule ordinairement
x-loculaire, rarement 3-5-loculaire , s'ou-
vrant au sornmet en 5 parties. —- Fleurs dis-
posees en corjmbes terminaux, quelque*
fois en ^pis panicuies.

LYCHNIS (T6ophr.)> formd d'un mot grec qui si*
gnifie lampe; ainsi nommg, pa ice que les tiges et les
feuilles de l'espfece! connue des Anciens etoient em-
ployees pour former des meches. PL.

OBS% Dans le Lychnis dioica L . , un des orgapet
sexuels avorte, et il u'en existe aucun vestige dans la
fleur» -* Les Lychnis alpina et quadridentata ont
quelquefois un style de moins.



AGROSTEMMA, Z.pL i3o.Lxcmus ,
T. CAL. coriace , ubule , anguleux , 5-
dente. COR. Petales 5 , onguicules; onglets
de la longueur du tube du caljce; latnes
obtuses, legeri'inent ecbancrees , rounds a
leur base d'un appendice aigu. Styles 5.
Capsule i-loculaire3 s'ouvrant au soumiet
en 5 valves.

AGROSTEMMAJ form£ dfe deux mots grecs (juisigni-
fient couronne des champs ; ainsi nomm6 , a cause
de la beaut£ de ses fleurs.

G1THAG0 , DESFONT. LICENTS , T. AGROS-

TEMMA, L. J . pilFerence du genre p r u -
dent : divisions du calyce terminees cba-
cune par une longue foliole, petales sans
appendice.
GITHAGO , form6 du root Cith, employ6 par Dios-

et pair Pline pour designer la Nielle.

§. V I . Calyce iubuleux. Etamines au
dessous de dlx. Styles deux ou trois.

rELEZIA, L. J, G.pl 129; LAM. pL 186.
CAL. tubuleux , alougd, grele, 5-dente.
COR, Petales 5 onguicules, tres courts; on-
glets filiformes ; lames e*cbancrees. ET. 5-6.
Styles a. Capsule cylindricjue, i-loculaire ,
4-valve au sommet. — Plante herbac^e,
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roide, dichotorae ars 1-2 , axillaires ,
presque sessiles.

V?,LEZIA , du nom d\ra Botaniste espagnol.

I
DP "V IS , MICH, nov* gen. pi 23; L. J. G. pi-

LAM./?/. 214. CAL. tubuleux, strie, 5-
c COR. Perales 5 onguicules, a-dentes

a * orifice, z-partites a leur limbe. ET.
5. es 3. Capsule i-loculaire 3 s'ouvrant
transversalement, i-sperme. Semence ve-
mforme. — Feuilles lin^aires, naucronnees,
piquantes; stipules et bracte'es garnies de
dents subulees; fleurs terminales rappro
chjees par paquets.

DRTPIS , form£ d'un mot grec qui sxgnifie je de-
ckire; ainsi nomnnS, h cause des feuilles qui sont pi-
([uanles et com me £pineuses.

VIT I. Genres ay ant de Poffinitc avec
ies CARYOPHYLLEKS.

FRANKENIA, L. J. LAM. pi 262. CAL.
presque cylindrique, 5-dente. COR. Pelales
5; onglets interieurenient canalicules. E T . 6 .
Style 1; stigmates^-3. Capsule i-loculaire
3-valvc, poljsperme. — Plantes herba-
cees, trej petites > ̂ talees; feyillcs opposees

•
tres courtes; fleurs petites, terminates el
rapprochees par petiIs paquets, ou axiilaires

.
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et sessiles, quelquofois 5-io-andres et k
fruit 3-loculaire, selon Adanson.

FKAWKHNIA , du ikosn d'on Botaniste buddois.i

LINUM , T. Pl. 176 ; L. J. G. pL u s ;
JaAM.pl. 219. Lin. CAT.. 5-partite, persistant.
COR. Petales 5, onguicules. ET. 5; an.heres
sagittees. Ecaillcs 5, alternes avec le.. f a -
mines. Styles 5; siigmafes 5. Capsule glo-
buleuse , acuminee , multiloculaire, mid-
tivalve; valves g£min£es form ant chacune
par leurs rebords rentrans une loge x*
sperme. Semences inserees a 1'angle cenfral
des lovres, ovoides, comprim^es, luisantes.
Perisperme nul. Cotyledons planes, droits;
radicule superieure. — Herbes ou sous-ar-
brisseaux; feuiiles souvent alternes, rare-
men r opposees; fleurs a 4 etamincs et a 4
styles dans le Linum radiola L.
LiffUM (Diescor. Fl.)» form6, selon Martiniua t

d'un mot grec qui signifie glabre, ou lisse; ainsi
nommi, parce que la surface des semences est par-
faitement unie.

OBS. Le genre Linum se rapproche des Caryo-
phylloespnr plusieurs caracteres 5 mais il en differe
par la structure du fruit et de la semence. — Le Lin
conimuu ( Linum usitath&imum L.) est un des v£-
getau? les plus utiies; il est employ6 dans les arts,
en medeciue, et il est indispensable dans les usages
de la vie*
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IECHEA, L. J. G. pi 129 ; LAM. pi 5s.
CAL. 3-partite, persistant. COR. P&ales 3.
ET. 3 y quelquefois 4-5. Style o; stigmates
3, plumeux. Capsule i-loculaire, semi-
tribal ve, 3-sperme; placentas 3,lineaires,
places dans le centre de la capsule. Pe-
risjterme charnu. Embrjon legdrement
arqud. —- Herbes ou sous-arbrisseaux dont
le port ressemble a celui du Lin; feuilles
alternes ou opposes; fleurs axillaires ou
disposes en panicules terminales.

LECHEA , du nora d'lin Botaniste su^dois.
Oss. Les Caryophyll^es different dcs autres

plantes polypetales hypogynes, par leur embryon
courb^ ou TOU\6 en spirale a'utour d'un p^risperme
farineux. Ce caractere convient dgalement aux Ama-
rantoi'des et aux Portulacdes; mais il est facile de
distinguer ces deux families de celle des Caiyo-i
phylldes, puisque dans l'une les fleurs sont ape'talei,
et que dans l'autre les examines sont p^rigynos.
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Knamnoides. Mais il faut observer qtie cette excep-
tion ne se trouve jama is dans les genres munis d'ufl
grand nombre d'etamines (i). Elle ne se rencontre
que dans ceux dont les 6tamines en* nombre d&er-
min6 sonl alors soumises a la loi g£n£rale, changent
de situation, et de peiigyues qu'elles gtoient, de-
viennent le plus souvent £pipetales. Au restr , cel'ii
qui £tudicra et cherchera k reconnoitre les d iflfcrem
modes d'iusertion dans les plantes de cette classe,
s'apercevra sans peine de Puniformite* qui exi&te
dans la situation des famines de chaque ordre. A
la v6rite, cette situation est difficile a determiner dans
quelques families ou elle paroit autant appartenir
a l'hypogynie qu'a la perigynie, mais dans ce casy

l'analogie et l'examen de 1'origine du disque stami*
nifere viennent au secours de l'observateur, et con-
firment la decision qu'il adopte*

La designation de cette classe 9 fondle sur les ca-
ractferes primaires et essentiels, est aussi simple que
facile. II n'en est pas de meme de la distribution des
ordres qui doivenl la composer. Le defaut de carac-
tcres gen6raux parmi ceux qui sont secondaires,
rend ce travail tres difficile. Ce n'est point d. la situa-
tion et au nombre des organes sexuels que le Bota-
niste peut avoir recours, puisqu'on rencontre .dans

( i) On object era peut-elre que certaipe* esp&ces de Afc-
mosa , quoiquc polyandres, ont n^jnmoins leur corolle mo-
nopc'tale; mais il ne fjut pas perdre de vue l'observation im-
portante de Jussieu, savoir, que les famines en nombre in-
determine dans les plautes inonopctules, sont toujours niona-
delphes, c'egf-a-dire f reunies dans une plus ou moius
partie dc la longueur de* filamens.
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la memefamille, comme, par exemple, dans les F i -
coi'd^es ? les Saxifragees, les Me*lastomte, les Ro-
sacfe, des genres doni 1'ovaireest Hbreou adherent,
simp!s ou multiple, et dont les & a mines, ordinaire-
H int en lombre ind&ermin6 ?sontn&tnmoinsqiiel-

n nombre determined Jl pa roil que c'est
;rieur de la semence qu'il faut chercher les

car propres a la distribution des families. Ces
carat. qui ont 6t6 employes avec succ&s dans
la dispo on des ordres hypojrynes, ne doivent
pas etre ne&tiges dans I 6tablissement de la se>ie des
ordres p6rigynes, Tuss»

Les connoissances que nous avons acquises sur la
structure de la semence, el dont nous sommes rede-
vables aux observationsde Grertner, nous ont deter-
mine^ a faire quelques changemens dans la seriedes
ordres decelteclasse. Nous avons cru devoir mettre
a leur tete les Portnlacdes et les Firoid£es, qiii so
rapprochent ^videmmeut des Caryophyll^es par leur
embryon rourb^ et par leur perisperme farineux
central. Nous avons plac6, apres ces deux ordres,
les Succulentes el les Saxifrages , dont l'embryon
droit est entomb par un p^risperme cbarnu. Vien-
nent ensuito les ordres dont l'embryon est d^pourvu
de pfirisperme j savoir, les Cactoides , les Melas^
toniees, les Calycanthemes, etc. Parmi ces ordres,
jl en esr quelques-ujis, tels que les Rosaries, les
3J£gumineuses et les T6r6binlac6esj dans lesquels
plusieurs plantes ont la membrane inte'rieure dd
la semence renfl^e , et inaiiant en quelque sorte on
p^risperme. Enfin le classe est terminde par la fa-

de* Rhamnoides, dont l'euabryon est gntour£
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d'un pfrisperme charnu. Ce caractfere, qui'est 6ga
leraent propre aux Tithymaloides, prouve qu'ii
existe une certaine affinity entre g*s deux families,
et £tabfi|5ine transition enlre la quatorzifcme elasse
et la qumzi&me.

Les caracleres les plus essentiels ayant &6 P m .
ploy& pour constituer les ordres de cette d isse et
pour les rapprocher, il est Evident que, dan. le ta-
bleau que nous pi &>entons pour indiquer leurs -«raG-
tires distinctifs, ou ceux par le moyen desquels on
peut distinguer une plante d'un ordre d'avec'ceUe
d'un autre ordre, nous devons avoirrecours, non-
seulement aux caracteres qui ont servi a les 6tablir
mais encore a tons ceux qui, n'ayant pas par eux-
memeb une certaine valeur, en acquiferenl n6an-
moins lorsqu'ils sont constans dans lafaraille on on
les indiquf. C'est aiiisi que les Portulactes, conforxries
avec les Ficoides par la structure de la semence • se
distinguent par la situation de leur corolle. '*

ORD. I . POKTULAC^ES, P6risperme farineux cen-
tral. JEmbryon courW ou annulaire. Corolle iL&ee
a la base ou au milieu du calyce.

ORD. 2. FICOIDESS. Pgrisperme farineux , central
ou lateral. Embryon courb6 ou annulaire. Corolle
iiudrde au sommet du calydc.

ORD. 3. SUCCULENTES. P&risperme charnu. Em-
brvon droit; radicule inftricur^. Ovaire multiple.

ORD. 4. SAXIFRAGBES. P^risperme charnu. Em-
bryon droit; radicule inferieure. Ovaire simple;
styles deux. Fruit surmonU de deux,pointes. Feuilles
ddpourvues de stipules.

ORD. 5. CACTOIDES. P<5rispernae mil. Embryon
courbc
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courb£ ou presque en spirale. Etamines en nombre
inddterniine. Petales nombreux.

ORD. 6. MELASTOMEES. P6risperme mil. Em^
bryo»» courbe. Etamines en nombre determine1 et
double de celui des pdtales ; Jilamens garnis de deux
soies ' antheres recourbees an sommet. Pe'tales ins4re*s
aii son met du calyce. Loges du fruit polyspermes.

ORD 7. CALYCANTHEMES. P6risperine nul. Era*
bryon roit; radicule inf6rieure. Etamifies en nombre
determine9. Ovaire libre. Feuilles depourvues de sti-
pules.

ORD. 8. EPILOBIENES. PGrisperme nul. Embryon
droil? Etamines en nombre determine. Ovaire adhe-
rent. Feuilles dt?pourvties de stipules.

ORD. 9. MYRTOIDES. P^rispcrme mil. Embryon
clroit ou courbe. Etamines en nombre indetemiind.
Petales en nombre determine1. Feuilles dJpourvues de
stipules, souvent ponctudes.

ORD. 10. ROSACEES, P6risperme mil. Embryon
droit. Etamines presque toujours en nombre inddter*
mine, Feuilles a I tern es munies de stipules.

ORD. I K LEGUMINEUSES. P6risperme mil. Em-
bryon rjuelquefois courbe. Corolle souvent papillo*
nacde. Etamines presque toujours reunies par lews

Jilamens. Fruit Ugumineux.
OHD. 12. TEREBINTACEES. P6risperme nul. Em-

bryon courb6. Corolle re1 guliere ; petale* inse're's a la
base du calyce. Etamines libres, en nombre deter-
mine'. Loges du fruit monospermes.

ORD. I 3 . RHAMNOIDES. P&rispermecharnu. Em-
bryon droit. Ovaire simple. Feuilles munies de stir
pules.

3. R
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O R D R E I .

LES PORTULACJEES, PORTULA ff.

J_iA famille des Portulace'es, analogue He
des Caryophyllees par la structure d< se-
mence, nous a paru devoir commet la
se"rie des ordres qui composent la quato .oeme
classe. Elle renferrae des plantes ordinaire-
ment herbacees, vivaces ou annuelles, quel-
quefois grasses ou charnues. Les tiges, dont la
forme est cylindrique, ainsi que celle des ra-
xneaux, portent des feuilles opposees ou alter-
nes, souvent succulentes , presque toujours
d^pourvues de stipules , quelquefois munies
dans leurs aisselles d'un pelit faisceau de poils.
Les fleurs affectent difFerentes dispositions.

F R U C T I F I C A T I O N .

Galjce libre, divise' a son sommet, Corolle
rarement monope*tale ou nulle, plus souvent
forme'e de p^1 tales dont le nombre est deter-
mine, insere'e a la base eu au mileu du ca-
lyce, akerne avee les divisions de cette enve-
loppe exterieure , lorsqu'elles sont en notnbre
£gal a celui des pdtales. Etamines ay ant la
meme insertion que la corolle, ordiiiairement •i
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en nombre determine. Ovaire simple libre
rarement adherent ou serai-adherent); style

unique, ou double, ou triple, ou rarement
nut; stigmate souvent multiple. Fruit cap-
sulaire, uni ou multiloculaire; loges mono
ou I'olyspermes. Perisperme farineux central.
EmI ryon courbe ou annulaire.

§. I. Fruit uniloculaire.

PORTULACA, T. pi. 118; L. J. G. pi. 128;
LAM. pi. 402. Pourpier. CAL. 2-valve k
son sommet, comprirue, persistant. COR,
Pelales 5. £ T . 6-12 ou uu plus grand
nombre. Ovaire semi-adh6rent dans quel-
ques ebpeces; style 1, court; stigmates 4-
5. Capsule s'ouvrant circulaireinent, po-
lysperme ; placentas 5 . libres j, ecart^s ,
G-fflRTN. Semejices tres^ietites. — Herbes
succulentes; feuilles charnues, opposes ou
alternes, munies quelquefois dans leur ais-
selle d'un faisceau de poils; fleurs &ituc5es
au sommet de?> rameaux, solitaires oil rap-
proch^es,toujours entoureesd'uninvolucre
polyphylle exfcfrieur , quelquefois de poils
nombreux et interieurs,
FORTULACA (PL); ainsi nomm<§, selon

R a
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Auteurs, a sause de la forme des feuilles dti Portu*
laca oleracea, qtii resscmblent a une petite porte.

OB$. Dans lc Portulaca quadrijida, la corolle est"
4-partite, les Stemines sont au nombre de 8-, c*
l'ovaire est adherent. LINN. — Les especcs de '
tulach L., donl la capsule e'ouvre en 3 valves.
Vent etre rapportees au genre suivant.

TALTNDM, ADANS. J. G. pi. 128; LJ> I
402. PORTULACA , L. CAL. 2-partite R.

1 r

Petales 5. ET. nninbreuses. Siyle t\ ig-
mates 3. Capsule 3-valve, polysperme;
placenta presque globuleux, libre, spon-
gleux, atrache au fond de la capsule. —
Arbrisseaux ou sous-arbrisseaux; feuilles
alternes, 11 n peuepaisses, raunies quelque-
fois de poils dans leurs aisselles; fleurs
terminates, disposes en grappes ou en pa-
nicules.
TALINUM , forme , selon Adanson, d'un mot

cjiremploient les n^ses du S^n^gal, pour designer
inie pi ante donL ils mangent les feu i lies en salade.

CLAYTONIA, L. J. G. pi 129 ; LAM. pi
144. CAL. 2-valve, persistant. COR. Petales5,
presque opguicules. ET. 5- inser^es a I'on-
glet des petales; a inheres p'enchees. St vie 1;
stigtftales, 3, Capsule reconvene par le ca-
Ijce, s'ouvraut avec elasticite en*3 valves,
3-spenne. Semences attachees au fond de
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la capsule par de petits cordons ombilicauv.
'£- ijerbes; feuilles radicales; hampe munie
.'le "deux feuilles opposees , mu hi {lore a sou
t>*>mmet; fleurs disposees en grappe.

CL.YTOHIA, du nom d*mi Botaniste anglais.

ORS, Jacquin, Coll. vol. i,prtg. i6o,p/. o.<±> a I^it
un geu/e du Claytonia portulacaria L. Syst,, autjuel
il donne le nom de Portulacariu.

MONTIA, MICH. not), gen. pL 10, fig. z-7

L. J. G. pL 129; LAM. pi. 5o. ALSINOIRS ,

VAILL. BOL Par.pL^fig-^ GAL. s-valve,
rarement 3-valve, persistant. COR. mono-
petale a 5 divLsions ( petales 5 , V A I L L . ) ,

doal trpis allernes plus petifes et stami-
niferes. ET . 3, rarement 5. Styles 3 ; stig-
mates 3. Capsule turbinee, recouverte par
]e calj'ce, 3-valve, 3-sperme. Semences
attacliees au fond de la capsule par de petils
cordons ombilicaux. —Plante herbacee tres
petite, croissant dans les lieux faugeux et
aquatiques; feuilles opposdes; fleurs soli-
taires, axillaiios ou terminates.-

MONTIVJ du nom dfnn Botanisle italien.

TELEPHIUM; T. pi 128; L. J. G. ph
LAM. pi, 2i3. CAL. 5-paviite, pe
COR. Petales 5 , de la longueur du caljce.
ET. 5 \ fllamcns subules, plus courts que '

R 3
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la eorolle; antheres penchees. Styles 3; stig-
mates simples. Capsule 3-quetre, 3-valve *
polysperme^ placenta central, libre, mu>
a son so;iii cie cordons ombilicaux f

courts.— Plantes herbacees: ti^es dtp'

feuilles alternes(oppbsees dans uhe t ,
,selon Linneus), munies de stipule jrs
disposdes en coryrubes terminal

TELKPTITUM (Dioscor. P!.),du 110m i .'leplie,

roi ^ MysJe.

CoRaiGIOLA, L. J. G. pi 7 5 ; LAM. pi.
% i3. Difference du gejire precedent: divi-
sions du calyce a bords membraneux et
blanchatres; noix recouverte par le calyce,
arrondie, 3-gonc, monosperme; semence
attachee au sommet de la noix par un
cordon ombiliciil qui nail du fond de la
capsule.
ConiUGioLA, form6 du mpt latiu corrigia, cjui si-

gnifie en franijais, courroie, attache.
Oifs. Jussieu doute que le Corrigiola repensFORSK.

soit cong6n^re.

SCLERANTHUS, L. J. G, pL 126 ; LAM.
pL 374. ALCHIMILLA, T. Gnavelle. CAL.

tubuleux, resserrd a son orifice^ 5-fide a
son Bin be. Con. o. ET. 5 - I O , ins^r^es sur
le caljce* Styles 2; stigmates simples. Cap-
sule i-sperme, recouverte par le calyce. —
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Plantes petites herbac&s ; feuilles oppo-
sees, lin&ires; fleurs disposes en corymbes
ixillaires et terminaux.

.^CLERANTHUS , formd de deux mots grecs qui si-
gn* lent, selon TAnnem, Jleur ceAdrde.

OBS. L'ovaire du Scleranthus est adherent, selon
Gaertner. — La presence d'un p&isperme farineux
central emp&clie de rapporter ce genre k la famille
des Da^hnoides, avec laquelle il abeaucoup d'affi-
nite.

§. II. Fruit multiloculaire.

TRIANTHEMA, L. J. G. pi. 128; LAM.
pi. 375. GAL. a 5 d£coupures color^es in-
t^rieurement, mucronees au dessous de
leur sommet. COR. o. ET. 5, rarement 10-
12. Styles 1-2; stigmates simples. Capsule
oblongue, entour^e dans sa partie infc-
rieure de la base du calyce, tronquee au
sommet, s'ouvrant circulairement, 2-locu-
laire; loges 2-spermes; une semence au
dessus de Tautre. — Herbes; feuilles op-
•posees 9 dont une plus petite; fleurs axil-
laires, rapprochees 3 a 3, sessiles.
TRIANTHEMA , form^ de deux mots grecs qui signi-

fient trois Jleurs; ainsi nomm6, parce cjuknrtrouve
commun^ment trois fleurs dans lcs aisaelles des
feuilles.
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LIMEUM, L. J. G. pi 76; LAM. pi
CAL. a 5 divisions membraneuses sur lem
bords, persistant. COR. Petales 5, pre*<
onguicules, plus courts que le calycr
j on en plus "petit nombre; filamens
lates et reunis a leur base. Styles 2, ties

• courts; stigmates simples. Capsule ? u-
laire, poljspenne, LINN. (fruit se j.nt
en deux semonces, GJERTN. ). *erbe
cofache'e; feuilles alternes; fleurt disposees
en coryrabes tcrminaux. Port du Tele-
phium.

HIMEUM (PL")> fppele origin a i re m en t Lcemeum ,
est fonnt'̂  d'un mot grec qiu signifie peste, conta-
gion. Ce nom ^Loit domi<5, selon Pliue, a uiie pi ante

GISEKIA , L. J. LAM. pi. 276. CAL a 5 di-
visions scavieuses sur leurs bords, persis-
tant. COR. O. ET. 5; filamens dilated et sca-
rieux dans leur partie inferieure, fllifornies
dans lasupeneLU^e. Ovaire 5-partite. Styles
ef stigmates 5. Fruit reccfuvert par le ca-
Jjce, forme de 5 capsules rapptochees,
i-spermes, e'valves. — Herbe a tiges cou-
chees, eta lees 7 rameuses ; feuilles oppo-
ses et alternes, enticres, un peu succu-
lcntes, granulees; fleurs petitos, pedicel-
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lees, disposees par 5-8 a chaque noeud des
, formant des especes de verticilles ou

petltes ombell*s simples; pedoncules i-
ores.

GISEKIA s du nora d'un Botaniste allemand.
Oss. Com me la structure de la semence du Gi-

sehia ne nous est pas connue , nous ne pouvons pro-
jioncer "i ce genre appartient r^ellement & 2a famille
des PortuU c6es , ou s'il ne devroit pas etre rnpport6
a l'ordre des Succulentes, avec lequel il a une si
grande affinity.

Les gem*es de Ja premiere section des Portula-
c(5es semblent se rapprochcr des Cactoides par Ieur
fruit i-loculaire, et par le port du Portuiaca pilosa
clout les feuilles sont muniesj dans leura aisselles,
d'un petit faisceau de poils j mais ils en diSerent par
plusieurs caracteres, et snr-tout par Ieur pt'rispcrine
farineux central..— La conforming de la strurlure
des semences des Portular6es et des Ficoide'es,
prouve ValUnite* qlii existe entre ces deux families.
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O R D R E I T .

L E S F i g O I D E E S , F I CO I Z> E JE.

XJES plantes comprises clans les A ,e-
miers orclres de cette classe, avo1' \ re'u-

• nies en une seule fa mi lie par le y us grand
nombre des Auteurs qui se sont occupes de
la recherche des rapports naturels. Ant. Laur,
de Jussieu est le premier qui les ait divisees
en plusieurs series ou families parliculieres.
Celle a laquelle il a donnd le nom de Fi-
coidecB, est caraclerise'e, soit par la nature
et la situation du perisperme, soit par la si-
tuation de la corolle. Les plantes de cette fa-
mille ont une tige herbacee ou suffrutescente.
Leurs feuillesopposees ou alternes, rarement
radicales, sont souvent charnues, succulentes,
d'une epaisseur plus ou moins considerable y

et d'une forme tres difFerente. Les fleurs,
quelquefois vivement colorees etmunies d'un
si grand nombredepdtales, qu'elles paroissent
doubles, ou qu'elles ont en quelque sorte
l'aspect de fleurs composees, affectent
rentes dispositions.
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F R U C T I T I C A T I O N .

ilyce monophjlle, libre ou adherent, a
\ ou cinq divisions plus ou moins pro-

Corolle formee de petales ordinaire-
raei nombre indetermine', inseree au soin-
met ^lyce, quelquefois nulle,,le calyce
e*iant > colore int^rieurement. Etamines
nombn , ^galement Ins^i^es nu sommet
du calycc; antheres oblongues, pench^es.
Ovaire simple, libre on aclberent; stjles noin-
breux; stigmates simples. Fruit capsukire ou
drupac^, multiloculaire; loges eu nombre egal
h celui des styles, ordinalrement polyspermes,
rarement i-sperraes. Semences inserees a
1'angle interieur des loges, ou portees sur un
placenta central. P^risperme farineux, central
ou lateral. Embryon courbe.

§. I. Ovaire libre.

REAUMURIA, L. J. IAM. pi 489. CAL. a
5 deV.oupures profondesj entoure a sa base
de folioles nombreuses lineal res imbri-
qudes, persistant. COR. Pe"tales 5, munis
a leur base interieure de deux appendices
cili&>. Stales 5 rapprocWs. (]apsule 5-locu-
laire ( 1 -loculaire, FORS&.), 5-vaIve, po-
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lysperme. Semenees Iaineuses. — Sous-.
jbrisseau dont le port ressemble a cejui
Salsola ; feuilles tres petites ramasse ;
fleurs solitaires; terminates* sessiles.

HEAUWTIRIA , genre roiisacr£ a la nit'moire du
c&Iebre R^aumar.

SESUYJUM, L. J. LAM. pL 434 . GAL cam-
panule, 5-fide, colore inlorieurem *nt, nmr-
cescent. Con. o. E T . plus courtes que le
calyce. Stjles 3-4. Capsule 3-4-loculaire,
s'ouvrant circulairemenl. —Feuilles oppo-
sees semi-amplexicaiiles; fleurs solitaires
axillaires.

SKSUVIUM \ synonytne de Sedum t selon Adanson.
OBS. ia corollc estconnde avec le calyce, et elle

letapisseint^neurement, selon l'ohservalion de J ao
<fuin , Aider, pag. 155.

AIZOON, L. J. G. pi. 75; LAM. pi 437. CAL.
5-partite, persislant. COR. O. ET . environ
i 5 , inserees 3 a 3 dans les sinus du calyce.
Styles 5. Capsule 5-gone, 5-Ioculaire, 5-
valve. Semences nombreuses attacbees par
de petits cordons ombilicaxix a un placenta
confornie a la capsule. — Feuilles alternes,
solitaires on gemindes et inegales; ileurs
solitaires, axillaires.
Aizoo\ ( Thdophr, Dioscor.), synonyme de Sent-

pervivum.



LES F I C O I D E E S . 269

CLINUS , Li J. G. pi i3o; LAM. pL 413.
ALSINE, T. Glinole. CAL. 5-partite, con-
nivent, colore interieurernent f persistent.
"!OR. Petalcs 5 , etroils f en forme de lan-
^ uette, 2~3-iides a leur sommet. E^ enviroa
15. Styles 5. Capsule 5-loculaire, 5-valve,
Semences nombreuses, attachdes par de&
cordons ombilicaux filiformes tres longs a
l'angit pentral des loges. — Plantes her-
bacees raiqpantes, souvent tomenteuses;
feuilles alternes, g^minees et inegales;
fleurs axillaires, ramass^es par paquets.

GLINus 9 Dom que Th£ophras(e donnoit k une
esp&ce d'Erable.

OBS. Jussieu regard^ comme congenfere de VAi-
zoon, le Glinus crystallinus FRRSK. — Le gfinre
Glinus .a 6\6 rapport̂  par B. de Jussieu, Linneus et
Adanson, a la famille des Caryopliyll^es; mais si
Ton observe qif il a presque le port de VAizoon, qu'il
est#polyandre, et que les famines sont inscrees sur
un disque adn6 a la base du calyce, on pr<5f£rerat

a i'exemple d'A. L. de Jussieu, de le r£unir
Ficoid^es.

§. II. Qvaire adherent.

MESEMBRYANTHEMUM , L. J. G.
126; LAM. pi. 438. FICOIDES , T. Act Par.

1705. Ficoide. CAL. 5-fide , per^tant.
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COR. Petales nombreux, lineaires , dispo^s
sur plusieurs rangees, legerement reuri
leur base. Styles 5, rarement 4-10. f
sule turbine*e ou arrondie, charnue
base, ombiliquee et rayonnee a son
met, multiloculaire , s'ouvrant sur la face
anteneure ou horizon tale de chaque rayon.
Seraences notnbreuses attachees par de pe-
tits cordons ombilicaux a un pla^jnta cen-
tral. — Herbes011 s ubrisseaux ; ieuilles
ordinairement opposeesv*tr^jjrarement al-
ternes, charnues, d'une forme differente ;
fleurs solitaires, axillaires ou extra-axil-
laires ou plus souvent terQiinales.

, Fleurde Midi;
parce q»e, comrae Pobserve Bergius, auteur de ce
genre, les fleurs s'epanouisscnt a peu pres vers Theure
de midi.

TETRAGONTA, L. J. G. pi 127 et 179;
LAM. pL 437. CAL. 4-5-ride> colore inle-
rieureraent, persistant. COR. o. Stjles 4-5.
Drupe coriace, 4-gone ou muni de 4 ailes,
eqntenaat un noyau 4r8-loculaire; loges
j-spermes. —Herbes oa sous-arbrisseaux;
racines quelqucfois tubereuses ; feuilles
alternes, solitaires ou plus rarement ge-
minees; fleurs axillaires et solitaires, ou



LES SUCCULENTES. . 271

terminales et disposes en grappe ; fleur
superieure souvent 5-fide, 5-stjle et 5-

feulaire.
TIAGONIA , forme" de deux mots grecs qui signi-

fit. t qualre angles; ainsi nomme , a cause de la
forme du fruit.

OBS. I/affinite* qui»exisle entpe VAizoon et les
especes de Mesembryanthemum dont IPS feullles sont
alternes^ prouve que les Fi quotque diff£-
renles ent/elles par la situalTon do Vu\ a ire, doivent
r6anmoins etre reunies dans la meme faruille. — Les
Ticoide*e» nous paroiast. pe" distinctes des Portu-
lac^es , et n< >< ^ons que ces deux families ne
devroient peut-etre en former qu'iine seule. En efFet,
ie caractere distinctif des Picoidees, fourni par Tin-
sertion de la corolle et des elamines au sommet du
calyce, parolt arbitraire; et de plus, il n*est pas
constant dans tous*les genres, comme on peut le
voxr dans le Clinus,

O R D R E I I I .

LES SUCCULENTES, SUCCULE NT M%

L E S plantes de cette lamille, appelees^uccu-
lentce par Linneus , a cause de leurs feuilies
epaisses et charnues, out une racine ordi-
nairement fibreuse , quelquefois tubereuse 9

comme dans plusieurs especes de Cotyledon.
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Leur tige herbac£e ou suffrutescente, presque
toujours rameuse, ne s'eleve environ qu'a
hauteur de trois pieds. Elle porte des leui
alternes ou opposees, quelquefois reunief
leur base et formant un anneau autour des
branches qui les traversent. Les fleurs , ra-
rement dicliiies , sont cusposees en cyme
coiymbiforme > quelquefois en grappe ter-
minale.

FKUCTIFICATION.

Galjce libre, a divisions en nomt)re de-
termine. Corolle form^e le plus sou vent de
p£tales insures a la base du calyce, en nom-
bre 6gal et altenies avec les divisions de cet
organe, rarement monopetale tubuleuse ou
divis£e. Etamines en nombre egal a celui des
petales et alternes avec eux, ou en nombre
double, une moitie des famines ^tant alors
inser^e sur Tonglet des petales, et I'autre moitie
alterne etant a&achee a la base du caljce;
antheres arroudies.. Ovaires en nombre £gal
a celui des petales ou a celui des divisions de
la corolle, lorsqu'elle est d'une seule piece,
reunis interieurement a leur base, entoures
chacun exterieurement d'une glande ou d'tine
^caille 'orbiculaire , terminus par un st) Le
court; stigmates sin*plcs, adnes a la face

interne
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interne cles styles. Capsules en 110mbre cgal
1 celui des ovaires , uniloculaires , poly-

spermes, in(£i'ieuremenl 2-valves. Semences
minues, attachees aux bords des valves. P6-
ri&perme charnu, mince. Embryon droit;
radicule inferieure.

OBS. Les gla rules ou foailles qui entourent la
base des ovaires dans les Succulents, sont formees9

selon la remarque d'Adan^un, par les bords sail*
lans du disque sur lequel est port6 le pistil.

TILL-flSA, MICH. nov. gen.pl. 20; L. J. G.
pi. 112; LAM. ;;/. go, SEDUM , VATLL. BOL

Par.pl. 10, fig. 2. Tille'e. CAL. 3-4-partite.
COR. Petales 3-4. ET, 3-4. Ovaires 3-4.
Cepsules 3-4. — Planles herbac^es tres
petiles ; feuilles opposes; fleurs axillaires.
TiLLiE\, du nom d'un Botaniste italieu.

OBS. L'absence des glandes est le seul caract^re
qui didtingue esseiitiellement le Tillaa9 dont le
nombre des parties s'el&ve quelquefois jusqu'a 5 ,
du genre suivant. G^ERTN.

CRASSULA, DILL. Hort. EHham. L. J.
LAM. pL 220. Crassule. CAL. 5-partire. COR.
5-partite. ET. 5. Ovaires 5. Capsules 5. —
Herbes ou arbrisseaux ; feuilles alternes ou
opposes, quelquefoia Connies, ties rare-
ment ailees; fleurs terminates rapproch^es

3, S
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par paquets, ou disposees, soit en corym-
bes, soit en epis.

CRASSULA , forme" du mot latin crassus ; a«isi
nomine1, a cause des feuilles cjui sont succuleiitesi

OBS. Jussieu rapporte an genre suivant les es-
peces dont la corolle est tubuleuse.

COTYLEDON, T. pi. 19 ; L. J. LAM. pi
389. CotyleU CAL. 5-paitite. COR. mono-
p&ale, tubuleuse, 5-fide. ET. IO, rarement
5, inserees bur la corolle. Ovaires 5. Capsules
5. — Herbes ou sous-arbrisseaux; feuilles
opposes ou alternes , quelquefois ailees;
fleurs terminales disposees en corymbes ou
en epis.

COTYLEDON ( Dioscor, PI . ) , form6 d\m mot grec
quisignifie caviti\ ainsi nomm6, acause des feuilles
de quelques especes, qui sont pour ainsi dire creu-
sees en bassin.

RHODIOLA , L. J. ANACAMPSEROS , T.
Dioique. CAL. 4-partite. COR. Petales 4.
FL. M. ET. 8. Ovaires 4, avoids. FL. F.
Ovaires 4, Capsules4. — Plante heibaa'e;
feuilles alternes, planes; flcurs disposes en
corymbes scrips et terminaux.

RHODIOL*. ; ainbi norume, parce que la racine a
une odeur de rose.

SEDUM, T. L. J. G. pi. 65; LAM. pL 39o.
ANACAMPSEROS , T. Triquc, Orpin. CAL.
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5-partite. COB, Petales 5. ET. jo.jDvaires
5. Capsules 5. — Plantes herbacees; feuilles
alternes, planes ou cylindriques; fleurs
disposees en corjmbes axillaires et plus
sou vent terminaux.
SEBUM (PL) vient du mot latin sedare, cjni signifie

apaiser; amsi nomine1, a cause des vertus cju'on attri-
bue en medccine a plusieiirs especes de ce genre.

SEMPERVIVUM, L. J. G. pi. 65; LA^. pi.
413. SED^M, T. pi 410. Joubarbe. CAL.

6-12-partite. COR. Petales 6-12 (uiunop£-
tale dans le Sempervwum montanum L.)
ET. 6-12. Ovaires 6-12. Capsules 6-12.
— Herbes ou sous - arbrisseaux ; feuilles
alternes, planes, tres simples, eparses ou
imbriquers sur les tiges, ramassees en
rosettes sur les souches non developpees ;
fleurs disposees en cyme rameuse ou en
panicule terminate, icosaiidresdapsle5^77z-
pewivum arboreum.

SEMPERVIVUM (PIOJ ainsi nomm6, parce queies
feuilles sont toujours vertes dans plusieurs especes.

SEPT A S , L. J. luKvi.pl. 276. CAL. 7-partite.
COR. Petales 7. ET. 7. Ovaires 7. Capsules
7 f paralleles. — Plante herbacee tres petite;
ieuilles radicales^hampemulfiflore; fleurs
disposees en ombelle.

S %
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S E P T ^ , form6 du mot septent; ainsi nomine ,
cause dfraombre des parties dans la fructification.

Genre ayant de. Vafliniti avec les
SUCCULENTES.

PENTHORUM, L. J. G. pi. 65; LAM. pi.
390. CAL. 5-fide. COR. Petales 5, alternes
avec les decoupures du calyce, tres pedts
(tfarement o ). ET. 10. Ovaires 5, adherens
interieurement a leur base. Fruit arrondi
pentagone , form^ de 5 capsules reunies
^troitementaleurbase, libreset ^carteesa
leur sommet, 5-loculaire. Semences nom-
breuses, tres petites , inset ês sur les cloi-
sons. — Plante berbacee; feuilles alternes,
non succulentes, semblables acelles du Pe«
dier; fleurs terminales, disposees en £pis
simples ou en epis panicules.

PENTHORUM. II semble qu'il faudroit (Scrire Pen-
torum, qui signifie en grec, cinq bornes ; quia firuc-
tus instar quinque turrium* GRONOV. Fl. Virg.

OBS. Ce genre, comme l'a objerv6 Jussieu, dif-
fere des Succulentes par son porl et par la structure
de son fruit.

Les Succulentes, qui out du rapport avec lesFL-
coid£es par la presence du pdrisperme, par leur port
et par leurs feuilles souvent charnues, en diflerent
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par la nature du p£risperme, par leur embryon
central et par leur ovaire multiple. Elles se rappro-
client des Saxifragees par la nature du p6risperme,
par la structure de Fembryon. De plus, on trouve
dans les Saxifrages quelques espfeces dont les feuilles
sont charnues.

O R D R E I V .

S A X I F R A G E E S , S A X IF B JLG E JE

s plantes de cette famille, que Von pour-
roit nommer Diceroides (1) , parce que leur
fruit est comme fourchu ou termine par deux
pointes , ont une racine fibreuse et rameuse ,
quelqucfois tubdreuse. Leurs feuilles, le plus
souvent simples, charnues et succuleJfces
dans quelques especes, sont radicales lorsque
la tige est scapiforme, et alternes ou plus
rardment opposees lorsqu'elle est caules-
cente. Les fleurs, presque toujours herma-
phrodites, affectent difFerentes dispositions.

(1) II seroit inutile d'exprinier le mot fmil dans la forma-
tion du nom de cette famille, a l'cxcinple de Liiincus, qui a
designe* les plnntes de la famille des Brujures par le noui da
Bicornes, tans y joindre celui df ant hires.

s 3
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FRUCTIFICATION.

Calyce libre ou adherent dans une plus
ou moins grande partie de son elendue ,
a quatre ou cinq decoupures, persistant. Co-
rolle rarement nulle, plus souvent fomi£e de
quatre ou cinq petalcs inseres au somniet du
calyce et alternes avec ses decoupures. Eta-
mines aycfnt la meme insertion que la corolle,
en nombre egal a celul des petalcs, ou en
nombre double. Ovaire simple, libre ou ad-
h&'eul dans une plus ou moins grande partie
de son eftendue; stales et stigmales deux,
persistans. Fruil capsulaire, tcrmine par deux
pointes,l)ivalve au sommet, ou s'ouvrant par
un trou situe entre les deux pointes, uni ou
biloculaire; cloLson formee daus les fruits bi-
lo^pldiros par les rebords rentrans des valves.
Semeuces nombreuses, portees sur la cloison f

ou inserts au fond de la capsule. Perisperme
charnu. Ernbrjon droit; radicule inferieme.

§. I. Corolle polypitale. Vlantes herbacees.

TIARELLA, L. J. I^AM. pi. 373. MITELLA ,
T. CAL. 5-fid<\ COR. Petdles 5, entiers.
ET. 10, saillantes. Ovairo libre. Capsule
oblongue,bicorne, i-loculaire, s'ouvrant
en deux valves, dont une plus grande.
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Semences inserees au fond de la capsule.
— Femlles la plnpart radicales, simples
ou ternees; hairtpe munie quelquefois de
deux feuilles alterfies; fleurs terminales
di«posees en un £pi lache.

TIARELLA , petite tiare; ainsi nomm6» k cause da
la forme du fruit.

MITELLA, T. pi. 126; L. J. G. pi. 44 ;
LAM. pi. 373. PifFdrence du genre prece-
dent : petales lacinies ou pinnatifides;

•valves de la capsule £gales. — Feuilles
simples, la piupart radicales; hampc nue
ou munie de deux feuilles opposees.
MITELLA, petite mitre; ainsi nomm^, a cause de

la forme du fruit.

HEUGHER A, L. J. G- pi 36; LAM. pi 184.
GAL. 5-fide. COR. Fetales 5. ET. 5, sail-
Icntes. Ovaire adherent. Capsule turMKe,
terniin^e par deux poinfes ou cornes^ild-
chies, 2-loculaire, s'ouvrant par un trou
situ£ entrc les deux pointe's; cloison epaissie
et s^minifere dans sa p/trtfe inoyenne, creu-
see d'un trou assez piofond dans la matu-
rite. GJSRTN.
HiernHVKA * du nom d'un professeur de Botanique

h Wiltemberg.
OBS. Ce genre renferme deux es; feced j'Pdne,

Heuchera americana, a les feuilles iadical'6&9 e t les
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fleurs disposes en grappe compose pyramidale;
l'autre, Heuchera dichotoma, a une tige rameuse et
dichotome, des feuiiles opposes et des fleurs axil-
laires.
SAXTFRAGA , T. pi. 129 ; L. J. G.pl. 36;

LAM. pi. 372. GEUM , T. Saxifrage. CAL.

5-fide. COR, Petales 5. ET. 10. Ovaire libre
dans le Geum T., semi-adherent dans le
Saxifragu du meme auteur. Capsule de
forme differente, d'une structure semblable
k celle de VHeuchera.—Feui lies al rernes ou
plus larenipur opposees,souvent charnues,
en tie res ou decoupees , quelqucfois toutes
radicales; fleurs differemmerit disposes.-
SAXIFRAGA ; ainsi nomm6 9 farce que plnsieurs

espies naî sent dans les fentes des rorhers. PHne,
liv. 22, 21, dit qu'on a donne a quolques plantcs le
210m de Saxifrages, parce qu'elles sont propres k
disflndre le calcul de la vessie.

§. 11. Corolle polypitale. Plantes frutes-
centes ou arborescenles.

HYDRANGEA, L. J. G. pi. 3o; LAM. pi.
370. GAL. 5-dent& COR. Petals 5, caducs.
ET. 10; filamens alternes plus longs. Ovaire
adherent. Capsule presque hemispherique,
couronnee par les dents d\x catyce, sur-
xnontee par les styles persistans, 2-locu-
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iaire, s'ouvrant par uni trou central situ£
entre les styles, — Arbrisseaux; feuilles op-
posees ; fleiirs terminates, rarement axil-
laires , disposees en corjmbe ou en cyme,
celles de la circonference toil vent form&s
d'un calyce 2-5-pai'tite grand corolliforme,
d'une corolle tres petite a 2-5 p£tales, de
6-8-10 etamines, depourvues d'ovaire et
quelquefois 1-sidles.

HYDRANGBA, forme de deux mots grecs qui signi*
fient eau, vase.

OBS. Les Heuchera, Saxifraga et Hydrangea dif-
ferent si pen dans les parties de la fructification ,
que le c^lebre Gasrtner ne craint point d'avanrer
qu'on pourroit appeler VHeuchera y Saxifraga pew*
tandra. et 1 Hydrangea, Saxifraga arbcrea. — Cels
cultive trois especes de ce genre, savoir, Hydrangea
arhorescens L . , feuilles ovales glabres, fteurs
fertiles; — Hydrangea dentata (radiala,
fl. Carol.') tige et rameaux sillonn^s, feuilles ovales
dentees tomenteuses en dessous, fleurs term males et
axillaires, celles dc la circonfe"rence ste*riles; — Hy-
drangea serrata , lige et rameaux lisses, feuilles
dentdes en scie el simplement blanchatres en dessous,
fleurs terminales, celles de la circonference st&iles.
Ces 5 especes sont originaires de TAin^rique sep-
tentrionale.

HORTENSIA, COMMERS. J. LAM. pi. 38o.
HYDRANGEA (Jiortensis), SMITH. Icon, pic L
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pi. 12. Rose du Japon. Fleurs exierieures~
CAL. 4-5-paiiite, grand, corolliforme,
marcescent; divisions ovees a rebours, ine-
gales, ou vertex COR. tres petite, formee de
4-5 p t̂ales ovales-concaves , £gaux, ca-
ducs. ET. ordiuairemeut IO , quelquefois
6-8; filnmen.s cylindriques, araincis et su-
bules a leur soviuiet, de la longueur de la
eorolle, s'elevant a la uKme hauteur; an-
theres didjmes, arrondies, droites. Rudi-
ment d'un ova ire a vorte ; styles 2-3, epais,
connivens; stigmates obtus.

Fleurs interieures. CAL, adhorent, 4-5-
dentd COR. plus grande que le calyce, for-
m ê de 4-5 pet a les alternes avec les dents
du calyce, ovales-concaves, tres ouverts,

«ducs. ET. comme dans les fleurs exte-
lures.Ovaire adberent, 3-loculaire; stales

2-3-4 9 ^cart^s5 stigmates obtus. Fruit
3-loculaire, renfermant un grand nombre
de semences. — Arbrisseau peu elev^, rc-
marquable par les gros bouquets de fleurs
qui tenninent les tiges ct les rameaux ;
feuilles elliptiques^ opposees, d^pourvues
c|e stipules; fleurs de coulcur rose , les ex-
t^rieures steri)cs,commc dans le Viburnum
opulus , ct d'une structure dillerente de
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celle des fleurs placdes dans la bifurcation
des pedoncules.

HORTENSIA , form£ du mot latin hortensis, qui
signiae de jar din; genre ainsi nomm6, parce que
l'cspece qui lui appartient, et dont on ignore le lieu
natal, est culiivee a la Chine et au Japon, coinme
plante d'ornement.

OBS. Les caracteres fournis par le nombre et 1'in-
•sertion des famines^ainsi que par la grande quan-
tite des ovules qui soVcouleuus dans Tovaire, sem-
bleut prouver que VHortensia doit appartenir a la
fumille des Saxifrages. — Ce genre a beaucoup de
rapport avec VHydrangea auqut'l on pourroit le r&i-
nir, a Tevemple du c^lebre Smith; mais il parolt en
di(F6rcr, par ses fleurs st£riles tr^s nombreuscs, par
ses fleurs fertiles solitaires et situ£es dans la bifurca-
tion des p&loncules, par ses et amines de grandeur
6gale, et sur-tout par son ovaire, qui, etant divise
iut^ieurement en 5 loges, annonce un fruit 3-locu-
lairc. —• IS Hortensia fleurit tous les atis dans le jo£in
du citoĵ en Cels. Les fleurs de cet arbrisseau stibsis-
tent et conseivent leur 6clat pendant une grande
parlie de l'et£.

WEINMANNIA, L. J. LAM. pi. 3i3. Tan-
rouge. GAL. 4-pariite.. CCK. Petales 4. Ex.
8, couiies. Ovaire libre , entoure a sa ba?e
d'un disque 8-glanduleux. Capsule ovalc,
terrainee par deux pointes subulees, 2 lo-
culaire, 2-valve a son somniet, 6-8-sperioe.
— Arbres on arbri&seaux dont le port
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ressemble a celui de plusieurs esp&ces de
Sumac; feuilles opposees, rarement simples
ou ternees, plus sou vent ailees avec im-
paire, porlees sur un petiole aile et arti-
culd, munies dans quelques especcs d'une
stipule simple iiitcrmediaire tres grande et
caduque; fleurs dibposees en grappes Ion-
gues, axillaires et terminates; pedoncules
uniflores fascicules.

"WEIKMANNIA, du nom d*un Apothicaire de Ra-
tisbonne 9 auteur du Phytanthoza iconographia.

CUNONTA, L. J. LAM. pi. 371. CAL. 5-par-
tite. COR. Petales 5. ET. 10, saillantes.
Ovaire lib re. Capsule comme dansle JVein-
mannia> polysperme. — Arbres; leuilles
opposes, ailees avec impaire; petioles
vticul&; fleurs disposdes en grappes
axillaires ; stipules planes, petiolees.

CUNONIA., du nom d'un Danois qui a d£crit en
vers plusieurs plantes gtrangferes.

§. III. Genres ay ant de Vaffinitd avec les
SAXIFRAGEES. Corolle nulle. Plantes
herbacdes.

CHRYSOSPLENIUM, T. pi. 60; L. J. G.
pi. 44; LAM. pi. 374. Dorine, Saxifrage
doree. CAL. 4-6-fide, colore, persibtant.
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COR. O. ET. 8-IO , courtes. Ovaire adherent;
styles et stigmates 2. Capsule surmontee de
deux pointes, i-loculaire, 2-valve, polj-
sperme. Semences ins^rees au fond de la
capsule. Perisperme charnu. Einbrjon
droit; radicule inferieuie. — Feuilles un
peu epaisses, simples, opposes ou alternes;
fleurs pelites, se&siles, terminates, entourees
de feuilles floras, toutes 4-fides et 8-
andres, a l'exception de la fleur sup£rieure

. qui est quelquefois 5-fide et 10-andre.
CH-RYSOSPLENIUM, form£ de deux niotsgrecs qui

signifient or, rate, c'est-&-dire, plante a fleurs de
couleur d'or et propre k gu6rir les maladies de la
rate.

ADOXA, L. J. C. pL 112; LAM. pi. 32o.
MOSCHATELLINA , T. pi. 68. Moscaielle.
CAL. 4-5-fide ( corolle LINN. ) , muni exW-
rieurement a sa base de 2-4 Icailles ( ca-
lyce LINN.) persistantes. COR. O. ET. 8-10.
Ovaire adherent; styles et stigmates 4-5.
Baie globuleuse, 4-5-loculaire (i-loculaire
dans la maturi;e),4-5-sperme. Perisperme
charnu. Embryon droit; radicule supe-
rieure. — Feuilles bitern^es radicales;
harape munie dans son milieu de deux
feuilles opposees, terminee souvent par 5
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fleurs rapprochdes en t£te. Fleurs laterales
5-fides, io-andres, 5-styles, 5-spennes;
fleur sup&'ieure ajant une cinquieine par-
tie de moins.

ADOXA, forin6 de la partirule privative a, et d'un
niot grec qui signifie gloire9 c'est-a-dire, plante sans
gloire, sans 6cldt.

OBS. Les Chrysosplenium etAdoxa, dont la co-
rolle est nulle, dont la flcur terminale pr&ente un
nombre de parties ditf&rent^ celui que Ton observe
dans les autres fleiira, ne paroisseut pas devoir ap-
partenira la famille des Saxifrages; mnis il u'est
aucun autre ordre, comme Tobserve Jussieu, auquel
on puisse les assorier plus convenablement. —
TJAdoxa se rapproche, par pliisieurs caracteres, des
Araliar^es, et sur-tout du Panax; niais il en differe
essentie1 lenient par bes famines perigjnies et par la
nature du pfriiperme.

& IV* Genres tenant le milieu cntre les
*SAXIFRAGEF.S et les CACTOIJDES.

CERGODIA, BANKS, J. G. pi. 32; LAM.

pi. 319. TETRAGONIA, L.S. HALORAGTS,

JACQ. Icon. vol. 1, pi. 69. CAL, urceote,
4-gone, a linibe 4-fide court et persistant.
COR. Petales 4, lineaires, insures entre les
dents du catyce. ET. 8; filamens tres courts;
anthcres oblongues , 4 - gones , oppoaees
deux a deux aux pctalcs. Ovaire adherent;
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styles 4; sligmates simples. Drupe 4-
gone, couronne par le limbe du calyce,
contenant un noyau 4-loculaire et 4-sperme.
Perisperme cliarnu. Embryon droit; radi-
oule sup^rieure. — Sous-arbiisseau a tige
4-gone; feuilles opposees; fleurs petite*,
presque verticillecs dans les aissellcs des
feuilles.

CERCODIA , forme Vuu mot grec qui signifie
queue.

OBS. Ce genre se rapproche des Sa\ifrag6es par
l'emhryon muni d'un p6risperme cliarnu, par les
pel ales allernes avcc les divisions du ralyce, par les
£tamines en nombre double des p£tales; mais il en
difiere par quelques autres caractcres, tels que le
nombre des styles, la nature et la structure du
fruit, etc.

R1BES, L. J. LAM. pi. 146. GROSSULARIA,

T. pi. 409; G. pi. 28. Groscillier 9 Cassis*
GAL. ventru, 5-fide, color .̂ COR. P^tales
5, inserts au sommet du cal̂  ce et alterues
avec ses divisions. ET. 5, egalement ins^*
vies au sommet du caljce et opposees a
ses divisions. Ovaire adherent; style 2-fide;
sligmates obtus. Baie globuleuse, ombili-
quee, i-loculaire, poh'sperme. Semences
attaches par de petits cordons ombilicaux,
^ deux placentas oblongs, opposes et adn<5s
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aux parois de la bale. Embryon droit, trcs
petit, situe a la base d'un p^risperme
charnu tres dur et presque come. — Ar-
brisseaux inermes ou £pineux; epines sim-
ples on divisees; boutons ecaillcux nais-
sant dans l'aisbelle des epines; feuilles al-
ter nes; petioles dilates a leur base, semi-
amplexicaules, garnis de cils quelquefois
spinescents dans les jfidividus mutiques;
p^doncules axilla ires ou sortant des bour-
geons, i'3-flores dans les especes epineuses,
disposes en grappes et multiflores dans les
especes de*pourvues d'£pines; fleurs munies
d'une bractee, dioiques dans le Ribes

m

RIBES, mot arabe qui signifie aigre9 acide.
OBS. Le Rtbes a (ta l'affinite avec les Saxifrages

par ses feuilles alter nes, par ^insertion des p^tales
et des famines an sommet du calyce , et par la pre-
sence dn p^risperme; ma is il paroit s'en 6loigner par
son port, par son ovaire i-style, par soy fruit bacci-
forme,etc. Il se rapproche aussi du Cactus par les
epines dont plu.ieurs especes sont pourvues, par ses
feuilles alt ernes, par son ovairc adherent, par son
fruit bacciforme, 1 - lorulaire ; mais il en diffbre
essentiellement par le nombre d t̂erm 1116 des p/j!ales
et des examines, par la presence du pe'risperme tt
par la forme de Pembryon.

lies Saxifragdesdifiereut des Succulentes par leurs
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p&ales attaches au sommet du calyce, et par leur
ova ire simple. El lea *e rapproc hent des Cactoi'dea
par le moyen du Ribes, <jui semble tenir le milieu
entre ces deux families.

O R D R E V

LES CACTOIDES,

LE g<>nre Cactus L. , qui paroit jusqu'i
present devoir constituer seul la famille que
nous designons par le nom de Cactoi'des,
cotnprend uu grand norabre d'esp&ces pres-
que toutes charnues, succulentes, munies
d'aiguillons en faisceaux, et ordinairement
depourvues de feuilles. La forme et la direc-
tion de ces especes varient tellement, que
plubieurs Auteurs n'ont pas h ŝit̂  d'en former
differens genres. En effet, parmices espfeces,
les unes, savoir, le Me/ocactus, VEchino-
melocactusy sont globuleusei, meloni formes,
et presentcnt une masse arrondie d'un vo-
lume plus ou moins considerable; les autres,
telles que le Cereus et le Cactus, sonttantot
droites, semblables en quelque sorte a des
cierges; tant6t rampantes, quelquefois grim-
pantes, ou raeme parasites des grands arbres

3- T
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au tronc desquels elles sont suspend lies :
quelques-unes, comine YOpuntia, sont com-
posecs d'articulalions communemeut apiaries'
ou comprimees ; enfin un petit nombre,
parmi lesquelles on remarque le Pereskia >

s'elevent sous la forme d'arbres ou d'arbris-
seaux. La piupart des tiges aphylles non
aplaties, sont relevees d'un plus ou mdins
grand nombre de cotes saillantes, sur les-
quelles on apercoit des faisceaux d'£piues
divergentes et implantees sur un duvet co-
tonneux %n forme d'ecusson. Dans les especes
formees d'articulationsaplalies, les faisceaux
d'^pines sont ^pars ; et dans celles dont la
tige est ligneuse, tant6t les Opines sont fasci-
cules , lantot les noeuds des tiges sont munis
d'aiguillons, dont deux ordinairement plus
saillans, couth&et a peu pres semblables a
ceux' des rondel: Les plantes de cette der-
niere division portent des feuilles alternes de
la grandeur et de la consislance de cellos
du Pourpier. Les fleurs, en godet dans le
Pereskia et YOpuntia, prerque cylindriques
dans la piupart des autres especes, d'une
longueur d£mesur£e dans VEpiphylIumy sont
hermaphrodites dans les tiges aphjlles, et cli-
clines dans les tiges feuillees. Leur dispobilion
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est tres differente : elles sont terminales et rap-
prochees en tete dans le Melocactus ; ^parses
autour de la plante et sortant entre' les tuber-
cuies ou mamelons dont elle est herissee, dans
VEchino-melocaclus ; situees a l'aisselle des
faisceaux d'epines, dans le Cereus; plac&s
sur le bord &up£rieur des articulations, dans
VOpuntia, ou entre les crenelures des articu-
lations dans YEpiphyllum; portees plusieurs
ensemble sur des pedoncules communs lat^-
raux et axillaires , dans le Pereskia. Ces
flours , remarquables en general par leur
^clat et leur grandeur , subsistenl peu da
temps apres leur £panotfissement, et quel-
ques-unes r^pandent une odeur suave.
CACTUS, L. J. G. pi. i3tf; LAM. pi. 414.

ECIIINO-MELOCACTUS , HERM. Parad. pL
i36. MELO-CA.CTUS, T. pi. 425. CEREUS, J.

OPUNTIA, T.pl. 122. EPIPHYLLUM; HERM.

PERESRIA , PLUM. nov. gen. pi. 26. Carte%

Cierge, Nopal. CAL. urcfol^ ou tres long
et tubuleux, souvent recouvert d^cailles
nombreuses et imbriqu^es , couronnant
l'ovaire , caduc. COR. form^e de petales
nonabreux, ins^rfe au sommet du caljce,
disposes sur plusieurs rangs,presque reunis
a leur base, les interieurs plus grands. ET.

T a



292 CLASSE XIV, ORDRE V.

nombreuseS; egalement ins£rees au sommet
du calyce; filamens reunis a leur base,
plus courts queles petales; an the res oblon-
gues. Ovaire simple, adherent; style 1; stig-
mate multifide. Eaie ombiliquee a son som-
met , lisse ou Uerissee d'asperit^s formles
par les debris des ecailles , i-loculaire,
polysperme. Semence* nichees dans la pulpe'
de la baie, sou vent entourees d'un rebord
calleux, munies de deux tuniques, dont une
e^l^rieure cartilagineuse, l'autre interieure
membra neuse et appliquee imm^diatement
sur Tembryon. Perisperme o. Embryon
courbd ou presque roule en spirale.

CACTUS (Th£opkr. Dioscor.), grec radical. Nom
que les Anciens donnoient a une planle aiguillonn6e,
charmie, et dont les fruits 6toient bons a manger.

OBS. LCS Cactes a tige anguleuse ressemblent par
leur port au\ especes d'Euphorbe, dont la tige est 6ga-
lement anguleuse > mais dans celles-ci, les Opines sont
solitaires 011 g£min6es; dans les Cactes au coutraire,
el les sont fasciculees et porteeb sur un duvet colon-
neux en forme d'6cusson. — Dans les espfeces de
Cactus dont la tige est feuillee, une partie des Opines
avorte souvent dans les jeunes ranieaux, de sorte
que chaque faisceau ne paroit compose que d'une
ou de deux Opines ; mais alors on opercoit les rudi-
meus des epines avort6es , ou quelques poils qui
semblent en teuir lieu. — La tige du Cactus cylin-
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dricus Juss. , est epaisse, cvlindriqiu1, depourvne
de cotes et d'angles. Son ecorcc esl creusee de billons
qui j en se crpisant, ferment des rhombea oU des
losau^es. Ou trouve an sonnnet de chaque rhombe
un ecusson cotonneux, cPuu parten! des epines en
faisceaux. — Lea petales exlerieora du Cactus Pereshia
sont Qombreux , presque rapillaires, et lea pctales
interieurs sonl ovales. — On observe un njouvement
pai'ticulier de contraction dans les examines du Cat-
tt&Opuntia. I.ovsqu'011 les louche avant remission
de la poussiere fecondante, les filaraens se couchent
c irculairement les uns sur les autres. — Le stigmaie
du Cactus Jlagelltfbrmis n 'est presque point di\-i-
— Les fruits du Cactus parasiticus ressemblent assez
exaclemcnl a des Groseilles. Ceux de la plnpart d
autres esĵ eces sont plus grands, et ont a pt̂ u pres la
forme d\meFigue, d'ou est venu le nom de Fit
d'Inde, — C'est sur le Cactus cochemlliftfr que s -
l a Cochcni l le (Coccus cacti, L I M N . F A B . ) (1). L e
Cactus apuntia est outlive1 en E s p a g n e , ou i! produi t
des Fruits d 'une saveur douce et bons k m augc r .

L e s Cactoides different des Saxifrag£es p a r Tab -
sence du p6risperme , par leurs e tamines en n o m b r e
indetermin^, et par leurs priaies nombreux. Elles
n'ont pas uoe grande affiuite avec les MeJas tomees ;
cependaut elles s'e»i rapprochent par un grand nom-
bre de carac teres , tels que Tabseuce du perispernj
r e m b r y o n courb f , l 'ovaire adkerent, l a corolle
inscree au sommct du caly( b.

CO Voyez le Truitc1 de la Culture du IS*O|î l -»rjr
it Meuonville, a vol.ia-8.° Pari*, Delala

T 3
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O R D R E V I .

LES MELASTOMEES, MELASTOM E JE.
•

A N T O I N E L . DE JusSIEuestlepremier
qui, observant les caracteres propres aux
Melastomees, les ait distingu^es des EpUp-
bienes, dont elles fesoient partie, soit dans
la disposition des plantes du jardin de Tria-
non 9 soit dans Pexposition des families par
Adanson. Les v^gelaux qui constituent ce
nouvel ordre sont tous exotiques.. Leur tige,
ordinairement ligneuse, rarement herbacee,
porte des feuilles opposees, simples, relev£es
de trois ou de plusieurs nervures longitudi-
nales. Les fleurs, toujoiirs hermaphrodites et
completes, affectent differentes dispositions.

F&UGTIFI CATION.

Calyce rnonophjlle tubuleux, libre ou
adherent v nu ou entoure d'ecailles. Corolle
form^e de p&ales en nombre determine ,
iuseres au sommetdu calyce, et alternes avec
ses decoupures. Etamines ajant la meme
insertion que la corolle, en nombre d&er-
min^ et double de cglui des p^tales; filamens
munis souvent vers Icur somrnet de deux
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soies ou appendices; antheres oblongues, ter-
minees en pointe recourbee, ins£r&s par leur
base au sommet des filamens , d'abord pen-
elites lorsque les filamens sont courbes en
dedans, ensuite droites lorsque les filamens
se redre&sent. Ovaire libre ou adherent;
style unique; stigmate simple. Fruit, baie
ou capsule, tantot libre et recouvert par le
calyce resserre a son sommet, tantot adhe-
rent etadn^ au calyce, divise interieurement
en plusieurs Ioges qui contiennent chacune
bcaucoup de semences. Perisperme mil. Em-
brjon courb6; cotyledons planes-convexes,
courts; radicule inferieure.

§. I. Ovaire adherent ou semi-adherenL

MELASTOMA, L. J. G. pi. 126; LAM. pi
361. GROSSULARIA , PLUM. , T. Me las tome.
CAL. 5-fide ou 5-dent6 ou presque entier.
COR. Petales 5. ET. 10. Capsule rcmplie
d'une pulpejiiolle , 5-loculaire, s'ouvrant
au sommet en 5 parties. Semences nom-
breuses, mynues, nich^es dans la pulpe du
fruit.«—Arbrisseaux ou arbres de mojenne
grandeur; fleurs axillaires et termiuales ,
disposees en corjmbes ou en panicules ou
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en £pis, quelquefois a 4 p&ales et a 5
mines. Ovaire simpletnent recouvert par le
calyce, selon Linneus; semi-adherent, se-
lou Jacquin; libre ou adherent, selon Au-
blet. Fruit quelquefois 2-3-4-loculaire.
MELASTOMA , Louche noire, en grer; ainsi nomm6 f

parce que les fruits du Melastoma malabathrina, qui
sont d'un gout agr6able et fort recherc life, noircis-
$ent la bouche de ceux qui les man gent.

OBS. Le Melastoma renferme plusieurs especes
qui doivent etre observdes de nouveau sur des indi-
vidus vivans, selon la remarque de Ju&sien. En
efTet, parmi les plautes raptK>it6es par Aublet a re
genre, on en trouve qui presentcnt des difl^rences,
soit dans la Uge herbac^e {Melastoma bwalvis9

trwalvis et villosa), soit dans le calyce io-dent£
( Melastoma arboretcens et Jlavescens ), ou muni de
squamules ( Melastoma bivalvis et trivalvh), soit
dans les 6tarnines dont 5 sout sterilcs ( Melastoma
frrandiflora), ou seulement au nombre de 8 (Me-
lastoma discolor), soit dans l'ovaire adherent au
calyce {Melastoma aiborescens 1 racenwsa, etc.),
011 simplement recouvert ( Melastoma grandiflora,
villosa, etc. ), soit dans le fruit qui est ou une baie
5-locuIaire(Melastomarufescens, rlata, racemosa ),
ou une capsule ?-valve ( Melastoma bivalvis ) , ou
une capsule 3-valve ( Melastoma trivalvis), ou une
capsule 5-valve {Melastoma scanctens). Goertner ,
fiapp^ de toutes ces differences, pense que le ca-
ractere essentiel de ce gpnre doit c onsister dans les
sentences qui sont nickfes dans la pulpe du fruit.
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OSBECKTA , L. J. G. pi. 126; LAM. pi. 283.
CAL. a Umbe 4-partite et muni entre chaque
division d'une pelite ecaille cilice, ou a
limbe 5-fide et nu. COR. Petales 4-5. ET.
8-10 ; antlieres terminees par unc poiule
longue , filiforme et recourbee. Ovaire
couronne de soies roides. Capsule ovoYde,
herissee, couronn^e par le limbe du cal) ce,
4-5 loculaire, s'ouvrant au sommet en 5
parties. Semences n ombre uses, pelites, in-
ŝ r̂ es dans chaque loge sur un pllcenta
adn£ longitudinalemeut a I'axe du fruit.
— Tige4-gone; fleurs terminates, sessiles,
entourees de quatre fcuillts plus longues
que la fleur.

OSBECKIA , du nom d'un Su£dois, disciple de
Linneus.

§. II. Otwire libre.

KHEXIA, L. J. G. pi. 112; LAM. pi. 283.
CAL. 4-tide. COR. Petales4. ET. 8; antheres
arqu^es. Capsultfi'ecouverte par le calyce,
4-loculaire, s'ouvrant au sommet en 4
parties. Semenles nombreuses, creusdes k
leur base d'un ombilic concave, portces
dans chaque logo sur un placenta stipit&
— Flantes ordinairement herbages; tige
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4-gone; pedoncules axillaires et terminaux
uni ou multiflores.

KHEXIA vient d'nn mot grec qui signffie fracture;
ainsi nomm69 parce que les 6tamines paroissent
hrisees dans le point d'insertion des anth&res sur les
filamens.

OBS. Les M6Iastom<fes different des Cactoides,
par le port, par le norabre d6termin6 des p&ales et
des famines, par la forme deb antheres, etc. El les
se rapprochent des Calycantliomes par leur calyce
tubuleiiv corollifere et staminifere a son limbe, et
par lc nombre d<5tprmlne des 6tamines«

O R D R E V I T .

LES CALYCANTHfcMES, CALYCANTUEMM.

O U O I Q U E le nom de Galjcanthcines con-
vienne a tontes les plantes dont la fleur est
portee sur le calyce, nous avons cru nean-
moins pouvoir Fadopter pour designer line
par tie de eel les dont la corolle est specialement
inseree au sommet du calyce (i) . Ces plantes,
en g6n£ral herbacees et arnuelles, raremeM
frutescentcs, ont une tige souvent cylin-
drique, droite et garnie d^ rameaux t^tra-

( i ) Linneus a donne le nom tic Caly ranthemas au\ plantes
qui constituent les families appclees par Jussieu, Melastomes^
Onagrcs, Salicaires.
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gones, alternes on opposees. Les fe'uilies qui
portent de boutons coniques et nus, sont
dimples y opposees ou alternes , sessiles ou
presque sessiles. Les fleurs , presque tou-
jours hermaphrodites, sou vent dc'pourvues
de corolle, resident dans les ai&selles des
feuilles , ou sont placecs au sommet des tiges
et des rameaux.

FRUCTIFICATION.

Caljce Hbre, tubuieux ou urceole , per-
sistant. Gorolle formee de petales en nombre
determine, in&eres au sommet du caljce et
alternes avec ses divisions, quelqnefois nnlle,
Eta mines en nombre egal a celui des petales,
quelquefois en nombre double, attaches
au milieu du caljce: anthcres petites, s'ou-
vrant en deux logrs par des sillons lat^raux.
Ovaire simple, libre; sljle unique; stigmate
souvent capite. Capsule entouree ou recou-
verte par le caljce,uni ou multiloculaire,
poljsperme. Semences ins^rees sur un pla-
oenta central. F^risperme nul. Embryon
droit; radicule infeiieure.

§. I. Aeurs polypelales.

PEMPHIS, FORST. nov. gen. pi. 3.j.; J. Lr-
THRUM, L.S. LAM.pi. 408,Jig. 2. GAL. tur-
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bin£, sillonne, 12-fide a son limbe; decou-
pures alternes plus courtes. COR. P£tales 6.
E T . 12,don! 6alternes plus courtes;anth£res
vacillantes. Pistil lag^niformc. Capsule pres-
que sphevique, acuminee par le style per-
sistant, i-loculaire, 6-valve ( s'ouvrant
Iransversalement a la ba«e, Juss.), poly-
sperme. Semences anguleuses, portees sur
un placenta central, clente et peu saillant.
— Arbrisseau incane; feuilles opposees;
fleurs solitaires axillaires ; pedoncules
munis de deux bract^es a leur base.

PEMPHIS, petite bouteille, en grec; ainsi uomm6 ,
i cause de la forme du pistil.

Oss. Ce genre differe essentiellement du Lythrum
par la structure de son fruit.

GINORIA, JACQ. Amer. pi. 91; L. J. LAM.

pL 407. GAL. urc£ol£, 6-fide, colore. COR.
Fetales 6, onguicules. 3±1T. 12 ; anthores
reniformes. Capsule globuleuse, d^prim^e,
acuminee par le style persistant, creusee de
4sillonsj i-loculaire, 4-%*alve,polysperine.
Semences tres petites, portees sur un pla-
centa central grand et pi* sque arrondi. —
Arbrisseau d'un port elegant; feuilles op-
poshes; pedoncules i-flores, axillaires et
terminaux j fleurs d'au aspect agreable.
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, du nom d\in Allemand, gouveroeur

la Toscane , ties zele pour l'avancement de la
Botanique.

LAWSONTA , L. J. LAM. pi. 296. A L -
CANNA, G. pi. n o . Hennd. CAL. 4-fide.
COR. Petales 4. ET. 8, opposes par paires
aux peiales; anthem arrondirs. Baie seche
globulcuse, deprimee au sommet, mu-
cronnee par le stjle persistant, obscu-
rement 4 - sillonnee , 4 - loculairc , po-
lybperme. Semences anguleuses atlachees
a un placenta central. — Arbri^eaux ou
arbres de raovenne grandeur dont le port
ressemble presque a celui du Troene; ra-
meaux quelquefois termines en une pointe
spinesccnte; feuilles opposees ; fleurs en
grappes compos^es, axillaires et t^rminales,
dont Tensemble forme une panicule.
LAWSONIA , du nom d'un Naturalibte ecossais*.
OBS. LCS Lawsonia inermis et spinosa L. appar-

tiennent a la meme espece, selon Tobservation de
Deafontnines et de Lamarck. — Les Lawsonia pur-
purea et acronychia du Diet, ne sont pas rongeueres
du Lawsonia, selon Ju^ieu. — Le Lawsonia alba.
Diet, ou le Henn£ est cultiv6 chez le citoyen Ceb.
Cet arbris^eau, dont les fleurs sont tres odorantes,
sVleve jusqu'a douzc^ieds de hauteur. II croit natu-
re] lement dans les Indes orientates, dans la Perse,
1'Arabic, l'Egypte, etc. Le> habitaus de cescouliceb,
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sur-tout les feinmes, sont dans I'usage de se peindre
les ongles, le bout des doigts, les cheveuY, ainsi que
certaines parties du visage, avec les feuilles de cet
arbrisseau. II suffit pour cela, comme nous Pa appris
lecitoyen Desfontaines, d^craser ces feuilles, et de
les appliquer sur les parties qu'on veut peindre.

LYTHRUM, L. J. G.pl. 62; LAM. pi. 408.
SALTCARIA , T. pL 129. Salicaire. GAL.

cylindrique, stri£, muni a son limbe de
12 dents, dont 6 alternes plus courtes et
quelquefois nulles. COR. P£taies6. ET. 12,
disposees sur deux rangs; antheres petites,
arrondies, vacillantes. Capsule oblongue
recouv^rte par le caljce, 2-loculaire, 2-
valve; valves quelquefois 2-fides au som-
met; placenta central, adne a chaque cote
de la cloison qui est opposee aux valves.
— Flantes presque toutes herbacees; feuilles
ordinairement opposees ou presque ver-
ticill^es, rarement alternes ; fleurs sou vent
disposees en epis axillaires ou tenninaux,
quelquefois axillaiITS ct presque solitaires,
6-andres dans le Lythrum Hyssopijb-
lium L., et a 4 pet airs dans le Ly thrum
Thymifolium L.

§ LTTHRUM, form^d'nn mot^jec qui signifie sang;
ainsi nomm6, a cause de la couleur des fleurs.

OBS. La tunique int^rieure de la seuieuce du
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Lythrum virgatum L. est tapiss6e d'une lame char*
11 l i e . (x^ERTN.

ACISANTHERA , BROWN. Jam. pi. 2 2 ,
Jig. 1; J. RHEXIA, L. GAL. ventru, 5-fide.
COR. Petales 5. ET. 10; anthers sagittees,
vacillantes. Capsule recouverte et couron-
nee par le caljce, arrondie, 2-.loculaire.
Semences nombreuses, inserees dans chaque
loge sur un placenta particulier. — Her be;
feuilles opposees; fleurs allernativeraent
axillaires, solitaires.
ACISANTHERA , form6 de deux mots grecs qui

signifient anthkres pointues ou sagittees.
Oss. Ge genre differe du Rhexia, selon la re-

marque de Jussieu, par les feuilles qui ne sont pas
munies de plusieurs nervures, par la situation des
fleurs, par la forme des antheres, et par le nonibr*
des parties- de la fructification.

PARSONSIA,BROWN. Jam. pi. zicjig. 2 ;
J. LYTHRUM , L. GAL. tubuleux, st'rie,
ventru a sa base, 6-dente a son limbe. COR.
Petales 6,ongulcules.!^T.6-9, tres courtes.
Capsule petite, membraneuse, recouverte
par le caijce, ^-loculaire. Semences 2-6
portees sur un placenta central. — Herbe;
feuilles opposejfj ; fleurs alternativement
axillaires, solitaires.

PARSONSU , du noux d'un Botaniste anglais.
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OBS. On doit rapporter a ce genre le Lythrum Par-

sonsia, et peut-etre le Lythrum Melanium. Juss.

CUPHEA, BROWN, JACQ. Uort. vol. z,
pi. 177; J. G. pi* 44; LAM. pi. 407. L Y -

THRUM, L.S. GAL. tubuleux, strie, l£g£-
rernent repfle a sa base, 5-6-dent^ a son
limbe; .dent sup£rieure plus large. COR.
Fetales 6, inegaux, ouverls; les deux su-
p£rieurs plus grands. ET. 10-12,' surplu-
sieiirs rangs; filamens inegaux dont deux
courts et plus velus; antheres arrondies.

' Style persistant. Capsule oblongue, recou-
verte par le caljce, i-loculaire, s'ouvrant
sur le c6l6 et alors cymbiforme, oligo-
sperme. Semences port^es sur un placenta
central, saillant a travers Touverture de la
capsule. — Plante herbacfe, visqueuse;
ieuilles opposees; fleurs solitaires, axillaires.
CUPHEA, form6 peut-etre d'un mot grec quisigiii-

fie bossu ou vo&te ; ainsi uomipe', parce que la cap*
sule paroit gibbeuse, lorsque le placenta s'est fait jour
& travers. Adanson pense que ce genre a e*t6 consacr6
a la m^moire d'un c^lebre Mdcanicien anglais.

§. IL Fleurs souitenl apetales.

JSNARDIA, L. J. LAM. vl. 77. CAL. cam-
panule, 4-fide. COR. o. ET. 4. Capsule en-
touree par la base du calyce, 4- gone ,

4-loculairej
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4-loculaire, polysperme. — Plante her-
bacee marecageuse et rampante, dont le
port ressemble a celui du Peplis poriula
L. ; feuilles opposes ; fleurs tres petites,
axillaires, opposes, sessiles.

ISN * RDIA , du nom d'un Botnnibte fiancjais.

AMMANNIA, L. J. LAM. pL 77. CAL.
campanula, strie , 8- dent& COB. P^tales
4^ quelqucfois o. ET. 4; an the res didynies.
Capsule recouverte par le calyce, 4-locu-
lairc , polyspenne.— Flanles heibacees,
aquatiques ; fleullles opposes ; plusieurs
fleurs axillaires, ses&iles, ires pelites, op-
posees et comme verticill^es. Caljce de
YAmmannia bacc/J'era L., 4-dente et plus
court que la capsule.

AMMANNH , du norn d9un Botaniste russe, auteur
de Touvrage intitul6 Stirpes Rhutenica.

GLAUX,T.p/. 60; L, X LAM. pi 141. CAL.
campanula , color^, a 5-lobes roules en
dehors. Corolle o. ET. 5; anthcres arron-
dies. Capsule globuleuse, entour£e par le
calyce, i-locuhire, 5-valve, 5-sperme;
placenfa globuleux, creuse par les semen-
ces. — Herbe f .aritime, rampante; feuilles
opposes; fleurs tr6s petites, axillaires, pres-,
que solitaires, sessiles.

3. V
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GLAUX ( Dioscor.), form£ d'un mot grec qui si-
gnifie casius, bleu; oucorrompu, selon le sentiment
le plus g6n6ralement adopt£, d'un mot grep qui
signifie lac, et ainsi nomral5, k cause de la propri£l6
qu'on attribuoit au Claux maritinia L.

P E P L I S , L. J. G. pi. 5 1 ; LAM, pi. 262.
G L A U X / T . GLAUCOIDES, MICH. nov. gen.

pi. 18. GAL. campanule, 12-dentd; dents
alternes plus courte?. COR. Petales 6,
quelquefois o. E T . 6; anthercs drrondies«
Capsule recouvertc par le calyce, 2-locu-
laire , evalve, polysperme; placenta char-
nu adn6 aux deux cotes de la cloison. —
Plante herbacee, mar^cageuse, rampante;
feuilles oppos&sj'fteurs tres peliles, axil-
laires, solitaires, opposes.
PEPLIS , nom que Dioscoride donnoit a une espece

d'Euphorbe. Pep/05 signifie en grec, robe; en effet,
VEuphorlla peplis sexnble couvrir la terre de sea
rameaux.

OJBS. Jussieu regarde le Peplis tetrandra JACQ.
et LINN. > dont les feuill^s sont munies de stipules,
doni la corolle est monop^tale 4-andrc^ dont l'cvaire
est adherent, et dontle stigmate cst double, comme
devant appartenir a la famil?3 des Rubiacees, et
comme ayantbeaucoup d'affinit6 avec VOldenlandia
ou 1$ Gomozia. /m

Les Calycanth^mes difibrent'des M61astomees, par
leur embryon droit et par la structure des 6tamines.
Elles ont une si grande affinity avec les Epilobi^nes 9



L.E S
qu'on devroit peut-etre , k l'exemple de Linneus, les
reunir a cet ordre. Fn effet, dans ces deux families >

l'embryon est droit, la radicule est presque toujoiirs
infdrieure, !e porisperme est nul, le fruit est ordi-
nairement multiloculaire, lesetamines sont en nom-
bre determine, les p£talcs sonjt ins£r6s au sommet
du calyce, et les feuilles sont alternes on opposes.
La saiile difference qne Ton y observe, consiste dans
l'ovaire quiest libre dans les Calycanthemes, et ad-*
h6rent dans les Epilobi^nes. Mais ce caractere est-
il assez important pour exiger la distinction et la
separation de ces deux ordres? Ne trouve-t-on pas
dans cette classe un grand nombredefamilies, teller
que les Saxifragees, les Portulacees , les Ficoides >
les Melastom6es et les Hosac^es , dans lesquelles
1'ovaiie est tantot libre, tantot adherent?

O R D R E V I I L

LES t P I L O B I E N E S , M PILO B IAN JE.

XiiNNEUS avoit reuni les planles de cette
famille avec celles de Tordre precedent. En
efFet, le* Epilobienes ont un si grand rapport
avec les Calycanthemes , qu'a l'exception de
la difference qui resuhe de Tovaire adherent
dans les premises, et libre dans les autres, il
n'ê t point de caracteres qu'on puisse assigner
pour les distinguer. Ces plantes, herbages on

V %
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frutescentes, rarement arborescentes, ont nne
tige ordinairement dioile et cylindrique. Les
feuilles qui sortcnt dc boutons coniques et
depourvus d'ecailles, sont altfernes ou oppo-
s e s , toujours simples. Les fleurs , en general
cl'un aspect agreable et d'une couleur ecla-
tante, afFectent differentes dispositions.*

F R U C T I F I C A T I O N .

Catyce monoph) He, tubuleux, adherent,
divis£ k son limbe. Corolle formee de pe-
tales en nombre determine, inseres au som-
met du caljce et alternes avec ses divisions.
Eiamlnes en nombre ^gal ou en nombre
double de celui des p£tale?, egalement in-
series au sommet du calvce. Ovaire .simple,
adherent; style unique; stigmate simple ou
divib£. Fruit adherent, oidinairement mul-
tiloculaire et polysperme, rarement unilocu-
laire e: monosperme, surmonle qiielquefois
par le limbe du calyce qui persiste. Pcjris-
perrne nul. Einbrjon droil; cotyledons pla-
nes; radicule presque toujours inferieure.

OBS. Comme la famille desEpilobienes reiiferme
un grand nombre de plantes,^ dunt In plupart
sojnt exotiques, nous avons cm devoir nous bor-
ner a d^crire les genres doiit I * esp ĉea ciois-
sent dans nos clunats , ou sont cultiv&'s dans nos
jardins.
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. I. Noix uniloculaire. Etamines en nombre
. egal a celui des pelales.

TRAPA, L. J. G. pi 26 et g5; LAM. pi.
TRIBULOIDES , T. pi. 431. Aldcre, Saligot f

Cornuelle , Chdtaigne ou Trvjffe d'eau.
GAL. 4-partiie, persiMaiit. COR. Pelales^
Antheres penchees. Ovaire 2 - loculaire ;
sti^mate echancre. Noix coriace, dure,
presque turbinee ou 4-gone, armee de 2-4
pointes ^pineuses forraees par les divisions
per^istanles du calyce. Senienoe grande,
charnue. — Herbes a lige simple et enfon-
cee dans I'eau ; feuilles caulinaires verti-
cillees, fiuemcnt dccoupecs et comme ra-
diciformes; feuilles florales rhomboidales,
flotlantes sur la surface des eaux, portees
sur des petioles creux et ventrus ; fleurs
solitaires 9 axillaires.

TRAP.* » de"riv<5, seion quelques Auteurs, d'an mot
grec qui signifie je tourne ; ainsi nomine, parre que
le fruit arm£ de ppintes tourne sous le pied qui pose
dessus.

OSS. Gaertnerp observe que Pembryon du Trapa
6toit forme* de £'JUX lobes in^gaux, dont Tun tres
grand, et l'autre tres petit, en forme d'eVaille, situ6 k
la base de la radicule. [I suit de cette observation,
que le Trapa doit etre coiisid^i ̂  comme une plante

V3
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t!icolyl£done , quoique, dans la germination, il n'y
ait qu'un seul lobe qui s'£lfeve horsde terre.

La corolle r&llement polyp&ale, l'absence du
p6rispcrme, etc. semblcnt prouver que le Trapa doit
rtre plac6 daus la famHle desEpiiobienes, & laquelle
il avoil dijk dt6 rapporle par Adanson,

§ 1 1 . Capsule multiloculairelEfamines en
n ombre Jgal d celui des petales.

CIBX1SA, T. />/. i55; L. J. C. pi. 24;
LAM. pL 16. Circe'e. Cix. court, a lira be
2-partit'e et caduc. COB. Pelales 2. An-
theres droltes, anondies. Stigmate echan-
cre. Capsule pjrifonne, h^rihsee de poils,
2-loculaire , evalve; loges i-spermes. Se-
meiices inserees au fond des loges. — Her-
bes; feuilles opposees; fleurs disposees en
grappes»termiuales , altcrnes sur l'axe de
la grappe.
CiRCiBA (Dioscor. PI.)5 du 110m d'une famea.e

Magicienne.

LOPEZIA, CAV. PI. Elsv.roL 1 , pi. 18.
GAL. 4-partite, colore, caduc. COB. Petales
3 ( 5 , CAV. ) onguicules ; deux lateraux
opposes, planes, obtus ci bur sommet, et
mi inferieur replie, <£chancr£ au sommel t

renfermant les organessexuels, plus court.
ET. 3 ( I , C A V . ) , dont deux supei-icurcs9
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p&aliformes , sleriles, geniculets el luber-
culeuses a Leur base ( Petales, CAV. ) , et une
infeiitnire fertile, sortant iiisetisiblettieiit
du pe'tale dans lecjiiel elle Rtoit. engage'e ,
se redressant, et se rapprochant des deux
etamities steriles; filament dilate et co.i-
cave a sa base; antbeLe did^yme, dioite.
Style fillforme^ a peine dc la I ir de
lVtamine fertile ; stigmate ca , vela ou
Irange. Capsule globutause, d'abord bac-
tii'orme, se desse'chant ensuite dans la ma-
turite , 4-loculaire, 4-valve; loges pciysper-
nies; placenta central, 4-gone. Semenies
ties petites. — Plants herb ne

et rameuse; feuiiles alternes; fieurs nocn-
• breuses , lmancws de blatic et de pourpre,
peti; solitaires aux aisselles des feuiiles
de Fextremite' de la tige et de*> raoieai;
portees sur des pedoncules longs et till-

-, dont i'ensemble forme une grappe
ou une pamcule laclie,
LoFEZiA,dii 110m ri'un Espagnol qiu sw

['Histoire nalurt ti flouveau continent.
O3S. Le Lopezia racemosa CAV. inaire

du > jiie. C l an te , que ac
Jlcurir dans pliL-vi-'nis j aid ins de

;

p
menter le nouibre de^
jios parterres,

beflir
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LUDWIGIA, L. J. G. pi. Si; LAM. /;/. 77.
GAL. urccol^ , a lirnbe 4-partite et persis-
tant. COR! Petales 4. Aniheresoblongues,
droites.Stigmate4-gone. Capsule 4-gone,
obtuse, couronnee, perc^e d'un trou cir-
culaire a son sommet, s'ouvrant sur les
angles, 4-loculdire, polysperme ; cloisons
attachees au milieu des valves. Semences
nombreuses, petites, inserees sur les an-
gles saillans d'un placenta central. — Her-
bes 011 sous-arbris^eaux; racines quelque-
fois charnues; feuilles alternes ou opposees;
fleurs solitaires axillaires.

IUDWIGIA , du nom d'un Botnniste allcmaud.

§,111. Capsule imi-muhiloculaire. Eta-
mines en nombre double des pdtales.

JUSSLEA, L, J. G. pi. 31; LAM. ph 280.
ONAGRA , PLUM. T. CAL, alonge, cylin-
drique, a limbe 4-5-partite et persLtant.
COR, Petales 4-5. Autheres ovales ou oblon-
gues, vacillantes. Stigmate capite,4-5 strie.
Capsule oblongue, anguleuse, quelquefois
cyiindiique, couronnee, 4.S ^oculaire, 4-
5-valve, polysperrne; cloisons atlacliees au
milieu dcr valves. Semences nombreuses j
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petites, inslrees sur un placenta anguleux
et central. — Plantes ordinaireriient her-
bacdes, rarement frutescentes; feuilles al-
ternes; fleurs solitaires axillaires.

JUSSLABA , genre consacr6 a la gloire des c£lebres
Jussieu. Voy. vol. i , pag. 278.

OBS> Le Jussiaa ne diilere du genre suivant que
par le limbe du calyoe 9 qui persiste et qui couroune
le fruit.

(ENOTHERA , L. J. LAM. pi. 279. ONA-
GKA , T. pL i56; G. pL 32. Onagre. CAL.
along£, cylindrique, a limbe 4-partite et ca-
duc. COR. Pelale^ 4. Anthercs oblongues,
pench^cs. Stigmate 4-fide. Capsule c\ lin-
drique, presque^gone, nue a son sommet,
4-loculaire, 4-valve, etc. comme dans le
Jussicea.

CENOTHERA. Ce nom, que Th^ophraste donnoit &
line autre plante de cetle famille, a ele substitue par
Liuneus k cclui d'Onagra. a Quid Botanicis cum asi-
nis vel onagris ? Quid animalia hyhrida pro nomi*
nibus plantarum ? »

EPILOBIUM, L.cJ. G.pl. 3i; LAM. pi 278.
CHAMiENERlON, T. pi. xoj. Neriette ,
Epilohe* CAL. 3f!ong ,̂ cylindrique, a liuibe
4-fide et cad Ac. COR. Petales 4, sou vent
echancres a leur sommet. Etamines alternes
plus courtes; antheres ovales, pencbces.
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Stigmate4-fide. Capsule en forme de silique,
tres longue, grele, communement 4-gone ,
nue a son sommet ,4-loculaire, 4-valve, etc.
corn me dans le Jussicua. Semences che-
velues.— Flantes ordinairement heibacees,
rarement frutescentes; feuiiles opposeesou
alternes; fleurs boliiaires axilla ires ou dis-
posees en epis terminaux*, alternes sur l'axe
de l'epi et munies d'une bracteealeur base;
filamens dcs etaaiInes droits ou declines.

EPILOBIUM. signifie en grec, Violette sur une si*
lique; ainsi nomm^ parce quc les fleurs, ordinai-
rement d'une couleur seinblabJe a celle de la Vio-
lette , sont polices sur un ovaire alonge et conform©
en quelque sorle k uoe silique.

OBS. Ce genre diflere sur-tout du pr^c6dent par
ses semences clievelues. — JJEpilobium spicatum
LAM. JD'ct., est une des plus belles plantes qui
croiosent en Europe. On pretend que les aigrettes
de ses semences, melees et battues avec du colon ,
pourroient servir h faire de la toila.

GAURA, L. J. G. pi. 127; LAM. pi. 281. CAL.
cyliridrique, a limbxs 4--partite et cadiu-.
Co A. Pe tales 4, onguiculcs, montans, ran-
ges d'un seul cote. Etan/nes munies d'unc
glande a leur base; antiieres oblongnes,
vacillantes. Ovaire 4-loculaire; ua ou plu*
sieur^wules dans chaque loge; stigmate
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4~lob& Drupe acumin6 a ses deux extre-
mitgs, 4-gone, strie; nojau con forme au
drupe, ordinairement i-loculaire et 1-
sperme, mais presentant toujours les ves-
tiges des cloisons et des semences qui avor~
tent. —Plantes herbacees; fruilles alternes;
fleurs disposees en petits bouquets series,
corymbiformes , situes aut cxtrcmit&s des
rameaux.
G AURA , form<5 peut-£tre d'un mot grec qui signi-

fie superbe; ainsi 1101111116, a cause derla beaute de
la plante.

OJOS. Le noyau du Gaura biennis L . , esl /rfide h
son sornmet, et perc6 d'un trou a sa base. Les lobes
de l'embryon sont convolut«*s (t iiviaux. GMVLTTS.

p,. IV- Genre ay ant i^utLiti^tt de-VajJinil&

avec 7es EPILOBIMNES et avcc les il/rii-
T01DES.

*
FUCHSIA, PLUM, nov.gcn. pi. 14; L. J.

LAM.pi. 28a.SKINNERA9 FOIIST. nov.gcn.
pi. 29. DORVALLIA, GOMMERS- CAL. infun-
dibuliforme, coV>re, a limbe 4-fide et caduc.
COR. Petales 4, ordinairement plus courts
que les decoupjies du calyce. ET. 8; fila-
mcns filiformes, aussi longs ou plus longs
que le calyce; antheres oblongues, droites.
Ovaire adherent, ovale-oblong; stjle fill-
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forme, de la longueur ties famines; stig-
male rp-iis, obi us (4-lobe dans le Skiii-
vera FORSTA Baic ovoide on ohlnngue.
4-Ioculaire, polyspennt1. — Plantes her-
bu'fVs ou ligneuses; feuilles oppoŝ -es ou
verilcillees an uontbre ae 3; fleurs ax^Ilaires
ou disp en grappes terminates, polices
sur des p£doucules longs et pendans; co-
rolle de la meun leui1 que le calyce,
excepl^ dan> le 1 'uchsia mugeilanica LAM. t
dont le calvce d'un rouge ecnrlnte ,
ttiiuiis que la corolle e>i d'un violet foncd.

T\ , du 1 l*an Rut;, Blleraand.
Oss. Le Fuchsia el plusieurs nutres genres men-

(1011 IK'S dans let (jiKit 1 du Genera de Juk-

sieu, sembleni se rappToclier, par lenr port ct par
p'usieurs cara< fa famille de^ Mv les;
raais il.s An diffferenl sur-tout parle uombred^ter-
mii dlfltnines.

I/esEpilo! s rapproclient d rtoidespar
leur rml.)i vuti dti p^risperme , par leuv
ov; ul, par leur fruit sou veil t umltilocu-
lairei ar leur corolle in nmetduca-
lyce. Files oibieut par '^urport aux Campa-
iniliir- Cuciirl !Mi>is ellea ne sont
ii i Ma entes j me lea premieres,
ni A|> . el munies&e vrillea, comme
les seconder. Juss.
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O R D R E IX.

LES MYRTOIDES, MYRTOIDEM

nom indique non-seulement les rapports
que les plantes de cet ordre out avec le Myrie,
mais il designe encore la propriety qui est
commune a toutes les plantes de cette famille,
et qui consisle dans l'odeur aromatique de
quelques-unes de leurs parties, Les Rlyrto'i-
des, presque toutes exotiques, gen£ralement
remarquables par la beaute de Icur feuillage^
ont une tlge frutescente ou arborescenle. Les
fe nil les qui ornent les branches ct les ra-
meaux son't simples, le plus souvent oppo-
sees, rarement ahernes: quelquefoi., celles
qui resident dans la partie inferieure sont
oppos^es, tandis que celles qui se trouvent
dans la partie supdrieure sont alternes, EUes
sont ponctu^es dans plusieurs genres, ainsi
que dans la famillerdes Hesp^ridees, e'est-a-
dire qu'on y observe des points qui, regardes
en face de la lunfiere, paroissent transpa-
rens. Les fleurs, htrmaphrodiles et completes,
exlialent souvent une odeur agrdable. EUes
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varient dans leur disposition, et elles sont
tantot solitaires et axillaires, tant6t opposees
sur des p^doncules multiflores, tantot dis-
pos£es en grappes et alternes sur l'axe qui
leur est commun.

FRUCTIFICATION.

Calyce inonoph)He, urcfole ou tubulenx,
adherent ou rarement semi-adherent, tantot
nu, tant6t muni a sa base de deux ecailles ,
persistant. Gorolle formee de p&ales dont le
nombre determhid egale celui des divisions
du calyce, attaches au sommet de cet or-
gane, et alternes avecses divisions. Etamines
en nombre ind<5termin£, inserees sur le ca-
ljce au dessous des petalcs, le plus.souvent
libres, quelquefois polyadelphes. Ovaire sim-
ple, adherent ou rarement semi-adherent;
style unique; sligmate simple ou ires rare*
ment divise. Fruit, baie ou drupe ou quel-
quefois capsule, adherent ou rarement semi-
adherent, uni ou multiloculaire; loges con-
tenant unc ou plusieufs semences. Peris-
perme nul. Embryon droit ou courbc prcs-
que en demi-c<;rcle; cotyledons ordinaire-
ment planes (roulcs en spftale dans le Puni-
ca); radiculc superieure ou inf^rieure.
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. I. Fleurs solitaires axillaires ou opposies
sur des pidoncules multiflores. Feuilles
ordinairement opposees et ponctu£es.

ALANGIUM, LAM. Diet. J. ANGOLAM,

RHEED. Mai. 4, pi. 17 et 26. Angolan. CAL.

divise en 6-10 dents. COR. Pelales 6-10, li-
n£aires, recourbfe en arc. ET. 10-12, plus
courtes que la corolle; antheres adn&s aux
c6\6s des filamens. StJgmale capite. Baie
charnue, sph^rique, recouverte d'une peau
epaisse et un peu coriace, couronn^e par
les dents du caljce, i-loculaire, contenant
dans une pulpe succulente x-3 sentences
presque lenticulaires. — Arbres dont le
tronc,de 6*12 pieds de circonference,s'eleva
a 80 ou 100 pieds de hauteur ; rameaux
allernes, tennines souvent en une pointe
spinescente; feuilles alternes, non ponc-
tudes; fleurs i-3y axillaires.

ALANGIUM , nom emplty'6, de meme que celui
ftAngolam, par les habitans du Malabar, pour
designer plusieurs esp̂ ces de ce genre.

OJ»5. TJAlan^vum, qui a beaucoup de rapport avec
la famille des Myrtc ides, semble se rapprocher des
Epilobi&nes, par k nombre determine des famines.
Juss. — Rheede nous apprend que les racines et les
feuilUi de VAlangium decapetalum LAM., ont uae



32O CLASSS X I V , OADRE IX.

saveur am&re et une odeur aromatique, que le bow
d\\ tronc de cet arbre est fort dur, ct que ses fruits
sont un znets dllicieux.

EUCALYPTUS, L'HERIT. Sert. Angl. pi.
20. J. LAU.pl. 422. CAL. turbine, tronque
et eutier a son sommet. COB. Petale calyp-
tiiforme, caduc. ET. treslongues;antheres
vacillanto.Stigmate simple. Capsule recou-
verte par la base du calyce, 4-loculaire,
s'ouvrant au sommet en 4 valves , poly-
sperme. Semences petites, anguleuses (111-
serees a un placenta central?). -*— Arbres
originairesde la Nouvelle-Hollande, dont'le
tronc , de 6-7 pieds de diametre, s'clevc
a plus de i5o pieds.

EUCALYPTUS, forme" de deux mots grecs qui &igni-
fieut hien couvert; ainsi nomine, a cause de la co-
rolle qui vecom re, en forme de coifie, les organes
sequels.

OBS. La cnrolle de VEucalyptus ne seroit-elle
pas form£e de plusieurs p«§tales 6troiternent r£unis
et rounds en un seul ? — L'espece de ce genre, qui est
cultivde depuis quelques anuses en Angleterre, en
France, et que L'Heritier a noiumee Eucalyptus
obliqua, a les feuilles alternes/entieres, ponctuecs,
c! pl'is prolong^es sur un des c^ds de leur base que
sur Pair re; les pedoncules courts £1 multiflores sont
insdr^s sur les rameaux au-dessous des feuilles,

MELALEUCA, L. J. G. pi. 3S j LAM. pi.
641.
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'641. CAL. turbinl, a limbe'5-denl£ et ca-
due. COR. Petales 5. ET. reunies a leur
base ou dans leur partie inferieure en 5
faisceaux. Stigmate simple. Capsule entiere-
ment recouverte par le calyce adherent f

3-loculaire, 3-valve , polybperme. Semen-
ces pelites , oblongues , presque toujours
ailecs dans leur maturite 7 ins£r£es a un
placenta central. — Arbres et arbrisseaux;
feuilles alternes, entieres , poncluces; pe-
donculescourts, raultiflores, insertssurles
rameaux au dessous des feuilles.

"MELALEUCA, noiret blanc, en grec; ainsi nomm^,
parce que le tronc de Pespece appelee par Linneus
Leucadendra, est noiratre et comme bnile dans la
partie inferieure, landis qu'il esl blanchatre dans la
partie supeneure

OBS. Les especes de ce genre qui fleurissent chez
Cels, ont la corolle de#couleur herbac^e, lef 6ta-
jniues tres longues, d'un rouge plus ou moins vif, et
les antheres petites, vacillantes, jaunatres.

METROSIDEROS , BANKS , G. pi 3 4 ;
LAM. pi. 421 (Jig. 1 ?J. CAL. turbine, pres-
que campanula a limbe 5-dent^ et sou-
vent cpduc. COR. Pdtaies 5. ET. distinctes.
Stigmate simpie. Capsule entierement re-
couverte^par fe calyqp adherent, 3-4-lopu-
laire, 3*4~valve. Seaiences tres nombreuses

3. X
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et semblablfes a des paillettes avant la ma-
turity, anguleuses ou arrondies et peu
nombreuses dans la maturite, iiib£rees a
un placenta central. — Arbres et arbris-
seaux; feuilles opposes ou alternes , en-
tieres, ponctuees, sou vent traversees dans
leur longueur par 3 ou 5 nervures.

METROSIDERO9 (Just. Scalig.). Ce nom signifie
en grec, selon Rumphe, vol. 5, pag. 17 , un arbre
dont le bois a la durete on la couleur du fer. Ce Bo-
tanibte avoit donn6 le nom de Metrotidtros au v£-
g^tal <jue Linneus a nomine Mimu&ops Kanki.

LEPTOSPER MUM, FWRST. nw. gen. pi 36;
J. G. pi. 35; LAM. pi. 423. GAL. campa-
nule, a lirabe 5-fide et sou vent caduc. COR.
Petales 5. ET. di^tinctes ; antheres vacil-
lantes/ Sligmate globuleux. Capsule semi-
adh^rente au calyce, 5-loculaire, 5-valve,
poljsperme. Semences comme dans le genre
pr£c£dent.—Arbres ou arbrisseaux; feuil-
les opposees ou alternes % entieres, ponc-
tu^es 9 souvent traversees dans leur lon-
gueur par 3 ou 5 nervures; pedoncules 1-
multiflores, tertninaux 6u axillaires, quel-
quefois situ^s au dessors de l'aisselle des
feuilles.

, semences menues, em grec.
036. Cegeare paivit peudi&tinctdu Mktrosiddros,
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FABRTCIA, G. pi. 35. Difference du genre
precedent : capsule multitoculaire ; loges
i-oligospermes; semences ailees.

FABRICIA, genre consacr^ a la m&noire d'uo des
plus c6L»bres entomologistes de ce siecle.

OBS. L'espere qui ronstitue ce genre, et plasieurt
de celles qui appartieiinent aux genres pr£n§dens9

sont cultivges et fleurisseut chez le citoyen Cels.

PHILADELPHIA, L. J. G. pi. 35; LAM.
pi. 420. SYRINGA, T. pL 389. Syringa.
CAL. turbine, a Iimbe4-fide. COR. Pdtales
4. ET. environ 20. S tig mate 4-fide. Capsule
semi-adh£rente, 4-loculaire, 4-valve, po-
ljsperme; cloi>ons opposees aux valves,
renflees et seruiuiicres suv leur bord cen-
tral. Semences trfes petites, arillees; arille
ohlong, frange a son soinmet , acumine
a sa base. — Arbrisseaux ou arbres da
inojenne grandeur ; feuilles opposecs non
poncluees; flours terminales disposes en
coiyrqbe ou presque en ^pi, munies cha-
cune d'une brae tee, formees quelquefois de
5 petales; frui^ quelquefois 5-loQulaire.

PHILADELPHUS (AtKen.), genre consacr6 a la m6-
moire de Ptol&n&*, roi d'igypte, surDomm^ Phi-
ladelphe.

OBS. Le p6risperme charnu qui entoure, seloa
Gaertaer, l'embryon du Philadelphus, no doit*-ii
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pas etre consid6r£ comme nn renfletnent de la mem*
brane interne de la senicnce? — Le blyle du Phila-
delphus Coronarius L. , devient /|-partite dans la
maturity du fruit.
PSIDIUM, L. J. LAM. pi 416. GUAJAVA,

T. pi. 443; G. pi. 38. Goyavier. CAL. 4-
5-fide, muni de deux dcailles a sa base. COR.
Petales 4-5. ET. nombreuses. Stigmate tron-
que. Baie couronnee par les decoupures du
caljce, 4-5-loculaire. Semences nombreu-
ses, nich^es dans une pulpcsucculente. Em-
brjon leg^rement courW. — Arbres; ra-
mea ux4-gones; feuillesopposees, ponctu^es;
fleurs solitaires axillaires, pedonculees.

PSIDIUM. Worn que plu&ieurs ancieus Botanistes
donnoient au Grenadier.

Oss. Le Goyavier coramun, Psidium Pyri/erum
L., originaire des Indes occidentales, est cultiv6 dans
le jardin du Mus. "d'Hist. Nat. et chez le citoyen Cels.
Cet arbre, de moyenne grandeur, a un tronc droit,
recouvert d'une6corce parsemee detaches roussatres.
Ses feuilles ovales-oblongucs, relevecs en dessous de
plusieurs nervures lat^rales paralieles et saillantes,
ont pres de quatre ponces de longueur. Ses fleurs, de
couleur blanche, et un peii plivi grnndes que celles
du Syringa, sont peu odorantes. Ses fruits, dont la-
forme approche de celle d'uue poire, deviennent
jaunatres dans la maturity. Us conlienaeut une
pulpe succuleute, de couleur de chair, et d'uue sa-

exquine.
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MYRTUS, T. 409; L. J. G. pi 38; LAM.
pi. 419. Myrte. CAL. rarement entier, ordi-
nairement 5-fide. COR. Petales 5. ET. nom-
breuses. Stigmate obtus. Baie couronn^epar
le limbe du calyce, 2-3-loculaire; loges 1-
5-spermes. Semences presque osseuses. Era-
bryon courb£. — Arbrisseaux ou arbres
de mojenne grandeur; feuilles ponctuees,
presque ton jours opposees, munies, ainsi
que celles du Psidium, de deux poinles en
forme de stipules; fleurs tantot solitaires,
garnies de deux ^cailles a leur base et axil-
la ires, tantot disposees-en corymbe on en
panicule, et alors axillaires ou terminales,
quelqnefois a 4 petales avec un caljce 4-
fide.
MYRTUS (Th&»phr.), formd d'un ri5ot grec on

peut-ctre d'un mot arabe, quisignifientrunetl'autre
par/iim ; ainsi nomm£, a cause de Todeur suave que
repandent les fleurs, de meme que les feuilles, iors-
qu'elles sont froiss^es.

OBS. Le Myrtus Pimenta L. est originaire des
Indes occidentales. ̂ lei arbre, qui s'6leve b. environ
trcnte pieds de hauteur, pousse un grand nomhre de
branches couvertei vers leur sommet de feuilles
alternes d'un ver^gai et luisantes. Les fleurs, dis-
pos^es en corymbes au sommet des jeunes rameaiix,
out un catyce 4"^e m u n i de 4 ^cailles a sa base, et
une corolle a 4 petales, Le fruit, de la grosseur
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d'une groseille, noir dans sa maturitS, est divis6
intdrieurement en deii* loges i-spermes. Brown nous
apprend que cette esp&re de Myrte est mltiv6e avec
beauco.ip de soin a la Jamaique, k raiiae de »ees
fruits qu'on emploie oomme 6pices, et donl on tire
par distillation une huile essentielle aussi estimle
que oelledu Cannellier, Laurus Cinnamomum L.

EUGENIA, MICH. nov. gen. pi. 108; L. J.
LAM. pi. 418. Jambosier, CAL. 4-fide.
COR. Pet ales 4. ET. no mb reuses. Stigmate
simple. Baie pjriforme ou sphffrique, cou-
ronnde par Ies decoupures du calyce, 1-
loculaire, i-sperrae, rarement 2-3-sperme.
— Arbres ou arbrisseaux; feuilies oppo-
sees, ponctuees ; pedoncules axillaires ou
terminaux, uni ou multiflores.
EUGENIA, genre consacr6 k la memoire du prince

Uugene.
O*&. Ce genre est pen distinct du pr^c6dent. —

Jussieu, Giertner, Lamarck, etc rapportent a un
des genres suivans Ies Eugenia acutangula et race-
mo&a L . , dont Ies feuilIes soat alternes 9 et dont
]e» fleurs sont disposdes %n grappe. — Le genre
Jambosier renferme un grand sombre d'especes,
dont quelques** lines sont remarquables, soit par la
teaute de leurs fleurs, soit par *>i saveur evquise dt
leurs fruits. —- L1Eugenia Jambos-L., originaire des
Indes orientates, est un arbye de moyenne grandeur,
dont le feuillage luisant forme un contraste agr£able
avec Ies fleurs qui sont de coulaur blanche, et aussi
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grandes que celles du Caprier. Les fruits, a peu pros
de la grosseur et de la forme d'un oeuf, contiennent
une pulpe succulente qui* repand un parfum suave.
Rh£ede nous apprend qtie les habilans du Malabar
ont une grande veneration pour cet arbre, parce
qu'ils pretendent que leur dieu Wistnov est n£ sous
son ombrage. JJ Eugenia Jamhos flsurit^t donne
meme des fruits depuis plu&ieurs ann£es, rhez le
citoyen Lemoiuiier k Montreuil prfes Versailles.

CARYOPHYLLUS, T. pi. 432; L. J. G. pi.
33; LAM. pi. 417. GirofIier.*CAi. oblong,
infundibuliforme, 4-fide, muni a la base
interieure de ses decoupures d'un rebord
quadrangulaire. COR. Petales 4. ET. inse-
r̂ es snr le rebord quadrangulaire du ca-
lyce (4-adelphes, GJERTN.). Stigmate sim-
ple. Bdie coriace, surmont£e par te limbe
du calyce, 1-2-loculaire, i-a^sperrae. —
Arbre de cnoyenne grandeur; feuilles op-
posees, ponctue^s; fleurs dLsposees en co-
rjmbes terminaux, munies a leur base de.
deux petites ecailles opposes et caduques.
CARYOPHTLLUS (Pl.)> Feuille de Noix, en gree.
08$. Le Caryoflhyllus aromaticus L. croit natu-

rellement aux ile^Moluques. Ce vegetal est cultiv6
dans nos Colonies orientals depuis 1770, Opaque A
laquelle il y furtntroduit par Poivre, qui etoilin-
tendant de Tile de la Reunion. Ses boutons a fleurs 9

connus sous le nom de clous de Girofle, «oat une
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£piceries lea plus estim£es. On en tire, par la distilla-
tion , une huile essentielle dont les Farfumeurs font
beauconp d'usage.
PUNIC A, T. pi. 402; L. J. G. pi 38; LAM.

pi. 415. Grenadier. CAL. campanula, co-
riace, 5-6-fide, colore. COR. P&ales 5-6.
£T . "ombreuses. Stigmale capita. Baie
grande, spherique, recouverte d'une £corce
coriace, couronnee par les d^coupures du
caljce, cli\tisee int^rieurement par un dia-
phragme transversal en deux cellules in£-
gales, la superieure plus grande 7-9 lo-
culaire, Tinf̂ rieure plus petite 3-4-locu-
laire; cloisons membranetises. Semences
nombreuses, anguleuses, entour£es d'un
arille pulpeux. Lobes de l'embrjon rou-
les en spirale, — Arbres de mojenne
grandeur ou arbrisseaux; raineaux axil-
laires presque 4-gones, terminus a leur
sommet en une pointe piquante; feuilles
ponctuees, ordinairement opposes, rare-
ment verticillees ou alterncs, munies quel-
quefois dans leurs aisselles d'epines simples;
fleurs 4-5, rapprochees au sommet des ra-
meaux, presque sessiles.

PUKICA (on sous-entcnd Malus); ainsi nomm£,
soit a cause du lieu natal de la plante, soit k cause de
la couleur du fruit.
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Oss. Le Grenadier commun, Punica.Granatum

L., est naturalist dans nos d£partemens mfa'idionaux.
On le mnltiplie facilement par marcottes ou par les
drageons enracinls qui se trouvent auprfa des gros
pieds. Ses ileurs sont connues dans les boutiques sous
le nom de Balaustes.

§. II. Fleurs disposes en grappes, el ah-
femes sur Vaxe commun. Feuilles presque
toujours alternes et non ponctu£es.

LAGERSTROMIA, LAM. pi 478; L. J.
MUNCHAUSTA , L. J. ADAMBOE , RHEED.

Mai. 4, pi. 20-22 . CAL. campanule ou
turbin^,6-fide. COR. Petales6, onguicules,
ondulfe sur leurs bords. ET. connees a leur
base en 6 faisceaux. Sligmate tronqu^ ou
obtus. Capsule s^ni-adherente, ovale-ar-
rondie, mutique ou acuminee pffi* le style,
creus^e de 6 sillons, s'ouvrant sup^rieure-
ment en 6 valves, et divisfe interieure-
raent en 6 loges polyspermes. — Arbris-
seaux; feuilles oppos&s ou alternes; fais-
ceaux des (̂ tan&ines distingues dans le La-
gerstromia Chinensis LAM., par un fila-
ment tres long.
LACERSTHOMIA, du nom d'nn Suddois qui s"inie-

ressoit aux progress de THist. Nat.
OBS% NOUS avoiis cru pouvoir rapporter le La*
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gerstromia k la famille des My rt 01 des, soit & eause
des feuilles ponctuees dans l'espece appelee Chinensis
par Lamarck f soit a cause des famines nombreuses,
soit k cau e de Povaire qui est bemi-adh6rent, telon
^observation de Rumphe. a Flores in calycu centro
rotundum abscondentes germen.» Nous pouvons en-
core ajouter que la structure du fruit de VAdamboe9

que nous avons observ^ dans l'herbier de Jussieu,
est conforme a celle de plusieurs Myrtoides; c'est-a-
dire que les cloisons sont opposees pux valves, et
que les semenc.es comprim^es iont ins6r6es a un pla*
cenfR aiiguleux et central.
BUTONIGA, RUMPH. Amb. 3 , pi. 114,115,

FORST. 71 ot>. gen. pi. 38; L.S. G. pi 101.

MAMMEA (Asiaiica), L. GOMMERSONA,

SONNER. Guin. pi. 8-9. SAMSTRAVADT,

RHEED. JdaL 4 , pi. 6-7. STRAVADIUM, J.
EUGENIA (Acutangida et racemosa), L.
GAL. 2-4-fide a son limbe. COR. Fctales 4.
ET. nombreuses, connees a Ieur base en un
cylindre court. Ovaire 4-loculaire; style
persistant; stigmale simple. Drupe 4-gone,
couronn^ par le limbe du calyce; noyau
fibreux, egalement 4-g&ne i-sperme. —
Arbres; feuilles fort rap.'rochees les unes
des autres f longues d'un p;ed dans le Bar-
nnglonia speciosa G., 011 Eugenia race-
mosa IM'J fleurs grandes; fruits oblongs ou
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en forme de pyramide renflee a sa base,
semblables 3 des bonnets carres; 3 loges
et 3 semences sujcttes a avorter.

BUTOHICA , form6 du mot Hut turn > dont se servent
les habitans d'Auiboiue pour designer queltjue*
espfeces de ce genre.

OBS. Les Myrtoides different sur-lout des ISpilo-
bienes par le nombie ind&ermine des dtamines.
Elles se rapprochent des Rosac^es par leur ovaire
adherent, par leurs famines nombreuses, et par
les genres dcftit les feuilles sont alternes, non
poiictudes.

O R D R E X .

LES R O S A C t E S , R O S A C X JB.

I / A R B R I S S E A U dont les fleurs ont une
couleur si tendre, une odeur si douce et une
forme si agreable, sur-tout au moment ou
les petales s'epanouissent, a donne son nom
a cette famille. Les v^g^taux qvii l^compo^
sent, quoique de natuie difFerente, prou-
vent neanmoins par les rapports nombreux
et frappans qui 'Vs unissent, oombien la dis-
tribution que les Anciens fesoient des plantes
en herbes et en arbres etoit futile et errouee.

Les racines des Rosac^es sont en. general



332 CLASSE XIV, ORDRE X.

rameuses et fibreuses. Dans les v^getaux ar-
borescfens, le tronc, recouvert d'une fcorce
ordinaireraent giwsiere et rtdee, produit un
grand nombre de branches rameuses qui sont
toujours alternes, communement cylindri-
ques, et qui s'el event sou vent avec grace en
fcrmant une cime QU tele mnjestueusf. Dans
les v^getaux herbaces et frutescens, la tige,
droite ou rampante, quelquefois armee d âi-
guillons crrfchns, porte des branches cgale-
ment alternes et ordinaireraent cylindriquea.
Les feuilies, presque toujours condupliqu^es
avant leur de\eioppement, sont alternes,
garnies de stipules, simples ou composees,
porl^es sur dcs petioles cylhidriques et creus£s
en dessus d'un leger sillon. Les fleurs, com-
munement hermaphrodites, et completes, su-
jeltesa doubter par la culture, aficctent dif-
ferentes dispositions. Dans quelques genres,
comme dans le Prunicr, le Cerisier, l'Aman-
dier, et& elles paroissent avant les feuiiles.

FR UC TIT ic ATION.

Caljce adherent tubuleux, ou libre et en
forme de godet, ordiuairenL'ent divi^ a son
limbe, presque toujours pei'oiblant. Corolle
forui^e de p^tal^.en nombre d^termini, le
plus sou vent 5, u&£r£s au soxnmet du calyce
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et alternes avec ses divisions , quelquefois
mils. Etamines presque toujours en noiubre
ind£termin£, inserees sur le caljce au dessous
desp&ales; anlheres arrondies, droites, s'ou-
vrant en deux loges par les sillons laleraux.
Ovaire simple adherent et poljstyle dans les
Pommacecs , libre et monostyle dans les
Amygdalees, multiple et libre dans les Rosiers,
Agrimonides, Drjadees et Ulmaires> Styles
lateraux ou situes sur le cote interne des
ovaires, ordinairement vers leur sommet,
quelquefois vers leur base, comrae dans XAl-
chimilla,YAphanesy ie Chrysobalanus, etc.;
stigmates.simples, presque toujours tronques
obliquement sur leur face interne et creuses
d'un sillon. Fruit de nature et de structure
differente; tan tot une pomme multiloculaire
couronn^e par Ie caljce (Pommacees); tan tot
une ou deux ou plusieurs semences contenues
dans le caljce qui persiste , se resserre k
son orifice et fait les fonctions de pericarpe
(Rosiers , Agrimoniees); tantdt plusieurs se-
mences portees svr un placenta commun
( Dryadees ); tan^)t plusieurs capsules uni-
loculaires, mono ou polyspenues ( Ulmai-
res ); tantdt une seule capsule ou une seule
baie uniloculaire mono ou polysperme (Pro-
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ckienes) ( i ); tantot un drupe charnu ou co-
riace, renfermant un noyau mono ou di-
sperme ( Aniygdalees ). Seoiences marquees
sur le cdte et un peu au dessous du sommet
d'un ombiiic auquel est insere un petit fila-
ment qui tire son origine du fond du plri-
carpe. Membrane inlerieure de lasemence,
quelquefois un peu renfl̂ e et Increment
charnue. P£risperme nul. Embryon droit ;
cotyledons planes; radicule sup&ieure ou
inferieure.

OBS. Les racines de plusieors plantea de cette fa-
mille passeut pour diur&iqucs. Les feuilles et les
fleurs de quelques especes sont regardles comme
vuln6r^iresj astriugentes et purgatives. La plupart
des fruits charnus ont d'abord une saveur acidt?;
mais a mesure qu'ils approchent de la maturite, ils
deviennent doux et sucres. —- Les experiences cu-
rieuses de Duhamel sur i'eau distills des feuilles
du Cerasus Laurocerasus L. prouvent qu'il y a daas
cette famille quelques plantes suspectes.

( i ) Nous avons cru pouvoir passer sous silence la section de»
Pro chics Juss., parce qu'il noussemble que la description des
genres qu'elle contient, et dont au^un n'est cultive dans nos
jardins, ne contribueroit pas a donaer une coanoissance plus
parfaite des caractires qui constituent la famille des Rosacees.
Ceux qui d^sireront etudier les genres de cctte section, pour-
rout comsultcr le Genera Plantarum de Jussieu.
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§. I. POMMACEES. Ovaire simple, adhe-
rent , polystyle. Pomme ombiliquee et
couronnee par le limbe ttu calyce, mul-
tiloculaire. Radicule inferieure. Arbrcs
ou arbrisseaux; fleurs hermaphrodites com-
pletes ; etamines eta nombre ind&ermine.

MALUS, T. pi. 406; J. PYRUS. L. Pom-
mier. GAL. 5-fide. COR. P&ales 5. ET. envi-
ron 20. Styles5, connes a leur base et velus.
Pomme spheroide, glabre, ombiliquee k
ses deux extremiles, 5-loculaire dans le
centre; loges cartilagineuses contenant
chacune deux senaencesou deuxp^pins;
tunique exteri&ure des semences cartilagi-
neuse. — Feuilles simples, enli&res, tomen-
teuses en dessous; fleurs le plus souvent
fasciculees, axillaires ou situ^es au som-
met des bourgeons.
MAI us, form6, selon G. B., du mot lolien Ma-

lon, qui signifie Pomme.
OBS. lie Malus sylvestris est 6pineux. — On pour-

roit regarderles fruits des Malus, Pyrus 9 etc. comme
form& de piusieurs capsules entourfes d'uns chair
sol id e. b
3?YRUS, T. pfc 404; I* J- G. pi. 87; LAM.

pi 435. Poirier. Difference du genre
precedent : styles entierement distincts;
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pomrne glabre, tiu-binfe, ombiliquee seu-
lement au somniet. — Feuilles ordinaire-
ment glabres; fleurs raniast>ecs au sotnmet
des rameaux, presque disposees en £pis,
portees sur de longs pedoncules.
PTRUS. Quelques Auteurs pr6tendtent que ce nom

vient de la forme pyrainidale du fruit.
OSS. Le Pyrus sylvetfris est 6pineux. — Duhamel

pense que la famille nombreuse du Poirier est divi-
s£e en deux branches, dont Tune reconnoit le Poi-
rier sauvage pour son auteur, et Pautre paroit etre
le fruit de l'union du Coignassier avec le Poirier.
Les alliances contractees, soit enlre les individus
des deux branches, soit entre les individus d'une
xnetne branche, out multiple presqu'a l'infini les
-/arises du Poirier. On peut encore, continue le
meme auteur, soup^onner que le Poirier vivant so-
litaire dans les bois n'a pas d^daigne tout commerce
avec les Sorbus, Cratergus, Mespilus, etc.

CYDONlA, T. pi. 405; J. PYRUS , L. G. pi.
87.* Coignassier. Ge genre difRre du Pyrus
par les divisions du caljce qui sont grandes
et dentees, par le fruit qui est lomenteux
avant son developpement parfait, par les
scinences au nombre de ̂  dans chaque loge
et disposes sur deux ranss, par les feuilles
tomenteuses en dessous,Jet par les fleurs
solitaires, terminales, presque sessiles.

nom d'unc \ ille de Crete.
MESPILUS,
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MESPILUS , T. pi 410; L. J. G. pi 87;
LAM. pi. 436. CRATJEGUS , L. Neflier ,
jizeiotiefi Aubepine. CAL. 5-fide. COR.
Pelales 5. ET% 20. Styles et stigmates 2-5
(tres raremei.it 1). Pomine spherique, 2-S-
sperme. Semences osseuses.—Feuilies sim-
ples, enti&res ou lobees; pedoncules com-
munement mulliflores et disposes en corym-
bes terminaux.

MESPILUS (TLtophr. Dioscor.). ^recradical.
OBS. Les fleurs du Mespii** ysrmanica L . , sont

termiiiales t solitaires, re&siles; celles clu Mespilus
oxyacantha Juss., ou Cratagiu oxyacantha L., sont
monobtjles.

CRATiEGUS, T. L. J. LAM. pi 433. MES-
PILUS , L. AUsicr. Difference du gmre
precedent : semences cartilagineuses.
CRAT^GUS (Thdophr.) vient, selon Linneus ,

d'un mot grec qui signifie robur, force; aiiibi nomm6,
a cause de la durete du bois.

SOPvBUS, T. L. J. LAM. pi 434. PYRUS, G.
pi 87. Sorbier, Cormier, Cochesne. Diffe-
rence du Mespilus : styles et stignaates 3;
pomme globuleuse ou turbinee, molle, 3-
sperme; semences cartilagineuses.~Feuil-
les ailees ou ^lus rarement semi-ailees;
fleurs disposes en coryinbes terminaux.
SORBUS (PI.) y form6 peut-etre d'lui mot arabe qui

3. Y
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signifie boisson; ainsi nomm£, parce qu'on fait
avec le fruit du Sorbus aucuparia I*, une liqueur
fermeut£e qu'on dit etre agitable & boire.

OSS. Linneus a distingu6 les Cratagus, Mespilus,
et Sorbus par le uombre des styles tit de& semences;
mais roxnme le nombre des styles varie dans les es-
pfecesd'nn meme genre, et coinme les semencessont
sujettes k avorter, il semble que les caracl&res as-
sigu£s par Juajieu doivent etre pref(6r6s dans la dis-
tinction de ces genres qu'on n'h^siteroit pas & r&inir
en un seul si Ton ne craignoit de d6roger k Tusage
regu. — On appelle vulgairement Cormiers, Sor-
biers, les esp6ces qui portent des fruits sembla-
bles k de petite* poires; et Ton donne le nom de
Cochesnes k celles qui produisent des fruits globu-
ieux d'un beau rouge orangl.

§. 11. HOSIERS. Ovaircs en nombre inde-
termini^ reconverts par le calyce en/orme
de godel et resserrd d son orifice j chaque
waire inonostyle. Semences en nombre
dgal a celui des ovaires. Tiadiculc $upe-
rieure. Arbrisseaux; fleurs hermaphrodites
completes; famines en nombre ind£ter-

ROSA, T. pi 408; L. J." G. pi. 73 ; LAM.
pi. 440. Rosier, Eglanttir. GAL. en forme
de godet, resserr^ a son oriP^e, divise a sou
limbe eg 5 d^coupures persistantes, dont z
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munies d'appendices sur cha'que cote, 2
depour^ues d'appendices, el 1 appendicu-
lee settlement sur un cole. COR. Petdles-5.
ET. nombreuses, ccvrtes. Chaque style ter-
mine par un stigmale simple. Calyce bacci-
forme, spherique 011 ovoiJe, conk nant un
grand nombre de semences oblongues ,
presque osseuses et hispides. — Arbrissenux
munis o id i 11a ire men t d'aiguillons epars;
feLiillesaiices avec impaire ; stipules en
forme d'ailes, adnees a la base dj petiole
commun; fleurs t ermina l , solitaires oa
disposces en corjmhea f souvent grarfdes M

sujettes a doubter par la culture.

ROSA (PI.). Ce uom est form^ du motgrec Rodon%
qui signifie Rose.

Oss. Le citoyen Mirhaire a truuv^ en Perse une
Rose k feuilles simples, dont les stipules sont ter-
niiuees en pointes ^pincuses, et dont toutes les d6-
coupures du calyce sout depourvues d'appendices. —
Cels cultive une nouvelle e^pece de Rosier rapport£e
de la CLine par lord Macartney. Les tines de cette
plante sont presqiK couchees, tres rameuses et pu-
bescentes; ses folioles sont ov£es h rebours, fine-
ment dent£es, d'uinvert fouc£ et luisant; ses fleurs,
solitaires et de couleur blanche, out un calyce soyeux
dont les divisions sont lancloie'es, pointues % et de-
pourvues d'appe idices ; l'ovaire est globuleux, gla-
bre, et les p^tales, presque en camr, sont surmon-

Y z
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monies dans leur gchancrure, d'une petite pointe
en forme d'arete. — Ontrouve surle Rosier sauvage
des excroissances rougeatres, 16geres, spongieuses,
h£riss£es de filamens rameux , connues sous le nom
d'e Btlddguar. Cos excroissauces sont fonnees par la
seve cjui afflue avec plus d'abondance dans les parties
du Rosier, 011 Fespece de mouche appel£e par Fa-
bricius Cynips Rosa, a enfonc6 son aiguillou pour
y d£poser ses ceufs.

§. III. AGRIMONIEES. Ovaires en nombre
determine (rarement xtn sail), recouverts
panic calyce en forme degodet et resscrrd
d son orifice ; chaque ovaire monostyle.
Sentences en nombre 4gal d celui des
ovaires. Radicule superieure. Flantcs la
plu part he 1 bacees; fleurs souvent apetales,
quelquefois diclines; dtamines commune-
tnent en nombre determine.

POTERIUM, L. J- LAM. pi. 777. PIMPI-

NELLA , T. pi. 68; G. pi. 32. Pimprenelle.
Dioique. GAL. 4-tide, colore , muni a sa
base de 3 ecaiiles. COR. o. FL. M. ET. 3O.
FL. F. Ovaires 2 ; styles 2 ; stigtnates 2
en forme de pinceau. Seincnces 2, con*
tenues dans le ealyce qui vesscmble a une
capsule. — Herbes; feuilles rildesavec im-
paire; stipules adnees a la base du petiole;
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fleurs term in ales, rapprochees en tete ou
disposees en epi. *

POTEHIUM (Dioscor. PI . ) , Coupe, en grec ; ainsi
nomml, a cause de la forme du oalyce.

OBS. Le port du Poterium spinosum L. est presque
scnibiable & celui d*un Hosier. Cette espece paroit
s'eloigner du genre, par sa tige fnitescente el ires
rameuse, par ses rameaux terminus en mie pointe
spinescente, et par les calyces des fleurs, qui do-
viennent bacciformes aprcs la f&condation. Juss;

SAKGUISOftBA, L. J. LAU.pl. 85. PIM-
PINELLA, T. G. pi. 32. Sanguisorbc.
4-fide , colore , muni a sa base de
ecailles. COR. o. ET. 4. Ovaires 2; styles
2; stigmates 2, simples. Semcuces 2, eon-
ten ues dans le calyce qui ressemble a une
capsule. — Herbes ; feuilles et inflores-
cence comme dans le Poterium

SANGUISOUBA , form^ des deux mots laliii^sangii 1-
nem sorbere ; ainsi nomine, k cause de sa vertu pour
itancherle sang,

OBS. Gsertner a reuni les Poterium et Sangui-
scrba L. en un seul genre, auqucl il a conserve le
nom de Pimpinel{n T.

ANCISTRUM^ FORST. nov. gen. pi. 2 ; L.S.
J. G. pi- 3a ; LAM. pi. 22. GAL. turbine ,
muni a sa base de deux ecailles, garni a
son limbe de 4 dents surmontees d'mie arete
terminee par 4 crochets. COB. Fetales 4. ET*

Y 3
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2. Ovaire 1; style 1; stigmate en forme
de pinceau. Semence 1 , contenue dans le
calyce qui ressemblea une capsule. — Her-
bes; feuilles et inflorescence com me dans
le Poterium.

ANCISTRUM , forme d'un mot grec qui signifie en
latin Hamus; ainsi nomm6, k cause des crochets qui
terminent les aretes dont le limbe du calyce est muni.

OBS. NOUS avons observ£, dans le jardin du ci-
toyeu Cah , une nouvelle espfece tAncistrum, ori-
ginair^ du P6rcu. Cette planie diilere des autres
espies connues du genre, pter ses folioles ovales-
oblcngues et dent6es en scie, par le calyce des fleurs
nu a sa ba^e, et par les aretes dont le nombre est
toujours au dessous dc quatre.

AGRTMONIA, T.pl. i55; L. J. G.pl. 7 3 ;
LAM. pi. 409. AGRIMONOIDES , T. pi. i55.

jiigremoine. GAL. oblong, 5-fide, heriss£
exterieurement dans sa partie rnoyenne de
soies nombreuses et crochues a leur som-
met, entour^ a sa base d'un tres petit ca-
lyce 2-partite. COR. Petales 5. ET. ia-20.
Ovaires 2 ; styles 2; stigmates 2. Sentences
2, contenues dans le calyce qui ressemble
a une capsule. — Herbcs ; feuilles allies

# avec impaire; folioles alternalivement Jne-
gales; fleurs disposes en epi.̂  terminaux,
xnunies chacune de 3 bra?tees.
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AGAIMONIA. Ce nom est corrompu, selon Lin-

neus, d'Argemonia.
OBS. Doit-on regarder comme cong&nere l'esp&ce

appel£e Agrimono'ides par Linneus, dont les feuilles
caiiliuaires sont ternfos , dont les fleurs 7-3-andrea
i-gynes 1-styles sont disposes en corymbe termi*
nal, dont le calyce ext£rieur est campanula et mul*
tifide, et dont le fruit glabre necontient qu'une seule
semence? Juss.

NEURADA, L. J. G. pi. 3z; LAM. pi. 3g3.
GAL. hemispherique, a 5 divisions persis-
tantes et incisees, partage interieurement
en 10 loges ou fo ŝettes. Goa. P£tales 5. ET.
10. Ovaires 10 , renfermes dans les fossettes
du calyce; styles et stigmates 10. Capsule
form^e par le calyce persistant, d^prim^e,
orbiculaire , ^valve, 10-loculaire , muri-
qu^e sur sa surface sup&ieure , inerme sur
sa surface in&rieure; loges i-spfcrmes. Se-
mences ovales-globuleuses et presque os-
seuses. — Plante herbacee, tomenteuse, a
tiges ̂ talees; feuilles alternes, sinuees, mu-
nies de stipules subulees; fleurs solitaires ,
axillaires, peJonculcSes.
NEURADA , syn^nyme de Poterium dans Diosco-

ride, et forra£ cVun mot grec qui signifie nerf.
OBS. Lorsque l'on depose dans le sein de la terre

un fruit de Neurada, il n'y a ordinairement qifane
seule semence qui l&ve. La tige de la jeune plante
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est entourfe pendant quelque temps a sa base, de la
capsule qui pprsiste sous la forme d'anneau. —- Nous
avons observe le Neurada procumbent L. chez le
citoyen Cek, et nous pen?ons que cette plante doit
appartenir a la fdiuille des Rosaries, a laquelle B.
de Jusbieu Pavoit rapportee. En effet, ses feuilles
sont alt ernes et munies de stipules; sa corolle ^t ses
famines sont p&igynes ; son p&icarpe , heriss6
comme celui de XAprimonia, est i-loculaire et fonn6
par le calyce persistant, et son embiyon est d£pourvu
la ' i e

CLIFFORTIA, L. Ilort. Clifflpag. 463, pi.
3 i ; J. Dioique. CAL. 3-Iicle. COR. o. FL.
M. ET, environ 3o ; antheres diclymes.
FL, F. Ovaires 2 ; styles 2 (ltit&uux?);
stigmates 2. Scmences 2 , contenues dans
le calyce qui ressemble a une capsule.—
ArbrLseaux; feuilles simples ou ternees,
engainantes a leur base; fleurs axillaires
presque sessiles.
CLIFFORTIA , du nom d'un Hollandais , proprie-

taire d'un riclie jardiu de Botanique, dont Linneus
a d^crit les pi antes dans le snperbe ouvrage qui
porte le nom d'Hortus CUjfortianus.

APHANES, L. J. G. pi. 73; LAM. pi. 87.
ALCHIMILLA , T. Pcrcefier. CAL. a 8
decoupures, dont 4 alterne; plus petites.
COR. o. ET. 4, tres courles. Ovaires 2 ;
styles 2, stigmates 2. Semences 2, recou-
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vertes par le calvce connivent. — Petite
pinnte herbac£e; feuilles simples, tres pe-
tiies, engainanres a leur base; fleurs sessiles,
ramass^es dans \cs aisselles des feuilles
APHANT5C, invisible, en grec; ainsi nomm.6, I.

cause de la petitesse desfleurs.

Ons. Si les fleurs de VAphanes sont i-gynes et
i-spermes, rcmme le pensent plusieurs Botanizes ,
il est evident qne re genre doit clre re"uni ati suivant.
— Trois eta mines sont sujettes a avorler dans YApha-
nes9 selon l'observation de Desfontaines.

ALGHIMILLA, T. pi. 289; L. J. G. pi 73;
LAM. 86. jllchimiUe, Pied-de-Lion. CAL,
tubuleux, a limbe ouvert et divise en
8 decoupures , dont 4 allernes plus courtes.
COR. O. ET. 4, tres courtes. Ovaire 1; style
1; stigmate simple. Semence 1 , recouverte
parle calyceconnivent. —Herbes; feuilles
palm^es ou presque digitees; fleurs dispo-
sees en corvmbes axillaires et terminaux.
AICHIMILLA ; ainsi nomm6, parce qne, selon Lin-

neus, les Alchimistes employoient la rosde de ses
feuilles.

SIBBALDIA, L. J. G. pi. 7 3 ; Layt.pl. 221.
FRAGARIA, T. CAL. ouvert a son limbe et
divise en ditf decoupures, dont 5 alternes
plus ilroites. COR. Petales 5. ET. 5. Ovaires,
styles et stigmates 5. Semences 5, recou-
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vertes par le caljce connivent, — Herbesj
feuilles tern^es ; folioles simples , denies
ou d6coup£es; fleurs axillaires et termi-
nales, quelquefois 10-gynes.
SIBBALPIA , du nom d'un M&lecin 6cossais.

§. IV. DRYAD&ES. Ovaires en nombre in-
ddtermine, porles sur un receptacle com"
mun; chaque ovaire monostyle. Semen"
des en nombre egal d celui des ovaires 9

nues ou plus rarement baccijormes. Ra-
dicule supdrieure. Flantes la plupart her-
baches.; fleurs hermaphrodites completes;
^famines en nombre indetermin£.

TORMENTILLA, T. pi i53; L. J. LAM.
pi. 444. Tormentille. GAL. a 8 decoupures,
dont4 alternes plus petites. COR. Petales 4.
Receptacle seminifere sec , tres petit. —
Herbes ; feuilles digitees; fleurs axillaires
et terminales presque solitaires.
TOBMENTILLA, formd d'un mot latin qui signifie

tranchte; ainsi nomm^, a cause cles vertus attributes
au Tonnentilla erecta pour gu£rir les coliques.

OBS. Ce genre ne diflere du suivanl que par le
nombre des parties.

POTENTILLA, L. J. LAM. pi. 442. QUIN-

QUEFdLlUM# T. pi 153. P^NTAPHYLLOIDES,
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FRAGARIA , T. Polentille, Quintefeuillc.
CAL. ouvert, a 10 dfeoupures , dont 5
alternes plus petites. COR. Pctales 5. Be-
ceptacle s£mini&re sec, tres petit.—Plantes
ordinairement herbacees, rareinent frutes-
centes; feuilles ailees avec impaire dans
le Pentaphylloides T., digitees dans le
Quinquefolium T. , tern£es dans le Fra-
garia T.; stipules en forme d'ailes, ad-
nees a la base du petiole; fleurs souvent
disposes en corymbes terminaux.

FOTBNTILLA \ a in si nomm£, k cause des vertus
attributes aux Potentilla anseriiia*et reptans L.

FRAGARIA, T.pi 152; L. J. G. pi 73; LAM.
pi 443. Fraisier. CAL. et COR. corarne dans
le Potentilla. Receptacle s^minifere grand 9

pulpeux, bacciforme,colore, d'une saveur
agreable, souvent caduc. — Herbes sloloni-
feres; feuilles tern^es, tres rarement digi-
tees ou simples; stipules adn^es au petiole;
fleurs le plus souvent disposees en coiym-
bes terminaux, quelques-unes dioiques. •

FRAGARI-V, form6 du mot lafin fraLare; ainsi
nomm6, parce que les fraises ont une odeur agitable.

COM ARUM ;L. 3. Q.pl. 7 3 ; LAM. pi 444.
PENTAPHYLLOIDES, T. Comaret. CAL. et
COR. coinme dans lc Potentilla. R^cep-
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taclesdminifere grand, ovorie, spongieux 9

persistant. — Herbe marecageuse; feuilles
aitees avec impaire; stipules adn£es au pe-
tiole et engainnnt la tige; p£doncules pau-
ciflores, axillaires et terminaux; pelales
plus courts que le calv ce.

COMARUM. Th6opliraste donnoit ce nom a VAr-
butus.

OBS. Scopoli regarde le Comarum comme con-
g6nfere du Potent ilia.

GEUM, L. J. G. pi. 74; LIM. pi. 443.
CARYOPHYLLATA, T. pi. i5i. A, D, F, G.
JBcnoite. GAL. et COR. comme dans le Po-
tentilla. Receptacle scrainifcre oblong et
velu. Semences tei'rnin£es par des aretes
longues, geniculees, crochues a leur som-
met. - - Herbcs ; feuilles digitces ou plus
souvent ailees avec impaire; foliole terrui-
nale ordinairement plus grande; stipules
adnees au petiole ; pedoncules terminaux
ou axillaires, pauciflores.

GEUM (Pl.)> forme peut-etre d'tm mot grec qui
signifie lerre. Tournefort avoit donn<5 ce nom a nn
genre qui rpufermoit lc^ espQĉ -s de Saartfraga L. ,
dont Vovaire esi lout k fait libre.

OBS. Les racines du Geumurbanumlt., ontune
odeur de girofle. Pline et los auciens Botanistes

a cettc plante le nom dc Caryophyllata.
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— Gartner rapportc au genre Geum le Dryas pen-
tapetala L.
DRY AS, L. J. G. pi. 74; LAM. pi 443.

' CARYOPHYLLATA , T.p/. I 5 I , B, E, T, K.

CAL. ouvert, a 5-8 d^coupures egales. CCF.
Petales 5-8. Receptade conique, d^prime,
creuse de petitcs fossettes, pubescent. Se-
mences terminees par une arete longue et
plumeuse. — Herbes; feuilles simples ou
ailees avec impaire; stipules adnees au pe-
tiole; lleurs presque solitaires, terminaies,
port̂ es suv de longs pedoncuies.

DRYAS. Ce nom 9 que la fable dounoit aux nym-
phes immortelles des bois, a 6i& adopts par Liuneus,
parce que les feuille^ de l'espece appel6e Octopetala
recsemblent en quelque sorte a celled du Chene.

RUBUS , T. 385; L. J. G. pi. y3; LAM, pL
441. Ronce, Framboisier. GAL. ouvert f

5 tide. COB. Petales 5. Receptacle fon-
gueux, conique, court. Semences riom-
breuses , bacciformes , ties rapprocliees,
formant une baie composee. —Plantes rare-
menl herbacees et alors toujours inermes 9

plus souvent frutescentes et ordinairement
aiguiilonnces; feuilles simples ou ternees
ou digitees , ailles dans quelques especes
decouvertes par Commerson; fleurs coui-
munement terminaleSj tres rarement axil-
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laires , souvent disposes en grappes-pani-
cul&s, quelquefois solitaires.

R U B U S , fornie" , selon quelques Auteurs, du
mot latin ruber ; ainsi nommg, parce que les fruits
de la Ronce sont rouges avant leur maturity.

Oss. Dans le Rubus odoratus L . , les fleurs sont
disposers en corymbe , et dioiques par avortement.
— Solander et Linaeus ont observe* que le Rubus
Chamamoru* est monoique sous terre, c'e&t-a-dire %

que les racines de 1'individu male et de l'individu
femelle sont re'unies ou adherent ensemble, et qu'il
est dioique hors de terre, c'e&t-a-dire que les tiges
des cb̂ ux individus se s6parent et sont distinctes. —
Le Rubus arcticus, qui est tres difficile a cultiver ,
comme Tobserve Linneus, fleurit et fructifie tous
les ans chez le citoyen Cels. Les fruits de cette
plante furent d'une gvande ressource pour le c^lebre
Botaniste su^dois, dans le voyage qu'il fit en La-
ponie. « Jeserois ingrat, d i t - i l , envers ce v ^ t a l
bienfaisant, dont les fruits, d'un sue aussi agrgable
que restaurant} ont rauim6 tant de fois mes forces
^puisies par la faim et les fatigues, si je u'en prd-
sentois a mes lecteurs une description complete.»
Voy. FL Lap. i&it. i, pag. 162.
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§. V. UiiMATRKS. Ovaires en nombre
termine j monostyles. Capsules en nombre
egal a celui des ovaires, mono ou poly-
spermes. Radicule superieure. Plantes or-
dinajrement frutescentes ; fleurs presque
toujours hermaphrodites et completes; eia-
mines en nomtire ind&ermine.

SPIIlfiA, T. pi 38 9 ; L. J. G. pi 69;
LAM. pi. 439. ULMARIA , T. pi. 141. BARBA-

CAPRA , T, pi. 141. FlLIPENDULA , T. pi
i5o. Filipendule, Reine des Pris. CAL.
ouvert, 5-fide. COR. P^tales 5. Ovaires 3-
12. Capsules 3-12 , i-loculaires, int^vieu-
rement 2-valves. Semences i - 3 , ins^r^es a
la suture interieure des valves. — Plantes
herbacees ou frutescentes; feuilles simples
ou ternees ou allies avec impaire: stipules
adnees au petiole , quelquefois ires petites
et - meme nulles ; fleurs axillaires 9 plus
souvent terminates, disposees en corymbes
ou en panicles, rarement fascicules.
SplR^A (Theophr.). Quelques Auteurs pr̂ ten-

dent que ce rom vierft d'un mot grec qui signifie
corde ; ainsi fcommfî  parce que les branches de
quelquesespfc es sont flexibles et pliantes.

OBS. Les - ICIHA du Filipendula T. sont tub^-
reuses et suspendues k des fibres. — Les fieurs du
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Barba-Capr* T. ou Ss.xra Jruncus £ . , W n t d | , ^
qnes et tn , ieuilles de celte planie sont
deux fois ailees. - Le %r*a T. cst frutescent L<*
capsules de ce genre sent drohes et en petit nombre
-- Les Filipendula et W ^ n a T. sont herbace/
t e s fruits de ces deux genres sont formed de plu"
sieurscapsuK's , droitei dan* le premier et contour-
nees dans le second.

§• VI. ^JirGDALEEs. Ovaire simple
Ubres monoslyle. Fruit drupace ; noyau
i-z-sperme. Membrane interiewe de la
sentence an pen renflce et lege'renient
charnue. Radicule superieure. Arbres ou
arbrisseaux; fleurs hermaphrodites com-
pletes; etaminesen nombre indetermine.

CHRYSOBALANUS, L. J. LAM. Pi.+«
IGACO , PLUM. » W . gen. p/, 5. lcaquc '
Prunc-Coton. CAL. campanula, S-fide. Coa!
PejaleS 5. Drupe de la grosseur et a p e u

pres de la forme d'une Prune de Damas.
Noyau ride, crease de 5 sillons longim*
dinaux , s'ouv rant en 5 valves , i-.sperme.
— es de 1 nne grandeur ; feuilles

Hieres, muniesde slipuie.s; fleurs
en ^rappesaxi"l]^i*res eft Jerminaleu

CHRTSOBAI , forme de deux mots greci mil
s^iifient ^ / a ^ oarea; aimi uoifime, a cause de la

)uleur des fruits.
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is. Lcs fruits du Chry^obalanus varient daus
nr couleur, ({iii est le phis souvent jaumVe. La

hairdo res fruits est pulpeu^e, blanchatre a ad-
hdrente an noyau et d'une ^awua^loiu:>

CER \ >l S , T. pi 401 ; * PAOTS , *L B.

.sos, T. p/. 403. TRUNUS , L.

.3z ,Jig. 2., 3. Cerisier, Puller,
Laurier-Cerise. CAL#campanula, 5-lobe ,
caduc. COR. P t̂alea 5. KT. so-3o. Drui
charuu , arrondi, p^abte , leg^rement sil-
lonne d'un cote; noyau lisse , arrondi ,
naarqai lat^ralement d'un angle plus ou
moins saillant, i-2-sperme. — Arbres de
movennegrandeur; feuilles condLipliquees
avant leur developpemeiit, garuies de sti-
pules, glanduleuses a leur base dans plu-

virs e^peces , to cs verles dans le
Lauro-Ctfntsus T.

CERAStrs(Tht'ophr.)) du nom iVunr \Tile d'yVsie,
appelee Cerasonte.

Oss. Lc Cerisier est originaire d'Asie. Luculhis
Tap port vome apj vaincu MTthridate,
— Dans le C 3 T. , t< s flours paroissent avant
lei feuilles, et dies sortenl par uiiiceaux de bour-
»eons . povtees chactiue stir uu long pedoncule.—

le Pa Jus ot le Lauro-Cerasus t les flenrs sout
div grappef axitlairei et tennin — II
existe une In Cerasus sai

n e . — Le ralyre y>
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vulgairement sous le tipm de Boiscu'Sainte-Lucie,
Les CerLiers, pla«t6s"dans une terretrop substan-

tielle, sont sujets k une maladie caus£e par l'6pa*»
chement du sue J^opre. dans le tissu cellulairtf et
dans les vaissea™lymphatiques. Lorsque l'epan-
chement n'a pas fait beaucoup de progres, on peut
•auver la branche, en entamant Tendroi! a*fect6 et
en le couvrant de cire; mais si la malacfie a j
exercl ses ravages, il fmut couper la branche pour

•sauver le tronc.
On divise les Centers en deux classes. La pre-

miere renferme les especes ou varietes qui portent
des fruits ronds et acides, tels que le Cerisier nain
pr&oce, le Cerisier ordinaire, le Gobet, la Cerise
de Montmorency, etc.; leurs feuilles sont fermes,
de moyenne grandeur et se tiennent droites. L'autrs"
classe comprend l«s Merisiers dont le fruit est petit,
les Guigniers dont le fruit est teudre, les Bigar-
reautiers qui ont le fruit ferme et de bon gout.
Toutes les especes de cette derniere classe ont le
fruit eri forme de cceur et d'une saveur douce; leurs
feuilles sont grandes et pendautes. II y a en outre
quelques esp&ces mitoyennes.

On fait avec les Cerises acides ou k fruit rond t

une liqueur agreable qu'on appelle Yin de Cerise.
— Les Tourneurs recherchent le hpis du Merisier,
et les £b6nistes emploient celui des Cerasus Padus
et Mahaleb. Vby. DuHAMEif^ri.

PRUNCS, T. pi. 3 9 8 ; A . J. G. pi. 93;
LAM. pi. 482, fig. 1. Pnmier* CAL. COR.
ET. comme dans le Cerasus. Drupe plus
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rabre, ovoile ou arrondl, \6g6~
rement sillonne d'un cote; noyau 1-2-
sperrae, ovoide , Icgerement cornpnmej
acumine au sommei, raboteux a l'exterieur
etsillonne pxk& de ses bords qui sont angu-
lefibc. — Arbres de moyenne grandeur;
fetimes convolutees avant lcur d^veloppe-
ment, garnies de stipules, divisees le plus
souvent sur leurs bords en denfs aigues;
dents infeiieures munies de glandes con-
caves.

PRUNUS (Thdophr. Pi.) , forra6 d'un mot grec
[iii siguifie nucleus, Aman.de.

OBS. Les fleurs desPruniers paroissent avant les
feuilles. Elles sort.ent par faisceaux des bourgeons p

ct elles sont poTtees chacuwe sur un pedoucule court.
— Le Prunus sylvestris est arme d'epines. Son fruit,
de couleur bleuatre ou violet fonc6 , est petit et
acerbe j landis <jue celui des autres especes , sujet
a varier daus sa couleur, est plus grand, el a une
saveur douce.

ARMENIACA, T.pL 3 9 9 ; J. LAM. pi. 4 3i .
PRDNCJS , L. Abricotier. CAL. COE. ET.

comrae dans le Cerasus. Drupe arrondi,
un pau plus gros que celai du Prunier,
sillonne d'un rote, de couleur jaune, to-»
menteux ; nqvau 1-2-sperme, arrondi, le-
gdrement comprimd, marque sur les coies

Z 2
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de deux sutures savlanles. don. uneaiV
et l'autre obi use. — Arbres de moyennf
grandeur; feuilles en coeur, convoluti
avant leur developpement.

ARMENIACA ( Dioscor.) , du noin d'un roj iurae
d'Orieut, d'ou ce fruit fut apporte" a Romp

Oss. Les fleurs de l'Abricoiier paroisse avant
les feuilles. Elles sortent des bourgeons, comme
celles des Pruniers; mais elles sonl solitaires ou en
petit nombre, et toujours sessiles.

Linneus a reuni en un seul genre les Cerasus,
Primus et Arweniaca. A la verite, ces trois genres
de Tournefort ne sont pas 6tab!is d'apVes des canic-
tferes tranch^s^ cependant les differences assignees
par le celebre Botaniste francais semblcnt suifire pou
autoriser la distinction <j«e les Anciens en avoient
faite et xjui semble consacr6e par I'usage.

AMYGDALUS, T. pi. 402 ; L. J. G. pi
93; LAM. pi, 43o. PERSICA , T. pi. 400.

Amandler^ Pecher. CAL. COR. ET. corarac
dans le Cerasus. Drupe tomenteux, sil-
lonn^ d'un cot^; noyau 1-2-sperme, acu-
rnine. au sommet, parseme sur toute sa
surface de points nombreux ou creuse de
crevasses irre'gulieres. — Arbres de mojen-
ne grandeur ou arbrisseaux ; feuilles con-
dupHquees avant leur deVeloppement, gar-
ni es de stipules, ordinairemeni lanc^olees
et den tees en scie.
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.MTGJ.ALUS (Hippoc. ) , forme", selon Vossius,
mot grec qui signifie en francais stries; ainsi

rne, pavce que Ie noyau estcreus6, sur sa sur-
face, de stries ou de crevasses. Peut-etre Amygdalus
vieut-i l , comme le* pense Mariinius, d'un mot
hebrei. qui signifie vigilans, et ainsi nomine", parce
que les fleurs des Amaudiurs, et sur-toat celles de
1'espece originaire d'Orient, annoncent Ie retour du
prin temps.

Oss. Les fleurs de VAmygdalus paroissent avant
les feuilles, Elles sorlent des bourgeons an nombre
d'une ou de deux, et elles sorit presque sessiles. — Le
drupe de VAmygdalus T. est sec, coriacej le noyau

i*il con tit nt est parsem^ de points uombreux. Le
drupe du Persica T. est plus grand, plein de sue,
d'une saveur agrdable ; sotf noyau' est crevass^, —
iJuliamel, Arbr. Fruit, pag. 1.27, fait mention d\me
espece ou plutot d\ine variet6 [Amygdalo-pertica)
qui, participant e*galemeut des carncteres de VAmyg~
da/us et du Persica T. , semble prouver que ces
deux genres doivent etre reuuis.

§. VII . Genre ay ant de Vajjlnite avec
les ROSACEES.

CALYCANTHUS, L. J. LAM. pi 448 : AIT .
HorL KeiF* pL 10. CAL. urceols ( ecailleux
a sa base dans le Calycamhus pracox)
divise; divisions plus ou tnoins uombreuses,
colorees, caduques. Cou. Petales plus longs
que ies divisions du calyce dans le Caiy-

Z 3
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canthus fioridus > et plus courts
Calycanthus prcecox, ET. nom
inserees a 1'orifiee du calyce, pb
que ses divisions; antheres f
aune*es aux filamens. Plusie
entoures par le calyce, ter mine's chacun
par un stjle persitiant; stigmsttes glandu-
leux. Sentences en nombre egal a celui des
ovaires, muiilcs chacune d'une queue ou
poinle parriculiere, renfermees dans le ca-
ljce qui est devonu succulent ct bacci
forme. — Arbrisseaux; feuilles opposees,
depourvnes de stipules; fleurs d'un pourpre
obscur dansle Cah'can thus fioridus > jnu-
nat res et paroissant avant les feuiiies dans

le Calycanthus prcvcox.
CAL-SCANTHUSJ form£ de deux mots grecs qiii si-

gnifient Calyce et Fleur; ahisi nomm6, parce quo
les divisions du calyce ressemblenl a dt1^ p-Hales.

OBS. Le Calycanthus a ijenucoup- d*affinit6 par
son fruit avec le Rosa; majs il eu diflcre sur-tcut
par ses feuilles opposees et depouivues de stipules.
IJ ressemble aussf par son port au Philadelphia et a
plusieurs Myrloides, mais i\ a>n eloigne par son
oraire multiple. Juss.

Touunefort don noil le nom de fiosac&s a touies
les plantes poh-p^tales reguKh-es qui ne sont ni
omhelliferes, ni cruciferes, et qni n'imilent point
la fleur de l'CEillet ou celle du Lis. Ce n'est point



s Rosens.
•res une .efinition aussi vague, que B. et Ant.

. de Jussieu ont reuni dans la famille qui porte
gak/ment le-nom de Rosacees, ces vegetaux dont

la phi 'art nous int^ressent encore plus, par les fruits
delict ux et succulens qu'ils nous presentent, que
par la eaut6 de leurs fleurs. Les plantes qui ap-
partiennent vcrifablement a la famille des Rosacees,
sont eelles qui offrent les principnux caracteres de
la Rose, savoir, un calyce i-phylle corollifere et
siaminifere, des pet ales 6gaux et en nombre deter-
mine^ un ovaire multiple , cliaque ovaire surmont^
d'nn style lateral, des semences nombreuses de"poin>
vues de perisperme, un embvyon droit, et d<
auilles alternes munies de stipules. Ces plantes ont

communement plusieurs ovaires libres, des examines
nombreuses et une fleur pouvvue de corolle; nean-
moins il arrive quelquefois que les fleurs sont ape-
tales, que les examines sont en nombre determine",
que les ovaires sont recouverts par le calyce, qi.
nombre de ces ovaires se cqntracte, qu' :l est r^duit
a 1'unite. et qu'alors Tovaire est quelquefois adhe-
rent. Ces exceplions ont servi a etablir dans la
famille des Rosacees, differentes sections qui sont
toutes pavfaitement naturelles. Le Botanisfe peut k
son gr£ former de ces sections autant d'ordres dis-
tincts, ou les re"unir en un seul; mais il ne peut
les 6carter les unes des autres.

Les genres de la section des Agrimoni£es, qui sont
apetales , avofegt && rapportes a un ordre I
e!oign6 de celui des Rosacees, dans la premiere
disposition des ordres naturels, tracee uu jardin dei
Pluntes en 1774? mais la grande arHnite de ces
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genres apelales aver ^Ancistrum, qui est poly
et rjui rent nit les principauv caracteres des Re
prouve qu'ils doivent Hve rapproche's de t
milJe, et merae qu'ils lui appartiennerit.

La section des Pommacees a 6le plac^e • m-
mencement de cette fainille, a cau^e de s iiuil6
avec les Myrtoides a feitilles alteraeS ; elle eu dill
n^anmoins par son style multiple et par ses feuilles
garnies de stipules. La section des Amygdalees, c|ui
termiue la famille desRosacees, se rapproche.evi-
demment des premiers genres de la famille des L6~
gumineuses, parses feuilles allernes garnies de sti-
pules, par sa corolle reguliere, par I'oyaive simple
libre i-style, par le renflement de la membrane-
interieure de ia semence, gui imite en quclque soite
un perispcrme, et par reiubryon cpi est droit. Juss

O R D R E X L

LES LEGUMINEUSES, L E G U MI N O S /E.

J JES plantes de cette famille onl ete nominees
Legvimineuse.s , a cause de leur fruit qui
porte le nom de gousse ou c*e legtruie. Quel-
ques Botanistes les out apnelee? Papillona-
cees , parce que leur corolle, d'une struc-
ture irreguliere , rppresente en quelqtie sorte
un papitlon qui prend son vol. Corame ce
dernier nom ne peut convenir a plusieurs

1
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!taux de ceite famille, dont la corolle est
«'ere, nous avonscru devoir} a 1'exemple

dt. ^siei^j adopter celui de Legumineuses,
qu ?sente beau coup moins d'exceptions,

L slantes le*gumineuses ont une tige
herb j ou fnilescente ou arborescente,
< »Hndrique,, rameuse, ordinairement droite,
quelquefois voluble de droite a gauche ,
c'est-a-di^ > se roulant dans un sens oppose
au mouvemerft du soleil, rarement ram-
pante. Les ieuilles, munies de stipules, preS-
que toujours alternes (opposees dans un tres
petit nombre d'especes), sont simples, ter-
nees, digitees, \-%, rarement 3 fois ailees avec
impaire ou sans itnpaire , la foliole tenninale

nt alors quelquefois remplacee par line
llle. On observe sur plusieurs de ce,s feuil-
, particulierement sur celles de Ylndigo-

/era, de YOnobrychls T., de quelques es-
peces d''Astragalus, etc. des poils en fuseau,
couches homontalement et attaches dans le
milieu de bus, longueur. Dans un certain
nombre de genres, teis que le Dolichos, le
C/itoria, le Glycine, le Phaseolus, etc. les
folioles sont articulees avec le petiole com-
mun qui lui-meme est articule avec les bran-
ches. Les fleurs , generalement hermaphro-
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lites, quelquefois diclines par avortemer

presentent plusieurs differences dans jr
disposition. .

FRUCTinCATIOTf.

Calyce monophylle^, differemment JiviseY.
Corolle poljpe'lale, Ires rarement nulle ou
d'une seule piece, ins^i ee h la base du calyce.
Petales cinq , ou qnelquefois un nombi*e
moindre, re*guliers presque egaux^plus sou-
vent quatre ii-reguliers, savoir, un superieur
et exterieur qui embrasse a derni les autres
et qui est ordinairement plus grand, appel^
Eiendard y deux lateraux auxquels on donne
le nom tiAihs, et un inferieur , nomme
Carene, qui est inteVieur, courbe en mon-
tant, comme l'avant d'une nacelle, simple
ou bipartite. Etamines presque toujours dix,
insdrees sur le calyce au dessous des petales;
filamens quelquefois distincts ou seulement
presque reunis a leur base, quelquefois mo-
nadelphes dans toute leur ^tendue , plus sou-
vent diadelphes, c'est-a-dire , neuf filamens
connes en im tube fcndu dans toute sa Ion-
gueur sous l'etendard , le dixieme etant soli-
taire et applique con I re la fissure du tube;
antheres distinctes, communement arrondies ,
quelquefois oblongues et vacillantes. Ovaire
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pie, libre; style unique; stigmate simple.

t"p t tres rarement capsulciire, i-loculaire,
prrsque i-sperme, bivalve ou ne s'ouvrant
point; le plus souvent legumineux, bivalve

tiivaiye dans le Moringa , quadrivalve dans
lune espece de Mimosa}, lantot uniloculairc
mono ou polysperme, tantot divisee dans sa
longueur en plusieurs loges monospermes ,
quelquefois pulpeuses> formees par des cloi-
sons transversales. Semences en general ar-
rondies ou reniformes , ombiliquees, atta-

ices a une seule suture later ale. Badicule
de 1'embryon droite , et membrane intd-
rieure de la semence etant renflee , charniie,
iinilant en quelque sorte un perisperme
dcins les planles dont la fleur est reguliere:
radicule de l'embrfcn courbee &ut 3es,lobes,
et nulie apparence de perisperme dans les
plantes dont la fleur est irreguliere. Lobes
de 1'embryon formes la plupart d'une subs-
tance farineuse et tres nourrissante, se chan-
geant orciinairer^ent, corame dans les autres
l^iantes dicotyledones , en feuilles seminales ;
cjunlquefois distincts des feuilles s^minales,
et ne s'elevant que tres peu hors cle terre
dans la germination.

OBS. La plupart ties plantes Ĵ guminenses son
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employees pour la- nourriture de rhomme et-
aniiuaux. Celles dont I'odeur est nauseabonde
plus ou moins purgatives. II en est qui sont u;une
grande ressotirce dans les arts , telles que VI idigo-

Jera, VHamatoxylum, etc.

§. I. Corolle reguliere. Legume multilocu-
Zaire y le plus souvent bivalve ; cloisorts
tramversales ; loges monospermes. £ta-
mines distinctes. Arbres ou arbrisseaux
(rarement herbes ); feuiiles ail&s sans im-
paire.

MIMOSA, T. pi. 375; L. J. G. pi. 155.ACA-
CIA, T. pi. 375; G. pi. 148. Acacie ,
Sensitive. CAL. tubuleux, 3-5-dente. COR.
ou infundibuliformeet 5-fide, ou formee de
5 pelales, ou nulle. ET. 4-10 ou en nombre
ind&ern.ine, distinctes#ou plus rarement
monadclphes, quplquefois steriles^ tq̂ Jjours
saillantes. Legume along<£, de substance et
de forme differentes, quelquelois aile ou
articule ( s'ouvrant en 4 valves dans l'es-
pece appel^e quadrivalvis,), lisse ou plus
rarement murique. — Plautes arbores-
centcs ou frutesccntes ou sufFrutescentes,
quelquefois munies d'aiguillons epars ou
situes a la base des petioles; feuiiles 1-2
fois ailees, rarement simples; petiole glan-
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duleux d ns quelques especes; fleurs ra-
*^assees en tele ou disposees en epis , axil-

"es ou terminales , quelques-unes males
\nelles par ravortement d'un des or-

g sexuels; legume articule clans le Mi-
mosa T., continu ou non arlicule dans
YjLcacia du meme auteur.

'MIMOSA, forme, cornme l'observe Touruefort,

du mot latin mimvs.
OBS. L'exposition du cavactere generique ne prou-

ve-t-elle pas que le Mimosa L. doit etre^divise en.
plusieui's genres?— Les racines de plusieurs especes
de Mimosa ont une odeur d1ail. — Toutes les especes
de Mimosa dont les feuilles sont simples, ont ne~an-
moins des feuilles ail£es lorsqu'elles commencenti
pousser. — Les fruits des Mimosa inga etjagifolia L.
reiiferment une pnlpe d'un gout sucre et agreable. Les
Indiens metteut las jeunes feves ou semences du Mi-
mosa scandens L. sur des cliarbons ardens ; et lors-
qu'elles se sont d6pouill6es de leur tunique exte-
rieure, ils en maiigen-t la substance. — II deVoule
naturelUment du ironc et des branches du Mimosa
nilotica L, , une gomme transparente et jaunatre
qui paroit etre la gomme arabique du conrmerce ; et
Ton presume aussi, com me le dit Lamarck, que c'est
des gous^es de cette e&pece , qu'on retire par expres-
sion lesuc gommeu?.-, 6paissi, compacte, dur et d'un
roux noiratre, qu'oo nomme dans les boutiques vrai
Acacia. —. Le Mimosa senegalensis LAM. domie
aussi une gomme blanche qu*on apporte eu France
du Senegal. Quoique cette gomme soit plus estimee
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que celle qtii nous vient d'E^ypl* In confond
neanmoins avecelle dans les boutiques, JS le meme
nom de Gomme arabique (i). — Phisie i i espece? de
Mimosa, telles que lespudicayviva, sensitive., <o A.a,
pigra, quadrivalvis £ . , postrotu LAM. , ont la pro-
prie"t6 singuliere de se contracter> et de resserrer
certaines de leurs parties sur elles-memes lorsqu'on
les louche. C*est pour cette raison qu'on les a nom-
inees herbes vivesy herbes sensihles ou sensitives eti
ge"neYal. Vby. Anc. Encyclop. Art. Sensitive; Duha-
snel, Phys. des arb. torn. 2, pag. 167 / et Lamarck,
Diet. art. Acacie.

GLEDlf SIA, L. J. G. pL 146; DUHAM. Arb.
1, pi. io5. Fewer. Poly game dioique. F L .
M. GAL. 3-flde. COR. Petales 3. ET. 6.
Ovaire o. FL. HERM. CAL. 4-fide. COR.

Petales 4. ET. 6. Ovaire 1. Legume oblong ,
corcprime ; loges pulpeuses. FL. F. GAL.
5-fide; COR. Petales 5. ET. 2; filamens tres
courts, steriles. Ovaire et legume comme
dans les fleurs hermaphrodites. — Arbres

(1) Toute la gotmne arnbique qui vient par la voie
commerce t dit le citoyeu Swediaur ( Voy. le n.° 8 du Bull.
de la Soc, philomut. ), n'est pas ramassee sur les arhres. L*
maniere la plus ordinaire d'en obtenir unc grande quantite,
zst de creuser au pird des vieux troiK-s. On trouve alors de
grosses masses de gomme qui ont suinte des racines. Les na-
turels uettoient ces morceaux de la terreequi les suiit> soit tn
les lavaur, soil en les foudaat ensemble.
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la plupari epineux; feuilles 1-2 fois ail£es;
fleurs pjtites, de couleur herbacee, dispo-
sees eu grappes axillaires ou terminates,
<:ntot dioiques, tantot hermaphrodites me-

lees avec les males, tantot males et femelles
m$l£es ensemble.

GL EDIT si A , du nom d'un Botaniste allemand.

GYMNOCLADUS, LAM. J .GUILANDINA,L.

BONDUC , DUHAM. ArbipL 42. Chicot. CAL.

infundibuliforme, 5-fide. Con. Fetales 5,
courts. ET. 10, non saillantes, Quelques-
unes par fois st£riles. Legume lisse, oblong,
large, l£g£rement comprime, pulpeux in-
terieuretnent, le plus souvent multilo-
culaire et a loges i-spermes, tres rarement
i-loculaireet i-sperme. Semencesosseusesf

presqueglobuleuses. — Arbres de moyenne
grandeur, inermes; feuilles 1 fois ailees,
folioles alternes; fleurs dispos^es on Ipis
panicul^s et terminauz, dioiques dans le
Gymnocladus canadensis LAM. ( Guilan-
dina dioica L. ), appele Chicot par les
Canadiens^ a cause de sa cime qui, d&-
pouiliee de son beau feuillage pendant
i'hiver, ne pr^ente qu'un petit nombre de
branches courtes.

, rameau nu, en grec.



368 CLASSE XIV, ORDRE XI.

CERATONIA , L. J. G. pi. ,146; CAV.
PL ffisp. vol. 2, pi. n 3 . SikiQUA, T.
pi. 344. Caroubier. GAL. tres petit, 5-fide.
COR. O. ]£T. 5, rarement 6-7; filair'ens
beaucoup plus longs que le caiyce; an-
theres t^roites. Ovaire entoure d'undisque
charnu , 5-lobe , staminifere en dehors..
Legume along£, comprime , 4-gone par
la dessication, presque coriace; loges pul-
peuse$. Semences dures, luisantes. — Ar>
bre; feuiiles ailees; folioles sur 2-5 rangs,
arrondies ou ovales-obtuses, presque op-
posees, lisses, fermes, coriaces; fleurs dis-
poshes en petites grappes axillaires, herma-
phrodites ou dioiques par l'avortement d'un
des organes sexuels.

CERATONIA (Paul Eginette) signifie, en grec,
Cousse cornue.

O3S. Le^Caroubier croit en Provence, dans le
royaume de Naples , en Espagne, en Egypte,
dans le Levant; ses fruits contiennent une pulpe
noiratre, mielleuse, assez agreable a manger ; son
Bois est dur et propre aux memes usages que celui
du Ghen^ vert. Voy. CAV AN. votPz, pag* 8-

TAM^feNDUS , T. pL ^fi; L. J. G. pi.
146; LAM. pL 25. Tarnarigier. GAL. turbine
a sa base, divise a son Jhnbe en 4 docou-
pures profondes , reflechies et caduques.

COR.
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JCOR. Petales 3 , redresses f ouverts , cr&-
nel£s, presque egaux. ET. 7-9. Filamens
r£unis seulement a leur base, 3 plus longs
arques et antheriferes, Ics autres steriles.
Ovaire oblong , stipii£. Legume oblong,
cotnprime , gibbcux , contenant une subs-
lance pulpeuse entre les deux dcorces qui
le recouvrent, i-3-loculaire, i-3-sperme.
Semcnces comprim^es, luisantes. —Arbre;
feuilles allies; folioles opposees sur plu-
sieurs rangs; fleurs d'une odeur agreable ,
disposees en groppes au sommet des ra-
meaux, munies chacune de deux bract^es
caduques, plusieurs sujettes a avorrer.

TAMARIND us , £orm6 du mot arabe tamary qui
aignifie Fruit, et du mot latiu indus; comme si Ton
disoit, Fruit de VInde.

Ohs. Le Tarnai-mdus orientalis ( BLAC4W. Herb.
pi. 221) difFeredu Tamarindus occidentals (J&i* ACKW.

p / ^ o i ) 9 par son legume qui est plus long et qui
renferme un grand nombrade sentences. G^RTN.

PARKTNSONU, PLUW. noi>. gen. pi. 3 j
L. J. LAV- pi. 336. Parkinsct, Sigaline.
CAL. urcrfole, divise a son limbe en 5 d^-
coupures profondes et caduques. COR. Pe-
tales 5, onguicules, presque ^gaux; l'iiife-
rieur plus large" ET. 10. Legume alonge,
cyllndrique, aeumiue, moniliforme ou gi

3. Aa
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beux par la saillie des sentences (i - locn-
laire ?,), recouvert de 2 tuniques bivalves,
poljsperme. —- Arbre de mqyenne gran-
deur, epineux; Opines simples ou 3-partites;
feuilles 2-5 situ^es dans Us aisselles des epi-
nes, ailees; folioles nombreuses, aJternes ,
tres petites; petiole commun plane, com-
prim^, aminci a son sommet; fleursd'une

• odeur agitable, disposees en grappes axil-
laires ou terminales ; legume quelquefois
court et monosperme.

PARKINSONIA, du nom d*un Botaniste bnglais.

SCHOTIA, JACQ. Icon. vol. 1, pi. 7 5 ; J.
LAM, pi. 331. GUAIACUM (<4/rum), L.
GAL. turbiu£9 colons, divise a son limbe
en 5 bbes caducs. COR. Fetales 5, rap-
proches, connivens en un tube ventru. ET.
10; filamens subules, dibits, un peu plus
longs que la corolle ; antheres oblongues,
vacillantcs. Ovairestipjle. Legume oblong,
mucronS, comprime. Semences oblongues »
de couleur brune, marquees d'un ombilic
blanchatre. — Arbre Ue mqyenne gran-
deur, touffu, toujours; vert, dont le bois
blanchatre est tres dur; feuilles ailees/sem-
blables k crfles du Lenrisque; petiole com-

dilate sur ses boids^ canalicuU ante?-
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rieurement; folioles alteraes et opposes ;
stipules subulfos, caduques; fleurs diro-
sees en epi. ou fasciculees sur les rameaux
qui sont nus ou presque nus; pedoncules ,
calyces, corolleset pistils d'un rouge vif.
SCHOTIA , du nomdu directeur du lardin imperial

de Schocnbrunn.

CASSIA, T. pi. 3ga; L. J. G. pi. 147; LAM.
pL 33a. SENNA, T. pi. 3go; G. pi. 146.

Casse, Send. CAL. 5-partite, colors, caduc.
GOE. Feiales 5; les inferieurs Icartes et un
peu plus grands que les autres. ET. 10; fila-
mens 3 superieurs a antberes st^riles, fila-
mens 3 inferieurs plus longs a an the res ar-
quees et fertiles, filamens 4 lateraux a an-
thcres courtes et egalement fertiles. Ovaire
stipit^. Legume membraneux, plus ou
moins comprim£ et 2-valve dans le-Senna
T.; ligneux, cylindrique, dvalve et squvent
pulpeux dans Ie Cassia du meme auteur, —
Plantes frutescAites ou sufFrutescentes, trfes
rarementherbacees%, feuillesaildes; folioles
opposees sur ua ou plusieurs rangs; petiole
commun ordinairement glancjuleux a sa
base ou entre les folioles; fleurs axillaires ,
disposees en ^pi ou rarement presque so-
litaires.

Aa 2
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CASSIA, deriv6, selon les lexicographes, du mot
h£bieu\ Ketsiuh*

{ J B £ . Gaertner a-v£tnbli les deuxf genres Cassia et
Sepna de Tournefort. — LeCassia fiUula L., qui
croit naturellemeiit en Egypte et dans les Indes
orientates, a 6t6 transport^ en Amerique, 011 il est
mainlenant comme naturalise. Les fiuits de celte
et>pece sent des gousses ligneuses, cylindriques, noi-
ralrcs, pendarites, longues d'un h deux pieds, et
divisees dans toute leur longueur , en plusieurs
loges par des cloisons minces, traneversales et pa-
rallMes. Chaqne loge * 1 -sperme est enduite d'une
pulpe un ĵ eu sucr6e, <jui est uu purgalif tres doux et
ub des meilleurs laxalifs que Ton connoibse. —
Lamarck pense que le S^ne que Ton vend en Europe
&ous le noin de S&n6 d'Aletandrie, ou de S6n6 du
Levant, appartient au Cassia lanceolate, FORSK. ,
qui croit en Arabie. Cette espfece, ajoute le Bota-

Siiste francais, a t̂̂  confondue par Linneus avec le
Sen<5 que Pon cultive en Italie {Cassia Senna), et
qui est origlnaire du Levant ou de l'Afiique sep-
tentrionale.

§• II. Coroile reguliere. Legume unilocu-
laire9 bivalve. Etamines dix, dislinctes*
Arbres on arbrisseaux; feuilles ordinaire-
ment ail^es sans impaire. (lLegume trivalve
dans le Moringa).

M0RQ7GA, BUR^J. Thes. ZeyL pi. 70; J.
G. pi. 147; LAM. pi. 33j. GUILANPINA, L.
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Ben, Nozx de Ben, CAL. profoud^ient
5-fide, caduc. COR. Petales 5, sessiles y

£guux; quatre iniprieurs, et im superienr
redresse*. ET. courtes, inegaies (qudques-
mies Meriles ou pourvues d'anlheres plus
pehtes?), legume long environ d'un pied ,
subule ., 3-gone, s'ouvrant en 3 valves dis-
lincics eicreuscesaltcTiiutivenieiJt, sur leur

'partie nrfoyenne, d'une fosseife dans la-
(inolle sont recues les semences tantot ap-
teres ou nues, tantoi triple res ou garnifis de
3 ailes. — Avbres inermes; feuiHes 3

tnle*es avec impairc ; pinnules el folioh's
o]>posccs ; lloiurs dispostes en p;micutes
axillaires et terminalps.

MOEI#GA , forni^ (U* Jtforitigou , 110m que les habi-
tans du Maklbir clou neat a une espece du genre.

r».'?s. I,e Morhiga, que Haaeus avoit renni a 11 Gui~
landitia . semble s'cloigner, par quelques caractere3,
dela famille des Legtimineuses; il en differe siir-tout
par son fruit, qui , 8'ouvrant en trois valves, devroit
plutot, scion ^observation de Gfertner, portei* le
110 m tie capsule que celui de ld^wmp, pa-v la si rue-
lure de ses fetiiltes , vt par ses semences an; .tit
poiat altacliees aux futures des valves. — Le Mo-
ringa ptery gospetm a f:i Jfe R T , J a des

orientals. Rlieedd et Rm apprem
qiron i-icle les raciues de cet a»'bre et qu'on a'eti sert
com me du Kaifort, dont elles ont le '.lovt acre et

Aa 3
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piquant. Sesflours, d'une couleur blancliatre, exlia*
lent ^ur-tout au coucher du soleil, une odeur tres
agr£able. Les habitans du Malabar font cuire les
legumes lorsqu'ils sont encore verts et tendres, et ils
en font usage pour la nourriture. Les graines fournis-
sentpar expression tine huile qui a la propri6l6 de
ne point rancir en vieillissant.

PROSOPIS, L. J. LAM. pi. 340. GAL. he-
mispherique, 4-5-dente. COR. Petales 5f

sessiles, £gaux. ET. presqne dgales. Legume
alonge, grele, aigu, polysperme. — Arbrc
epineux ; feuilles ailees; folioles opposees
sur plusieurs rangs; fleurs petites, dispo*
sees en epis terminaux et axillaires.
PROSOPIS, masque, en grec; noin que Dioscoride

donnoit a la Baidane.

CADIA, FORSK- VITMAWN , Summa Plant,
torn. 3 a pag. 141. L'HERIT. Mag. Encycl.
2.ire amide , torn. S , pag. 20. PANOU-

TIC A , PlCCiNOLi , Hort. PanciaL 1793 ,
pag. 9. SPAENDONCEA, DESFCXNT. Dec.

philos. litter, et polit n.° 56, pag. 260.
CAL. campanula, 5-fide. COR. Petales 5
(rareirfent 6-7 ), disposes en cloche, pres-
que sessiles, £gaux. ET. 10 (rarement 12-
14), rangees circuiairem^nt et rapprocliecs
des petales; filaraenssubules, l^gerenient
arquds > gibbeux int^rieurement a leur
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base , de la longueur de la corolle , £gaux
entr'eux; antheres obiongues, vacilUntes.
Ovaire stipite. Ldgume lineaire comprim£,
membraneux, poljsperme. Semences 8*10,
ovales-oblongues, luisantes. — Arbrisseau
dont le port ressemble k celui d\in Ta-
marin; feuilles ailees avec impaire; fo-
lioles nombreuses, tantot opposees, tantot
alternes; stipules setacees, a rides, cadu-
ques; fleurs d'un violet pourpre, inodores,
renvers^es, disposees engrappes axillaires
pendantes et plus courtes que les feuilles.

CADIA, nom arabe.

H^EMATOXYLUM, L. J. LAM. pi. 340.
Campeche, Bois de Campiche. CAL. tur-
bine, 5-fide. COR, Petales 5, egaux, a
peine plus longs que le calyce. Filaniens
batbus interieurerqent k leur base. Stigcn ate
tronque ou echancr .̂ Legume lancfol^,'
comprim^, aminci a ses deux extremites,
se divisant dans sa partie moyenne en deux
valves qui ont chacune la forrne d'une
nacelle, 2-3-sperme. Semences obiongues,
aplaties. —Arbre £pineux; feuilles ailees;
folioles opposees sur 3-4 rangs, en coeur
renverse, stiiJesj fleurs petites, jaunatres^
disposes en grappes simples et axillaires
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ILEMATOXYLUM , bois sanguin, en grec.
Oss. I* Hamatoxylum croit a Saint-Domingue ,

a la Jamaiqiie, et particulierement aux environs de
Camperhe; son bois est employ^ pour teindre en
rouge ou en violet.

ADENANTHER A, L. J. G. pi. 149; LAM.
pi. 334. Condori. CAL. tr&s petit, 5-dente.
COR. Petales 5, eg^ux. Antheres vacil-
lantes, glanduleuses exterieurement a leur
somme.t. Legume tr£s long, comprime,
membraneux, s'ouvrant en deux valves
qui se contournent, polysperme, Semences
ecartees, presque arrondies, luisantes, de
couleur ecailate. —- Arbres; feuilles 2 fois
ailees; pinnules presque opposes; folioles
alternes; fleurs disposees en grappes sim-
ples , axiliaires ou terrainales.
ADPNANTHER\, c'est-a-dire, Anthbres glandu-

leuses, en grec.
POINCIANA, T. pi. 3gi; L. J. G. pi. i5o;

LAM. pi. 333. Poincillade. CAL. turbin.6,
eolore, a limbe 5-partite in^gal et caduc.
COR. Petales 5, onguicules, plus grands
que les divisions du calyce; 4 presque
^gaux ei#:'eux; le cinquieme d'une forme
differente, plus grand ou plus petit. ET.
tr&s saillantes; fllamens d^cUnes, velus a
leur base; antheres oblongues, vacillantes.
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Legume oblong, comprim£, plane ( multi-
loculaire, G-ffi&TN.)* polysperme. — Ar-
bres de mojenne grandeur ou arbris-
seaux, munis quelquefois d'aiguillons sur
la tige et sur les petioles; feuilles 2 fois
ailees; pinnules et folioles opposees; fleurs
d'un aspect agreahle, portees sur de Ion 75
p&lqncules, disposes en grappes laches,
axillaires et terminates.

POINCIANA, du nom d'un Gouv&neur des An-
tilles.

CMSALPINIA, PLUM. noi>. gen. pK 9; L. J.
G.pi. 144; LAM. pi. 335. Br&illet, Sapan.
GAL, urceole, 5-fide; division infeiieure
plus longue. COR. Petales 5, pre&que ̂ gaux,
Tinferieur plus agr^ablement colors. ET«
un peu plus longues que les petales; fila-
mens arques, laineux a leur bas&; an-
thires arrondies, droites. Legume oblong,
comprime, muni quelquefois a son som-
met d'une pointe oblique (i-loculaire et
evalve, selon Gaertner, dans le Ccusalpi-
nia vesicaria L.), polysperme. ~ Arbres
et drbrisseaux employs pour la teintyre,
munis commmement d^aiguillons sur la
tige ainsi que sjr les petioles; feuilles % fois
ail&s; pinnules et folioles opposees; fleurs
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disposes en grappes simples ou en pani-
cules axillaires et tei niinales: fruit ordi-
nairement glabre, lanugiueux dans le
Ccvsalpinia Mimosoides LAM., et herisse
dans le Ccvsalpinia echinata ou Bresillet
de Fernamhouc, LAM.
GssAL?ipiA. Genre consacrd a la memoire d'un

cflebre Botaniste italien.
OBS. Jussieu doute qne le Casalpinia echinata

soit rongeneret Cette espece ne pourroit-elle pas
£tre rapport^e au genre suivaift ?

CUILANDINA, L. J. G. pi. 148; LAM. ph
336. BONDUC, PLUM. nov. gen. pi. 39.

JBonduc 9 Queniquier. GAL. urceole a 5
divisions profondes, presque ^gales. COR.
P^tales 5^ sessiles, presque egaux. ET.
non saillantes; filamens laineux a leur
base; anlh^res vacillantes. Style court. Le-
gume ovoide, ventru-comprim£, lisse ou
muriqu^ 7 i-3-sperme. Semences osseuses,
.presque globuleuses, luisantes. — Arbres
oil arbrisseaux munis d'aiguillons sur la
tige ainsi que sur ies petioles; feuilles 2
fois allies; pinnules et folioles opposes;
fleurs disposes en grappa ou en panicules
axillaires et terminales.

GUILAWDINV, du nom d'un Frofesseur de Bota*
nique a Padoue.
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OBS. Les esp&ces dont le fruit est lisse ne de~
• roient-elles pas etre rapport£es au genre Casalpi*
nia ? Juss.

\

% III. Corolle reguliire on presque regu-
Here. Etamines distinctes ou seulement
rdunies a leur base* Legume unUoculairet

bivalve (rarement ivalve). ArSres ouar-
brisseaux; feuilles ail̂ es sans impaire ou
conjuguees ou presque simples.

CYNOMETRA, L. J. G. pi i56; LA* .
pi. 331. CAL% 4-partite, i-efleqhi. COB. Pe-
tales5, ̂ gaux. ET. 10,distinctes; antheres
2-fides a leur sommet. Legume charnu ,
comprim£, a demi - arrondi ou tronqu£
sur un cote, tuberculeux, i-sperme. Se-
mence grande, solide, confonne au le-
gume. -^ Arbres ; feuilles conjuguees ;
pedoncules muhiflores, insures sur le tronc
ou sur les rameaux.
CYNOMETKA , form6 de deux mots grecs qui si-

guifient canis matiix; ainti nomui^, h cause de la
forme du fruit.

HYMENuSA, L. J. G. pi. 145; LAM. pi.
33o. CouBBiftiL , PLUM. nov. gen. pi. 36.
Courbarih GAL. turbine ( muni de deux
biactles ?), coriace, divise k son liirbe en
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5 decoupures profondes, obtnses,
ques. COR. P&ales 5, presque £gaux ET.
IO; filamens distincts, courbes dans leur
partie niojenne; antheres obiongue*, \ J -
cillantes. Legume grand, ligneux, ovaie-
oblong, l£g£reraent comprime^ rempli
d'une Jiplpe s&che ou farineuse, Ivalve,
polyspermef. Seinences ovoides, Icg^rement
cornprimdes, entourees d9un tissu iibreux
et plongees dans la pulpe. — Arbres reM-
neux; feuilles conjuguees; fleurs disposes
en corymbe&^erininaux.
HTMEKJEA , notn podtique^ ainsi nomm6 , parce

que les deux Mioles peuyent etre regardees comme
uue image de Tunion conjugate; '

OBS. Le Courbaril croit aiiT^ntilles, dans la
Guiane , et dans d'autres regions de I'Amerique
ineridionale. Aublet nous appreud qu'il dteoule de
son tronc et de ses branches une grande quantit£
de gODime jaunatre, transparente, difficile & fondre,
et qui abeaucoup de rapports avec la gorame copal.
Cetfegomme, que M. SprengeLaffirme etre la gomme
\nim6, est d'une odeur agieable et brule comuie

le Caraphrc.
BAUHINIA, PLUM. nov. gen. pi. i 3 ; L. J.

I*\n.pl. 329. CAL. irreguKer, 5-fide, s'ou-
vrant longitudinalement ŝ 4r le cot£ infe-
rieur,*caduc et se detacbant a sa base.
COR. relates 5, cnguiculcs, oblongs, on-
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dul£s, presque Igaux. 'ET. distinctes, inc-
gales: filainens declines; 9 plus courts quc
la corolle et quelquefois st^riles, le dixierne
beaucoup plus long et toujours fertile.
Ovaire stipite. Legume along£, comprim£,
polyspcrme. Sernences aplaties, reniiorines
ou elli^tiques. — Arbres ou arlyisseaux,
quelquefois grimpans; feuilles simples di-
fvisees en 2 lobes plus ou moins profonds;
fleurs disposes en grappes axillaires ou
terminalesT
BAUHINIA, genre consacre par ^umier a la me-

moirs de Jean et de Gaspard Baulim j ainsi nomine,
parce que les feuilles pai*tag6esen deux lobes r£unis
daus une plus 011 moins grande partie de leur eten-
due 9 rappeilerout k jamais au\ Botaiiistes le souve-
nir de deux freres ^alemcnl ĉ lfebres dans les Castes
de la science.

OBS. I*e& famines sont diadelphes daYis le^ Bau-
hinia divaricata et acuminata L*» ^t le filament so-
litaire est deux fois plus long que les autres.

§. IV- Corolle irriguliere papillonacde.
Elamines dix, dislinctes ou rarcment
rdunies a leur base. Legume uniloculaire9

bivalve. Arbre? ou arbrisseaux ; feuilles
simples ou terh \es ou aii&s avec impaire.

r

CERCIS, L. J. G. pL 144; LAM. pi. 3*8.



382 CLASSE XIV, ORDRE XL

SILIQUASTRUM , T. pi. 414. Gainicr i
jirbrc de Judee. GAL. urc£ol£, 5-dente ,
gibbeux a sa base. COR. P&ales 5, ongui-
cules ; etendard arrondi; ailes grandes;
carene 2-phylle, renfermant les organes
sexuels. ET. distinctes; filamens declines,
subules, in^gaux. Ovaire presque stipitd
Legume oblong, comprim£, gibbeux par
la saillie des semerices, borde dans sa s#-
ture superieure d'une aile etroite et mem-
braneuse. Semences arrondies, attachees a
la suture siJDerieure du legume. —• Arbres
de moyenne grandeur; feuilles simples ;
fleurs paroissant avant les feuilles, et nais-
sant par bouquets ou par faisceaux le long
des branches et sur le tronc, de couleur

•

pourpre, quelquefois presque jentierement
blanches. ,
CERCIS. Linneus pense que ce nom est relui

^ont ThSopliraste s'est servi pour designer Tarbre
de Jud^e.

OBS. Le^CeFcis Siliquastrum L. est un des plus
beau? arbres que l'on puisse cultiver pour l'agre-
nient. Voy. Duhamel, Arb. &t pag. 264.
ANAGYRIS, T. pi. 415; L. J. LAM- pi. 328.

£01$ puant. CAL. urc^oV*, 5-dentc, per-
sistant. COR. Petales 5; [k'endard en câ ur
renverse, fort court; ailes un peu plus
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longues que Fetendard; carene 2-phvlle,
tr&s longue. ET. distinctes. Legume along£,
compiling, un peu courbe, presque gib-
beux, poljsperme. Seinences reniforines,
bleuatres clans leur maturity — Arbris-
seaux; feuilles ternees; stipule opposee k
la base de chaque petiole , engainant la
tige , simple et 2-fide, caduque; fleurs
axillaires, rapprocli^es.par bouquets, jau-
natres.

ANAGTRIS ( Dioscor.), form6 de deux mots grecs
qui signifient avec courbure; aiusi nomm6, a cause
de la forme du fruit et des sentence*.

OBS. Les semeDces de VAnagyriz fatlda L»
passent pour etre un puissant ,vomitif.
SOPHORA, H J. G. pi. 149; LAM. pi 325-

VlRGILIA , LAM.pl. 326. PODALYRIA, LA.M.
pi. 327. GAL. urceol£, 5-dente ( rarement
5-fide ), persistant. COR. Petales 5; ailes et
cavene 2-pliylle de la longueur de l'eten-
dard, quelquefois plus courtes. ^T. distinc-
tes. Ovaire stipite. Legume souvent along^
et moiiililferme. — Arbres ou arbrisseaux;
feuilles .ailees £Pvec impaire ou ternees ou
plus rarement synples; fleurs axillaires ou
terminates , todinaivement dispos^es ea
grappe 9 tres r^ement presque solitaires.
S0FH9HA, nom donn6 anciennement & une la
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de la meme famille. Voy. Liuneus, HoH. ChjJorU
pag. i56.

OBS. Le Sophora ressemble par la structure de sa
corolle , a un grand nombre de Diadelphes; ma is il
en differe par ses examines distinctes.— L'espece ap~
pelee australis a, selon Gasrtner, plus d'affinitd avec
le Crotalaria qu'avec le Sophora. — Lamarck a dj-
vise le Sophora I*, en trois genres caract&ises ainsi
qu'il suit :

SOPHORA, CAJ,. 5-dente. Etendard plus court que
les ailes. Legume articule; articulations disliiictes
et r6unies par des ^trangleanens plus 6M raoins alon-
ges. —'Feuilles ailees.

VIRGILIA , GAL. 5-dent6. Etendard plus long que
les ailes. Legume nonarticule, comprim6. — Feuilles
ailees.

FODALTRII, GAL. 5-fide. Etendardaussi long que
les ailes. Legume non articul^, court et renfl6. —
Feuilles ternees ou simples*

§. V. Corolle irreguliere papillonacee. E/a-
mines dix , presque toujours diadelphes
(rarement monadelphes). Lpgume uni-
loctilaire, bivalve. Arbrisseaux ou herbes;
feuilles simples ou ternees ou DIUS rarement
digit^es; stipules libres ou adnees a la base
du petiole, quelquefois peu apparenles.

ULEX, L. J. C. pi. 15*1; LAM. pi. 621.
GENISTA-SPARTIUM , T.. pi. 112. ^f/onc 9

Jomarin. CAL. a 4 divisions profpndes ,
colordes,
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rolorees, ine'gales ; 2 grandes opposes, 2
tres petites ^galement opposes et caduques.
Careae dipbylle.ET. mouadelphes. Legume
renfle, excedant a peine le caljce, oligo-
sperme. — Sous * arbrisseaux: rameux; ra-
meaux epineux a leur sommet; feuilles
simples, presque nulles y spiniformes; fleurs
axilla ires ou disposees en ^pis au sommet
des rameaux, de couleur jaime^
U L E X ( P I . ) , forme du mot latiu uligo, selon quel-

ques Auteurs; ainsi nomine, a cause des lieux oH
croit la plaute.

OBS. Plfne, liv. 55, c. 4> n o u s apprend qu'on
retiroit de Tor des cendres de YUlex.

ASPALATHUS, L. J. G. pi 144; LAM. pi
620. GAL. a 5 d£coupures aigues, la sup£-
rieure plus gran de. Etendard rdflechi; ailes
plus courtes que l'^teudard ; carene 2-fide*
£ T . monadelplies a leur base. ^L^gume
ovoide, petit, termini en pointe, ordinai-

. rement velu, contenant i-3 semences Teni-
formes. — Sous-arbrisseaux; feuilles sim-
ples , fasciculees, ordinairement lineaires j
fleurs sessiles, s«uvent lat^rales, quelque-
fois terminales ej rapproch^es par paquets
ou disposees eu^pis, de couleur jaune.

ASPALATHTTS , IIOT§ tpiG Dioscoride donnoit au
Cytise.

3. Bb
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OBS* UAspalathus se distingue ais6ment de ti,u
les genres voisins par ses feuilles fascicules, —- Ju&-
sieu doute que les espeoes dont les feuilles sont pla-
nes , comme dans VAspalathus Ebenus L. , ou ter-
n£es , comme dans VAspalathus orienlalis L. 9 oi»
digitees, comme dans VAspalathus&ldica L. , soient
congenferes. — Lamarck a rapport6 & ce genre le
Dorycnium T», ou le Lotus Dorycnium L. , et VAn*
thyllis HermannitB L.

BORBO1NIIA, L. J .LAM.pi 619 ,J!g. I.CAL.

en cloche ou turbine, a 5 decoupures acu-
mineesy roides, presque egales. Carene
2-phylle, connivente au somoiet. Stigmate
echancr .̂ Legume oblong, comprim^, mu-
crone, oligosperme.—Arbrisseaux; feuilles
semblables a celles du Ruscus, roides,
simples , sessiles , ordinairement multi-
nerves ; stipules presque nulles; p^don-
cules axillaires ou terminaux uni ou mul-
tiflores.

BORBONI\ , genre consacr6 a la m6moire de Gas-
ton , fils d'Henri IV.

Oss. Linneus a obsei*v6 que les 6tamines ne sont
qu'au nombre de 9 dans le Borbonia.
LIP ARIA, L. J. BORBONIA , LAM. pi 619,

Jig. 2. CAL. urceote, a-labi^; lfevresup^-
rieure 3-fide , levre int^rieure plus longue#

2-dent£e ou entiere et ^brs quelqucibis pe-
taloide. Garene 2-ph)lle, connivente au
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sommet. Trois antk&res portees sur des fila-
xnens plus courts que les autre*, situ£es au
sommet de la gaine staminifcre. Sligmate
simple* Legume ovoide, oligospertne. —
Arbrisseaux le plus sou vent velus, quel-
quefois glabres et semblables par leur port
au Borbonia ; feuilles simples , sessiles,
velues ou glabres; stipules presque nulles;
fleurs axillaires ou terminates, rarement
solitaires.
LIP \IUA. , form6 d'uti mot grec qui signifie beau ou

^clatant; ainsi nomme, parce que les feuilles sont
presque toujours soyeuses et argent£es.

OBS. Ce genre, dont les famines sont tou jours
au nombre de 10, selon Linneus, a 6t6 r6uni au pr£-
c£dent par Lamarck.

SPARTIUM, L. GENISTA , T. pL 411; J.
LAM. pL 619 9%fig. i» GAL. campanula t 5-
denl6 ou 2-labie; levre sup^rieur3 a 2 dents,
l&vre inferieure a 3 dents. COR. Etendard en
cceur renversd; carene 2-phylle. £ T . mona-
delphes. Stigmate velu longitudinalement
sur un cotd Legume comprime, mono ou
polysperme. ~ Arbrisseaux et sous-arbris-
seaux rarement £pineux; feuilles simples
ou terries, cyielquefois simples et ternees
dans une mtsth espece; stipules tres petites
ou presque rAilles; fleurs terminates ou

Bb z
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axillaires, solitaires ou disposes en grappes.
SPARTIUM( Dioscor.)> form6 d'un mot grec qui

signifie/ie/i, petite corde; ainsi nomm£, parce qu'ou
se servoit des rameaux de l'esp&ce dont parle Dios-
coride pour lier la vigne.

GENISTA, L. J. LAM. pi. 619, Jig. 3.
SPARTIUM et GENISTA-SPARTIUM , T. pi.

412. GENIST ELLA , T.pl. 413. G YTISUS, L AM.
Genit. CAL. tubule, 2-labi£; levre sup^-
rieure a 2 dents, levre inf&rieure a 3 dents.
COR. Elendard oblong; carene ^cUancrfe.
ET. monadelplies. Legume oblong, mono
ou poly*perme. — Arbrisseaux et sous-ar-
brisseaux inermes ou ^pineux; feuilies ter-
Tiies ou simple^ et alors quelquefois ddcur-
rentes sur une tige aplatie, bord^e sur ses
c6tcs d'une aile retrecie d'espace en espace
et comtne articulee; stipules tres petites ou
presque nulles; fleurs terminates ou axil-
laires , solitaires ou disposees en grappes.
GENISTA 9 form6 du mot latin Genu , selon Rai;

ainsi nomm6, parce que les branches sont pliantes.
OBS. Ce genife peut se distinguer du pr6c6dent, soit

par la forme de l'&endard, scrit par la structure de
la carfene, soit par le stigmate qui e&t glabre.

CYTISUS, T. pi. 416; L.1 -T. LAM. pL 618.
CAL. campanula ou cylirfdnque, 2-labid;
levre superieure 2-dent&^ levre inferieure
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3-dentee. COR, Etendard relcve ou mon-
tant, reflechi sur les c6les; carene renfer-
niant les organes sexuels. ET. presque tou-
jours diadelphes ; antheres 5 oblongues,
et 5 alternes arrondies dans quelques es-
p&ces. Legume oblong, retreci k sa base ,
polysperme. — Arbrisseaux et sous-arbris-
seaux inermes; feuilies ternees ; stipules
ties petites ou presque nulles ; fleurs ter-
minales ou axillajires, solitaires ou dispo-
sees en grippes.

CTTISUS , forra6, selon Fline 9 liv. i 3 , c. 14 > du
nom d'une ile de TArrhipel.

OBS. II est difficile d'assigner des caract^res tran-
chds pour distiuguer les Spartium, Genista et Cytisus*
En effet, les especes qui appartiennent a ces genres
ont des points de contact si multiplies et si frap-
pans, qu'il n'est aucun Botaniste qui ne convienne
qu'on pourroit les r£unir toutes en un seul et meme
genre. Mais pour faciliter T^tude de ces espfeces, il
est avantageux de les divider en plusieurs gf oupes ou
genres secondaires. Tournef(»rt en avoitetabliG, dont
3 seulement, savoir, le Spartium, le Genista et le
Cytisus, ont 6t£ con ŝerv ŝ par Linneus. Lamarck a
supprimd le Spartium du Botaniste su£dois, et il rap-
porte toutes les espies de ce gcnpre , & 1'excaption
de celles qui sont SJVJS les num^ros 11, 12 9 i 5 , 16
du Syst. veget. eai& 14 9 au Genista. Le caract^re
essentiel de ce genreconsiste dans les feuilies simples
avec ou sans melange de feuilies -tempos, et dans

Bb 3
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les famines monadelphesj celui du Cytisus est fond£
sur les feuilles tenses et sur les dtamines diadelphes.
Ce dernier genre comprend le plus grand nombre
des Cytises de Linneus, les espfeces de Genet men
tionnfes dans le Syst. veget. edit. 14, sous les num£-
ros i ) 2 , S, et celles du Spartium dej& indiqu6es,
Nous avons cru devoir conserver les trois genres de
linneus, parce qu'en adoptant la r£forme du cifoyea
Xamarck, il est des esppces qu'il seroit impossible
de rapporter a leur genre. Farmi celles que nous
pourrions citer, nous indiqnerons seulement le Cy-
tisus prohferus L . , qui fleurit tous les ans chez le
citoyen Cels, 6t que nous avons ob:>erv£ plusieurs
fois. Cette es»pece ne peut elre congenere , 111 du
Cytiae, puisque ses £tamineb sont monadelphes 9

Hi du Genet, puisque toutes ses feuilles sont tern^es.

CROTALARIA, T. L. J. G. pi i,
LAM. pi. 617. Crotalaire. CAL. a 3 divi-
sioos profondes, PinKrieure presque 3-
fide. COR. Etendard souvent plus long que
les ailes et la carene. ET. reunies dans
leur partie inferieure en une game mem-
braneuse fendue sur le dos. Legume stipit^,
renfl& -^ Herbes ou arbrisseaux; feuilles
simples ou ternees ou plus rarement di«
gitees; stipules quelquefc^s presque hulles,
quelquefois tres visible^ r»t alors ordinai-
remeat distinctes du p&icje; fleurs souvent
disposes en ^pis terminaux ou axillaires
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ou opposes aux fenilles; legume court et
1-2-sperme dans un grand nombre d'es-
peces, quelquefois alonge et polysperme,
comme dans le Crotalaria retusa L., etc.
C ROT A L ARIA, form6 d'un mot grec qui signifie

instrument qui fait du bruit <; ainsi nomm6, parce
que les enfans, dans les Indes, aiment a jouer avec
les rameaux du Crotalaria laburnifolia L . , lors-
qu'ils sont charges de fruits; ils les agitent, et le bruit
que font les gousses en se clioquant les unesles autres,
joint a celui qui est prodiut par les semences qui sont
sans cesse repouss£es d'une valve a Pautre, leur
sert d'amusement.

OBS. Jussieu pense que le genre Crotalaria L.
renferme quelques especes qui ne sont point con-
generes.

LUPINUS, T. pi 2 i3; L. X G. pi. i5o;
LAM. pi. 616. Lupin. CAL. k deux d£cou-
pures entieres ou dentees. Carfene presque
2-phylle. ET. monadelpkes a leur'base;
antheres 5 oblongues, et 5 alternes arron-
dies. Legume cori ace, oblong, polysperme.
— Herbes; feuilles digitdes; stipules ad-
nees a la base du petiole; fleurs disposes
en ^pis termiiiaux, alternes ou presque
verlicillees su$ 4'axe de Pepi, nues ou mu-
nies de bracks.
LUPINUS(P1 . ) itent, selon quelques Auteurs,

de lupus; parce que, dit-on, le Lupin d£vore U
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terre ou il est cultivS, ainsi que le loup d£vore le~
animaux quil rencontre.

OBS. Le Lupinus inteprifolius L . , a, selon Jus
sieu, plus d'afiinite aver le Crotalaria qu'avec 1
Lupinus.

ONONIS , L. J. G. pi. 154; LAM. pi. 616.
ANONTS , T. pi. 229. Bugrane, ^irrete-
Bieuf. CAL. campanula, a 5 d^coupures
linddires. D^coupure inferieure placee sous
la carene. Etendard tres grand, strid. 'E/T.
monadelphes a leur base. Legume renfle,
sessile, oligospermc. — Herbes ou sous-
arbrisseaux; feuilles teriiees ; folioles pres-
que toujours garnies de dents aigues; sti-
pules adn£es a la base du pdtiole; fleurs
axillaires ou terminales f sessiles ou le plus
souvent pddtincul^es, de couleur jaune ou
pourpre; p^doncules mutiques ou arises ,
uni ou multiflores; legume oblong dans
certaines especes, tres court dans d'autres ,
excedant a peine le caiyce et 1-2-sperme.

ONONIS ( Dioscor.), forml &\m mot grec qui si-
gnific Ane; ainsi nornm^, parce que les fines re-
cherchent PArrdte-Boeuf ordinaire.

OBS. Lamarck a rapport̂  auv genres Cytisus et
Lotus les especes d' Ononis L. qil sout origuaires du
C.B. E. 1*

ARACHIS, L. J. G. ph 144; LAM. pi. 6i5.
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ARACHIDNA , PLUM. nov. gen. pi %j. CAU

profond&nent a-labie; levre superieure
•j.-fide et inegale, levre inferieure entiere.
COR. renversfo. ET. monadelphes a leur
base; dixieme filament plus court et ste-
rile, selon I'observation d'Adanson. 1-6-
gume oblong, coriace, presque cylindri-
que9 un peu renfte, parsem6 de nervurcs
saillantes qui le font paroitre r^icule, 1*
3-sperme, s'ouvrant a peine. *- Herbe;
feuilles ailees sans impaire; folioles biju-
gudes; stipules grandes adndes au petiole;
fleurs solitaires, axillaires, portees sur dc
longs pedoncules, de couleur jaune.
AHACHIS , id est, planta ad Aracum accedens.

PLUM.

OBS. UArachis crolt naturellement dnns les con-
Irees m&idionales de l'Am6riquc et de l'Asie. II
paroit, comme Pobserve Lamarck, que les fleurs
qui resident dans les aisselles des feuilles superieures
avortent commun^ment, tandis que celles qui nais-
sent dans les aisselles des feuilles inferieures sont
fertiles. Celles-ci produisent desgousses qu'on trouve
ordinairement enfonc^es dans la terre, et auxquelles
on donne le nom ^m Phtaches de terre. Les se~
meuces> qui sont corauie obliquement tronqu^cs sur
un cot6, conliennelse sous une pellicule rougcatre,
une substance blaniue, farineuse , oltagincu?e et
nourrissante.
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ANTHYLLIS, L. J. G. pi i 4 5; LAM. pi
6l5 . VlJLNERARIA, T. pi. 211. B A R B A - J o -

v i s , T. pi 419, ERINACEA, T. EBENUS,

1M Anthyllide, Vulneraire. CAL. ovale-
oblong ou campanule, souvent renfle
dans sa partie moyenne et retreci a soa
orifice, velu , 5-dent£, in^gal, persistant.
Etendardplus long que les ailes etla carene.
ET. monadelphes a leur base. Legume
petit,renferme dansle caljce, x-2-sperme.
— Tiges herbages dans le Vulneraria T.,
frutescentesdans les autres genres du meme
Auteur; rameaux deVErinacea T. , nom-
breux, presque opposes, terminus en une
pointe piquante; feuilles ternees ou plus
souvent ailees avec impaire, simples dans
YErinacea T.; stipules presque toujours
adnees a la base du petiole, rarement
presque nulles; pedoncules communement
terminaux, inultiflores; fleurs rapprochees
par paquets.

ANTHTILIS (Dioscor. PL ) , form^, selonqiielques
Auteurs, de deux mots grecs qui signifient Jleur
velue, parce que la plupart He* calyces sont cou-
verts de poils. % 1

OBS. Le genre Ebenus L^ Affhre seulement de
YAnthyllisi par son calyce mini de 5 aretes plu-
meuses et un peu plus longues que la corolle, par
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a lies qui sont tres courtes, et par son fruit qui ne
)ji:ient qu'une seule semence velue. Lamarck a

r£uni ces deux genres, et il a rapporte* VAnthyttis
Hi>rmanni<B a VAspalathus.

KUHNISTERA, LAM. Diet. ANONYMOS ,
W A L T . FL Carol n.° it>2. Fleurs ter-
minales agregees dans un calyce commun
imbrique" et ecailleux, disposees en corjinbe.
CAL, propre tubuleux, a 5 decoupures
lineaires et plumeuses. COR. Petales 5, on-
guicules; etendard libre et distinct, insure
a la base de l'ovaire; ailes et carcne 2-
phylie portees sur le limbe du tube forme
par la reunion des etamines. E T . 5, mo-
nad elphes. Legume recouvert par le ca-
lyce dont les decoupures representent une
aigrette. — Tige rameuse; feuilles ailees
avec impaire; stipules adjiees pairleur base
au pdtiole j chaque fleur s^paree par une
ecaille.
KuHyiSTERA; ainsi noram6, parce que son port

resserable a ceiui de la plante appel^e Kuhnia par
Linneus. {Adam Kijin, ne a Phi/adc/phie, disciple
de Linneus).

OSS. La plante dftnt Jussieu donne une courte
description apres ^yoir expos6 les caracleres du
Dalea, est, selon M&haux, VAnonymos de Walter,
— Le Kuhnutera dfeere sur-tont du genre suivant,
par ses lleurs disposees en corymbe, par-sou caljce
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coznmun, et.par'les divisions plumeuses du calyce
propre.
DALE A, L. Hort. Cliff, pqg. 363, ph 22. J.

JPSORALEA, L. CAVAN. PL Hisp. pi 86.
GAL. rarement tubuleux, plus souvent
campanule, 5-fide ou 5-dente, persistant.
COR. souvent veinee; p£&les 5 , onguicu-
les; £tendard libre et disnnct, ins£r£ a la
base de l'ovaire; ailes et carene 2-phjlle
attachees au tube forra^ par la reunion des
famines ou ins^rees a son sommet. ET.
5-10^ monadelphes. Style lateral. Legume
court, i-sperme. — Herbes ou arbrisseaux;
feuilles ailees avec impaire, souvent ponc-
tuees; stipules adn^es par leur base au
petiole; fleurs termiuales, munies chacune
d'une bractee cilie'e, disposees en un ^pi
seiTe; caljce quelquefois ponctn .̂

DALEA ," du nom d'un Pharmacien anglais.
OBS. NOUS avons observ6 I'ann6e derni^re, dans

le jardin du citoyen Cels , la plante cjui nous a
d£termin(§ a conserver le Dalea, 6n r f̂ormant son
caractfere g^n^rique. Cette plante, herbacee , vi-
vace, remarquable par l^l^gance de son port, est
originaire de l'Am^rique sept^ixionale. Elle pousse
d'une racine rameuse, fibreuse, plusiers tiges sim-
ples, cylindriques, glabres, s^i^es, feuill^es dans
presque toute leur 61 endue, tomoanles, de la grosseur
d'une plume de corbeau, et longues environ de deux
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pieds. Ses feuilles sont ternees ou ail£es avec un
petit nombre de folioles lin£aires. Les fleurs pen-
tandres, d'une belle couleur pourpre, situ£es au
sommet des tiges, sont d'abord ramassees entete;
mai* a mesure qu'elles approchent de leur develop-
pement, la tete s'alonge et forme un epi serr£ et cy-
lindrique.

Parini les especes qui nous paroissent devoir eire
rapport̂ es a ce genre, les unes sont connues cles
Botanistes, telles cpie les Psoraiea Dalea L. (Jpec.
pi.), lagopus y nutans, tomentosa et citriodora CAT.
PL Hisp. pi. 86, 201, 240 et 271; les autres, que nous
avons vues dans Pherbier de Jussieu , ne sont pas
encore d£crites et figur6es. — Le Dalea difiere sur-
tout du genre suivant, par la structure de la coroUe
et par le style lateral.

PSORALEA, L. J. LAM. pi. 614. CAL.
turbine, 5-fide, ponctue ou parsem^ de
points calleux, persistant. COR. vein^e;
p^tales5, onguicul£s, libres et itistincts.
ET. 10 y monadelplies ou diadelphes. Ld-
gume i-sperme. —Herbes ou arbrisseaux;
feuilles rarement simples, plus souvent
ternees ou ail^es avec impaire , ordinaire*
ment parsemfes de points glanduleux; sti-
pules adn£es par leur base au petiole; fleurs
axillaires ou tefminales, quelquefois soli-
taires y commur^tuent disposes en ^pi ou
rapproch^es en tfte, munies chacune d'une
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braclee; divisions du caljce souvent ine»
gales, quelquefois fortement acumin&s et
comme aristees.

PSORALEA , form6 d'un mot grec qui signifie en
francais , Gale; ainsi nomm£, k cause des points
glanduleux que Pon trouve non-seulement sur lea
calyces des fleurs, mais encore sur les feuilles et sur
les tiges de quelques especes. r

OBS, Les points calleux s'observent difficilement
dans les espfeces dont le calyce est trfes velu. — Parmi
les e&peces de ce genre, les unes ont les famines
diadelphes, telles que les Psoralea pinnata, brae*
teata, aphylla, glandulosa, palcestina, corylifblia 9

etc. L.; les autres ont les et amines monadelphes $

-telles que les Psoralea enneaphylla L . , reclin&ta ,
CAV. PL Hisp., />/• 87 > bipedunculata, JACQ. Icon*
vol. 2) pi. 190 y etc.; enfin, il en est dont les f a -
mines sont monadelphes k leur base et diadelphev
dans leur partie sup&ieure, telles que les Psoralea
repens, bituminosa L . , emphysodes, JACQ. Coll. vol.
4) pi' '144) etc. Ces differences ne paroissent pas assez
importantes pour n6cessiter la division du Psoralea
en trois genres. En effet, les especes da Psoralea y

dont les famines sont en partie monadelphes et en
partie diadelphes, rapprochent et unissent celles qui
sont entiferement mouadelphes ou diadejphes.

TRIFOLIUM , T. pi. 228; L. J. G. pi.
153; LAM. pi. 613. Treble. GAL. tubuleux,
5-fide, persistant. Car-pne ordinairement
simple, plus courte qi& les ailes et l'eten-
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dard. Legume tres petit, recouvert par le
calvce, s'ouvrant a peine, 1-2-sperme. —
Herbes; feuilles terries , digitees dans le
Trifolium Lupinaster; stipules adnees a la
base du petiole; fleurs rapprochees en tete
ou disposes en epis series, munies de brac-
t£es, terminales et axillaires; corolles quel-
quefois monopetales et staminif&res; comrae
dans le Trifolium pratense, etc.
TRiFOLiTTM(Hippoc. Dioscor.PL); ainsi nornm^,

h. cause des feuilles qui sont tern6es ou compos6es
de trois folioles.

MELILOTUS, T. ^ 2 2 9 ; J. LAM- pl.6&
TRIFOLIUM, L. G. pi. i53. Melilot. Dif-
ference du genre pr^c^dent: legume plus
long que le calyce; foliole mojenne pdtio-
lee; fleurs disposees en ^pis laches.

MELILOTUS ( Gal.), form^ de deux mots grecs,
dont Pun signifie miely et Pautre dome.

MEDIGAGO, T. pi. 23i ; L. J.;G. pi. i55;
LAM. pi. 612. MEDICA , T. pL 231. Lu-

zerne. CAL. presque cylindrique, k 5
coupures ^gales. Carene un peu
de l'etendardjiLegume falciforme dans lo
Medica T., CQjirbe en dedans ou roul^ en
spirale dans le Medic a go T., olygosperme
ou polyspercL .̂ — Plantes le plus souvent
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herbacees , rarement frutescentes; feuilles
ternees; folioles denies ; stipules petites ,
adages a la base du petiole; pedoncules
axillaires et terminaux, uniflores ou mul-
tiflores; fleurs disposes en epis ou rapprd-
ch&s par paquets.

MEDIC A GO, forme1 de Medica ( Dioscor.) 5 ain&i
nomine*, parce que la semence de la Luzerne ordi-
naire a 6t6 apporlee de la M6die.

Oss. La plante appel£e par Linneus Medicago
arborea, est le Cytise dont Virgile parle si souvent
dans ses Eglogiies. — La Luzerne cultivfe est une
plante 6conomique? des plus utiles. Voy. ROZIER ,
Cours d?Agriculture, vol. 6 , pag. 535.

TRIGONELLA , L. J. G. pi. i5z; LAM.
pi. 611. F(ENUM - GRiECUM , T. pi. 23o.

Fenu-Grec. GAL. campanule, a 5 decou-
pures presque ^gales. Ailes euvertes ainsi
que l'^tendard, et repi^sentant ensemble
une corolle a 3 petales ^gaux ; car&ne tres
petite. Legume oblong, plus ou moins
comprim^, acumine,' poljsperme. — Her-
hes; feuilles ternees ; folioles souvent cu-
neiformes et finement dentees ; stipules
petites, distinctes du p&iole; fleurs axil-
laires et terminates, solitaires presque ses-
siles ou disposers tantot en epis, tan tot en
ombelles sur un pedoncile souvent ariste.

Legume
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Legume du Trigonella Fcenum-grcecum
L. , beaucoup plus long que celui des
autres especes.

TRIGONELLA, diminutifde Trigona; ainsinom*
m£, a cause des trols angles que forment en quelque
sorte les deux ailes et T&endard de la corolle.
LOTUS, T. pi zz*j ; L! J. G.pl. i53; LAM.

pi. 611. DORYCNIUM, T. pi. 211. Lotier.
GAL. tubuleux, k #5 ddcoupures £gales ,

' persistant. Ailes ordinairement plus courtes
que 1'etendard, conniventes en dessus Ion-
gitudinalement. Legume oblong, cylin-
drique ou anguleux, en general droit, po
lysperme. — Uerbes; feuilles terndes, p^-
tiol^es; folioles sessiles; stipules grandes,
distinctes du petiole, semblables aux fo-
lioles ; pddoncules solitaires, axillaires et
terminaux, portant une ou plusieurs fleurs
disposees en ombelles 9 souvent' mono-

' phylies a leur sommet, quelquefois aphylles
corame dans le Dorycnium T. > ou Lotus
Dorycnium L., rapport̂  par Lamarck au
genre Aspalaihus. Etamines 5 alternes
plus courtes daqp les Lotus cdulis, creti-
cus, etc.

LOTUS , nom donn6 par les Anciens a plusieur*
plantes diflKrentes. Voy. SPRENGIL, Antiq. Botan.

OBS. Dans quel(ju^ espfeces de Lotus, le legume
3. Gc
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paroit arLicul£, parce que les valves sont comme
moul£es sur les seinences.
DOLICHOS, L. J. G. pi. i5o; LAM.pi. 610.

PIIASEOLUS , T. Dolique. CAL. campanule f

court, a 4 - 5 dents in£gales. Etendard
muni k sa base de deux callosites paral-
leles qui compriment les ailes. Legume
oblong t polysperme, sujet a varier dans sa
forme. Seinences arrondies ou reniformes,
ombiliquees Iat6ralement; ombilic muni
d'une callobitd sailhmte, oblongue ou cir-
culaire. — Herbes k tige communement
voluble; feuilles terndes, petiolees; stipules
distinctes du petiole; folioles articulees sur
le petiole commun; aretes ou stipules z au
sommet du petiole propie de la foiiole ter-
minate , et une seule stipule a la base de
chaqua petiole des folioles laterales; fleurs
sou vent disposees en ̂ pis axillaires; calyces
quelquefois munis de deux bractees a leur
base; legumes ordinairement glabres, rare-
ment velus ou Uerisŝ s de poils rudes et pi-
quans qui excitent des demangeaisons cui-
santes, lorsqu'ils penetrent la peau; lobes
de l'embryon distincts dbSiveuilles seminales.
DOLICHOS , formd d'un mot grec qui signifie long.

Th6ophraste donnoit ce nom ^ une espece de Ha-
ricot dont la gousse &oit fort I ̂ ngue



L E S L £ G U M I N E U S E S . 403

PHASEOLUS, T.pl. a3a; L. J. G. pi i5o;
LAM. yL 610. Haricot. Difference du genre
precedent: caljce 2-labi6, levrp sup^rieure
£chancr£e, levre inferieure 3 'lentde; dlen-
dard r<5flechi : carene ct or^anes sexuels
contourn^s en spirale; ombilic de la se-
mence n'ayant point de callosity saillante.

PHASEOLUS , form6 di* mot latin Phaselus , qui
signifie petit navire; ainsi nomm^ 9 S cause de la
forme des semences.

OBS. Les semences du Phaseolus vulgaris yarient
infiniment dans leur grandeur, dans leur forme et
dans leur couleur.
ERYTHRINA, L. J. LAM.pi608. CORAL-

LODENDRON , T. pi. 446. CAL. tubuleux,
court, a litnbe presqae tronque et entier
ou divise en deux lobes inegaux. Etendard
lanceole, tres long; ailes et carfene 2-phylle
tres courtes. ET. monadelphes a ieur base.
Legume alouge , acurnine , ordinairement
cylindrique , noueux ou gibbeux par la
saillie des semences, polysperme. Semences
r6iiformes, ombiliquees lateralement. —
Arbres de moĵ enne grandeur, aiguillon-
nes ou inermes, quelquefois arbrisseaux
presque herb^ces; feuiiles comme dans le
Dolichos (simples dans YEryihrina pla*
nisiliqua L. )^ fleurs ordinairement d'un

Cc 2
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pourpre vif , axillaires et fascicules ou
terminales et disposes en dpis.

ERYTHRIWA 9 form6 d'un mot grec qiii signifie
rouge ; ainsi nomm<S, k cause de la couleur des fleurs.

OSS. Dans YErythrina Ciuta-^alli L. , la carene
est aussi longue que l'6tendard, et les 6 amines sont
diadelphes. — Dans VEiythrina isopetala LAM., 1'6-
tendard > les ailes et la car&ne sont presque de la
meme longueur. — Le legume est i-sperme dans
VErythrina .monosperma LAM. Jussieu pense que
c'est cette plante qui donne la r£sine connue dans
le commerce sous le nom de Gomme - laque. Co
sentiment est aussi celui de Lamarck.
CLITORIA, L. J. G. pi. 149; LAM. pi. 609.

TERN ATE A , T. Act. Par. 1706, pL 1. CAL.

tubuleux, 5-dent^y muni ordjnairement
de deux bractees k sa base. COR. horizon*
tale; &endard tres grand , couvrant les
autres petales; ailes oblongues, plus courtes
que r&<mdard; carene arqu^e, plus courte
que les ailes. Legume along^ et comprime,
souvent lindaire, quelquefois articule, po-
ljsperrae. —- Herbesa tige voluble; feuilles
ternees, ou plus rarement allies avec im-
paire; folioles articulees comrae dans le
Dolichos , arist̂ es k leur base; stipules
distinctes du petiole; pedbiicules axillaires,
i-f-flores ou portant plusfeurs fleurs dis^
posees ep Ipis.
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CUTORIAj ainsi nomm£, a cause d'une pr£tendue

ressemblance avec une partid des organes de la g6-
n£ration de la femme.

OBS. Les fleurs de Clitoria ternatea L., fournis*
•sent uue teinture bleue. Le tube form£ par la reunion
des 6lamiues est renfl6 k sa base dans cette espfece »
et il contient une liqueur mielleuse.

GLYGINE, L. J. G. ph 154; LAM. pi. 609.
PHASEOLUS', ASTRAGALUS , T. GAL. 2-la-

bie; levre supeneure echancr^e, levre in-
ferieure a 3 decoupures in^gales. Sommet
falciforme de la carene repoussant et reje-
tant en arriere 1'etendarci. Style cjlindrace
route en spirale. Legume oblong, poly-
sperme. — Tige herbacee voluble , ram-
pante dans les Glycinc subterranea et
monoica L., dont les legumes niurissent
sous terre, frutescente a sa bass dans le
Glycine frutescens L. ; feuilles simples
dans le Glycine monophylla L. , ailees
avec impaire dans les Glycine frutescens
et apios L., tern^es dans les Glycine sub-
terranea , monoica, tomentosa, etc. L.;
folioles articulees comme dans le Do/ichos,
inserts sur dv5S#p̂ tioles arist̂ s ou glandu-
leux; stipules distinctes du petiole com-
mun; pedonc\fles axillaires i-a-flores ou
portant plusie^rs fleurs disposes en grappa

GQ 3
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et munies souvent de deux bractees; le-
gume a-loculaire dans quelques especes
qui ont les feuilles ail£es, et qui sont proba-
blement congen&res de ¥A.stragalus. Juss.
GLYCINS , form6 d'un mot greo qui signifie doux*
OJBS. Le caracter^ distinctif du Glycine se tii e %

selon Linneus , de Petendard qui est repouss6 par
la carene et comme r f̂l̂ chi. Ce genre renferme f

selon Pobservation de Jussieu et de Geertner , plu-
sieurs especes qui doiveut £tre rapportees k d'autres
genres.

§. VI. Corolle irriguliere papillonacie.
Elamines dix > diadelphes, rarement mo-
nadelphes. Legume unilocalmre ( bilocu-
laire dans PJ4STRAGALUS et darts le
BISSERULA), bivalve. Herbesou arbris-
seaux ou arbres de mojenne grandeur;

.fepillesr ailees'avec impaire.

ABRUS, L. J. G. pi. I5 I ; LAM. pi. 608.
OROBUS , T. GAL. obscur^ment 4-lob^; lobe
supericur plus large. ET. 9 ( le 4ixierae
nul?), conn^es a leur base, libres dans
leur partie sup£rieure. Legume court, lege-
rement comprime, raucio.ie a son sommet,
oligosperoie. Semences presque sph^riques,
luisantes , ordinairemeu d'une couleur
£carlate} ayant une tache orbiculaire d'un



tES L^GUMI&EUSES. 407

beau noir prfe de leur ombilic. — Sous-
arbrisseau a tige voluble; feuilles ail£es;
foliole terminale sujette a avorter; stipules
distinctes du petiole ; fleurs disposes en
grappes axillaires, souvent i-lat£rales sur
1'axe qui les porte, rouges, inodores.

ABRUS , form£ d'un mot grec qui signifie mollis
011 tener; ainsi nomm6, selon Rumphe, parce quo
les feuilles sont Xxhs minces.

AMORPHA, L. Hort. Cliff.pag. 353 ,pl 19;
J. G. pi. 144; LAM* pi 621. GAL. 5-dente.
Etendard ovale-concave, pbtus ; ailes et
carene o. ET. monadelphes a leur base,
saillantes. Legume presque courbe en crois-
sant , tubercule t 1-2-sperme, h peine long
de 4 ligues. — Herbes et arbrisseaux; ^o-
lioles souvent parsemees de points transpa-
rens , articulees et aristees a l̂ ur base ,
commedans le Dolichos; stipules distinctes
du petiole; fleurs nombreuses emaillees de
violet et de jaune, disposees en epis termi-
naux et axillaires.

AMORPHA, form6 de a privatif, et d'un mot gref
qui signifie forme9, c'est-A-dire, fleut sans forme
ou Jleur differ me; fli$si nomine, parce que les Stems
sont d^pourvues d'ailes et de carene.
PISGIDIA, L. J. LAM. pi. 6o5. PSECTDOACA-

CI.A , PLUM. $U-. campanule, a limbe di-



408 CLASSE X!V, ORDRE XL

vise en 5 dents inlgales. Etendard
crd; ailes de la longueur de l'&endard. Le-
gume p£doncul£, lin^aire-oblong, un peu
compriml, muni de 4 ailes longitudinales,
larges, memfaraneuses QU coriaces. Semen-
ces oblongues et un peu reniformes. —
Arbres; folioles articul£es; fleurs disposees
en grappes axillaires et terminales.

PISCIDIA; ainsi nomm£, parce que les feuilles et
les branches 6cras6es et jet6es dans l'eau enivrent les
poissons.

ROBINIA, L. J. G. pi 145; LAM. pi. 606.
Psi*UDOAG£CiA,T.p/. 417. CAL. petit, cam-
panule, k limbe presqu'entier ou obscurl-
ment 4-lobe. Stigmate velu anterieurement.
Legume oblong, comprime, polysperme.
Semences comprimees. — Arbres ou ar-
brisseaux; folioles comme dans le Doli-
chos; stipules distinctes du petiole; p£don-
cules axillaires et terminaus, pauciflores
ou portant plusieurs fleurs disposes en
grappes.

ROBINIV, du nom de Jean Rcbin, professeur de
Botanique k Paris, au commencement du dix-
seplieme siecle.

OBS. Jussieu pense qii9il faut examiner de nou-
veau plusieurs espfeces de ce genib, et les comparer
avec les Dalbergiaei Galedupa, qai ont de l'affiuit£



i s s L£GUMINEUSJES. 409

aver le Robinia 9 mais qui en different par la forme
'el par la structure du legume. — Alton a rapport6 '
an Sophora, le Robinia subdecandra L'HERIT. Stirp.
nov. pl% 75.._ c e ] s cultive nne nouvelle espfece de
Robinia originaire de la Caroline mfoidionale. Gette
plante,qui abeaucoup de rapport avec le Robinia
Pseudoacacia, et dont le bois pourroit cire era ploy 6
aux memes usages, comme nous l'a appris lecitoyea
Michaux, se distingue sur-tout par ses jeunes rameaux
qui sont parsem6s, ainsi que les petioles des feuilies
et les p6doncules des fleurs, de glandes nombreusea
remplies d'une humeur visqueuse, et par sesfleurs
d'une belle couleur de chair, disposes en thyrse.

CARAGANA, ROYEN. LAM. pi. 607; J .
ROBINIA, L. Caragan. GAL. campalTule,
5-dent^ a son limbe. Stigmatfe glabre,
tronqu^. Legume oblong, presque cylin-
ckique, 4-6-sperme. Semences presque
sph^riques. — Arbres de rnojenne gran-
deur ou arbrisseaux ; feuilles ailees sans
impaire ou digit£es; peliole comraun ter-
mini par une pointe acuminee, et plus
sou vent par une. £pine; stipules distinctes
du petiole % ordinairement dures et spines-
centes; pedoncfiles axillaires, i-3-flores.

CARAGAN A , forrrf̂  ie Cara-caragan, nom tartare.
OBS. Lamarck rapporte k ce genre les esp&ces

5-9 du Syst. Veget. ^dit. 14.

ASTRAGALUS;4. T. pi. ZZ3; L. J. G. pi.
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154; LAM. pi. 622 et 623. TRAGACANTHA,

T. pi. 234. Astragale. CAL. tubuleux, 5-
dente. Etendard plus long que les ailes et
la carene. Legume sujet a varier dans sa
forme, tantot court renfle, tantot alonge
un peu gi ele, courbe ou crochu, toujours
2-loculaire; cloison double parallele aux
valves. — Plantes rarement suffrutescen-
tes , plus souvent herbages droites ou
couchees; feuilles allies avec impaire dans
YAstragalus T., qui est hcrbac£, ail̂ es
sans impaire dans le Tragacantha T., qui
es!̂  ••uflfj:descent; stipules ordinairement
distinctes du petiole, adnees dans le Tra-
gacantha ; fleurs rapprochees en tete ou
disposes soit en grappes, soit en epis.

ASTRAGALUS ( Dioscor. PI. ) , form<§ d'un mot
grec qui signifie os du talon ou vertebre.

OSS. Les Astragales se distingueut aisement de
toutes les auti'es plantes de la fainille des Legumi-
ueuses, par leur fruit 2-lqculaire h cloison parallele
aux valves. Cette cloison est form^e par les rebords
rentrans dc la suture inferieur^, qui se prolongent
en un feuillet membraneux jusqu'^ la suture sup6-
rieure. -— Dans le Tragacanhid T. , la foliole im-
paire ou terminate est suppleee par une pointe longue
et spinescente.

La gomme adragant est fourrje par deux especes
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de ce genre: Tune appel£e par Lamarck, Diet. n.«
fa, Astragalus crelicus* et observfe en Candiepar
Tournefort, qui a fait figurer, pag. 55 du tome 1
de son Voyage du Levant, une portion de trouc d'oft
Ton voit sortir la gommp adragant sous la forme
de filamensj Tautre, d&rouverte par Labillardi&re
sur le mont Liban, d6crite et figur£e dans le Journal
de Physique 1790, pag. /fi, et nomm6e Astragalus
gummifera* Selon Tournefort, les fibres se raccour-
cissant dans les~ grandes clialeurs, expriment le sue
glaireux dont toute la plante est imbue, et Tobligent
de s'assembler dans le coeur et dans les interstices des
fibres : ce sue extravas6 se cong&le en gros filets
dans l'int£rieur des branches, ainsi que dans les tra-
ch6es de l'^corce; il s'y racornit p& 'sŵ r oif«nr, et
les fibres de la plante continuant de se raccourcir,
font avancer les filets, pour ainsi dire, comme au«
tant de vermisseaux qui crfevent l'6corce dans les
endroits oi\ elle resiste le moins. Selon Labillar-
diere, l'humidite des nuages et les ros£es de la nuit
provoquent P6coulement de la gomme.

BISERRULA, L. J. G. pi 154; LAM. pi.
622. PELECIKUS, T. pi. 234. C \ L . tubu-
leyx, 5-fide. Etendard plus long que les
ailes et la carene. Legume oblong, plane,
dente sur ses f>ords, traverse dans le mi-
lieu par une tuttire longitudinale, 2-locu-
laire, 4-valve; cloison tr&s ^troile, simple,
oppos^e aux vaives. Semences 8 dans chaque
loge, arrondi^s-r^niformes, comprimees.\
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— Herbes; stipules distinctes du petiole;
flours disposes en 6pis.
PISERRULA; ainsf nomm6, k cause du fruit dent£

en scie sur ses deux bords,
03$. Le fruit paroit formd, selon Gtertner, de

. deux legumes unis <§troitemenl par un de leurs bords.
PHACA, L.J.G. pi. 154; ASTRAGALOIDES,

T. pi. 223. Fleurs et port de VAstraga-
lus. Legume semi-biloculaire; derni-cloi-
son form^e par. les rebords rentrans de la
suture superieure et non de rinferieure,
comme dans les Astragales.

FH^C* X s>*re> qu'Hippocrate et Dioscoride don-
noient a la Lentil le.

OBS. Ne (!evroit-on pas rapporter & ce genre
YAstragalus Tragacantha, dont le fruit est semi
biluculaire, et legarder, h Pexemple de Lamarck 9

comme congeneres du Coluteay les Phaca australis
et alpina oont le fruit est l-loculaiie sans aucune
appirenre de cloi&on ?
COLQTEA, T. pi. 418; L. J. G. pi. 154;

LAM. pL 624. Baguenaudier. CAL. cam-
pdiiule, 5-fide, persistaut. Stiginate crochu
et velu en dessous. Legume grand, v£si-
culeux , membraneux , polvsperme. —
Herbes ou arbrisseaux ;'siipules distinctes
du petiole; p^doncules 2-flores ou plus
sou vent multiflore^ , fleurs disposees en

ii aiilluires et terminal x.
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COLUTEA (Tk6ophr.)> form4 d'un motgrecqui
signifie mutiler.

OBS. Lamarck rapporte k ce genre le Cylhus.
pinnatus PALL. Fl. Ross. pi. fyj. — Les feuilles et
les gousses du Colutea arborescens sont purgatives.
On pourroit, en augmentant la dose, les substituer
& celles du S6u6.

GLYCYRRHIZA, T. pi 210; U J. G. pL
148; LAM. pi. 625. Reglissc. GAL. tubu~
leux, 2-labie; lfevre sup^rieure k 4 de-
coupures in^gales, 16vre inf&rieure simple
et lin^aire. Garene 2-phylle. Legume court f

un peu comprira^, glabre ou muriqu^s

3-6-sperrae. — Herbes ou, arbrisseaux;
stipules di&tinctes du petiole; fleurs rap*
proch^es en tete ou disposees en ̂ pis.

GLTCTEB-HIZA. ( Dioscor. PL ) , form£ de deux
mots grecs qui signifient racine douce*

GALEGA, T. pi 222; L. J. LAAf̂ p/. 625.
Lavan&se. GAL. campanula, ̂ 5 dents su-
bulees et presque ^gales. Legume oblong,
droit, legerement compriml, sou vent gib-
beux par la saillie des semences, poly-
sperine. — Plantes rarement frutescentes,
plus souvent herbacdes, quelques - unes
employees pouJ fa teinture; stipules dis«
tinctes du petiole; fleurs disposes en ^pis
9xillaires et tertninaux ; ldgumes strips
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obliquement ou creus& d'un siilon trans-
verse entre chaque semence.

»
GALEGA, nom italien. ( Vox deducta ab italis ad

latino*. MENTZ. Ind. nom. pi. multil.).
OBS. Le Galega qfficinalis L. passe pour sudo*

rifique et alexitere. Quelques Auteurs pensent qu'il
pourroit k\re emploŷ * utilement contre les maladies
pestilentielles, les fi^vres malignes, etc. — L'esp^ce
appel6e Galega tinctoria est originaire de l'lnde.
Linneus nous apprend, Flor. ZeyL n.° 3o2J que
c'est cette plante qui fournit Pindigo aux habitans
de Ceylan*
INDIGOFERA, L. J. G. pi. 148; LAM. pi.

£•*.£, ^TvJjgolier. CAL. ouvert, 5-dent^.
Garene iounie sur chaque cote d'un £peron
subuld Legume oblong, lin^aire, presque
c/lindrique, droit ou courbe en JTaueille,
polysperme. Seraences d'une forme cubi-
r;ue dans un grand nombre d'esp^ces. —
Flanles herbacees ou f rutescentes employees
la plupart pour la teinture; feuilles rare-
ment simples, quelquefois ternees, le plus
souvent allies avec impaire; fblioles arti-
culees dans quelques especes et aristees a
leur base, comme dans le Phaseolus ; sti-
pules distlnctes du petiole; pedoncules
axillaires, 1-2-flores ou plus souvent mul-
tiflores, fleurs disposers en epis; calyces
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souvent couverts de petits poils couchds et
blanchatres; legume court, disperme dans
les Indigofera enneaphilla et disperma L.

1NDIGO*ERA; ainsi nomm6, parce <jue plusieurs
esptaes de ce genre fournisscnt l'indigo.

OBS% L'indigo le plus g£n£ralement employ^
en Europe est fourni par V Indigofera Anil LAM. f
qui est cultiv6 dans les Antilles et dans d'autres
parties de TAm^rique meridionale, Vby. LABAT,

Voydg. vol. i.

§. VIL Corolle irrigulibre papittonade.
Etamines dix9 diadelphes. Legume uni~
loculaire, bivalve. Herbes; %u*!!̂ OBl£es
ou conjugates; petiole commun termini
par une vrille (par une foliole dans le
Cicer); stipules distinctes du petiole.

L ATHYRUS, T. pi. 216 et 217; L. JJ. G. -pL
i52; LAM. pi. 632. CLYMENUM, T. pL

2 l8 . APHACA., T. pi. 223. NlSSOLIA, T.

Gesse. GAL. campanula, a 5 d^coupures
dont deux supdrieures plus courtes. Eten-
dard plus grand/jue les ailes et la carene*
Style plane, <5lprgi dans sa partie stip£-
rieure; stigmate velu ou pubescent sur sa
surface anterieure. Legume oblong, poly-
sperme. Semencas globuleuses ou quelcjue-
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fois un peu anguleuses. — Tiges &alees ou
droites ou grinipantes, cylindriques ou an-
guleuses , quelquefois ailees lorsque les pe-
tioles sont decurrens; petiole 2-phylle ou
feuilles conjugu£es dans le Lathyrus T.;
petiole polyphylie ou feuilles ailees dans
le Climenum T., dont l'&endard est sou-
vent muni a sa base de deux callosites;
petiole aphylle dans VAphaca T., dont les
stipules tres grandes imitent des .feuilles
opposees et simples; petiole dilatd, ayant
l'apparence d'une feuille de Gramen 9 d&-
Jjqiiry^.^/ feuilles et de vrilles dans le
Nissolia T.; p^doncules axillaires et ter-
minaux, 1-2-flores ou multiflores; pedi-
cclles munis d'une bracl^e.*

L\THTRUS (Th£oplir.)» form6 d'un mot grec qui
signiL:e catcher; ainsi nomm6, parce <jue l'6tendard
retouvre les ailes et la carfene.

Oss. Comme les Lathyrus, Pisum et Vicia ne pre-
sentent point de distinctions frappantes dans les ca-
racleresg6n6riques tir6s de la fructification, il scmble
que, pour rapporter plus facilement chaque espece
a son genre, Ton doit sur-tout consulter le port. En
eflet, les larges stipules de pr&que tous les Pois^ et
les fofiolespetites et nombreuse/ des Vesces, suffisent
pour distinguer au premier coup-d'oeil ces deux
genres de celui du Lathyrus. — Lamarck a trouv6
«ur le Latjiyrus Aphaca% fort jeums, de v£ritables

(euilles
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feuilles ayant le caract&re g£n<§ral de celles des autres
Cresses. Ces feuilles consistent en'une et m me deux
paires de folioles Ianc6ol6es, poriies sur les vrilles
iuf&ieures; elles tombeut promptement, et la plante
paroit aphylle. Le meme Botaniste pense que les
feuilles simples du Lathyrus-NLsolia ne sont autre
• chose que des petioles dilates.

PISUM-, T. pi. 215; L. J. G.pL 162; LAM. pi.
633, O C H R U S , . T . pL 219 , 220. Pois. GAL.

et COR. coinme dans le Lathyrus. Sty le trian-
gulaire, creus^ inferieurement en forme
de carene; stigraate velu. Legume oblongy

polysperme. Semences globuleuses ; om-
bilic arrondi. — Tige grimp^nte ou dioite;

• petioles polyphylfes; folioles grandes; sti-
pules plus grandes qu£ les folioles; p^don-
cules axillaires, 2-flores ou mulliflores.

Pisuif ( Hippocr. PI.) vient, selon Lemeiy, d'un
mot grec qui signifie tomber; ainsi non/m69pvce
que les tiges de plusieilrs esp^ces tombent sur la
tenre Ioisqu'elles ne sont point appuy&s. Isidore
pretend que le nom de Pisum vient de celui de la
ville de Pise.

OBS. Ce genre difiere du prudent, par la forme
du style et par la ^grandeur des stipules. — Dans
YOchrus T . , l'oml^lic de la semence est oblong, le
p6tiole est aphylle, duatg sur ses bords, d6current^
dSpourvu de stipules, et muni de vrilles a son som-
met.

3.
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OROBUS, T.pl. 214; L. J. G.pi. I 5 I ; LAM.
pi. 633. Orobe. GAL. tubuleux, 5-dcnte a
son lirnbe; 2 dents superieures plus courtes
et plus profondes. Style grele, lin&nre, velu
a son soinmet. L^jmme oblong, presque cy-
lindrique , polysperme. Seniences arron-
dies; ombilic quelquefois lineaire.'— Tige
souventdroite; feuilles coujuguees ou'biju-
guees ou ailees; stipules den tees a leur base
on auriculues; fleurs dibpo&ees en epis axil-
laires et terminaux.

OROBTJS ( Hippocr# Thfophr. Dioscor.),
de deux mots grors qui signifieut esca bovis , nour-
riture aes oTTufs.

VIGIA , T. pi. 221 j L. J. G. Pl. I 5 I ; LAM.
pL 634. Vesce. GAL, tubuleux, 5-fide
ou 5-dente : dents superieures plus courtes.

^Style fliforme, presque horizontal ou for-
mant un angle droit tfvec L'ovaire; velu su-
perieurpment et inferieurement a son som-
met. Legume oblong , polysperme. Sernen-
ces arrondies; ombilic lateral, quelquefois
lineaire. — Tige drbite ou grimpanteg sou-
vent grele ; feuilles ailees , folioles jiom-
breuses; stipules petites; fleurs ajtilLu'res,
i-3 sessiles ou disposees en ^pis et pedon-
cul^es.
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VICIA (PI.) vient du mot lajtin vincire, qui
signifie Her; ainsi nomine1, parce que la Vesce ,
setnble Her et serrer par le raoyen de ses yrilles les
planter voisines. Voy. VARR. liv. 1, chap. 3i.
FABA, T. J/. 212; J. VICIA , L. f&c. GAL.

5-fide. Etendard p l ^ long que les aiies et
la carene. Legume oolong, coriace, un pea
renfle , 2-4-sperrac. Semences grandes ,
obiopgues; orobilic terminal. — Tige droite;
feuillcs ailees ; folioles dî poŝ es sur 2-3
rangs; vrilles prescjue nuHes; stipules oblon-
gues^ pedoncules axillaires, multiflores;
fleurs blancharres; ailes tacbees de noir.

FABA (PI.) , latin radical cjuî re*pond au bob des
Hongrois on bob des Polonais.
ERVUM, T. pi. 221; L. J. G. pi. I 5 I ; LAM..

pi. 634. LENS , T. pL 210. VICIA , T. Ers9

Lev tille, CAL. divis^ en 5 dents subulees ,
profondes, presque <*gales et souvent aussi
longues que la corolle. Etendard plus grand
que les ailes; ailes plus lougucs que la oa-
rene. Stigmate glabre. Legume oblong,
comprimd,ou cylindrique, gibbeux par la
saillie des semences, 1-4-sperme. — Tige
dVoite, grele;4euilles ailees; stipules petites;
pedoncules *r*-flores oil m.ulliflores, axil-
laires; semences gldbuloiises dans VErvum
T., orbicuJiiitps et convexes des deux c6tcs

Dd z
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dans le Lenf T., arrondies dans le Vicia
du meme Auteur.

ERVUM ( Virg. PI.)> corrompu KOrolus.
OBS. TjErvum se dibliugue pririftpalement du

Vicia, pardon friyt qui ne reuferme qu'un petit
nombre de semences , 4^>ar son style qui estglabre
dans toute son £tendue.

CICER, T. pi. 210 ; L. J. G. pi. I5I ; LAM.
pi. 632. Pois-Ckichei-Garvance. CAL. 5-
fide, presque aus î long que la corolle ;
4 decoupurcs superieiues pehchees sur l'̂ «
tendardqui est grand, et i inferirure situee
sous'la carene qui est tres petite. Legume
rhombo?Vjj\l 9 renfl^ , 2-sperme.. — Tige
droite; feuilles ail^es avec impaire; folioles
et stipules dentees; p<§doncules presque i-
flores , axillaires; semences semblables en
quelque sqrte a la tete d'un belier.
(**rEK (r i . ) j latin radical. Quelques Auteurs prd-

tendent queCicervient d'un mot grec qui signifieforce.
. Jussieu doitte que le deer nummularium

. > dont les feuilles sont simples, soit cong^-
nere. Cette esp£ce se rapproche davantage par son
port du Crotalaria. — Le deer arietinum L, est h&»
riss6 de polls, au sommet desque^s.on apercoit, sur-
tout lorsque le temps est sec et lorsqiril fait chautl,
un globule transparent qui contieiu, selon Toliserva-
tion de Deyeux, un abide oxalique pur et a nu.' Voy.
Journ. de PHys.flor. An 6.
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§- VIIT. CoroUe irreguliere, papillonacie.
Etamines dix, diadelphes. Legume arti-
cule; articulations jponospermes. Herbes
ou arbrisseaux, plus rarenient arbres ;
feuilles simples ou tern&s ou plus souvent
ailees avec iwpaire ; stipules distincles du
.petiole,

SGORPIURUS f L. J. G. pi. i 5 5 ; LAM.
p/..63i. SCORPIOIDES , T. pL zz6. CAL. k
5 decoupures prosque egales. Garene 2-
partite a sa base. Legume presqitlrtji'lin-
dritjue, coriace, con tour ne en spirale, li^e
ou rugucux ou muriqu^— Heibes ram-
pantes; feuilles simples, retrecies en pe-
tiole a leur base; fleurs 1-4 disposees en
ombelle et port&s stir des pedoncules roli-
taires, axiilaires, tres longs.
SCOHPIURUS , form6 dS deux mots grecs qui si*

gnifipnt queue de Scorpion.

ORNH^HOPUS,, L. J. G. pi. i55 ; LAM.
pi. 63i..ORNipaopoDiUM, T.pl. 224. Pied-
d'oiseau. CA{,. tubuleux, a 5 dtnls p«esque
^gaks, persistent. Garene tres peliie. Le-
gume subu^, grfele , arque. — Feuilles
tei-nees ou«l?es; stipules petites; pedon-
cules solitaires, axiilaires ou termiuaux;

Dd 3
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i-flores ou portaut 3-4 fleurs disposes en
ombelle; articulations des legumes presque
cylindriques.

ORNITHOPUS , Pied-cTMseau, en grec.

HIPPOCREPIS, L. J. LAM. pi. 63O.FERRUM

EQUINUM , T. pi. 225. Fer-a-chevaL CAL.

a 5 dents inegales. Etendarrd porte sur un
onglet plus %>ng que le caljce. Legume
oblong, comprime , membraneux \ plus
ou moins'courbd } ^chancre sur un de ses
c6t<§s; echancrures profondos et arrondies.
—^xciub'; ieuilles ailees avec unpaire;
stipules petite*. ; pedoncules axillaires et
terminaux, uuiHores ou portant plusieurs
fleurs disposes en ombelle.

POCREPISJ Chaussure ou Fer dt.cheval* en
5 ainsi nomm6, a cause des 6chancrures unila-

terales du legume.

CORONILLA , T. fl. 419 ; L. J- G. pi.
155; LAM. ph 63o. SECURIDAGA , T.p/.

224.; G. pi. 153; luAM.pl. 629..EMERUS, T.
pi 418. Coronille. CAL. fo*'t court, campa-
nule, 5-dent^ ; 2 denfcj ?uporieures rap-
prochees, 3 infigrieures pluk petites. Eten-
dard a peine plus long qjift les ailes. Le-
gume oblong, souvent aracul^ ; articu-
lations distinctes et reunies par des etron-
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glemens plus ou moins alonges.—Herbes
ou sous-arbrisseaux; feuilles ailees avec
impaire; pedoncules axillaires' ou termi-
naux mulliflores; fleurs disposes en om-
bclles.
COROKILLA, diminutif de Corona; ain&i nommi1,

i cause de la disposition des flenrs.
OBS. Jussieu peuse qu'on devroit peut-i»tre rap*

porter & VOrnithopus quelques e^ecfcs de Coronilla ,
et r6tablir eusuite les trois genres de Tournefort.
COBONILLA , T. L6gnme presque tyliudrique9 ar-

ticuld. Semences oblongues.
SECURID\CA., T., L6gume largq ,̂ comprime-plane,

subul .̂ Semences presque carries.'"
EMERUS, T. Onglets des p&ales plus longs que le

caljce. Legume grele, subule, a peine articul6.
Semences cylindriques. — Tige frutescenle ; on-

" glet de Tetendard muni a sa babe d'une ou de deux
callositls.

HEDYSARUM, T, pi 225; L. J. 6. p
i55; LAM. pi. 6t&. ONOBRYCHIS , T. ph

211; G. pU 148. ALH^GI , T. ph 489. Sain-
foin. OAL. 5-fide, persistanr. Carene trans-
.versalement obtuse. Legume form^ cTarti-
culations orniculaires et comprim^es. —
Plantesordiuatrement herbacees, rarcment
sufFrutescentes ; feuilles simples ou gemi-
u£es ou 4ptees ou ailees avec knpaire;
petioles des foliules articules sur le petiole
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commun, presque toujours pourvus d'une
stipule filiforme dans les feuilles ternees;
fleurs rarement axillaires et port&s sur des
pedoncules uni 01̂  multiflores , plus sou-
vent terminates disposees en £pi ou en pani-
cule, ordinairement muqies de bractles de
forme et de grandeur differente; legume
sujet a'varier dan's sa fonne, tantot pres-
que cylindmfue a articulations tronquees,
tantot comprime et communement relreci
sur les deux cotes dans les articulations
ou seuleinenti sur un cote.*

•

HEDTSARUM (Dioscor.). Ce nom peut signifier
en grec, odeur douce; en- effet, les ileur* de Tes-
pece dont il est fait mention dans les ouvrages de
pharmarcple ( Hedysarum coronarium L . ) , r^pan-
dent une ^ Jeur agr^able*
**C3$. Giertner pense qu'on doit rapporter k ce
genre le Glycyrrhiza aspera FALL. , dont les Idgumes
sont moniliformes. — Les feuilles de VHedysarum
girans L. , pr^sentent un phenom^ne frappanf. Voy.
vol. i 9 IRRITABILITE. *- Comme le genie Hedy-
sarum L. renferme Un grand nombre d'esp&ces qui
different par plusieurs caracter+s, ne seroit-il pas
ronvenabje de relablir les trois genres de Tourne-
fort, en y ajoutant le Stylosanthes de Swartz ?
HEDTSARUM, T. Llgume oblong^omprim6, arti*

cul6. — Feuilles ordinairemetiflPrnles.
ONOBRTCHXS f T. Ailes de la corolle extremement
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courtes. Legume court , h6riss6 de pointes. —
Feuilles presque toujours ail6es.

ALHAGI, T. L£gnme coriace, presque cylindrique,
h peme articule*. — Tige frutescente; feuilles sim-
ples 5 stipules peu appnrentes; Opines tr£s Ion-
gues axillaires, quelquefois rameuses ei {Iorif»»r6s«
(JjAlhagii. doune par incision un sue mielleux,
coqpm sous le nom de Manne d?Atha<?i).

STYLOSANTHES , Sw. prod. peg. 108. Calyce tulule %

treslong ,'rorollifere. Ovaife &4K sous'la corolle.
Legume 2-articul69 crochu. — Feuilles ternees.

^ISCHINOMENE, L. J. G. pi. i55; LAW.
pi. 629. Agaty. GAL. campanule, 2-labie
k son limbe; levre sup^rieure 2-fiae J^vre
inferieure 3-dentde. Ldgurae oblong, com-
prim^, lobe ou crenels stir un de ses cot6s.
— Plantes oidmairement herbacfes, rare-
ment arborescentcs; feuilles ailtfes
paire; stipules petites; p£doncules
flores, axillaires et terminaux; legume lisse
ou presque scabre.
JESCHINOMENE*( PI.). Ce nom , synonyme de Mi-

mosa dans les Merits des anciens Auteurs, paroit for-
m£ de deux mots grecs qui peu vent signifier, se eon"
tractant pQrpudeur.XQitoniam appropinquante menu

folia contra hit. Pf. fiV. 24 > chap. 17).
OBS. Jussieu douteque VJStchinomene Se&banlL.,

«dont le calyce esfaĵ i dents egales, et dont le legume
presque cylindriyie et non arlicule i'ouvre en deux
valves, apparlienne a ce genre. — Gartner pens©
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q>ril faiidroit supprimer entitlement VMschinomene
I*., et rapporter une partie des especes de ce genre
h VHedysarum 7 et l'autre partie an Galega.
DIPHYSA, JACQ. tinier.pi. 181 ,Jfg. Si;

J. LAM. pi. 6o5. GAL. campanula, a 5
decoupures ine'gales. Elendaid r̂ ftechi et
renvers£ ep arriere, plus long que les auIres
£<£tales; ailes oblongues^obtuses, rnontan-
tes; careiMj|falciforme, acuminee, plus
courte que l^s ailes. Legume obldng, com-
prime-plan.e, recouvert sur chaque surface
d'une vessic grande, oblongue , renflee,

iiir.c^ciit ferraee. — Arbrisseau; feuillef
avec iinpaire; pedoncules 2-3-flores,

. axillaires; fleurs jaunes.
DIPHYSA , double veisie, en 'grec; ainsi nomm6 ,

parce quc leb deux surfaces du fruit sont recouvcrtes
pqr une ve&sie qui se forme dans Ics deux sutures
opposees du legume.

TX. Corolle irreguliere papittonacSe. Eta"
mines presque toujours dive et diadelphes.
Fruit le plus souvent legumineux^ unilo-
culaire 9 ordinairemen* monosperme et
Tie s*Qiu>rant point. Arbirs on arfirisseaux;
feuilles communement ailees avecimpaire;
stipules distinctes du petiole« caduques.

DALBERGIA, L.S. J. LAM. pi. 601. PTE-
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KOCARPUS , L. GAL. campanula , 5 - &gnt£.
Ktendard a ongletlin^aire, plus grand que
les autres petales; carene bifide ou di-
phjflle a sa base,onguic\ilee. ET. tant6t 10
diadelphes; chaque faisceau £tant divise a
son somraet en 5 dfooupures toutes anlhe-
ri feres ou seulemenl 4 anthdriferes £t 1
sterile; tantot 9 tiiadelphd^savoir, cfeux
faisceaux a 4 divisions antHmferes 9 le troi-
sicme eniier et rnonandre. Legume fctipitf,
raembraneux oa carlilagineux , compri-
m^-plane, mince, arrondî Sa cblc::jj | en
forme de languelte, i-3-sperme. Semences
compntu^es, ̂ cartees. — Arl>res ou arbris-
seaux ; feuilles ailees avec iinpaire ou ter-
npes; fleurs axillaires, dispos^es en grappes
ou en epis.

I>\LBERGI\ , du nom de deux Naturalistes suddois,
dont Tun vojagea dans l'Amlrique meridionale, et
I luitre fut m6decin du roi de Suede.

OBS% Le Dalbergia monetaria croil a Surinam.
II ddcoule des incisions faitcs a la racine et a latige
de cet arbrisseaii, aont le bois ejjjt de conleur rouge,
un sue rewneux qfti fessemble au Saag-Dragon. —
Lamarck a rapporte au genre Dalbergia , le Ptero-

ecastaphyfotm L.^ figar^ dans Browne, Hut,
. pi. 52, fig. 1.

CEOFFR&A, JACQ. Amer. I . J. LAM.
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pi. 604. U MAR 1, Pjs. Brds. Iw. 3, chap. i3.
CAU campanule, 5-dente. Etendard plus
grand que les ailes et la carene qui sont
presque egales. ET> 10, diadelphes. Drupe
ovoide., silionne sur ses co\6s et continent
un noyau .̂ galement ovoide, presque H-

ineux, 2-vaIve, i»speruie. — Arbres de
lovenne oniuleur, sou vent epineux sur

le tiorvc e^ror les branches; feu i I les aildes
avec impaire; (olioles opposees; fleursdis-
posees en grappes axil la I res ou en pani-
c l e s , d'u.xfe ocleur forte et d^sagr^able;
OTiipes prescjue semfalables a ceux de
TAmanclier.
GFOFFRiB \, du nom d'Etienne-PYancois GeoflProy f.

autenr d\\n outrage sur la matiere medicale.

-KISSOLIA, JACQ. Amer. et Hort. 2, p/. 167;
L. J. G. pj. 145; LAM. pi. 600. CAL. cam-
panule, a 5 dents in<£gales. Petales pres-
que de la meme longueur; Etendard T6-
flechi. ET. 10 , diadelphes ou monadelphes
avec une fenle dorsale Legume sllpite,
tncuubraneu^ coraprim^, renfl̂  a sa base,
i-sperme, ne s'ouvrant point, aminci a
son sonimet qui se^termine en une aiW
oblongue et obtuse. — Arbres ou arbris*
seaux k rameaux volubles; feuilles
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nies ou ailees avec impairej^peurs dispo-
s6es en grappes simples on com^osees,
axillaires ou terminates; fruil sembldfcle
i une moitie de pelui de I'Erable, aiti
dans le ISissoliaJruticosa L.

NXSSOLI v , du notn d'un Botciniite franrais,

PTEUOGARPUS, LOEFL. L. J. G.
LAM. pi. 602. CAL. campanula ,
Etendard onguicul^ , ouvert- plus
que les diles et la carene. BK 10, mona-
delphes a leur base. Legume stipil£, ar-
rondi ou ^chancr^ sur un col^ et presque
falciform^, comprim^, borc'4 d'une
membrancuse, relev£ de jj|usieurs
vu res simples ourameuseS, i-sperme, ne
s'ouvrant point. —- Arbres ou arbrisbcaux,
feuillesailees avecimpaire; fleurs disposees
en epis axillairefe.

PTEROCARPUS, fruit aiU9 en grec.
OBS. II d̂ coule des incisions faites au tronc dea

Pterocarpus Draco et Santalinus L . , un sue resineux,
semblable \\\ S'ang-Dragon ,̂ qui est d'abord liquide
et qui se durcii promptement.
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§. X. .Cofolle irrigutiere (quelqucfois
jjfille*J. Etamines dix distinctes. Legume
mapsulaire 9 yniloculaire, ordinairement
monosperme et ne s'ouvrant point. Arbres
ou arbrisseaux; feuilles ailees avec impaire
ou simples; stipules distinctes du'pdtiole*
caduques.

CV^AIFEI^, L. J. LAM. pU 342. COPAI-

VA , JAC^Amer. pi. 86. Copahu 9 Co-
paier. GAL. O. COR. Pelales 4 ou verts, JACQ.

L. LAM. ( GAL.* 4-partite. COR. O OU pdtales

f iducs ? J\JSS. ). ET. 10, disfthctes; an-
leres arroHdies. Legume oyoide, pointu a

son sommet, 2-valve, i-spenne. Senftnce
'entourfe d'un arille bacciforme. — Arbre
£lev£,d'un beau port ^feuilles ailees avec
impaire; folioles alternes, un peu coriaces,
traversees inegalement par leur nervure
longitudinale, ou plus ^troites d'un cote
quc de l'autre; fleurs disposeos en grappes
puniculees et axilLures, de coulcur blanche.
COFAIFERA , (jui porte 011 frui produit le Copaliu.'
Oss. Jussieu^ense que ce jsenre a peut-etrc plus

d'alfijiitci avec Ics T6r6biularees qifavec les L^gu-
mineu^cs. —• Le Copaifera croit naturellement dans
le Br&il, dans la Guiaue, etAaiix environs de Tolu.,
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II dScbule des incibions faites a sotttronc i n sue
i&»ineux, connu dans les boutiques sous le nom de
Baume de Copahu. Celte liqueui, d'abord hmjjfde,
s'£paissit peu k peu j son gout est acre, amer, aro-
xnatique; sa couleur est d'un blanc jauuatre, et son
odeur est p£n6lrante. On Pemploie int&ieurement
et ext&ieurement en mddecine.

MYROSPERMU^C ; JACQ. Amer. pi 174,
Jig. 34; J. LAIT. pi. 341. GAL. <fampanule,
a limbe presque enh'er et a peine 5-d^P^
COR. papillonacee; ailes et mkene 2-phylte
presque ^gales, onguicul^es, etroites; dlen-
dard en coeur renverse, onguicul^9 plus
grand qj}e les autres pdtalec ET. IQ f"
tiuctes; I'lamens d'^clui^, ^ontenus
la|Carene, persistans a pies la chute des
p&ales ; antheres oblongues, vacillaiites.
Ovaire stipite. L6gume oblohg, comprim^
a sa base ej muni d'uue aile membr^
neuse, renfle a son sommet, i-loculaire,
lie s'ouvrant pt)int,-oligosperme. Semences
r^niformes, quelques-unes su jet res a avor-
fer. — Arhrisseau; feuilles b}\6es avec im-
paire; folioles alternes; fleurs disposees en
grappes presqu^terminales,; semences p^-
oelrees du sue kfUamique qui remplit^les
loges du fruil.

, semence parfumde, fn grec.
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OBS. Jussi^fcregarde comme cong^nfcre &ri <My-
rospern.um , la pi ante appelee Saumeryim, dans
Phevbief du Perou de Joseph de Jussieu son oncle.
Cette plaute arbore&cente est le vrai Quina-Quina
des PA-uviens ( Voy. Act. Par. 1758, pag. 2^7), et
elle differe infiniment du Cinchona officinal^ L. ,
auquel les Europ£ens doiinent £galement Ae nom de
Quina-Quina ou Quinquina. Cette confusion denom
vient d^ ce one l'ecorce diu Cascara de Loxa ( Cm-
cfiQna offiiinalis L.) a &L& subutitu^e en Europe au
Qffka- Quina des P£ruviens (Saumerium, Jos,
J*uss. ). Le no4|peau febrifuge a &6 confondu a'vec
Tancien; il a prevalir, et a rtlenu le nom du pre-
mier qui e&t aujourd'hui presque entiferement ou-
blie.

I. Genres ayant de VqffinM avec les
LEGUMINEUSES.

SECUREDAGA, JACQ. Amer.lu. J. LAM.

pi. Sag. GAL. a 3 divisions color^es, dont
uue superieur.e et deux inferieures, per&is-
tant. COR. papillonacle; dtendard 2-pli) lie,
oblong, droit, un peu plus court que la
carene aveclaquelle il est coniie..a sa base;
ailcs planes, obtuses, grandes, trej 011-
vertes, ecartees des aut.*es petales; carene
entiere, conduplique&, appondicul^e & son
sommet, un peu plus grande que les ailes.
ET. 8, raonadelphes avec une fente dorsal e,

contenucs
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contenues dans la carene. OVaire lbre;
style subule, plus long que les ftaraincs;
stigmate dilate, presque dente. Legume
semblable a celui du Nissolia, ovoide,
renfl̂  et i-sperme a sa base, terming par
une aile membraneuse, oblongue, obtuse,
trfes grande. Semence oblongue. — Arbres
de mojenne grandeur ou arbrisseaux
grimpans; feuilles alternes, simples, ^
nies de stipules; fleurs disjtffc&s en
axillaires ou terminaux.
SEGUKIDACA vient du mot latin Securis f instru*

ment a couper; ainsi nomm£, & cause de la forma
du fruit.

Oss. Le Securidaca semble se rapprocher, par son
port et par son calyce colord, du Poly gala; mais il
est polypdtale, et son.fruit i-loculaire ressemble
beaucoup h une samare de Banisteria. Juss.
BROWNEA, JACQ. Amer.pl 121 et Collect,

vol. 4, pag. 223, pi. g 9Jig. 2; L. J. LAM.
pl/SjS. CAL. double; i'exterieurturbin^ et
2-fide, I'int&ieur infundibuliforme et 5-
fide. COR. Petales 5, insures sur le tube
du calyce int^rieur, onguicules , presque
£gaux. ET. IO-I *\ ayant la meme insertion
que la corolle; "fihiTnens subules , droits,
alternetivement plus courts, r^unis a leur
base en une gain^fendue sur un c6t£; an-

3. E*



434 CLASSE XIV, OKDRE XI.

th^resobAngues, vacfllantes. Ovaire Hbre,
oblong, stipite; stipes adnd a un c6td de
la paroi du caljce interieur; style subule,
droit; stigmate simple. Legume oblong ,
•acumin£, comprime-plane, 2-valve, 1-
locuLnre, poljsperme. Semences grandes,
inegnlement arrondies, presque carries 9

ponttuecs. — Arbre de mojenne grandeur,
ilont le bois jaunatre est assez dur; feuilles
ailee* sanflftimpaire; folioles oppo&ees sur
2-3 rangs; fleurs sortant par petits paquets
des bourgeons axillaires, grandes et d'un
aspect agree*ble; etamines saillantes et deux

<fbis plus longues que la corolle dans YHer-
mesia LOEFFL. , que Jussieu et Lamarck,
regardent coinme cong^nere.

BROWNEA , du nom d'un Botaniste anglais.
OBS. Les genres qui appartiennent k la famille

lies L6gumineuses, pr^scutent une sdrie que toute
m6thode exacte et parfaite doit conserver dans son
int6grit6. Tournefort, en separant les plantes arbo*
rescentes des plautes herbacdes, et Linneus en dis*
linguaiit les v6getaux decandres ou declines de ceux
dont les fleurs &ont diadelphes ou hermaphrodites,
avoient lompu et transpoj>6 leg anneaux de la chains
qui unit les etres conformes p?/ le plus grand nom-
bre de leurs rapports. Ainsi le caractfere primaire
des L6gumineubes ne consibte, ni dans la nature de
la tige 1 ni dans la connexion des itainines > ni xnemm
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dans la corolle papillonacle a laquelb s'associ*nt les
corolles r£gulieres; mais il doit etre fourni par le
calyce monophylle, par l'insertion pfaigyne de la
corolle polyp&ale et des famines en nombre deter*
mine, par l'ovaire libre, par le style simple, par le
fruit Iggumineux et l'insertion unilaterale des se-
mences.

Les genres de cette famille se divisent naturelle-
ment en deux grandes sections qui se pr&entent cha-
cune avec des caracteires propres et particuliers. I^ns
la premiere, la corolle est r6guliere et pentapgffie,
la membrane inte*rieure de la semence est renfl£e et
imite en quelque sorte un p£risperme, la radicule de
l'embryon est droite, les famines sont ordinaire*
xnent di&tinctes, et les feuilles sont ail£es sans im>
paire. Cette'premiere division a de I'affinit6 av^les
Amygdal£es ; mais elle en diffcre sur-tout par la
nature du fruit, par le nombre d6termin£ des 6tami-
nes, et par la structure des feuilles. Dans la seconde
section qui renferme un plus grand nombre de genres,
la corolle est papillonac£e et ordinsiirement tetrap6-
tale, Tembryon est ddpourvu de toute apparenc&de
perisperme, la radicule ê t courb^e surles lobes, les
gtamines sont le plus sou vent r£unies, et la structure
des feuilles ebt sujette k varier. Cette seconde divi-
sion a inie afiaiit6 6vidente avec les premiers genres
de la famille des T6rebintac6es. Les sous-divisions
de ces deux grandes^ections sont caract£ris£es par
les etamines distin^tes ou r^unies, par le fruit 16-
gumineux ordinairement i - loculaire , rarement
multiloculaire , presque toujours bivalve, quelque-
fois 6valve, coxnmun^ment continu , articute dans

Ee %
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un cei'tain nombre de genres. Les caracteres secon-
daircs ont &e tire's de {a structure des feuilles et du
point d'attache des stipules, parce que l'observation
n'a pas encore decouvert dans la fructification des
caractercs ult&ieurs plus solides. Cependant il n'est
pas encore d&nontrd quo Ton doive Sparer les v<§-
g£tau\ a feuilles ailees. de ceux dont les feuilles sont
terndes ou simples; il n'est pas encore d£montre que
Ton doive s'attacher aux caracteres fournis par les
stiDnles qui sont tantot adnee^au petiole en forme
d'flres, tantot distincles du petiole et alors ou persis-
tantes ou caduqtoes. Si 1'on admettoit les caracteres
fournis par ces differences, it faudroit refuire ceux
des genres de Linneus qui varient dans la structure
des feuilles et dans le point d'altacke des stipules,
et determiner les especes qui sont parfartement con-
g(5neres, afin iTaosigiiei* avec certitude la place que
chacime doit obtenir dans une serie constante et im-
m uable.

Ou trouve dans la famille des L£gumineuses plu-
sieurs exceptions frappantes. i.° La corollc est nulle
dans le Ceratonia ; elle est formee de 5 p&ales dans
les Gleditiia, Tamarindus, et d'un seul dans VAmor-
pha; enfin , elle est monop^tale et slaminifere dans
quelques especes de Mimosa et de Trifolium. 2.0 Le
uombre des etamines , qui ne sY^ve pas jiitqu'a 10
dans les Gledfaia. Ceratonia, est ind&terminv* dans
quelques especes de Af/mo5a.*iQuelquefois les 6ta-
iuines deviennent monadelpjie^ c'esl-a-dirc que le
di^ieme filament appliqu6 sur la fissure later ale de
la gninc formic par la reunion des 9 autres filam^ns,
contracte adherence avec cell", gaine et fait dispa-
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roifre la fente. 5.° Le 16gume s'ouvre en 5 valves
dans le Moringa, et en 4 valves dans unc esp£re de
Mimosa. 4-° La ?emence ordinaire merit farincuse est
oleagiueuse dans VArachis et le Moringa. 5.° Le fruit
mVirit sous terre dans VArachis et dans quelques es~
p&ces de Glycine, de Latyrus, de Vicia, do Trifo-
Hum. 6.° Les organes sexuels sont quelqucfois s6-
pares dans les Gled'uia , Mimosa , Gymnocladiis,
Glycine, etc. 7.° Les feuilles du Moriaaa sont 5
fuis a flees avec impaire j celles rie plusieur* Spartium
I*, el <lt» YErinacea T. sont presque opposes. 8.° T̂ e
Glycine Apios est lactescent. 9.0 Le Phaseolus, le
Dolychos et quelques genres voL>ins presentent, dans
leur germination , des feuilles s&minales eiiliere-
meiit distincles des lobes ou cotyledons qui percis-
tent ct qui ne s'clevent presque ])oint hors de terre.
Ce caracl&re frappant presage l'^tablissement d'une
nouvelle section.

On rcmarque un mouvement journalier dans les
feuilles d'un grand nombre de L6gumineases, ûr*
tout daus celles qui sont ailees sans impaire. Ces
feuilles s'ouvrent liorizontalement pendant^le jour,
loraque le ciel est serein; et elles s'abaissent, se rap-
prochcnt par oaires, semblent se livrer au sommeil,
lon>que le soleil abandonne Tliorizon, 011 loiv.que
Tatmosphere est chargee d'huiuidite. Voy. voL 1,
SOMMEIL. \

Les feuilles de la Sensitive se piient sur leur arti-
culation > lorsqu'on les touche, ou lorsqu'ou souffle
im peu vivement dessus. Ju{s. Voy. vol. 1
TABILITi.

Ee 3
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O R D R E X I I .

LES T^RiBINTACEES , TEREBINTACEA.

JLE nom de Terebintapees a ete donn£ aux
pirates de cette famille, a cause du rapport
qu'elles ont avec le v£g£tal qui fournit un
sue visqueux, connu dans le commerce sous
le nom de Tirebenthine. Ces plantes ont une
lige arborescenfe ou frutescrnte. Leurs feuil-
les altemes , depourvues de stipules , sont
simples, ternees ou ailees avecimpaire, ordi-
nairement munies d'une nervure longitudi-
nale et saillante, de laquelle partent plusieurs
nervures transversales. Les fleurs, presque
tovjours hermaplirodites et completes, afFec-
tent diffcrentes dispositions.

FRUCTIFICATION.

Calyce monophylle 9 libre. CQrolle form^e
de p^tales en nombre determine ( rarement
ituls), inseres a la base du^aljce, en nombre
egal k celui de ses division!; et alternes avec
elles. Etamines avant la m£me insertion que
la coroUe, en nombre £gal a celui des p&ales
et alternes avec eux, ou en nombre double.
Ovaire libre, simple ou nultiple en nombre



d£termin£. Dans les fleurs a ovaire simple,
style souvent unique et termini par un stig-
mate entier ou profondement divise, quelque- •
fois multiple .avec un nombre egal de stig-
mates, rarement nul; fruit, capsule ou baie
ou drupe, k une ou plusieurs loges monosper-
mes. Dans les fleufs a ovaire multiple, autant
de styles et de sligttifetes simples que d'ovaires;
meme nombre de capsules toutes rnonosper-
mes et distinctes. Semences ordinairement ren-
ferm&s dans un nojau osseux. Perisperme
nul (membrane interieure d^lasemenceqnel-
quefois renflee, charnue el iiiritant en quelque
sorte un perisperme ); radicule de Peinbryon
penchee sur les lobes.

Oss. Plusieurs plantes de cette famille rendent 9

par incision, un sue propre qui est d'uie grande
ressource dans les arts, et qui est employ6 avec succfes
dans la m6decine. Quelquefois ce sue propre devient
concret, et forme une r6sine s^che et cassante connue
sous le noui d<? Mastic, de Copal, de Vernis% etc.; quel-
quefois il reste dans un £tat presque 1 jquide, et on lui
donne alors le nom de Baume9 de Terebenthine, etc*
— On mange les ffnits ou plutot quelques parties du
fruit dans plusieurs eSp&ces: tantot e'est le receptacle
ou le pedoncule, comme dans le Cassuvium; tantot
ce sont les amandes, comme dans VAnacardium, le
Pistacia, le Juglans: tantot e'est le brou des drupes f

comme dans le Manufora xle Spondias cytherea, etc#
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§. I. Ovaire simple. Fruit uniloculaire,
monosperme*

CASSUVIUM, RUMPH. Amb. i9pag. 177,
pi. 69; LAM. pi. 322 ; J. ACAJOU , T. pi.

435. ACAJUBA , G. pL 40. ANACARDIUM , L.

Acajou. GAL. 5-partite. Con.Petales5, deux
fois plus longs que le calyce. ET. 10 ; fila-
mens 9 courts et terminus chacun par une
anthere oblongue, le dixieme plus long et
portant une aJthere qui tombe au moment
oil la fleur ŝ epanouit. Style 1; stigmate
simple. Noix reniforme, portde sur un re-
ceptacle grand, pjriforrae et charnu. Se-
mence ajant la raeme forme que la noix.
— Arbre de mojenne grandeur ( Ana-
cardium occidentale L. ), gommifere ;
feuilles simples , grandes; fleurs petites ,
blanchatres, munies a leur base d'un grand
nombre de bractees , disposees en pani-
cule terminale, quelques-unes simplement
m&les par l'avortement de'Vovaire; ^tami-
nes 8-10 monadelphes a leur base, avec
une seule anthere fertile, selon Rottboll;
noix CRitenant sous son -icorce une huile
causrique et tres iuflamriable; pedoncule
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ou receptacle du fruit connu sous le nom
de Pomme dlAcajou, forme d'une subs-
tance spongieuse et succulente.

CASSUVIUM vient, selon Rumphe, de Cadju, nom
malais.

Oss. La gomme qui d6poule du Cassuvium , par
les incisions faites a son ironc, est employee pour
donner aux meublcs un lustre qui plait a la vue.

ANAGARDIUM, L. LAM. pl. 208; J. G.
pl. 40. SEMEGARPUS , L.S. Anacarde. CAL.
campanula , semi-5-fide. COR. Pet ales 5 ,
plus grands que le calycs, ET. 5; anlheres
oblongues. Styles 3; stigmates 3. Noix com-
prim^e, cordiforme, plus large a sa base ,
portee sur un pedoncule dilate , epaissi,
turbin^ ou semblable a une cupule. Semence
ajant la mcme forme que la noix.—Arbres ;
feuilles et fleurs comrne dans le Ca»sUt-
vium; semence bonne a manger.
ANAGARDIUM , form£ de deu^mots grecs , dont

Tun est une proposition quia diflerentes accept ions f

etl'autre quifestsubstantir, signifie Cmir; ainbinom-
m69 selon G. B. , a cau ê du fruit, qui a en quelque
sorte la forme et la^ouleur d'un cceuv desseclie. «jt
cordis reticLaUtumStityilitudiney turn colore. »

OBS. La subsrance de la noix de YAnacardium
est creusee de cellules qui contiennent une gomme-
l^sine noire et lui&aitte.

MANGIFERA, 1. J. G. pl. 100; LAM. pl.
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i38. Manguier. GAL. 5-partite, GOB.
tales 5, plus longs que le calyce. ]£T. 5;
antheresdidymes. Vacillates. Style i; stig-
mate simple. Drupe sujet a varier dans sa
forme, dans ses dimensions et sa couleur,
contenant un nojau oblong, comprimd ,
couvert exterieurement de fibres ligneuses
et capillaires. Semence oblongue. — Ar-
bres; feuilles et fleurs comrae dans le Cas-
suvium; quatre famines steriles et une
seule fertile dans le Mangijera indica,
selon Jacquih; drupe bon a manger et
d'une saveur d^licieuse.

MANGIFERA, c'est-a-dire, quiporte le Manga, nom
que les Malais dounent au fruit du Manguier.

RHUS , T. pi. 381; L. J. G. pi. 44; LAM.
pi. 207. TOXICODENDRON , T. pi. 381; G.

pL 44. COTINUS , T. Sumac, Vernis, Fus-
tet. GAL. 5-pertite. COR. Petales 5, un pen
plus longs que le calyce. ET. 5; antheres
petites. Styles 3, tres courts ou mils; stig-
mates 3. Drupe renfermant un nojai) 1-
sperme. — Arbres de mcyenne grandeur
ou arbrisseaux; feuilles ail̂ Ss avec impaire

- dans le Rhus T., ternees dans le Toxico-
dendron T. , simples dahs le Cotinus T.;
fleurs terminales, disfbs£es en paniculcs
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ou en grappes senses, quelquefois simple-
ment males et m£l£es parmi les hermaphro-
dites (Rhus Cotinus L.), quelquefois males
sur un pied et femelles sur l'autrd (Rhus
radicans ̂  etc. L.)> quelquefois monostyles
( Rhus Toxicodendron L.).

RHU§ (Hippoc. Dioscor.), form£ par apocope,
d'un mot grec qui signifie rouge ; ainsi nomm6, &
cause de la couleur du fruit. Voy. G. B. Pin*, et
J, B. Hut. PL 1, pag. 555.

OB.S. II ddcoule des incisions faites aux trqncs des
vieux Sumacs, une r6sine donr^n pourroit faire un
vernis analogue a celui de la Chine. — Kok, doc-
teur en mddecine et professeur h. Puniversit6 de Lou-
vain , a employ^ de nos jours avec succes Textraitdu
Rhus radicans contre la paralysie. — Le Rhus Toxir
dodendron est si v£n£neiix, que le simple attouche-
xnent de ses feuilles cause des pustules, des £rysi-
peles. — On coupe tous les ans les rejeions du Rhus
coriaria L., au pied des racines; on les fait s6cher, et
on les r6duit en une poudre grossiere dont les cor-
royeurs se servent pour appreter les peaux de plu-
sieurs adim'aux.

§. II . Ovaire szmple. Fruit multiloculaire;
quelques~loges sujcites d avorten

CNEORUM, L. J. LAM. pi. 27. CHAMJELEA,

T. pi. 421 ; (? pi. 70. Cametee. CAL. tres
petit, 3-dent6, persistant. COR. P^tales 3 p
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oblongs. ET. 3, Ires courtes; antheres pe-
tifes. Style i; stigmate 3-fide. OBaie petite f

seche, formee de 3 coques i-spermes. —
Arbrisseau; feuilles simples 9 semblables a
celles de 1'Olivier; pedoncules i-3-flores,
axillaires.
CNEORUM: , form^ d'un mot grbc quisigniQe rado ,

mordeo; ainsi nomm£, parce que ses feuille. ont
une saveur acre et caustique. Th^ophra&teetDiosco-
ride donnoient le nom de Cneorum k une e^pece
de Daphne.

OBS. Les organs de la fructification ont souvent
une quatrieme .partie de plus.

RUMPHTA , L. J. LAM. pi 25. CAL. 3-fide,
persistant. COR. Fetales 3, oblongs. ET. 3,
de la longueur des petales; antheres petites.
Style i; stigmate 3-gone. Drupe coriace,
t"rbin6, creus6 de 3 sillons, contenant un
noyau 3-loculaire et 3-sperme. — Arbre;
feuilles simples, semblables a celles du Til-
leul; fleurs disposes en grappe* axillaires.

KUMPHIA, du nom de Pauteur de VHerbarium
Amboinense.'

CO^lOGLADIA, BROWN. L. JKSQ. Amer.
J. I.AM. pi. 27. CAL. k 3 divisions. COR.
Pettiles 3 , plus grands que le calyce. ET.
3, tres dourtes ; anther^s arrondies. Style
o; stigmate simple. Drute oblong, arque ,
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succulent, marque au sommet de 3 points 9

con tenant un noyau confbrme, membra-
neux et i-sperme. — Arbres dont le tronc
donne par incision un sue visqueux ,
aqueux ou laiteux, qui noircit au contact
de Tair; feuilles ail^es avec impaire; fo-
lioles opposees, velues et dentees ou gla-
bres et entieres; fleurs axillaires, disposes
en grappes-panicutees, quelques-uncs t6-
trandres avec un calyce 4-fide.
COMOCLADIA , form6 de deux mots grecs dont Pun

siguifie coma, et Paulre ramus; ainsi nomm6,parce
que *les rameaux sont charges, de feuilles k leur
sommet.

OBS. Jussieu rapporte a ce genre le Pseudo-brasi-
lium PLUM. MSS. (1, pL 79, ou Br^sillet batard qui
est souvent employe dans la teiutiire k la place du
veritable bois de Br6sii ( Casatpinia echinata LA.M. )•

AMYRIS, L. J. LAM. pi. 3o3. Bqlsamier.
CAL. 4»dent6, persistant. COR. Pctales 4,
ou verts. ET. 8. Style 1, dpais; stigmate ca-
pitd. Drupe sec, arrondi, contenant un
noyau globuleux, luisant, i-sperme. — Ar-
brisseaux ou arbres ; feuilles tern&s ou
ailees avec ii&apaire, parsem^es de points
transparens dans quelques especes; fleurs
disposes en panicules axillaires et terxni-
nales.
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AMTRIS , forml d'un mot grec qui signifie Jluo;
ainsi nomm6, parce qu'il decoule du tronc de plusieurs
especes, un sue r6siileux et souvent balsamique.

Oss. Jussieu pense que le fruit dp VAmyris est
multiloculaire , et que plusieurs loges avortent. —
IfIcicariba , MARCG. Bras, 98, regards comme sy-
nonyme de VAmyris elemifera, laisse couler, par
les incisions que Ton fait a son 6corce, un sue T6-
sineux dont l'odeur approclie de celle de PAnis.
Linneus, Mat, medic, pag. 101 > observe quece sue
r6sineux ou que cette resine, d'unecouleur verte, un
peu jaunatre, est le v6ritable Elemi d'Am^rique.—
JjAmyris opobalsdmum I/, est originaire de PAra-
bic Cet arbrisseau s'6leve a la hauteur du Troene.
II docoule deson tronc, ou naturellenient, ou par les
incisions que Tony pratique, un sucr6sineux auquel
on attribue de graiides proprietes, et qu'il est tres
difficile de se procurer. On l'appelle Baume de Judee,
de la Mecque, d'Egypte, de Syrie9 ou Baume blanc.
Voy. V. ALP IN. HLt. Nat, Egypt. liv% 3, chap. i5 ,
pag, 19a, et Plant, Egypt, chap. 14, pag. 26, pi. 14;
VvjfiXNG.' Vindic. Opobals.

SGHINUS, L. J. G. pi. 140. MOLLE, T.
Powrier d'Amerique. Dioique. CAL. 5'
partite. COR. Petales 5. FL. JV1. ET. 10;
antheres arrondies. Rudiment de l'ovaire
avort6. FL. F. Filamens steriles. Ovaire 1 ;
style o ; stiginates 3. Baie (pisiforme, 3-lo-
culaire , 3-sperme. Semences globuleuses.
— Arbrisseaux doitf le sue propre est bal-
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samique; feuilles ailees avec impaire, sem-
bldbles a celles du Lentteque; folioles ai-
ternes ou presque opposees sur plusieurs
rangs, d'ane savcur poivr£e; fleurs dispo-
s£es en giappes panicul£es, axillaires et ter-
miaales, dioiques par avortement.
S CHIN us, form6 de Schinos 9 grecradical, uomque

Dioscoride donnoit au Lentisque.

TEREBINTHUS, T.pi 345; J. LENTISCUS,

T. PISTACIA, L. Tdrdbinthcy Lentisque,
Pistachier. Dioique. FL. M. Grappe amen-
tac& k failles i-flores. GAL. 5-fide, tres
petit. COR. O. ET. 5; antteres presque ses-
siles, 4-gones. FL. F. Grappe plus lache.
GAL. O - fide, tres petit. COR. O. Ovaire
1; styles 3; stigmates 3, un peu £pais.
Drupe sec, ovoide ou presque globuleux f

contenant un nojau osseux et i-sperme.
— Arbres plus ou moins 4\evi&, du tronc
desquels il decoule, par les incisions que
Ton y pratique, un sue en g£n£ral r^si-
neux et connu sous le nom de Terdben-
thine ou de Mastic ; feuilles du Terebin-
thus T. , terries ou ail£es avec irapaire et
a folioles presque opposees sur 2-4 rangs;
feuilles du Lentiscus T., ailees sans im-
paire, dtroites, a folioles presque alternes sur
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4*5 rangs et portees sur un petiole commim
canalicule, dilate sur ses Jbords , acumind
a son sommet; grappes axillaires; semences
.de quelques especes bonnes a manger.
TEREBINTHUS , form<5, selon Martinius, de deux

mots arabes, et selon Lobel, d'un mot grec qui si*
gnifie Cicer; ainsi nomm6, parce que le fruit a
presque la figure et la grosseur d'un Pois-Chiche.
V6ym Voss. Etymol.

OBS. Jussieu doute que la fleur soit r6ellement
ap&ale dans toutes les especes de Terebinthus. — 11
d6coule des incisions faites aux Lentisques de Tile
de Chio, un sue r&ineux appel^ Mastic. Cetle r6-
6ino ebt employee pour fortifier l'estomao. Les Turcs
en machent presque continuellement pour parfumer
leur holeine, fortifier leurs gencivt^. et^blanchir
leuis denU,

BURSERA, JACQ. Amer. pi 65; L. J. LAM.

pL 256. GomarL CAL. ordinairement 3-
fide, quelquefois 5-fide , petit, caduc.
COR. P^tales 3, quelquefois 5 , ouverts.
ET. 6, quelquefois 8 ou io. Style tres court;'
stigmate*capit<$, rareraent 3-fide. Baie co-
riace et drupacee, contenant i-5 noyaux
anguleux d'un cotd* et convexes de l'autre.
—- Arbres r^sineux ; feu'lles quelquefois
tern^es, plus sou vent ail^es avec impaire;
folioles opposees sur deux ou trois rangs ;
fleurs disposees en grappes axillaires et ter-

minales ,
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minales, souvent d£pourvues de pistil et
alors polygamy.

BURSERA, du nom ?\m Allemand, cllebrepar de
fr£cjuens voyages entrepris pour Pavancement et lea
progres de la Botanique.

OMS. Lamarck rapporte k ce genre deux plantes
originaires de Plle-de-France : Tune, appelta Bois
de Colophane (Colophonia, COMMERS.)* est arbores-
cente et resineuse; 3es feuilles sont ailces avec im-
paire, ses fleurs ont un calyce 5-fide et une corolle
k 5 petales, ses etamines sont au nombre de 6 , et
l'ovaire avorte : Pautre, connue sous le nom de Co*
lophanier bdtard {Marignia, COMMERS. ) , est Igale-
ment arborescente et r6&ineuse^ ses fleurs ont un
calyce petit a 5 divisions, et une corolle k 5 p£tales ;
ses etamines sont au nombre de dix, et Povaire
porte un stigmate sessile.

TOLUIFERA , L. J. Tolu, Baumier de
Tolu. CAL. campanule , 5 - dente. Con.
F^tales 5, dont 4 lin^aires ^gaur, le cin-
quleme en cceur et plus grand. ET. I O ,
tres courtes. Style o; stigmate i. Fruit pisi-
forme, 4-loculaire, 4-sperme. ( MILLER ).
—> Arbre resineux; feuilles ailees avec irn-
paire; fleurs disposees en grappes axillaires.

TOLUIFERA , c'es^a-dire, arbre qui porte le Tolu.
SPONDIAS , L. S6NNER. ind. 2 , pi. j23; J.

G. pi. io3; LAM. pi. 384. MONBTN f PLUM.

nov. gen. pi. 22* Monbin. CAL. perft, pies-
3. . Ff
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que campanule, 5-dent£, caduc. GOK.
Petales 5 , ouverts. ET. IO , ins&ees sur un
disque gland uleux; fil'imens alternes plus
courts; anlheres petites. Styles 3-5, ecartes;
stigoiates simples, obtus. Drupe ovoide,
marqu£ k son somraet de 3-5 points formes
par la chute des styles, et contenant un
nojau h r̂isse de fibres, §-angulaire, 5-Io-
culaire, 5-sperme. — Arbres; feuilles ail̂ es
avec impaire ; folioles presque opposees
sur 5-io rangs ; fleurs disposees en grap-
pes panicul^es axillaires et terminates ,
quelquefois 8-andres avec un fruit 4-locu-
laire ; drupes bons k manger.
SPONDI\S, nom donn^ par T^ophraste a une es-

pece de Frunier.

§. I I I . Ovaire multiple. Fruit formi de
K0plusieurs capsules monospermes.

AYLANTHUS, DESFONT. Act. Par. 1786.
L'HERIT. Stirp.pl. 84. J. Monoique ou plus
rarement hermaphrodite. CAL. tres petit,
5-dent .̂ COR. Petales 5 , semi-tubuleux a
leur base. FL. M.ET. 10; Jhlamens subules j
antheres ovales, penchees. FL. F. Ovaires
3-5, courbes en dedans; styles 3-5, in-
tdrieurs; stigmates 3-5,' ^paissis, dilates.
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Capsules 3-5, oblongues, membcaneuses ,
comprimees, jinguiformes , renflees dans
leur milieu, irspermes. FL. HERM. ET.

2-3, etc. corame dans les fleurs femelles.
— Arbre originaire de la Chine, dont la
cime tr&s elev^e est garnie d'un feuillage
epais; feuilles ai lees avec impaire; fleurs
petites 9 herbages , disposees en panicules
terminales.

ATLANTHUS. Ce mot, dans la langiie des habitans
d'Amboine, signifie arbor call, c'est-a-dire, arbre
dont la cime semble se perdre .dans les uues.

BRUCE A , MILL. Fasc. pi. 25 ; L'HERIT.

Slii~p. pi. 10. J. pioi'que, CAL. 4-parlite,
COR. Fetales 4, iioseres sur le receptacle. FL.
M. Glande 4-lobee (Ovaire avorte ? Juss.),
au centre et au fond de la fleur. ET. 4,
ins^r^es sur le receptacle et alt^rnes avec
les lobes de la glande. FL. F. Filamens 4 ,
st£riles. Ovaires , styles, stigmates et cap-
sules au nombre de 4. — Arbrisseaux ori-
ginaires d'Ab^ssiixie, dont le port appro-
che de celui d'un petit Nojer; feuilles ai-
lees avec imMire, presque fasciculees au
sommet des rameaux; folioles opposees ,
sur 6 rangs; fleurs males ramassees par pe-
tits paquets ^ r t ^ s , port̂ es sur des

Ff a
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doncules communs axillaires, tres veins ,
presque semblables k d$g chatons longs et
menus.

BRUCBA , du nom de PAut6ur du voyage en Abys-
siiiie et auz sources du Nil.

OBS. Les feuilles du Bruceajerrugina L 'HEKIT. ,
sont employees dans le pays comine anti-dyssen-
t&iques.

§. IV. Genres ay ant de Vaffimte avec les
TEREBINTACEES9 et se rapprochantdcs
RHAHNOIDES par Vembryon muni tfun
pdrisperme charnu.

•%

CNESTIS, J. LAM. pi. 387. GAL 5-partitef

tomenteux ext^rieurement. COR. P6tales 5
(iuseres sur le receptacle? ). ET. 10, ajant
la raerae insertion. Ovaires 5, velus; styles
et^stjfgaiates 5. Capsules 5 (quelques-urics,
souvent 4, sujettes a avorter), legumini-
formes , courtes , coriaces , 2-valves, 1-
spermes, heriss^es interieurement et ext£-
rieuremen t de poils ctoisans.—- A rbrisseaux,
dont quelques-uns sont grimpans; feuilles
alternes, ail^es avec implire ou plus rare-
ment tern^es; fleurs disposees en ̂ pis axil-

- laires et fascicules.
CKESTIS , form6 d'un root grr#c qui signifie scalpo,
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je gratte ; ainsi noirm£, & cause des poils cuisans
dont le fruit est h£rifr6.

FAGARA, L. J. G. pi. 68; LAM. pi. 84.
CAL. 4-5-fide , tres petit, persistant. COR.
Petales 4-5 , ou verts. ET. 4-5. Ovaire sim-
ple ; style 1; stigmate 2-lob£. Fruit pres-
quepisiforme ,,z-capsulaire (raremcnt2-5-
capsulaire), 2-valve, z-sperme. Semence
arrondie f luisante. — Arbres de tnojenne
grandeur et plus souvent arbrisseaux iner-
mes ou aiguillonneb; feuilles alternes, sim-
ples ou ternees ou plus souvent ail6cs avec
impaire, parsemeVs de points transparens;
petiole commun aile; fleurs fasciculees ou
presque disposes en grappes axillaires.

FAGARA , nom arabe donn£ par Avicenne, au
fruit de l'eipfce appelee par Lamarck F»gara jlvi-

cenna.
OBS. Le Fagara piperita L., est originaire du «Ta-

pon. L^corce, les feuilles et les fruits de cette plante
ont une saveur aromatique, poivrie et brulanfe.
On s'en seit dans lc pajs pour assaLonner les mets.
ZANTHOXYLUM, L. J. G. pi. 68. Clava-

her. Dioique. CAL. 5-partite. COR. o. FL. M.
ET. presque toujours 5. Rudiment du pis-
til. F L . F. Ovaircs 5 ( rarement plus ou
moins ), ordiiiafrement stipitfe; mcnie nom-
bre de styles et de stigmates. Capsules eu
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nombre £gal k celui des ovaires , stipit£es,
i-loculaires, i-spermrs, s'ouvrant int&-
rieurement, Semences attachees par leur
sommet a nn placenta setace qui nait de
la base de la capsule. -— Arbres de mojenne
grandeur, aiguillonnes ou inermesr; feuilles
alternes, nilees avec impaire, souvont par-
sem^es de points transparens; fleurs axil-
laires, fasciculdes ou quelquefois dispos^es
en grappes; nombre des parties sujet a
varier par la culture ou par avortement.
ZANTHOXTLUM , form6 de deiiY mots grecs qui

sigiiifient boisjaune.
OBS. Le Zanthoxylum Clava Herculis L., a sou-

vent des fleurs qu'on prendroit pour hermaphrodites,
si Ton ne fesoit attention a la difference qui existe
en I re le pistil de ces fleurs, et celui des fleurs v£rita-
blemeiit femelles. — L'espece nominee Zanthoxy-
him trifoliatum est cong£n£re du Panax, selon la re-
marque de L'Heritier.—Jussieu observe quele Zan-
thoxylum , quoique ap&ale et multicapsulaire, a
neanmoins beaucoup d'affinit̂  avec le tagara. I/on
trouve en effet dans ce dernier genre des es>p£ces
dont le fruit est bi-multicapstilaire : d'ou Ton peut
coiiclure que quelques capsules*avortent dans les
espfeces unicap&ulaires.

PTELEA, L. J. G. pi. 49; LAM.^/. 84.
GAL. petit, 4-partite. Cok. P t̂ales 4 , ou-
verts. ET. 4 , alternes avec les petales.
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Ovaire simple ; style court; stigmates 2.
Capsule membraneuse, comprimee , le-
gerement renflee dans le milieu, bordc'o
d'une large membrane orbiculaire, 2-I0-
culaire, £valve, 2-spermo. — Arbrisseau;
feuilles alternes , ternees, parsemees de
points transparens; fleurs presque dispo-
ses en corymbes axillaires et terminaux,
quelquefois a 5 petales , a 5 etamines, a 3
stigmates et a fruit 3-loculaire, quelquefois
dioiques, selon Medicus.
PTELEA , nom que DioscoriSe donnoit & l'Orme.

§. V. Genres ayant de tajfmiti avec leS
I'EREBINTACEES. Embryon depourvu
de perisperme.

DODOILEA, I, J. G. pi. 111; LAM. pi. 304.
CAL. 4-partite J caduc. COR. o. ET. 8; an-
theres oblongues , oonniventes , presque
sessiles. Ovaire simple; style unique, stig-
mate presque 3-fide. Capsule 3rguetre,
3-loculaire f 3-valve ; loges 2-sperines;
valves comprftnees en forme de careue,
munies sur le dos d'une aile membraneuse,
appliquees pw leurs bords con t re les angles
d'un placenta central membraneux et'3-
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gone. Sentences arrondies , ins£r£es par le
xnoyen de deux petits tubercules sur les
faces du placenta. Embryon roul£ en spi-
rale. — Arbrisseaux; feuilles simples, al-
ternes; fleurs presque disposes en grappes
axillaires et terminates, quelquefois k 7
examines; calyce quelquefois 3-5-partite;
une aile et une loge de la capsule sujettes
k avorter.

DODONJEY, du nom d'un Botaniste flamand.

OBS. Les feuilles du Dodonaa angustifblia L. ,
froisstSesentre lesdoigts, r6pandent uneodeurqui
approche de celle de la Pomme Reinette.

AVERRHOA , L. J. LAM. pi. 385. Caram-
bolier9 Bilimbi. CAL. petit, 5-partite.
COR. F^tales 5, onguiculls, ouverts, ET.
10 j fiiamens reunis en anneau a leur base,
alternativement plus courts, tautdt tous
antheriferes, tantot les alternes steiiles et
a peine visibles. Ovaire 5-gone; styles
5 , persistans; stigmates 5. Baie charnue ,
presque ovoide, 5-an gu la ire, sillonn^e pro-
fond^tnent entre les angles^ 5-loculaire ;
loges mono - poljspermes. — Arbres de
mojrenne grandeur , originaires des Indes
orientates; feuilles alternes, aildesavecim-
paire; folioles alternes sxir plusieurs rangs j
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fleurs disposees en grappes paniculees ,
naissant sur le tronc ou a la base des ra-
meaux et quelquefois dans les aisselles des
feuilles , petites , purpurines ( plusieurs
sujettes a avorter). Fruits d'une acidit£
agreahle, bons a manger et employes en
m£decine.

AVERRHOA , du nom d'un Mldecin arabe.

JUGLANS , L. J. G. pi. 89; LAM. pi. 781.
Nux , T. pL 346. Noyer. Monoique. FL.
M. Ghaton form£ de deux especes d'^cail-
les, les unes interieures et les autres ex-
t^rieures; ^cailles exterieures triangulai-
res, attaches sur le dos des interieures qui
sont transversalement oblongues et 3-fides
sur chaque cote*. COR. o. ET. 12-24 > \ns&-
rees sur un disque glanduleux; antheres
droites, presque sessiles. FL. F. Deux ou
trois bourgeons contigus, i-flores, formes
chacun de 4 feuilles caduques. GAL. adhe-
rent, 4-fide, croissant insensiblement pour
former Tecorce du fruit. COR. o. Ovairc
adherent; stales 2 , courts; stigmates en
massue, d^chifds a leur sommet. Drupe
ovo'ide et contenant un noyau osseux, ru-
gueuxou lissee Text^rieur, ordinairement
2-valve, divis^ dans Tint̂ rieur en quatre
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demi-loges, i-sperme. Semence sinueuse,
4-lob6e dans sa partie inferieure; lobes
separes par des cloisons membraneuses
appelecs zeste. Embryon droit; cotyledons
cbarnus > 2-lobes; radicule superieure.
G-dERTN. — Arbres; feuilles alternes, ter-
nees dans le Juglans baccata L. , ailees
avec impaire dans les autres especes; fleurs
femelles au sommet des rameaux; chatons
males ecartes, axillaires; drupe presque sec9

teignant d'une couleur noire; noyau mar-
que d'une suture et entourtt d'un rebord
renfl^ dans le Juglans regia L.; semences
bonnes a manger et fournissant p&r expres-
sion de Thuile emplojee a plusieurs usages.

JUGLANS (Tbeophr.) , quad jovis gjtans9 gland
des dieux , gland par excellence*

OBS. Le Juglans sc rapproche, par son port, des
T^r^bintfrrees; 'mais il en differe, soit par Povaire
adherent, soit par la structure des flews et de la se-
ntence. — Le Juglans regia L. est originaire du nord
de la Perse. Micbaux a trouvg cet arbre en grande
quantit6 dans les forets qui avoisinent la mer Cas*
pienne. Son bois est estira6 pour /aire des meubles ,
pour monter des arines , etc, M. Trattinick , Bota-
niste allemand, a vu un individu du Juglans regia ,
qui ne donnoit jamais de chatons 9 et qui portoit tous
les ans une grande quantity de noix k coque tendre >
ires grosses et bonnes h manger.
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L'ordre des T6re!jintacees ne parolt pas deter-
mine avec assez de precision. 11 »emble qu'il ren-
ferme plusieurs families qui seront caracteris6es dans
la suite, d'apres les difierences que presentent les
fruits , les seinences, etc. Cet ordre a &6 divis6
par Jussieu en 5 sections, Les genres de la premiere
section se distinguent par leurs feuilies simples, par
leur fruit i-sperme, par la radicule de l'enibryon,
qui est iuferieure ou laterale courb£e en dedans et
niontante: ils se rapprochent par ce dernier carac-
tere des L£gumineuses i-spermes qui les precedent 5
mais ils en different par l'absence des stipules, et
par leurs famines ins<§r6es profond£ment a la base
du calyce. Les genres de la secoiSle etde la troisieme
section, qui constituent les vgritables T6r6bintac6esf

sont caract£ris6s par leur fruit ordinairement dru-
pac6 et contenant quelques noyaux monospcrme*,
par la radicule de l'embryon presque toujours suptS*
rieure, courbee en dedans et desrendante, par leurs
feuilles communement tern6es ou ailees. ^'insertion
des 6tamines est Equivoque et obscure dans les genres
de ces deux sections; elle a lieu, ainsi que dans quel-
ques ordres de la classe XIII ( Voy. vol. 5,pag. 47 )«
sur un disque glanduleux qui c->t .situ6 entre le pistil
^t le calyce, et qui tire sou origiue ou de la base de
ces deux organes, ou de la base d'un seul. Cspendant
romme la nature dp ce disque est evidomment caly-
cinale dans quelques ^genres, ou conclut par analo-
gie , qu'elle Test ^galement dans ceux dont Tinser-
tion des (Hamines est douteuse. Les genres de la qna-
trieme section sont ^emarcfnables par leur fruit for-
me de plusieurs capaules i-ipermesy ou divi&6 en plu*
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sieurs loges £galement i-sperines, par l'embryon
droit qu'entoure un p£risperme charnu, et par leurs
feuilles simples ou plus souvent composes, ordi-
nairement parsemees de points transparens. La pre-
sence et la nature du pc'risperme rapprochent le*
pLintes de cette section de la farm He des Rhamnoides.
On trouve dans la cinquieme section quelcjues genres
qui ne paroKsent pas avoir beaucoup de rapport
avec lesdivisionsci-dessus enonc^es $ inais il e^tpro-
bable que ces genres annoncent Pexistence d'ordres
nouyeaiu et inconnus. Juss.

O R D R E X I I I .

LES RHAMNOIDES, HH AM NO I D E M.

ZiES Rharonoi'des, caract^rls^es par l'ovaire
simple, par lc perisperme charnu, par l'em-
Jbrjon droit et par les» feuilles depourvues de

Stipules, se distinguent aisement de tous Ics
,«4dres qui a p par lien n en t a la quatorziente
"xlasse. Leur tige frutescente ou arborescenle
est garnie de rameaux alternes ou opposes.
Les feuilles, qui sortent de b^utons coniques f

rarement nus , plus souvent couverts d'ecail-
les imbriquees, ont une situation con forme a
celle des branches et des rameaux. Elles sont
comraunemeul simples, toujours munies de



LES RHAMNOIDES, 46c

stipules, quelquefois persistantes, mouclie-
tees ou bord£es de blanc et de jaune dans
certaines especes. Les fleurs, en general pe-
tites et peu eclatantes, presque ton jours com-
pletes, tres rarement apetales ou diclines,
affectent dififerentes dispositions.

F R U C T I T I C A T I O N .

Cal)ce libre, inonophylle, muni souvent
a sa base inlerieure d'un disque glanduleux,
divise ou decoupe k son limbe; divisions et
decoupures en nombre egal a celui des pe-
tales. Corolle ties rarement nulle, form£e
ordiiiairement de cinq, quelquqfuis de quatre
ou de six petales alternes avec les divisions
du caljce, insures au sommet de cet organe
ou sur le disque dont il est muni a sa base,
onguicul& et squamiformes ou dilates et r^u-
nis dans leur partie inferieure. Etaaiines en
nombre egal a celui des petales, aj ant la
meme insertion, et leur ^tant alternes ou op-
poshes. Ovaire libre, entour^ par le disque
glanduleux du caljce; style et stjgraate uni-
ques ou multiples en nombre determine.
Fruit, baie divise^ interieurement en plusieurs
loges monospermes ou contenant plusieurs
noyaux egalement monospermes, quelque-
fois une capsule tdivisee en plusieurs logos
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mono ou dispermes, s'ouvrant en plusieurs
valves septiferes sur leur milieu. Semences
souvent ombiliquees a leur base. Perispferme
charnu. Embryon droit; cotyledons planes ;
radicule inferieure.

§. I. Etamlnes alternes avec les pitalct.
Fruit capsulaire.

STAPHYLEA, L. J. G. pi. 69; LAM. pi.
210. STAPHYLODENDRON , T. pi. 386. 67a-

phylin. CAL. profond^ment 5-fidef con-
cave , colore, muni a sa base interieure
d'un disque ure&>le. COR. Petales 5, in*
seres sur le bord du disque, de la meine
couleur que le calyce. ET. 5, ajant la meme
insertion que la corolle. Ovaire 2-3-partite;
styles etsngmates 2-3. Fruit 2-3-capsulaire;
capsules connees dans leur moiti£ inferieu-
re, membraneuses, vesiculeuses, s'ouvrant
interieuremeut au sommet; placenta sous
la forme d'une nervure epaisse, adne Ion*
gitudinalement au milieu de la cloison.
Semences osseuses, presque globuleuses 9

tronqu^es et ombiliqu^e4. a leur base. —
Arbres de moyenne ' grandeur ; feuilles
opposdes , munies de longues stipules ,
tern£es ou aildes avec ilnpaire; fleurs dis-
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poshes en grappes terrainales, garnies de
. bractpes.
ST. PHYLEA, diminutifde Staphylodendron, qui

tst form6 de deux idiots grecs, dont Pun signifie
Raisin, et 1'autre Arbre ; probablement ainsi nom-
ine i h cause des fleurs disposes en grappes.

EVONYMUS, T. pi. 388; L. J. G, pi 113 ;
LAM. pi. i3i. Fusain. GAL. 5-partite ou
5-fide, plane, muni a sa base interieure
d9un disque pelt£. COR. Petales 5} ins£r&
sur le bord exterieur du disque, ouverts.
ET. 5, portees chacune sur une glande
saillante au-dessus du disque. Style i; stig-
mate i. Capsule 5-angulaire, 5-loculaire,
5-valve. Semences aril lees ou enveloppees
d'une tunique propre color^e et pulpeuse,
inserees a 1'angle central des loges. — Ar^
bre^plus ou moins lleves, a ratneanx 4-
gones; feuilles opposces; stipules peu sen-
sibles; pedoncules axillaires, solitaires, op-
poses , i-flores ou portant plusieurs tleurs
dispos^es-en ombelles.

EVONYMUS (Th<Sophr.), bon nom, en grec; ce
qui est dit par antiphrase, car Pespece a laquelle on
a donn6 ce nom est^nuisible aux bestiaux.

OBS. Le nombre des parties de la fructification
diminue d'un cinquieme dans certaines esp^ces et
quelquefois sur le \neme individu. — I<e cilovea
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Xedrn a observe" que la semence des F«
fermoit deux embryons. — ReicharH
ce genre le Colpoon de Bergiu^
fait un genre sous le nom de Fu
de VEvonymus europmis L . , renfert petit
canon de fer bien bouche et expose 1 , se con-
vertit en un charbon lendre dont le dessinateurs
foul usage. Ley fruits de cette espece sont purgalifs:
on pretend que, ivduits en poudre , ils del rui sent
promptement la vermine a laquelle les enfans sont
sujets.

POLYCARDIA f J. LAM. pi. i3i. COM-
MERSONU , CdMMERS. Herb. C A L . tres

petit, 5-lobeVCoR. P^tales 5 , arrondis. Ex.
5 , iilamens courts ; antheres arrondies.
Ovaire globuleux; style 1 ; stigmate lobe.
Capsule coriace , 5-locuIaire, 5 - valve
(quelqnefois 3-4-loculaire et 3-4~valve );
cloisoii^ seminiferes sur chaque cote de Ieur
base, Semences en petit nombre, oblon-
gues , munies a Ieur ombiiic d'un arille
calyciforme et lacinie. — Avbrisseau ori-
ginal re de Madagascar ; feuilies alfemes ,
o vales - oblongues , en tie res ; pedoncules
floriferes terminaux ou /lternes avec les
feuilles, munis sur chaque cote d'une aile
sailiante et arrondie a son sommet, presque
semblables a des feuilles en coeur renverse ;

ileurs
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ileurs 3 - 4 , dans le sinus ou dchancrure
s iperieure du pddoncule.

POLTCART)I& , form6 de deux mots grecs qui signi*
Kent pluriks cordata, plusieurs fois en emir.

CELASTRDS, L. J. G. pi. 95; L'HFRIT.

Stirp. pL 25. CAL. tris petit, 5-lobe. COR.
P&aleT5 , onguicules, ou verts. ET. 5; fila-
mens oblongs. Ovnire petit, plong6 dcins un
disque large et creuse de dix. btries; style
court; stimulates3. Capsule 3-gone, 3-Locu-
laire , 3-valve. Seinences inserees au bord
central des cloiVons, glaives, semi-arill^es;
arille 4-fide. — Arbres de mojenne gran-
deur ou arbrisseauz; feuilles alternes; p^-
doncules axillaires, plusieurs fois dichoto-
mes, multiflores ; capsule 3-4-locuiaire
dans le Celaitrus scandens. ^
CELASTRUS, nom que Th^opliraste donnoit k un

arbre toujours vert, probablement & une espece de
Rhamnus L.

§. I I . Etamines alternes avec les pitales.
Fruit mouy drupe ou bale. Petales dilates et
r^unis a leur base dans quelques genres.

M YGINDA, JACQ. Amer. pi. 16; L. J. LAM.

pi. 76. CAL. tr̂ p petit, 4-partite. COR. P^-
tales 4, ouverts. £ T . 4; filamens courts j

3. Gg
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anlberes arrondies. Styles 4, co
males simples. Drupe pisi forme ,
un noyau 1-sperm e.—Arbrisseaux.
opposees ; pcdoncules solitaires, axil*
bifldes, liiultiflores; ileurs ties petitet>.

~M YGINDA , du nom d'un vbyageur qui fit present %
Jacquin des pi antes qifil avoit cueillies dans Tile
JBarbade.

OBS. Jussieu soup^onne que le fruit du My gin (
n'est monosperxne que par avwtenient, — Sn»^th,
Jacquin, Lamarck, etc. ont r^uiii au Myginda, le
Rhacoma J J . , qui 11 en differe , d'apres les observa-
tions tie ces auteurs , que par son style simple, par
son calyce 4-fide, et par le pedoncule commun qui
nVst point a-fide. Voy. JACQ. Collect, vol. 4 , et
Icon. vol. 2 j fasc. 12,

EL^EODENDRUM, JACQ. Icon, pltf; G.
pi. 67 0 LAM. pi. 13a. RUBENTIA , COMMERS.

J. CAL. ties petit, 5-partite. Con. Petales5,
ouverts, a onglet large, ET . 5; filamens
courts; a inheres arrondies. Style tres court;
stiginate simple. Drupe en forme d'olive,
conlenant un noyau osseux, he'risse exte-
rieurenient de fibres raises, 3-loculaire;
loges \-z sujetles a avorter, la troisieiue

. conteuant deux sernences, dont une seule
feconde. — Arbres ; ^meaux ojDposes,
noueux^ feuilles opposees, alongees el tie*
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es dans les jeunes rameaux, ovales et

s dans les anciena rdmeaux; pedon-
axiilaires, dichotomy et mulliflores;

jleurs munies de biactees a la base de leurs
padoncules propres.

KLJEODENDRUM, Bois d'olive, eugrec; 110m sous
lequel les especes dece genre sont connues a TXle-de-
France, ainsi cjue sous celui He Bois rouge.

CASSINE, L. J. G. pL 92; LAM. pL i3o.
GAL. M-es petit, 5-partite. COR. Pemles 5,
ouyerts, elargis a leur base et presque reu-
njs. ET. 5. Style o; stigmates 3. Baie 3-
loculaire, 3-sperme, ombiiiquee par les
stigmates persistans. —' Arbres de moyenne
grandeur ou aibrisseaux; fetiilles opposes
ou alternes; pedoncules axillaires.

CASSINK. Les Sauvages de la Floride se servent

de ce uom pour designer un arbjisseaujiomin^ par

Aiton, Ilex vomitoria. Voy. Hort. Kew.

ILEX, L. J. LAM. pi. 89. AQUIFOLIUM, T.
pi. 371; G. pi. 92. Houx. CAL. tres petit,
4-deat^. COR. 4-partite ou fbrmde de 4
3etales reunis a leur base. Ex. 4. Style o;
stigmates 4. Baie petite, arrondie, conte-
tenant 4 osseletfs 1-spermes. — Arbres de
moyenne grandeur ou aibrisseaux; feuilles
alternes, toujours vertes dans quelques es-
peces et munies de dents ^pineuses; per

G Lr 31
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doncules axil la ires , multiflores ;
quelquefois pentandres, et alors baies jfeji-
taspcrmes.

ILEX (Virg.). Ce mot paroit d6riv6 de celui
i'EIah, qui est h6breu, et qui signifie Chine.

OBS. Micliaux a observ6 que toutes les especes
iillex qui croissent dans l'Am6rique septentrio-
nale, sont dioi'ques. — Le Houx commun crolt na-
iurelleinent dan-* les climats tempos de l'Europe.
Les fleurs de cet arbrisseau sont quelquefois siraple-
ment males par i'avortement du pistil. Son bois est
susceptible d'un beau poli. On fait avec l'&orcc
moyenne une glu dont on se sert pour prendre les
oiseaux. Les baies sont regard£es comme purgatives:
on les torr6fie dans Pile de Corse, pour se procurer
un breuvage analogue a celui du ca£S. —• L'infusion
th^iforme des feuilles d^ VIlex vomitoria AIT. , ou
TM des Apalaches ( Cassine peragua L. ), est tres
diur^tique. Cette infusion donne une liqueur eni-
vrante, lortque les feuilles ont €t& torr^fî es.

PRINOS, L. J. LAM. pi 255. Apalachine.
GAL. tres petit, 6-fide, COR. 6-partite, plane.
ET. 6; filamens subules; anlhores oblon-
gues. Style court; stigmate simple. Baie
arrondie, contenant 6 osselets 1-spermes.
— Arbres de moyenne .grandeur ou ar-
brisseaux; feuilles alternes, ton jours vertes
dans quelques especes; pedoncules axillai-
res souveut multiflores \ fleurs petites, quel-
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quefois 5-7-8-fides, 5-7-8-andres , 5-7-8-
stoermes.

note, qne Thdophraste donnoit k VIUx.

§111. Etamines opposees aux petales.
Fruit drupacd.

RHAMNUS, T. pi. 366; L. J. G. pi. 106;
LAu.pl. 128. FRANGULA, T.pl. 383. ALA-

TERifus, T. pi. 366. Nerprun, Bourgene,
silaterne. CAL. urc£ole, 4-5-fide. COR. P^-
tales 4-5, tres petirs3 squamiformes, rare-
ment nuls. ET. 4-5. Style 1; stigmate 2-4-
fide. Baie 2-4-loculaire, 2-4-sperme. Se-
mences munies a leur base, d'un ombilic
cartilagineux et saillant. — Arbres de
moyenne grandeur ou arbrisseaux ; ra-
oieaux tei'miD^s dans quelques e^peces par
une pointe piquante; feuiiles presque op-
posees ou plus souvent alternes, toujours
vertes et luisantes dans VAlatemus T.;
fleurs axillaires, quelquefois dioiques par
^vortement%; cloisons du fruit tres minces,
sujettes a disparoitre dans la maturity. '
RHAM^US (Th6ophr. Dioscor. PL), nom donn<

par les Anciens a des piantes trfes differentes. Voy.
J. B. liv. 69 pag. 2$.

OBS, Les genres Rhamnus, Frangula, Alater-
Gg3
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T . , peuvent,p«te distingg£$ pai; les caractero/"
suivans:

RIUMNUS T. Pdtales 4. Etamines A. Baie (£-
traaperme.

FRAJTGULA T. P&ales 5. Etamine^.5.-Baie f<-
Iraspermi*, |)Ius souvent disperme. CTJEHTN.

ALATIRNUS T ; T6iate^ 5 (souvent mils), f a -
mines 5, Bale 5-spprme. — FeuiIIes ioujpiirs vertes.

iTe sue de«i frii-im dti t l h a m r u s Caihartitnfs I ' i
e et d£pw6 dauK- des v espies avec tin pen

U ^ d « v n « i e a n , .donne le f^rt Se vesiie
employe dans fes-aj*tsL r-^ l e s fruits du RhP-ngjius
infpctbrius L . , fburnisscnt une teintura jaune : on
e"'?'fait tfussi nri 'slihp plirgalif. --• te hois du Jl/mm-
nqs Frangula L. CBoiir^ie1) e»t em^loj^ pour faire
la poudrc h qaapm; I^coibd des.rafeines de cet ar-
bii^seau puxgc fontemeiHriTl' Xoi»qiio Ic Rhamnus
Alaternus I*, u'e&t p^srpuve^t ^ ficun at? dfefiuiis,
on pourroit le confondrc aver Je Plul/yiea. h cause
de"sou fetullnge fon)ours vcrl el IiiLant; mais on le
distingue' jffe^rf^ii, rfil'on observer xftit bcsfeuilles
sont alterne^ ft.flti|uilar6^s. — LD tfhawimf penta-
phyllus L. cst eo^gen M»» ilu Rhtts, s^lon S'ohserva-
fioii de Dcsfont91110*!

ZTZTPHUS, t. /•/. ^j J. G : pi- 43; LAM.
pi. 185. RHAMNUS, L. Jujubicr. GAL. OU-

vert, 5-fide. COR. Peinles 5, sqnamiibrioes,
niseics sur un di que gkncluleux situe a
la base du caljce. ET. 5, ayant la memc
insertion que la corolle. Ovaire entoure
par Ic disque; styles et stigmates 2. Drupe
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>voide, contenant un noyau 2-loculaire et
J-sperme. — Arbres de mojenne grandeur

arbrisseaux; feuilles alternes , relevees
e 3-5 nery.ures dans plusieurs espece>,;

stipules sou vent spinescentcs; fleurs axil-
laires; drupe raTement i-sperme.
ZIZIPHUS. Ce.nom , arabe d'origine, a ; ; r donnd

par les Anciens h plufiieure planlcs

Oss. Desfontaines a prouve, dans un
imprime parmi ceux deTAcaddmie des Sciences,
1788, que le Lotos des Anciens 6loit une es^ece de
Zizjphus, appel£e par Linneus Rliamnus Lotus. Le
nom de Lolophages avoit e"jj£ donne au peuple qui
se nourrissoil du fruit de cet arbrisseau.

PALIURUS, T. pi 387; J. G. pi 40;
LAM. pi. 210. EHAMNUS, L. Failure, Ar-
galou. GAL. COR. ET. et ovaire cotmne
dans le Ziziphus* Sidles et siigmates 3,
Dru|)e sec, liemispHeriqup, tr6iVr|iH;, en-
toure d'un large rebord mfiinl^i-ynriix el
strie, contenant un noyau a-.l-locviiuirp,
2-3-sperme. — Arhres de inovemi^ gran-
deur ; feuilles alternes ordinal rein cut iri-
ncrves ; stipules 'spinescentes ; pedonciSes
axillaires, mulliflores.

P \ L I U H U S (Tneophr . Virg. P I . ) ? foi*m£ d'un
mot grec qui signifie Arbustc
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§. IV. Etamines opposes aux pitalr
Fruit Jormi de 3 cogues.

CCLLETIA, COMMERS. J. LAM. pi. iztf.
CAL. urceole, k limbe 4-6-fide, ouvert ou
r£flechi. COR. Pel a les 4-6, inserts au som-
met du oalvce entre ses divisions, squami-
formes, condupliqu^s. ET/4-6, renferirj£es
dan* les p&ales. Style 1; stigmate 3-lobe.
Coques peiites, i-spermes, entonr^es in-
ferieuiemenr par la base du calyce qui
persiste. — Arbrij&eaux tres <*pineux; ra-
rneaux opposes, presque a phi lies; fleurs
solitaires ou ramassees par pet its paquets,
situ£es dans les aisselles des epines qui sont
•opposees en cvoix.
COLLETIA. , du nom d'un Botaniste francais.
OBS, CeKs cUJtivd une e^p^re de Colletia dont

nous avous obi>erv£ les fleurs, qui sont pourvuesde
petales.

CEANOTHUS, L. J. G. pi. 106; LAM. pi.
129. CAL. turbine, 5-fide. COR. P&ales 5,
squamiforraes, onguicul^s a leur base,
concaves ou creusls en cuilleron a leur
sommet FT. 5, renferm^es dans les petales,
Ovciire 3-gone ; style 3-fide ; stigmates
simples. Baie seche 9 port̂ a sur la base
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persistante du caljce, con ten ant 3~4coques
1 spermes et s'ouvrant interieurement. —
Aibrisseaux, feuilles alternes; fleurs dis-
pos£es en grappes axillaires ou terminates.

GEANOTHUS , nom donn£ par Th6ophraste , a
une plante 6pineuse qu'Adanson regarde comme
cong£ntoe du Cirsiunu
PHYLICA, L. J. G. ph 24; LAM. pL 127.

CAL. turbine, 5-fide. COR. Petales5, squa-
miformes, connivens interieurement, ties
petits. ET. 5. Style 1; stigmate simple. Gap-

. sule ( quelquefois presque bacciforme) re-
couverte par le catyce? ovale-globuleusef

form^e de 3 coques con vexes d'un cot^,
anguleuses de l'autre > S'ouvrant iut^rieure-
nient avec ^lasticit£ et i-spermes. Semences
munies h leur base d'un ombilic charnu.
— Sous-arbrisseaux dont le port reassemble
^L celui des Bruyeres; feuilles alternes ou
ramass^es et verticillees, ordinairement dd-
pourvues de stipules; fleurs presque tou-
jours terniinaies , rapproch^es en tele et
munies d'un involucre, rarement distinctes
et axillaires, quelques-unes dioiques, quel-
ques-unes pourv^ies de 3 stigmates.
PHYLICA, nom que Th^ophraste donnoit a l'Ala-

terne.
OBS. Le port des'especes de ce genre differe en-
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lierement de celui des plantes de la fam?
RliamnoVde.s.— Les especes du genre Thy
loutes on'ginaires du C. B. E. A it on en a
Imit, dont six sont cultivees chez'Cels, sav
Phylica ericoides . pubescens , eriophora t pi-
spicata et btixifolia*

§. V. Genres ayanl de Vaffinile avec lei
RHAMXOIDES. Ovairerarement libre.

BRUNIA, L. J. Fleurs terminales rappro-
ch^es en tete. Receptacle comraun herissd
de paillettes. CAL. coramini polyphjlle.

P
CAL.proprelibi^ , 5-parlite. COR. PetalesS,
tTlong^s, etroits, onguicules. ET . 5 , inserdcs
a l'onglet des pet ales. Ovaire libre. Style
unique ou double ou 2-fide; stigmates 2.
Drupe sec , ovoide , contenaut un noyau
presque osseux et 2-loculaire ; loges oligo-
spermes. Semences comprimees. Perisper-
me tres ruince, presque nul. Embryon droit;
radic.ule superieure. — Aibrisseaux dont
le port ressemble a celui de VErica ou du
Prolea ; feuiiles lineaires, alternes ou ties
rappmcbees et imbriquees.

BRUNIA, du nom d'uw ct''L;'bre voyageur (Cor-
neille Brnyn, no a la Haye).

STAA VIA, DAHL ; THUMB. Prod. FL Cap.
(' radlata el glutcnosaj > L. Diile-
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1 i-nce du gentfe precedent. Folioles du ca-
lyce commun color&s, ouvertes en &oile.
CAL. propre adherent f 5-fide. Ovaire ad-
herent; style 2-fide. Capsule ovoide, cou-
roonee par les divisions du. calyce, i-lo-

. culaire, 3-valve, i-sperme. — Sous-ar-
brisseaux; feuilles lined ires, ^parses, sou-
venl ponctuees.
STAJ,VIA, 4u npm d'uii disciple de Linneus.

C OU ANI A , JACQ. Amer. L. J. CAL. adhe-
rent, turbine, 5-iide, muni interieurement
d'un disque rnembran^ix qui se prolonge
en 5 divisions opposees aux decoupures
du calyce. COR. Petales 5, squarniformes,
condupliques. ET. 5, contenues dans les
p&ales. Ovaire adherent; style 1; stigma tes
3. Fruit triquetie, forme de 3 capsules
3-gones, presque toujours munies sur le
dos de deux ailes, monospemies et £val-
ves. Ferisperme tres mince ou presque
nuL — Arbrisseaux sarmenteux et grim-
pans a I'aide des vrilles qui terminent les
jeunes rameaux; feuilles alternes, munies
de stipules ; fleurs disposes en grappes
terminales, quelquefois simplement males
par Tavortement du pistil. Port du Viti&
et du Paullinia* Jess.



476 CLASSE X I V , 6HDRE XIIT.

GOUANIA , genre consncre! -a la m&r
vant Prufesseur de But unique de Montpelli

PLECTRONIA, It J. LAM. pi, 146.
turbine, 5-dente, persistant, ferme a &on
orifice par 5 ecaiiles velues. COR. P&ales 5:

iiiseVesiL l'orifice du catyce. ET. 5, recou-
vertes par les ecailles du caljce; filaraens
tres courts; antlieresdidjmes. Ovaire adhe-
rent ; style 1; stigmate capita. Baie 2-locu-
laire; loges i-spernaes. — Arbre a rameaux
4-gones ; feuilles opposees , tres enlieres ;
fleurs dispos6es en corymbes axillaires.
PLECTHOTTIA, nom'que Dioscoride donnoit a un©

espece de Centaur6e.

AUCUBA, THUMB. FL Jap. pi. 12 et i 3 ; J.
LAM. pi. 759. CAL. urceol^ , 4 - dente,
court, persistant. COR. Petales4, inserts aa
soriiinet da calycc, caducs. YL. M. ET . 4,
attachees au dessous des petales et alternes
avec eux; filamens e*pais, courts; antheres
didjmes. Receptacle convexe-plarte, creus^
dans lernilieu dJune fossette carree, FL . F.
ovaire adherent; style 1, epais, ties court,
persistant; stigmate sirr/ple, capite. Baie
presque charnue, i-sperme. — Arbres;
rameaux dichototnes; feuilles rapproche'es
au soramet des raineaux, petiolees,
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9 d'dfi vem luisant, souvent tachet£es
jaune ; fleurs disposes en panicules

terminates;
AUCUBA, nom sous lequel la plante est connue

dans le Japon.
OBS. "U Aucuba Japonica est ctiltiv£ au Museum

d'Hist. Nat. de Paris, chez le citoyen Ceis, etc. II
fleurit sur la fin de Driver.

Les Rhamnoides sont principalement caractofri-
sies par leur embryon plane, droit, entour£ d'un
p6risperme charnu. Ce carartere les rapprorhe
non-seulement des genres de la quatrieme section
de Tordre pr^c^dent, mais enc<9re des Tithymaloides
qui sont places k la tete de la classe suivanle. —
Les Rhamnoides pr6sentent deux divisions parfaite-
ment naturelles : dans l'une, les famines alternes
avec les p£lales, qui sont dilates h leur base, unissent
les corolles piesque monop^tales aux: corolles po-
lyp£tales, et les fruits en baie aux fruits capsulaires:
dans Paulre, les eiamines oppps6es aux p6tales, qui
sont onguicul^s, rapprorhent les fruits drupaces des
fruits capsulaires formes de 5 coques. La structure
des capsules est difRrente dans les deux sections $
dans la premio/e, les capsules s'ouvrent en plusieurs
valves septiferes sur leur milieu, et dans la der-
nifere, les capsules sont formSes de coques bivalves
qui s'ouvrent interieurement, comme dans les Ti-
thymaloides. Cette difESrence ne prouveroit-elle
pas, comme le soupconne Jussieu, que Pordre des
RhamnMdes doit etip divise en deux families dis
tincte-?
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JJIlex et les autres genres dont la corolle f -»t
presque monopetale, ont beaucoup d'affinite avec les '
Hilospermes. Us s'en rapproclientfpar leur port,
par leurs feuilles alternes, par leurs flours axillai-
?es, par leur corolle presque inonop^tale, et par
leur fruit qui est une baie a loges i-spermes; mais
Us ont encore plus de rapport avec les Rhamnoides
par leur corolle si profond£ment divis^e, qu'on doit
la regarder comme polyp£tale, par leurs etamines
alternes avec les p£tales, par leurs p6doncules mul-
tiflores, et par leurs feuilles munies de stipules.



CLASSE QUINZIEME.

PLANTES DICOTYL^DONES
APETALE8.

E T A M I N E S I D I O G Y N E S

o u

S E P A R E K S O U P I S T I L .

XLEURS monoVques ou dioi'ques, tres ra-
rement hermaphrodites. Calyce monophylle,
souvent remplac£ par une £caille. Corolle
toujours nulle, paroissant quelquefois repre-
senile par des £cailles ou par les jdivisions
interieures du cal^ce. Etamines inserees a la
base ou au sommet du calyce, quelquefois
port£es sur Tecaille qui supplee au defaut du
calyce, ordmairement en nombre determine;
filamens presque toujours libres et distincts,
rarement r^unis en un pivot central qui
s'ileve du fond Au calyce. Ovgjre souvent
simple, quelquefois multipley ordinairement
libre- style unjgue ou multiple, rarement
ru1, stigmate simple ou multiple. Fruit libre
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ou adherent, sujet a varier dans sa substa
( b a i e , capsule, e tc . ) , dans sa structure ( u n i
ou mulli loculaire), etc.

OBS, Les dix dernieres classes que nous venons
de parcourir nous ont pve'sente' une serie nombreuse
d'ordres remarquables par leurs seraences bilobees.
Cette se*rie, riche de la reunion desorganes sexuels
dans la meme fleur, et n'admettant qu'un petit
nombre d'exceptions, a pavu souvent, si je puis
m'exprimdr ainsi, coulef de source, et ne rencon-
trer aucim obs'acle dans sa marche ; quelquefois
aus î embarrassed par des entraves, cette marche a
6te lente et difficile. La classe dont nous allons nous
occuper ofTre egalement une suite d'ordres parfai-
tement cffracte'rise's par leurs semences bilobe"es j
jmais ces ordres different (Jes pre'eedens par les or-
ganes sexuels qtti resident separement dans des fleura
dislinctes. Cetle separation des organes sexuels ne
paroit pas devoir elre cousid(5r<5e com me un effet
de l'pvortement, puisqu'on ne d6couvre ordinaire-
ment aucune trace, aticun rudiment de l'orggne
sexuel avort6; aussi est-il impossible de soumettre
les plantes comprises dans les ordres de celte classo
a la loi des insertions, qui est fondeo sur la position
respective des examines et du pistil. C'est la raison
pour laquelle Jussieu, regardant ces plantes comme
irr^gulieres, les a rel^gu^es dans une classe *i-
culiere.

Les ordres qui renferment les
unisexuelles, sont les TiLhymaloides, let '
cees, les Urticees, les Amentacees el les
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5t d'apres les caracteres fournis par la presence
**>ti I'alxence du pe>isperme, par la structure d«
l*«nibryon et par l'lnflorescence, que ces ordres
out e"te distingues. La famille des Tithymaloides et
celle des Coniferes sont les seules qui soient munie3
d'un perispenne. L'einbryon est plane dans le pre-
mier de ces ordres, et il est cylindrique dans le
second1. Les Coniferes et les Amentace'es sont pres-
que toutes remarquables par leurs fletirs porte*es sur
in chalon : cette disposition convient aussi a qnei-

ques plantes qui tiennent le milieu entre la famille
des Urtice~es et celle des Amentacees, mais elle est
absolument difference dans les Cucurbitaee"es et dan*
les Tilhymaloxdes. „

La corolle est absolument nulle dans les fleurs
Amentacees. Elle manque £galement dans la plu-
pai't des plantes diclines rapport^es aux ordrea de
cette classe. A la verite, il est un petit nombre dr
Tithjmaloides dans lesquelles on pourroit soup
^onnerson existence; mais Panalogie porte a cor
clure que I'organe, regard^ comme une corolle p;
plusieurs Botanistes, doit etre ronsidere comme i
assemblage d'^cailles calycinales et pelaloides.

Comme nous avons vu des plantes diclines se
*lisser parmi les hermaphrodites dans les ordres
prec^dens, de meme nous trouvons dans cette classe
qn^lques plantes hermaphrodites melees parmi les
die' • Ces exceptions nSciproques prouvent que
la oe s'est assujettie a aucune loi, et ellea
^ acer que dans relablissement d'une
? ;elle, au lieu de ranger les v6g£taux

uns des autres, on devroit peut-jtre le«
Hh
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disposer par groupes selon Pordre des rapports (1).''
Les Tithymaloides se rapprochent, par plusieurs*

caracteres, des Rliamnoi'des, et sur-tout des genres
dont le fruit est forme de 3 coques. Flusieurs plantes
de la famille des Urtic£es out aussi beaucoup de
rapport avec les Ch6nopodees, dont elles ne dif-
ferent que par la separation des organes sexuels et
par l'absence du p^risperme* Jl existe done, comme
on a eu occasion de le dire plusieurs fois, une cer-
tsine affinity, soit entre les ordpes hermaphrodites
et les ordres didines, soit entre les ordres ap6tales
et les ordres polyp6tales. Juss.

Les ordres de la quinzieme classe peuvent etre
caract£rib6s ainsi qu'il suit:

ORD. 1. TITHYMALOIDBS. Fruit form£ de deux
011 de plubieurs roques. P6risperme charnu. Coty-
ledons planes. Etamines portdes sur le receptacle,
Plantes commandment lactescentes.

ORD. 2. CucuRBiTACriES. Baie a ecorce ordinai-
rement solide. Ferisperme nul. Anthkres formdes
souvent de lignes qui serpentent cdte a cote. Tige
sarmenteuse % rampante ou grimpante.

ORD. 3. URTICKES. Fleurs distinctes ou rassem-
blees dans un involucre commun. Fruit tantot une
seule semence arill^e, nue ou recouvcte par le ca-
lyce, tantot plusieurs semences port̂ es sur le meme
receptacle ou renfermees dans le meme involucre.

(1) Planta omnes utrinque affinitatem monstrant, uti
territoriam in mappd geographicd. LIKN. Phil. Be , n.° 77.
Toutes les plantes seiiiblent se toucher et corr <pondre
entr'elles, cornme leb regions d'uae Mappemoade, ^
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P£rispermenul. Plantes souvcnt lactesctntes. Feuilles
presque toujours rudes au toucher*

ORB. 4, AMENTAc£ES.¥leursdisposfesenchalons.
Semences nues ou capsules presque toujours uni*
loculaires, P^risperme nuL

ORB. 5. CONIFEKES. Fruits en forme de c6ne. P£-
risperme charnu. Cotyledons cylindriques. Fleurs
males souvent dispose'es en chatons. Feuilles toujours
vertes.

O R D R E I .

LZS TITHYMALOIDES, TITHYMAZOIBBM*

Xi£ nom de Tithjmale, fbrm£, selon plu-
sieurs Auteurs, de deux mots grecsqui signi-
fient Mamelle tendre, nous a#paru proprc
a designer les plantes de celte famille, dont
la plupart contiennent un sue propre blan-
chatre ou liqueur laiteuse. Ges plantes, her>
baches ou frutescentes ou arborescentes, ont
une tige cylindrique et raraeuse. Leurs feuil-
les, presque toujours simples, quelquefois
palmees ou digit£es, tres rarement nulles,
sont alternes ou opposes, ordinalrement ac-
compagndes de stipules, et quelquefois mu~
nies de glandes sur leur petiole. Les fleurs,
en £ in£ral petites et de couleur herbac£e ,
afiV.tent diffî reutes dispositions.

Hh 2
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F R U C T I F I C A T I O N .

Fleurs nionoiques ou didiques ou tr£s
rarement hermaphrodites. Caljce Lubuleux
ou multipartite > simple ou forme' de divi-
sions disposees sur deux rangs, les interieures
quelquefois petaloi'des. Petales nuls, a moins
qu'on ne donne ce nom aux divisions in—
terieures du caijce.

F L . M, El amines en nombre determine ou
indetermine; filamens inseres sur le recep-
tacle ou s'elevant du centre du calyce, dis-
tincts ou connes , cjuelquefois rameux, quel-
quefois articules , se"pares dans quelques
genres par des paillettes ou ecailles qui leur
sont iuterposges.

F L . F. Ovaire unique , libre , sessile ou
stipite, tantot surmonte de plusieurs styles,

idinaireoient de trois , et devenant unecap-
ie dont les loges ou coques, en nombre egal

a celui des styles \ contiennent une ou deux
semences ; tantot surmonte d'un seul style
termlne par trois ou par plusieurs stigmates,
et devenant un fruit dont les loges ou coques,
en nombre e'gal a celui des stigmn* >n-
tiennent une ou deux semences.
coques s'ouvrant interieureraent 1
ticitd en deux valves dans tous les fi
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mences a demi-arillees , inserees au sommet
d'un axe central persistant. Perisperme char-
nu entourant l'embryon qui est ordinaire-
ment droit, plane, rarement arque ou pres-
que roule en spirale ; radicule sup&ieure.

Oss. Le sue propre, les racines et les graines de-
plusieurs plantes de ceite famille sont des 6m£tiques
et des purgatifs violens. Voy. vol. 1, SEMENCE.

§. I. Styles en nombre determine, ordinai-
re ment irois.

MERGURIALIS, T. pi. 3o8; L. J. G. pi.
107. Mercuriale. Dioique ou plus rare*
ment Monoique. CAL. 3 - partite. FL. M.
ET. 9-12, distinctes; filamens capilJaii es ,
droits, de la longueur du calyce; antheres
globuleuses , didjmes. FL. F. Ovaire di-
dyme, creuse d'un sillon longitudinal sur
chacune de ses faces. ET. 2 st£riles; fila-
mens courts, inscres a la base des sillons et
appliques contre Tovaire. Styles 2, diver-
gens y reflechis, franges sur leur cdte in-
terne ; stigmates simples. Capsule formee
de deux coques monospermes. — Herbes;
fei illes opposees, pourvues de stipules;
f .urs axillaiies ou terminales, disposes
n £pis ou seulement fasciculees.
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MERCURIALIS, nom emprunt^ de la fable.

EUPHORBIA, L. J. LAM. pi 411. TITHT-

MALTJS , T. pi. 18; G. pi. 107. Euphorbe,
Tithymale. Hermaphrodite. CAL. mono
pbjllc (Corolle, T.) 3 turbin^ , divisea son
limbe en 8-10 dents , dont 4-5 interieures
courbees en dedans, et A & alternes ex\e-
rieures ( P^tales , L.) 3 de forme differente,
un peu epaisses, glanduliformes ou peia-
loides, ta)itot simples, tantot 2-3-fides ou
plus rarement rcultifides. ET . ordinairement
12 ( quelquefois plus, rareraent moins ), se
developpant successivement; filamens in-

• seres sur le receptacle, articule's dansleur
par tie moyenne ; anlheres didymes. Pail-
lettes ou ecailles ( P&ales , ADANS. ) inter-
pos^es dntre les etamines, presque toujours
en nombre indetermin^, simples, ou plus
sou vent rameuses , quelquefois frangees.
Ovaire central, stipite', 3-gone; stjles 3 ,
bifkles; stigmates obtus. Capsule lisse ou
tuberculee, portee sur un pivot courbe en
dehors de la fleur , form^e de 3 coques
i-spermes. — Plantes lactesc^ •^r- her-
bacees ou fruliqueuses, droitt
ment rarnpantes, aphjlles ou ph
feuillees: rige ordinairement
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quelquefois £paisse , herissee de tubercules
ou relcv^e, com me celle de plusieurs Cac-
tus j d'aftgles qui sont munis longitudina-
lement d'aiguillons solitaires ou g&nines;
feuilles rarement nulles, plus souvent al-
ternes et d^pourvues dp stipules, quelque-
fois opposees et alors ordinairement garnies
de stipules, tirfes rarement tern£es et verti-
cillees; pedoncules i-3-ilores et nus dans
les especes aphylles, quelquefois solitaires
axillaires dans les especes feuillees, plus
souvent 2-5 ou en plus grand nombre, ter-
minaux, plusieurs fois dichotomes, disposes
en ombelles et mums d'un nombre 6gal
de bractees qui imitent un involucre. Une
fleur solitaire dans chaque point de dicho-
tomic.

EUPHORBIA , du nom d'un M^decin de Juba roi
de Mauritanie.

OBS. Plusieurs especes de ce genre pr6sentent sur
le xneme individu des fleurs unisexuelles et des fleurs
hermaphrodites. — Jussieu considere les fleurs des
Euphorbes sous un point de vue tres difF r̂ent de
celui auquel se sont arr.et6s tous les Botaiiistes. II est
port^ k croire que l'organe appel^ fleur est une
enveloppe multiflore, dans le centre de laquelle
r6si'\e une seule^fleur femelle enlour^e de beaucoup

males monandres et ŝ pardes les unes des
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autres pax- des e*cailles qui tiennent lieu de calyce ,
a peu pres comine dans Ie BLLXUS.

PHYLLANTHUS , L. J. G.^/.*io8 ; LAM.
pL 756. biiruri. Monoique. CAL. 6-partite,
colore. FL. M. Ex. 3, rapprochees a leur
base. FL. F. Ovaire entoure a sa base de
12 glandes; styles 3, stigihates 6. Capsule
mince, orbiculaire, creusee de 6 sillons ,
formeede 3 coques 1-2-spermes. Embr^on
lin^aire, presque en spirale. — Plantes
rarement hejbacees, plus souvent frutes-
centes; rameaux alternes , munis de sti-
pules a leur base, quelquefois aplatis ou
compriraes, garnis de feuiiles alternes,
floriferes dans les aisselles des feuflles,
tombant souvent avec elles, et alors sem-
blables aux petioles des feuiiles ailees;
feuiiles ou folioles garnies de stipules;
fleurs situ^es dans les aisselles des rameaux
et des feuiiles, raremenf ierminales, tantot
solitaires, tantot rapprochees par paquets
monoiques ou dioiques.

PHyr,t,ANTHus, form6 de deux mots grecs dont
r»n signifie FeuiUe et J'auUe F/eur; ainsi nomme*,
parce q';e les ileurs naissent dans les aisselles des
feuiiles ou des folioles.

OBS. Geeriuer ne regarde point comir
nere du Phyllanthus 1'esp^ce appelee E
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Linneus*, dont le fruit est drupace, et donl Vem-
bryon n'est point roule en spirale.

KIGGELLARIA , L. IlorL Clifort. pi 29;
J. G. pi. 44. Dioique. CAL. 10-partite;
divisions interieures petaloides ( Corolle,
L . ) , munies chacune a leur onglet d'une
petite e'caille trilob^e. FL. M. ET. 10 ; fila-
mens courts, disiinctsjanthcresoblongues,
perforfe a leur somraet. FL. F. Ovaire
arrondi; styles 5 ; stigcnates filiformes. Cap-
sule globuleuse, coriacp, scabre, i-locu-
laire, s'ouvrant en 5 Vcflves, olygosperme.
— AAres de mojenne grandeur; feuiiles
allernes, depourvues de stipules; fleurs
males disposees en corymbes axillaires ;
fleurs femelles solitaires, axillaires.

KIGGELLARIA, du nom d*un Bolaniste hollan-

dais.
Osst We pent-on pas conjecturer que les cloisons

s'oblitferent dans le fruit du Kiggellaria , puisque
l'ovaire paroit etre muhiloculaire ?

CLUTIA, BOERH. L. J. G. pi 107. Dioique.
CAL. 10-partite; divisions interieures p6ta-
loides. Cinq petites ^cailles interieures au
fond du caljce. 'FL, M. Ecailles 3-partites,
glanduleuses interieurement a leur base.
ET. 5, ecartees ^filanaens counts dans leur
partie inf£rieure en un stipes central F L .
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F. Ecailles 2-lobees, d£pourvues de glandes.
Ovaire arrondi; styles 3, a-fides; stigmates
obtus. Capsule globule use, stipit^e, scabre,
sillonn^e, formee de 3 coques monosper-
mes. — Arbrisseaux ; feuilles ahernes ,
munies de stipules; fleurs axillaires.
CLUTIA, du nom d'un Botaniste hollandais.

ANDRACHNE, L. J. G. pi. 108; LAM.
pi 797. TELEPHIOIDES , T. pi. 485. Diffe-
rence du genre precedent. Monojque.
Ecailles interieutes du calyce 2-fides dans
les fleurs males et femelles, non glandu-
leuses. Deux semences dans chaque coque.
— Plante herbac^e dont le port ressemble
a celui du Telephium.

ANDKACHNE, nom que Th^ophraste donnoitau
Portulaca.

AGYNEJA, L. J. Monoique. FL. M. Calyce
h 6divisions ouvertes, muni int&ieurement
d'un disque court et divise en 6 lobes. ET.
Stipes central, obtus, plus court que le
calyce ; antheres 3 , arrondies, didjmes %

adnees a la fape anterieure du stipes et
situees un peu au-dessous de son sommet.
FL.F .CAL. a 6 divisions ouvertes9 dont3
interieures, persistant. FIST. Ovaire d^pri-
me , creuse dans son centre d'une fossette
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d'ousortent 3 styles aplatis, sillonries Ion-
gitudinalement, r&lechis, termineschacun
par deux sligmates roules en dehors. Cap-
sule presque ovoide, tronqu^e, 3-'loculaire
6u form£e de 3 coques 2-spermes; axe
central en forme de massue. — Sous-ar-
brisseaux; tigesjrameuses, etaiees, presque
couch&s ; feuilles alternes, munies de sti-
pules, disposes sur deux rangs, presque
sessiles; fleurs males et femelles rappro-
chies en groupe au sogimet des rameaux 9

munies de bractees; fleurs males dans la
partie inf&ieure du groupe; fleurs femelles
dans la partie suplrieure.

AGYNEJA, form6 de a privatif, et d'un mot grec
qui signifie Jemme ; ainsi nomni6, parce que Lin-
neus, auteur de ce gem*e, croyoit que l'ovaire Itoit
d^pourvu de style.

Oss. UAgyneja impubes L. , qui nous a fourni le
caractire giii&ique, est cultiv6 chea Cels, et afleuri
cette ann6e (an 6).

BDXUS, T. pi. 345; L. J. G.pi. 108; LAM-
pi. 761. Buis, JBouis. Monoique. CAL. 4-
partite. FL. M. Caljce entour6 d'une
^caille 2-fide. ET. 4-5 , inŝ r^es sous le
rudiment de Tovaire. Fu F. Calyce en-
toure de troi^ petit es ecailles. Ova ire 3-
gone, surmontd de 3 stjles ^pais, &art&,
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JATROPHA, L. J* G. pi 108; LAM. pi 791.
MANIHOT , T. pi 438. Mddicinier, Ma-
nioc. Monoique. GAL. 5-partite ou 5-lobef

petaloi'de, quelquefois entomb daiis les
fleurs males d'un petit calyce Igalement
5-partite. FL. M. ET. 10; filamens counts
dans leur partie inf&ieure; les 5 ext£~
rieurs quelquefois plus^courts, quelquefois
distincts, quelquefois entour^s de 5 gland es;
antheres vacillantes. FL. F. Ovaire arrondi,
creuse de 3 sillons; styles 3, 2-fides; stig-
mates simples...»Capsule form^e de trois
coques monospennes. — Herbes ou ar-
brisseaux; racines tub^reuses dans quel-
ques espfeces; feuilles alternes, munies de
stipules, ordinairement palra^es, souvent
glanduleuses au sommet de leur petiole;
fleurs disposees en corjmbes axillaires ou
terminaux; coryrabes raonoiques.

JATROPHA , form6, selon Linneus, de deux mots
grecs qui signifient medicamentum edo,

OBS. Le Jatropha gossypifolia L., est quelquefois
polygame, selon Jacquin. Voy. Collect, vol. i 9

pag. 154, et Icon, vol. a, pag. 2u5. — Le sue propre
du Jatropha Curcas est Acre kt astringent; il exhale
une odeur vireuse et narcotique. La vertu £ii»i-
nemment purgative de ses semences et de celles
du Jatropha multifida L , , reside dans l'embryon.
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Boyle est le premier qui ait fait cette observation
iraportante. — La racine du Jatropha Manihot L. ,
rontient un sue laiteux qui est un poison mortel. On
est parvenu & en s£parer la partie nuisible, et k
conserver la portion nourrissante ou fecule dont on
fait un pain d'un usage commun dans presque toute
l'Amfrique et dans pliisieurs endroits de l'Asie et de
PAfrique* Voy. Labat, Voyage aux lies &AmAr.
yol. 1.

HEVEA, AUBL. pi. 335. LAM. Diet. CAOUT-

CHOUC , RICH. Obs* Phys. 1785, vol. 2 9

pag. i38. SIPHONIA, SCHREB. LAM. III.

pi. 790. Monoique. C ^ . urc&>l£ y semi-5-
fide. FL. M. ET. 5; filamens r^unis en une
petite colonne cylindrique plus courte que
le calyce; antheres ovales, adn£es un peu
au-dessous du sommet de la colonne. FL.
F. Ovaire globuleux , conique; styles o;
sligmates 3, un peu Ipais, aplatis ^ bilob^s.
Capsule foruile de trois coques ligneuses,
1-2-sperraes. Semences entour^es d'uae tu-
nique mince et cassante. — Arbre lactes-
cent ou gonfte d'un sue r£sineux qui devient
^lastique en se desrochant, et avec lequel
on fait diflereiis ustensiles ( Voy. AUBL. et
LAM. Dict.)\ rameaux garnis a leurextrf*
mitd de feuilles alternes et ternees; fleurs
males nombreuses, disposes en grappes;



CLASSE XV, ORDRE I.

une seule fleur femelle au sominet de cha-
que grappe.
HEVBA , nom de pays.

ALEURITES, FORST. pi 56; J. LAM. pi
791. Banco alter. Monoique. CAL, double :
Fexterieur tres petit, 3-fide ; Pinterieur a
5 divisions (Petales , FORST.) p£taloides,
ecailleuses jnterieurement a leur base.
FL. M. ET. nombreuses; filamens conn&
en un receptacle cylindrac^, conique; an-
theres arrondies. FL. F: Ovaire conique;
styles o; stigmates deux ties courts. Baie
grande, globuleuse, contenant 2 coques
monospermes. Semences globuleuses, cou-
vertes de deux tuniques. —• Arbre dout
les differentes parties sont comme saupou-
drees de farine; feuilles alternes; fleurs dis-
posees en panicules.

ALEURITES signifie en grec9jhrineuxm

OSS. Jussieu observe qu'on doit rapporter k ce
genre VAmbinux de Commerson, connu sous le
nom de Noix de Bancoul. Cette plante est la memo
que le Croton molucanum^Ij. Elle est saupoudree
de farine, ainsi que VAleurites^ et son fruit est e"ga-
lement form(5 de deux coques.

CROTON, L. J. G. pL 107; LAM. pi 790.
RICINOIDES , T. pi. 423. Monoique', tres ra-
rexnent dioi'que. CAL. io^partite; divisions

alternes
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alternes souvent interieures et p£taloidcs ,
quelquefois nulles. FL. M. ET. 8 - I 5 OU un
plus grand nombre; filamens reuni* a leur
base. Cinq glandes fort petites, attaches
au receptacle. FL. F. OvSire arrondi; styles
3, 2-fides; stigmates 6 ou un plus grand
nombre. Capsule presque globule use, lisse
ou tuberculee , formee de 3 coques mono-
spermes. — Herbes ou arbrisseaux; feuilles
munies de stipules , presque toujours al-
ternes , rarement opposdes ; fleurs axil-
laires ou terminales, ordinairement dis-
posees en ^pis dio'iques 'ou plus souvent
monoiques; fleurs males a la partie supe-
rieure des epis monoiques, fleurs femelles
situ^es dans la partie inferieure.
CROTON , synonymy de Aicinus dans Dioscoride.
OBS. Jusbieu pense que plusieurs espec^s cfe C'-o-

ton L. 9 doivent etre rapport6es au genre Sapium. -
Le Croton tinctonum L. int^resse par l'espfece de
teinture qu'on obtient de son sue, et qui est connue
sous le nom de TournesoL Cette plante herbacee
croit naturellement dans nos d6partemens m^ridio-
naux, etc.

ACALYPHA, L: J. G. pi. 107; LAM. pi.
789. Monoique. C\L.3-partite, muni d'une
bractee. FL. M. Bractee petite, squami-
forpie. ET. 8-I^J filamens r^unis a leur

3. li
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base. FL. F. Bract£e grande, en coeur, in-
volucriforme. Ovaire arrondi; styles 3;
stiginates 6 ou un plus grand nombre.
Capsule stipilde, forme? de 3 coques mono-
spermes. — Heibes ou arhrisseaux; feuilles
ahernes, munies de stipules; fleurs dispo-
ses en epis axillaires; fleurs males dans
la partie superieure de l'dpi, fleurs femelles
dans sa partie inferieure.

ACAITPHA signifie en grec, qui West pas bon &
tQucher. Dioscoride domioit ce nom & 1'Ortie.

§. 11.-Style unique.
m

TRAGIA , PLUM. nov. gen. pi. 12; L. SJ.
LAM. pi. 754 Mondique. FL. M. CAL. 3-
partite. ET. 3, presque sessiles. FL. F. GAL.
S-partite. Ovaire arrondi; stigtnates3. Cap-
sule formtfe de 3 coques nionospermes. —
Flantes herbac^es ou frutiqueuses, quel-
quefois grimpantes; feuilles alternes, pour-
vues de stipules; fleurs munies de bractees;
fleurs males disposes en ^pis axillaires,
fleurs femelles solitaires, situees a la base
de l'£pi ou dans son aisselle.

TRAGIA, nom latin d'un M^decin et Botaniste
allemand ( leBock ou le Bouk).

QMS. Les «3peces dont les •fjeurs sont muui.es de
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5 styles et de stigmates divise"s, doiveut etre rap-
portees k quelqu'un des genres de la section pr6ce-
dente.

STILLIN&IA , L. J. Monoique. Involucre
( Calyce, L. ) coriace , ifrceole, entier ,
muliiflore dans Ies fleurs males , uniflore
et persistant dans Ies fleurs feme]Ies. CAL.
(Gorolle, L.) tubuleux, inf undibuliforme,
cilte a son limbe. FL. M. ET. 2 , saillantes;
filamens leg^rement r£unis>a leur base. FL.
F. Ovaire arrondi; style fiUforme ; stig-
mates 3. Capsule formee de 3 coques mono-
spermes, entour£e a sefbase de l'involucre
qui est devenu tres grand. — Arbrisseau
lactescent; feuilles alternes; epis situ ŝ dans

• la dichotomie des rameaux, solitaires, ter-
minaux, monoiques; fleurs males dans la
partie sup£rieure de l'^pi, fleurs femelles
dans la partie inferieure.

STILLINGIA, du nom d'un Naturaliste anglais.
Oss. Le Stillingia sylvatica passe pour juf excel-

lent siphiliti'jue. LINN.

SAPIUM f BROWN. JACQ. Amer. pi. i58;
J. LAM. pi. 792. HIPPOMANE, CROTON,

L, Gluttier. Mbnoique. FL. M. CAL. cam-
panula , semi-bifide. ET. 2; filamens r^u-
nis a leur ba%e, ^cartes dans le reste de

l i a
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leur longueur, 2-anth£riferes a leur som-
met, ou un seul filament 4-antheriiere. .
FL. F. GAL. campanula , court, 3-dent£
a son limbe. Ovaire ovoide; stjle court;
stigma te 3-fide. Capsule form^e de 3
coques monospernjes. — Plantes arbo-
re&centes';- feuilles alternes, munies de sti-
pules caduques; petioles quelquelbis 2-glan-
duleux a leur sommel; epis simples, termi-
naux, monoiques ou garnis de fleurs males
dans leur partie isuperieure, et pourvus de
fleurs femelles dans leur parlie inferieure;
fleurs males rapprochees par petits pa-
quels; fleurs femelles distinctes, quelque-
fois £cartees de Tepi male, solitaires, axil-
laires ou terminaies; deux glandes a la
base de chaque fleur femelle et de chaque
paquet de fleurs males.

SAPIUM, OU plutot SAPPIUM, nom donu6 par
Pline k une esp^ce de Fin.

OBS> Ju^sieu rapporte k ce genre VHippomane
biglandulosa L . , et il pense que plusieurs esp^ces de
Croton, telles que le sebiferum, etc., sont cong£-
jiferes du Sapium. —- TiHippomane biglandulosa L.
ou Sapium aucuparium JACQ. , croit dans l'Ainerique
xnfridionale. Cet arbre, d'un port elegant, s'6leve
environ a5opieds de hauteur. Ses feuilles, situecs
au souunet des rameaux, sont ovales - lanceolees 9
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acumin6es, dentelees et d'une consibtance un peu
coriace. Les epis de fleurs out a peu pres 6 pouces
de long. IV d£coule des incisions faites aux dif-
Rrentes parties de cet arbre, un sue propre laiteux,
glutineirt, qui s'epaissit promptement, et dont les
America ins se serve nt, com me d'une glu , pour
prendre les oiseaux. — Le Croton sebijerum L. on
Sapium sebiferum Juss. , crolt naturellement h la
Chine sur le bord des ruisseaux. Cet arbre s'eleve
% la hauteur de nos Foiriers. Son tronc droit est
terming par une cime formee de rameaux longs,
flexibles , gai'nis dans leur partie sup£rieure de
feuilles nombreuses, oval^s-rhomboi'dales, ^parses
et ties entieres. Lorsque les fiuits sont parvenus k
leur maturity les valves des coques torubent, et
les semences restent suspendues k Tarbre, attachees
& leur placenta. Les Cliinois font un grand usage
de ces fruits. Us en tirent, par des proce'de's simplesf

un suif d'une blancheur folatante, dont ils se ser-
vent pour'faire de la chandelle.

HIPPOMANE, L, J. LAAI. pi. 793. MAN-

CANILLA , PLUM. nov. gen. pL 3o. Mance-
nillier. Monoique. FL. M. CAL. tres petit,
2-fide et connivent au sommer. Filament
grele, droit, plus long que le calvce; an-
tWres 4, arrondies, dispos^es en croix
sur les parties laterales de Pexfremite da
filament. FL. F. GAL. petit, 3 - partite.
Ovaire arrondi; style court; stigmates plu-
sieurs , ordinairement 7. Drupe charnu,
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arrondi, un peu deprim£ , l£g£rement
ombiliqud; noyau dur, lign?ux , de la
grosseur d'un marron, obtus a sa base,
acumine au sommet, sillonnl profbndd-
inent, arme dans son pourlour d'apo-
phjses pointues et trancharites, s'ouvrant
en 7 valves, divise int&'ienrement en 7
loges monospermes. — Arbre contenant
dans toules ses parties un sue propre lai-
teux qui est un violent poison; feuilles
alternes, munies He stipules; petioleglan-
duleux a son sommet; fleurs males ras-
semblees par petits faisceaux munis d?une
hracite concave caduque et 2-glanduleuse
a sa base, disposes alternativement sur un
axe ft et formant par leur ensemble un £pi
simple, lache et terminal; fleurs femelles '
solitaires, terminates, situ^es sur d'autres
rameaux; fruits syani la forme, la couleur
et l'odeur d'une petite ponime.

HIPPOMANE ( Theophr. Virg. PL ) , form6 de
deux mots grecs, dont Pun signifie cheval, et l'autre

Jiireur.

OBS. Th6opliraste avoit donne le nom dy Hippo-
wane a une espece d'Euphorbe. Linnens a cru de-
voir Femployer pour designer le plus dangereux des
v6g<5taux, assumpsi itaque hoc verbum ut nominarem
vegetabile quoddam t quo tetrius nidlum; en eflet,



S T I T H Y M A L O I D E S . 3o3

tine seule goutte du sue de Mancenillier rec,ue sur
le dos de la main, y produit bientot une ampoule
qui se remplil de s£rosit6, comrae feroit un charbon
ardent: qu'on juge, d'apres cet essai, dit Jacquin,
des ravages que feroit le sue de ret arbre pris a
Pint6rieur. C*est dans le sue de VHippomane que les
Indiens trempeat les bouts des fleches qu'ils veulent
empoisojiner.

•
HURA , L. HorL Cliff, pi. 34; J. LAM. pi.

793. Sablier. Monoi'que. FL. M. Chaton
ovoide, recouvert ou imbriqu£ d'un grand
nombre d'&ailles i-fjpres. Calyce de cha-
que fleur court, urceol^, Ironque. Stipes
situe au centre du calyce, 2-Gde a son
sommet, tubercule dans sa partie mo) ennc;
tubercules verticilles sur deux ou trois
rangs, munis chacun en dessous de deux
antheres. FL. F. solitaire. GAL\ lirceole,
entier et recouvraht l'ovaire, du quelquefois
3-partite dans la maturjt^; style long,
infundibuliforme ; stigmate Xvbs grand ,
concave-pelte et rddii. Capsule ligneuse,
orbiculaire , d^prim^e , creusee sur les
cotes de 12-18 sillons et relev^e d'un pa-
reil nombre z?angles arrondis f divis^e eu
ia-18 loges qui contiennent chacune x se-
mence, et quis'ouvrent avec une forte ex-
plosion sur lc milieu des angles et sur cha-
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que sillon en 24*36 demi-valves. — Arbro
lactescent dont le tronc devient arm£ d'ai-
guillons dans sa vieillessc; feuilles alterneS ,
munies de stipules caduques; petioles glan-
duleux a leur somniet; chaton male simple,
port£ sur un long p£doncule, terminal ou
situe dans l'aisselle d'un rameau ; fleur fe-
melle solitaire, peu eloign£e du chaton.

HURA , nom sous lequel cet arbre est connu
depuis long-temps dans la Guiane.

OBS* Aublfct nous apprend que quelques colons
ayant voulu purger leurs negres avec une ou deux
graiues du Huray peu s'en fallut qu'il n'en coutat
la vie aux malddes.

OMPHALEA, L. J. LAM. pi 753. Monoi'-
que. GAL. 4-pardte FL. M. Stipes dilate,
2-3 antjjeriftresur ses #c6tes. FD. F. Ovaire
globuleux; style court, charnu; stigmates
3. Capsule baccifcjrme, 3-locuiaire, 3-sper-
me. — Arbrisseaux; feuilles alternes, mu-
nies de stipules ; petiole 2-glanduleyx a
son sommet; fleurs axillairesou terminales,
dLspos^esen epis ou en panicules.

OMPHALEA, diminutif d'Omphalandria BROWN.,

qui est form6 de deux mots grecs, dont Tun signifie
Omhilic ou Centre, et l'autre Mart; ainsi nomine,
parce que les anthferes sont port&s sur un stipes
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t OBS. Jussieu doute que Pespeced'Aublet, pi. 528,
soit cong6n&re de VOmphalea.*— Xa plante connue
a Saint -Domingue sous la nom de Noisettier, fi-
gur£e et d£critepar Nicolson, pag. 276, ne doit-ello
pas appartenir k ce genre, ou plutotn'est-elle pas la
meme espece que V Omphalea triandra L. ?
PLUKENETIA, PLUM, nov. gen. pi. i 3 , et

Icon. pi. 226; L. J. LAM. pL 788. Monoi-
que. GAL. 4-partite. FL. M. ET. 8; filamens
reunis. Quatre glandes barbues ( ovaire
avort^, PLUM. ) situ£es a la base des f a -
mines. FL .F . Ovaire quadrangulaire; style
tres long, en forme de trom^e d'dlcphant;
sligmate pelld, divise en 4 lobes ponctues
sur le milieu de feur surface superieure.
Capsule d^primee, 4-angulaire, 214 coques
en forme de nacelle et i-spermes. —Arbris-
seau voluble dont le port ressemfeie a celui
du Taminier ou de la Brjone; feuilles
alternes; fleurs males disposees en grappes
axillaires ; fleur femelle solitaire a la base
de la grippe.

PLUKENETIA , du nom d'un Botaniste anglais.

DALEGHAMPIA, PLUM. nov. gen. pi. 38;
L. J. LAM. pP. 788. Monoi'que. FL. M.
Ombelle environ 1 of]ore , cntour^e d'un
involucre 2-pl̂ yIle. CAL. 5-6-partile. ET.
nombreuses j filamens r£unis en une co-
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lonne plus longue que le calyce. Fl. F.
involucre 3-phylle, 3-flore. CAL. k 10-12
divisions dentees ou cilices et persistantcs.
Ovaire arrondi; style dilate a son sommet;
stigma te capite-pelt& Capsule slipitee,
fbrmee de 3 coques monospermes. — Ar-
brisseaux grimpans; feuilles caulinaires
alternes, munies de stipules , simples ou
divisees en 3-5 folioles; feuilles florales 2, en
forme d'involucre, opposees, sessiles, ordi-
nairement 3-fides a leur sommet, munies
Tune et l'afktre a leur base de deux stipules;
pedoncule coinmun axillaire ; pedoncules
propres des fleurs mcHes, munis sur un c6\6
d'ecailles nombreuses et series; fleurs fe-
melles situees vers le sommet du pedoncule
qui pcrte Pombelle des fleurs males.

DALECHAMPIA , du nom d'un Botaniste francais.
OBS. Le caractcre essentiel de l'ordre des Ti-

thyiyialoides se tire du p^risperme charnu qui en-
toure Tembryon, de l'lnsertion des famines au
centre du calyce, du fruit raultiloctilcrire, des loges
qui s'ouvrent avec £lasticit£, et de l'attache des se-
xnences au sommet d'un axe central. Cette famille
se rapproche de celle des RLtimnoides, par le p6-
risperme charnu et par le fruit multiloculaire;
mais elle en difffere par 1'insertion des famines au
fond du calyce, et par les fieurs en g£n6ral Diclines
et Ap&ales.
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trouve dans Pordre des Thhymaloides qiiel-

ques genres qui semblent s'6loigner, sous certains
rapports, du caractere g£n6ral, comme VEuphorbia
doxit les fleers soot hermaphrodites , VAleurites dont
le calyce int£rieur ressemble k une corolle , le Kig-
gellaria dont le fruit est i-lorulaire, etc. N6anmoins
ces genres, conformes k Pordre entier par un grand
nombre de caractferes, ne peuvent en etre s6pares,
et doivemt lui appartenir, selon Pobservation de
Jussieu.

O R D R t I I .

LES CITCURBITACfe^S , CUCURBIT ACE M.

C E T ordre avoi t^ rapproch^ di celui des
Campanulac^es, soit dans la disposition des
plantes &ablie a Trianon par B. de Jussieu,
soit dans celle qui a eu lieu dans le jardin
de Paris en 1774; mais des observations ul-
t̂ rieures ont d£termin£ l'auteur du Genera
Plant a rum, etc. a le transporter dans la classe
des plantes Diclines. Les Gucurbitacees, re-
maTquables en general par la structure de
leurs antheres , ont une racine ordinaire-
ment tuWreuse. Leur tige, herbacee fsarmeii-
teuse, rampante eu grimpante, souvent he-
rissee de poils roides et tneine quelqueioiR
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piquans, porte des feuilles alternes, presqiH
toujours simples et rudes au toucher. II sort
communement de l'aisselle de chaaue feuille
line vrille simple ou ram i free qui se roule en
spirale autonr des differens corps qu'elle
rencontre. Les fleurs rjaibsent aussi dans les
aisselles des feuilles. Elles sont solitaires ou
disposes en grappes souvent corjmfciformes.

FEUCTIFICATION.

Fleurs monoiques 9 rarement dioi'ques ,
plus rarement hermaphrodites. Calyce ad-
herent, resserre au dessus de l'ovaire, en-
suite dilate , campaniforme , quinquefide ,
ordinairement colore ( Corolle, T. L. ),
marcescent, muni ext&ieurement, dans fe
point oil il se resserre, de cinq appendices
( divisions du calyce, T. L.) de couleur
verte, qu'on peut rcgarder comme les de-
coupures exte^ieures du calyce, puisqu'elles
adlierent a cet organe, et qu'elles toinbent
en meme temps. Corolle nulle.

FL. M. Etamines trois ou cinq, attachees
a la par tie resserre'e du calyce; filamens quel-
quefois distincts dans toute leur ^tendue,
quelquefois entierement reunis ou seulement
a leur base, quelquefois Spares a leur base
et reunis a leur sommet; anlheres oblongues^
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adn£es anx filamens, souvent jointes ensem-
blo par les cotes; deux antheres dans les f̂leurs
triandrcs, et guatre dans les fleurs pentan-
dres, communement gerain&s et 4-loculaires,
c'est-4-dire, composees chacune de 4 Ugnes
qui serpentent c6te h cdte, et qui s'ouvrent
par un sillon dans toute leur longueur; la
troibieme ou la cinquieme anthSre etant simple
et biloculdire , c'est-a-dire, compo^ ê seule-
ment de deux lignes conformes a celles des
autres antheres. Ovaire avorte ou sterile.

FL« F. Filamens sterilgs ou nuls. Ovaire
adherent; style unique ou raremtnt mul-
tiple ; stigmate presque toujours multiple.
Baie le plus souvent charnue et tres grouse,
sujette a varier dans sa foime et dans sa cou-
leur , recouverte en general d'une ^corce
solide , se dctachant dans sa mert\ni\6 du

*•' p^doncule au sommet duquel elle est articu-
lee, selon Tobservalion du citoyen Duchesne,
uniloculaire mono-polysperme ou multilocu-
laire et toujoars polysperme; cioisons corn-
pos&s de fibres qui se croisent, et qui repre-
sented un reseau dont les mailles sont tres
series, lorsque la chair aqueuse qui les en-
toure est dessdchee. Semences cartilagineuses
ou crustacees, souyent arillees, attachees ho-
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rizontalement par de longs filets dans l'angle
que forment les cloisons sur les parois dn
fruit. P&isperme nui Enibryon droit; coty-
ledons planes.

Ossm Les fruits des plantes de celte famille sont
en g6n6ral rafraickissans.

§. I. Style unique. Fruit uniloculaire9

monosperme.

GRONOVIA, HOUST. L. J. LAM. pi. 144.
Hermaphrodite. CAL. campanule, 5-fide 9

colore, muni in^rieuremfcnt de 5 petites
^cailles arrondies ( pdtales L. ). £ T . 5, al-
ternes avec les ecailles. Sligmate obtus.
Baie seche* petite, arrondie.— Plante her-
bacee munie de vrilles, grimpante, d'une
o4eur forte et ddsagr^able; feuilles h^ris-
ŝ esd^aSperit̂ s ou de poils piquans; fleurs
petites ft d'un jaune verdatre, portees sur
4es pedoncules divis^s presqu'en corjmbe.
Stigmate 2-lob^ et fruit relevd de 5 cotes
( HOUST. ).

GRONOVTA , du nom d'un Botaniste hollandais.

SICYOS, L. J. G. pi. 88; LAM. pi 796.
SICYOIDES, T. pi 28. Monoique. GAL.

campanula, a 5 divisions obtuses, muni
extdrieurement a sa base de 5 dents subu lees.
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FL. M. JET. 3; filamens r£unis a leur base,
deux a antheres gemin^es , le troisi&me
a anth&re pimple. FL. F. Stigmate 3-fide.
Baie ov^ale-acuminee, petite, heriss£e de
poils rudes. — P&loncules courts 9 multi-
(lores.
Srrios, nom sous lequel Thfephraste designoit

le Concombre.
OBS. Le Sicyos edulis JACQ* Amer. pL i65, doul

le limbe ducalyce est creus6 de dix fossettes, dont
les antheres au nomhre de cinq sont distinctes, dont
le stigmate est 5-fide, et dont le fruit 5-sillonn£9

plus grand qu'un oeuf d'oie« est h6riss£ de poik
mous, doit-it etre regards commecong^n^re? Juss.

§-II. Style unique. Fruit uniloculaire %

polysperme.

BRY0N1A, T. pi. a8; L. J. G. pi 88; LAM.
pi. 796. Bryoney Couleuvrie. Monoique
ou plus rarement dioi'que. CAL. corame
dans le Sicyos. FL. M. E^. 3; filamens
r^unis a leur base, deux diandres et le
Iroisieme monandre. FL. F. Style 3-fide;
stigmates 3, ̂ chancrfe. Baie petite, presque
globuleuse, lisse, oligosperme.-—P£doncu-
les courts uni ou multiflores; fruit quel-
quefois sillonn^ (triloculaire, selon Adan-
son; 4-6-loculaire, selon Gaertner )•
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BRYONIA (Theophr.), form£ d'un mot grec qui
signifie pousser abondamment; aiiisi nomm6, pares
que la Bryoiie pousse quautit6 de tiges qui se jettent
de tous cot£s. '

OBS. La Bryone blanche est coinmuife dans Ies
haies. La racine de cette plante est purgative > etc.
Voy. GEOFF. Mat. mtdic.

ELATERIUM, JACQ. Amer. pi 154; L, J.
LAM. pi. 743. Monoique. CAL. hypocrate-
riforme; tube cylindrique; limbe partage
en 5 deeoupures lanceolees, aigues, tres
ouvertes ; une petite dent entre chaque
decoupure. FL. M«. Filamens reunis en une
colonne droite; anthcres rapprochees en
une seule. FL. F. Style £puis; stigmate ca-
pite. Capsule coriace, reniforme, herissee
de pointer molles, s'ouvrant avec elasticite
en fleux valves, contenant dans une pulpe
aqueuse plusieurs semences ovales-acumi-
n ês , comprimees. — P£doncules males
multiflores; <p£doncules femelles uniflores.

ELATEKIUM ; ainsi nomrn^, a cause de P6lasticite
avec laquelle s'ouvre le fruit.

g. III. Style unique. Fruit multiloculaire3

polysperme. •

MELOTHRIA, L. J, LAM. pi. 28. Herma-
phrodite ou monoique. @AL. hypocrat^ri-

forme;
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forme; tubecylindriqueou filiforme; limbe
partage en 10 dccoupures, dont 5 alternes
ext£rieures, tres petites,aigues, et 5 alternes
interiAires, grandes, colorees, anondies,
ouvertes eii roue. ET. 3; filamens coniques,
deux diamfres et un raonandre. Style cy lin-
drique; stigmates 3. Baie petite, oblongue,
3-loculaire. — P&loncules i-flores; fleurs
quelquefois simplement males.

MELOTHRIA , form£ de Melothron-, nom (jiie Th£a-
phraste domioit k la Bryone > selon G, B.

LUFFA, GAV. PL Hisp. pi. 9 , 10. CUCUMIS,

JACQ. Horl. vol. 3 , pi. j3, 74. Monoique.
GAL. a 10 d^coupures, dont 5 alternes in-
terieures grandes, dilatdes a leur sommet 9

et o alternes ext^rieures plus petites, acu»
min^es. FL. M. ET. 5; filamens disiincts >
inseres chacun sur un tubercule tomenteux;
antheres globuleuses, sillonn^es horizonta-
lement. FL. F. Filamens 5*, stdriles; style
simple, court; stigmates 3-4, en massue.
Baie oblongue, turbinee, creusee de dix
sillons, relevde d'angles aigus et saillans,
triloculaire, s'o^vrant au sommet. Se-
raences nombreuses, ovales, comprimees,
arillees. —: Fleurs males disposes en une
grappe axillaire, simple, droite, 4 la base

3. Kk
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de laquelle on trouve une fleur femelle
solitaire et sujette a avorter.

LUFFA 9 nom arabe.
03$, Gavanilles peuse <jue le Luffa ara($um VES-

TING, pag. 198, est congenere.

MOMORDICA, T. pi. 29, 3o ; L. J. G.
pL 88; LAM.pl. 794. ELATERIUM, BOERH.

Momordique , Pomrne de merveille, Pa-
•pangaye. Monoi'que. CAL. grand , evas£,
veine, ricte ou plisse, 5 -fide , color^, muni
exterieurement a sa base de 5 divisions plus
petites, etroites. FL. M. ET. 3; filamens
joints a leur sommet, deux diandres et un
monandre; antheres r^unies. FL. F. Fila-
mens 3, steuiles. Ovaire triloculaire; style
3-fide; stigmates 3. Baie ovale ou oblon-
gue>, mecjiocrement charnue, quelquefois
seohe, s'ouVrant avec elasticity, unilocu-
laire a l'epoque de la maturite. Semences
comprimees /arill^es. — Fedoncules uni ou
multiflores.
MoMORDlCAvient du mot latin mordere ; a in si

nomm6, parce que les semences sont raboleuses et
conime rong^es dan,s quelcjues especes.

OSS. Le fruit du Momordica T. , est tuberculeiur.
Parvenu & sa maturity, il se crave lat£ralement.
Ses semences sont arill£es, raboteuses sur leur su-
perficie, et inigales sur leurs bords. — Le fruit de
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k'Elaterium BOERH. est petit, rude, tr&s hispide; il
se s6pare avec 61asticit6. du pedoncule cjui le sup-
porte, et lance au loin, par l'ouverture pratiqufe k
sa base, ses afemences et le sue visqueux qu'il con-
tient* isfylaterium est la seule espece du genre qui
croisse naturellement en Europe. La tige <Je cette
plante pr^sente une exception remarquable dans la
faqaille des Cucurbitac6es. Ellje n'est ni grinipante 9

ni rampante, ni pourvue de vrilles. Le sue du
fruit, exprim^ et 6paissi en consibtance d'extrait, est
connu daiy les boutiques sou > le noin d'Elaterion.

CUGUMIS, T. pL 3 i , 32; L. J. G. pi. 88;
LAM. pL 795. MELO, T. pi. 32. COLOCYN-

THIS et ANGURTA, Tk Concombre, Melon9

Coloquinte. Monoique. GAL. comme dans
le Monwrdicaj mais plus grand, campa-
nule, et a decoupures ext^iieures sul̂ uMes.
FL. M. ET. coromfe dans le Momordica.
Disque central 3-gone, tronqu^, recouvert
par les etamines. FL. F. Filaifiens 3, ste-
riles. Stjle court; stigmates 3, ^pais, 2-
partites. Baie grande, 3-loculaire; cloisons
xnembraneuses et succulentes; chaqueloge
divis^e en deux loges secondaires qui se
subdivisent en un grand nombre de eel*
lules remplie^de pulpe. Semences tres nom-
breuses , horizon tales , ovales, point ues,
comprimees, h bords aigus, contenties dans
les cellules.*— Feuilles des Colocynthis

Kk %
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el Anguria T., palm£es-Iaciniees; celles
des Cucumis et Me to du meme auteur,
en coeur et anguleuses ; p&loiicules poui;ts
uni ou muhiflores; fruit du CucuftniS T.,
oblgng , presque cylindrique , recouvert
d'une peau mince, verruqueux, d'une sa-
vour fade ; fruit du Melo T. , ovoitie
ou glob til eux, charnu , recouvert d'une
ecorce ^paisse et r^ticulee d'une#maniere
plus ou mojns apparente, souvent toru-
leux, c'est-a-dire", forme de cotes arron-
dies, saillantes et paralleles, d'une odeur
suave ; fruit du Colocynthis T. , globu-
leux, environ de la grosseur du poing,
nontenant une pulpe spongieuse d'une
ameriume insupportable et violemment
purgative; fruit de VAngAria T. , plus
petit que ies autres, ovoi'de, murique, pul-
peux, bon a manger.
CUCUMIS (Virg.JPL)> d^riv6, selon Varron, de

Curvus, Courbd; ainsi nomm6, k cause de la forme
du fruit (i).

CUCURBIT A, T. pi. 36; L. J. G. pi.

Tort usque per herbam
Cresceret in ventrem Cucumis.

Vno, Georg, 1, 4*
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LAM. pi. 795. PEPO, T. pi. 33. MELO-

*EPO, T, pi. 34. ANGURIA, T. Courge,
Calefosse, Pepon, Potirony Pasteque.
Monoique. GAL. comme dans le genre
prudent. FL. M. ET. comme dans le Mb-
rwrdica. Fossette centrale recouverte par
les famines. FL. F. Filamens steriles tres
courts, reunis a leur base en un anneau
un peu epais. Style court, 3-fide; sligmates
dilates. Baie souvent d'un volume conside-
rable, d'une structure semblable a celle
du Cucumis, dont elle ne differe, selon
Gaertner, que par les cellules des semences
qui ne sont point remplies de pulpe. Se-
mences comme dans le Cucumis > renflees
sur leurs bords, ordinairement entieres,
^chancrees au sommet dans le Cucurbit a T.
— Fedoncules courts, presque i-flores.

CUCURBITA , meme 6tymologie que Cucumis f

selon plusieurs Auteurs.
1

OBS. Le citoyen Duchesne, Professeur d'Hist,
Nat. h ricolecentrale.du d^partement de Seine et
Oise, a cultive, pendanY plusieurs ann^es, les es-
peces de ce genre, ar dessein de constater par des
fecondations crois^es, qiielles 6toient les especes
primitives. II en a reconnu quatre, qu'il regarde
comme la souche de toutes les autres, i r l l
ne peuvent se feconder entr'elles:
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i.° La Calebasse, Cucurbita Lagenaria I
Ires ouvert, presque en 6toile; Seraences £ jrces
au sommet, — Feuilles en cceur.

f 2.° Le Poliron, Cucurbita Pepo L. C ,e cam-
panule, a limbe r*5flechi. 7- Fenilles en cceur.

5.° Le Pepon, Cucurbita Melo-Pepo L. Calyce
campanula, ajimbe droit. — Fenilles en coeur.

4.0 La Pastuque, Cucurbita Citrullus L. Caljce
presque en roue. Semences color^es. — Feuilles

'

TRICHOSANTHES, L. J. LAM. pi. 794.
COLOCTNTHIS, PLUM. A NGUINA, MlCH.

nov+gen. pi. 9. Anguine. MonoVque. CAL.
en massue, ties long, glabre, presque cy-
lindiique, partage a son limbe en 10 de-
coupui'es, dont 5 exterieures ties petites,
reflechies, aigues, et 5 interieures plus
grandest ouvertes, ciliees ou frange'es. F L .
M. ET. comme dans le Momordica. FL . F.
Style filiform/3,; sligmates 3, subules. Baie
charnue , oblongue , 3 - locnlaire ; loges
ecartees. Semences comprimees, arillees.
— Pedoncules uni ou multiflores.

TRICHOSANTHES, form^ de deux mots grecs, dont
run slgnifie Chevelue, el l'autjrb. Fleurj ainsi nom-
m^, a cause des cils ou franges que Ton remarque
sur les bords des divisions du calyce.
CERATOSANTHES , BURM. ADANS. J .

TRICHOSANTHES , PLUM. Icon. pi. 24. Dif-
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x>ce du genre precedent : de*coupures
ieures du caiyce munies a leur som-
f.le fleux poinles roulees en dehorsj
presque semblable a une datte,

oh .,ng, 4-loculaire, contenant plusieurs
semences arrondies et comprime'es. — Ra-
cine tubereuse, tres grosse; feuilles pal-
me*es ; pedoncules longs, bi ou multiflores.

CERATOSANTHIS, Fleur cornue, en grec.

§. IV. Genres rjni j*?it de Vqffiniti avea
les CUCURBITACEES.

PASSIFLORA, L. J. LAM. pi 7 3 2 . GRA-
NAD1LLA, T. pL 124; G. pL 60 et 177.
Grenadllle, Fleur de Passion. Henna- '
phrodita GAL. libre, urceole4na MI base,
10-pavtite a son limbe; divisions gvandes,
de la rnerae couleur, se fletrissant ensejn-
ble; 5 exteneures (Caiyce, T. L . ) , sou-
vent mMcronnees au dessous du sommet,
5 inteVieures (Petales, T. L.) petaloides.
COR. O. Couronne interieure(Nectaire,L.)
inseree a la ftase du limbe du caiyce sous les
divisions interieures , coloree , frangee en

L
son bord oi^divisee en deux ou trois rangees
de filamens, dont les exterieurs sont les
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plus longs. Ovaire libre, stipite; styles 3 %

£paissis vers leur sommet, presque a
massue, ouverts; stigmates capite ET. 5,
ins^r^es sous Povaire au sommet c| J stipes;
filamens comics a leur base, ctfstincts et
tres ouverts dans leur par tie superieure;
antheres oblongues, vacillantes. Baie char-
nue, recouverte quelquefois d'une ecorce
solide, sujette a varier dafts sa forme et
dans sa grosseur, presque toujours lisse,
i-loculaire, polysp^rme*; placentas 3, li-
neaires, adh^rens aux parois internes de
l'ecorce de la baie. Semences compritnees,
arill^es. Embryon droit, plane, entour£
d'un perisperme charnu. — Plantes exoii-
ques, en general herbacees, quelquefois
ligneuses , grimpantes ; feuilles alternes,
munies de stipules, simples, entieres ou
lob^es 9 tres rarement divis£es; petiole nu
ou muni de glandes sur chaque c6te; vrilles
axillaires; p^doncules i -3 , axillaires, uni-
flores, nmltiflores dans le Passiflora ho-
Josericea, commun&nent articules au des-
sous du calyce; articulation presque tou-
jours munie d9un involucre quelquefois
tres petit ou monophylle, plus souvent 3-
phylle ou partag^ en trois dhisions ordi-
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nairement entieres, rareinent d£coup£es.
PASSIFLORA; ainsi nomm£, parce qn'on a cru voir

dans lei ^iffilruites parlies de la fleur quelques rap-
ports avefr les instrumens de la passion de Jesus-
Christ.

OBS% Le Passiflora se rapproche des Cucurbita-
c£esparsa tige grimpante, par sa couronne florale
qui peut etre assimilee aux rides dont est sill on n6
le fond du calyce des-Momordica 9 Cucumis, Cucur-
bita, etc., par lfe filamens des famines reunis a
leur base , par le fruit qui se d&ache, lorsqiril est
mur, du pedoncule au sommet duquel il est orti-
cul6, par ses semences ar^l&s et attachees auv pa-
rois de la baie; neanmoins il parolt s'en eloigner
par ses fleurshermaphrodites, par son ovairelibre,
par la presence du p^risperme, et par ses feuilles mn-
nies de stipules. Juss. — Le Passiflora paroit avoir
aussi de 1'afRniKS avec Pordre des Capparidĉ es et
avec celui des Malvac6es; mais il differe sur-tout de
ces deux families, par Fabsence de la cogolle'e! par
la structure de Tembryon.

MURUCUIA, T. pi i25; J. PASSIFLORA,

L. Ce genre ne differe du precedent* que
par l'absence de la couronne frangee, a la
place de laquelle on trouve un tube conique
et tronque.

MTTRUCUIA, nom^de pays.

PAPAYA, T. ph 441. TREW. , Decad. 1 ,
pi. 7; J. G. pi, 122. CARICA , L. Pupoyer.
Dioique. GAL. lies petit, 5-dcnte. FL. M-
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COR. infundibuliforme, 5-fide a s
ET. I O , inse"re*es'a 1'orifice de 1
filamens ahernes deux fois p' mrts;
anllieres oblongues , droites. I . COR.
5-parlile. Ova ire libre, otlong; tyles 5 ,
courls; stigmates dilates, comprimes, fran-
ges. Baie gvande, ovoi'de ou en forme de
Concombre, creus6e de 5 sillons, charnue,
i-3oculaire, polysperme. Semenees insdr^es
au\ paroLs de la bale, osrales-globuleuses,
arillees; arille bacciforme, reeouvrant une
enveloppe testacee et fragile. Perisperme
charnu-oleagineux. Embryon droit; coty-
ledons planes; radicule superieure.

, PAPAYA, uom du Malabar.
Le Papaya Carica G ^ R T N . est originaire des deux

Indes, Ge^rb re , qui s'eleve environ aquinzepteds
de hauteur, contient dans toutes ses parties un sue
propre laiteux et visqueux. Sa racine, qui s'enfonce
perppndiculairenient dans la terre, est form^e d'uue
substance lendre, presque spongieuse, d'une odeur
forfe et desagreable. Letrbnc, doni le bois a peu
de co u s iota nee 9 est recouvert d'une ^corce 6paisse ,
molle, rubot'iise et verdatre. II s'eleve dans une
direction t'roite, e\ ne presentedans toute son ^ten-
due aucune apparence de divisions ou de rameaux.
Rheede nous apprend qiril est creux dans sa partie
superienre, et qu'il a environ u.i pied d'epaisseur.
Les feuilles*, situees a son sommet ; sont
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ligitees ou plus souvent palmees, portees

s petioles, et munies de petites failles
• is ou se renconlrfint Ies nervures. Les

fleurs q. issent dans les aisselles des feuilies sont
de coulei lanche, et repandent une odeur suave.
Celles que produisent les individus males sont dis-
posees en> grappes longues et pendantes; celles qui
viennent sur les individus femelles sont en petit
n ombre et portees siir un pedoncule epais, presque
dioit et fort court. Les fruits, dont la grossem* ap-
proche de celle d'un Concombre, ont une eoorce
niince. 3^purthair est 6paisse, fcrme, succulent©,
<*t d'une saveur douce et agreable. — Trew'et Com-
merson out observe des* fleurs hermaphrodites sur
les individus males et femelles du Papaya. — Ce
genre, qui se rapproehe des Cucurbiiaceespar plu-
sieurs caracterea, en difFere stir-tout parson ovaire
libr# et par la presence du p^rispenne.

X'enveloppe coloree des Gncurbitacees doit etre
regard^e comme un vrai caljce, pulque , seloa
l'obs^rvation de Jussieu, cette enveloppeadKercpar
sa base a l'ovaire, fait ensuile corps avec la partie
inferieure des decoupures exterLeures calycvnales,
lire son origine du meme* point qu'elles, se flctrit
et tombe en meme temps. Get ortfre semble tenir
le milieu entr« les Tithjmaloides et les Urticees ,
et servir de lien a ses deux families. TMI t-'^Mt d a
du rapport avec les TithynaaloVdes, dont quelques
especes sont grmipantes , monostyles et rcmarqua-
bles par leurs etamines rapprochees en cyjindre,
quoiqu'il en diffeve par la forme des antlieves et
par la structure iuteneure du fruit et des semences i
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d'un autre cdt6, il se rapproche des TJrtic£es pa?
le moyen du Papayer, qu'on peut nomnifp genre
Equivoque 9 parce cpu'il parent, & qttelqu?: 6gards ,
autant appartenir a la famille des Urtic6es qu'a celle
des Cucurbitac6es. Juss.

O R D R E I I I .

L E S U R T I c t E S , U R T I C E M.

F L U S I E U R S plantes de cette TanSille con-
tiennent un sue propre laiteux, acre et caus-
tique. Leur tige, herbac^e, frutescenteouar-
borescente, porte des feuilles alfernes ou op-
posees, ordiuairement simples etpresque tou-
jours munies de stipules. Les fleurs moWi-
ques cu djoiques/rarement hermaphrodites >

afFectent diflerentes dispositions. Elles sont
solitaires ou situees sur un axe en forme de
grappe, ou portees sur un receptacle multi-
flore et quelquefois amentiforme, ou renfer-
mees dans un involucre commun et mono-
phylle.

FRUCTIFICATION.

Calj ce toujqurs monophylle et divis& Co-
rolle nulle.

. M. Etamines en nombre determine.
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a la base du caljce et opposees a ses
\liv. filamens quelquefois courbe's en
dedai. "aileur avant son deVeloppement
parfait, dressant ensuite avec plus ou
moins d'e. *e ; antheres droites , 2-locu-
laires.

Fi/. F. Ovane simple, lib re; stjle tanlot
nul, tantot simple ou double, souvent lateral;
stigtnates prescjue toujours deux. Fruit, or-
dinairement une seule semence renfermee .
dans un arille ou dans une enveloppe tes-
tacee et fragile, nue ou recouverte par le ca-
Ijce devenu quelquefois mou et hacciforme,
rarement poljspenne par la reunion des se-
xnences dans le merae involucre ou sur un
receptacle commun.Menibraneinte'rieure de
la semence, renflee et charnue dans quelques
genres. Perisperme nul. Embrjon droit* ou
cfourbe\

Oss. Plusieurs parlies des pi antes* de cette fardlle
sont d'une grande ressource dans les arts et dans
Tusage de la vie; quelques-unes servent a la nourri-
ture, d'autres sont emploj^es en me'decine.
§. I. Fleurs renfirmies dans un involucre

commun monophylle.

FICUS, T. pi 420; L. J. G. pi or; TREW.
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Decad.pl. y3, 74. Figuier. Monoi'que. In-
volucre py riforme ou globuleux, charnu i

muni h sa base de trois. pe'ites failles ,
connivent et presque ferme a son son met
qui est garni de dents nombreu&s disposees
sur plusieui s rangs 9 remplr dans son int^r
rieur de fleurs pedicellees. Fleurs males
situ&s dans la partie*superieure de 1'in-
volucre coramun , un peu au dessous du
bord connivent connu sous le nom d'oeil
de figue. Fleurs* femelles plus nombreuses,
occupant le resle de la capacity de l'in-
volucre commun.

FL. M. CAL. 3-partite. JET. 3. Rudiment d'un
pistil. FL. F. GAL. 5-par tite. Style 1, lateral,
persistant; stigmates 2. Semence presque
lerticulaire, comprim£e, nue ou enfonc£e
a demi dans le calyce. Fruit, involucre
commun devenu mou, pulpeux, quelque>-
fois succuleat, renfermant un grand nom-
bre de seinences. — Arbres ou arbrisseaux
lactescens ; rameaux alternes ; feuilles
ajant la meme disposition que les rameaux,
toujours vertes dans que^iues especes, con-
tenues, lorsqu'elles commencent apousser,
dans des stipules convolutees, acumin^cs,
terminates, ordinairement caduques et for-
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ant par leur chute des cicatrices sur les
fruits souvent axillaires , soli-

vamasses, rarement disposes en.
minales.

selon Vossius. d'un mot h^breu
;er.

,.dans remuneration des caracteres
du Ficus Carica L . , dit que Tovaire est semi-ad-
herent, que la semence, suspendue a un filament
qui lire son origine du p^doncule de la fleur*, est
renferm^e dans une espcce de pericarpe d'abord
mou et se dess^chant par la suite, auquel il donne
le nom d'Utricule. Cette semence, ombillquce sur
le cot^ un peu au dessous du soramet, esl formee,
selon le meme auteur, i.° d'un perispenne cluu-im ;
2.° d'un enibryon crocliu dont Jes lobes sont se-
mi-cjlindriques , ropproch^s, arqu^s, et dont la ra-

icule est I£g£rem6nt courbee en dedans, longue et
juperieure.

Le Eiguier comraun ( Ficus Carica t ' . ) renfc^me
un grand norubre de varieies; voy. VHist. des plantes
de Provence par GARIDEL , et le Diet. <£apiculture de
ROSIER. — Dans les lies de TArcliipel, les hab'ilans,
pour se procurer des figues plus grosses etde meilleure
quality, font piquer de jeunes figues par des mou-
ches(i)qui sorlentdesfruitsd'un'Figuiersauvage. Ce
proc^de $'appelle Caprification. Quelques Botanistes
pensent que ces mouches contribuent a la feconda-
tion en deposant le pollen dont elles sont chargers

(i) Cynips sycomori, FABRIC,
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sur les stigmates des fleurs femelles; il en est d'
qui pr£sument que le renflement des figues^ floit
etre atlribu6 a l'extravasation des sues noirriciers
occasioned par la piqiire des iusectes.

Plusieurs especes de Figuier nous pre"sentent dans
leur maniere de se propager, les resources nom-
breuses et varies que la nature deploie pour la re-
production des ve'ge'taux. Rheede nous apprend qtie
les Ficus benghalensis, indica* etc. L. poussent de
leur tronc que trois hommes pourroient a peine
embrfesser, ainsi que de leurs branches, de longs
jets cylindriques qui gagnent la terre et s'y enra*
cinent. Bieiitot ces jets enracin^s forment de nou-
veaux troncs qui pulluleni a leur tour, de sorte qu'un
seul arbre couvre souvent de ses rejets une 6tendue
assez vaste pour pouvoir contenir plusieurs milliers
d'hommes. Les habitans de l'lnde, en dirigeant
les nouvelles productions 9 et en coupant celles qui
pourroient nuire au but qu'ils se proposent, prati-
quent <̂ es allies vouttes pour se mettre a l'abri de
l'ardeur du soleil 9 et forment des berceaux qui leur
servent de temples ou pagodes.

AMEOR A , J. LAM. ph 784. TAMBOURTSSA,

SONNER. Ind. 2 , pi. l34* MlTHRIDATEA ,
COMMERS. TambouJ, Bois tambour. Mo-
no'ique. FL. M. Involucre d'abord ovoide,
connivent, entier , se divsant ensuile en 4
parties entier em en t ouvertes , parseme sur
tou'esa superficie interne d'antheres 110111-
brcuses. FL. F. Involucre 'ovoide, creux

dans
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dans son int^rieur, ombilique' ou percd
d*un petit trou a son somniet. Ovaires nom-
breyx, p'-ongrfs dans les parois internes de
Tinvolucre; autant de stales et de stig-
mates. Capsules en nombre e*gal a celui
des ovairew , contenues dans l'involucre
qui s'est accru et dilate, monospermes, en-
tour^es d'un arille pulpeux. — Involucre
quelquefois d&hire* dans la maturite. Ar-
bres lactescens; feuilles presque opposes ,
entieres, toujours vertes; fleurs disposeesen
grappes, rarement solirtiires, naissant sur le
tronc et a la ba9e des rameaux; flours femcl-
lesen petit nombre, melees parini les males.

AMBORA, nom donn6 aux especesde ce genre par
les habitans de Madagascar.

OBS. Jussieu soupconne que chaque flcurest mu-
nie d'un catyce propre ou d'une 6caille florale.

DORSTENIA, PLUM. nov. gen. pi. 8 ; L. J.
LAM. pi. 83. Dorstdne 9 Contrayerva. In-
volucre concave, ouvert, en forme de
coupe, arrondi ou anguleux, convert 111-
tericurement de fleurs nombreuses et ses-
bilcs, devenant fiharnu dans la maturite.
Fleurs males et fleurs femelles tant6t r^u-
nies dans le nieme involucre, tantdtsepa-
rees sur des involucres distincts^qui nais-
-3 .
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sent du meme pied. Chaque fleur f
d'un caljce simple ou plonge'e d
fassette quad.rangulaire. FL . M *
F, Ovaire i; style i; stigmr xience
i. —Herbes; feuilles or/3' nl radi-
cales , petiolees ; involuci solitaires au
.sotnuaet d'une hampe.

du nom d'un Medecin et Botaniste
allemand.

Oss. La racine fraichedu Dorstenia Contrayerva
L. aim gout brulant a peu pves comme celui de la
V\TClhre. On la regarde comme un contre-poison

. irfeB ciFicace. Le nonf de Contrayerva a M donn6 k
plusieurs plants ; maisilparoit que c'est l'espece de
Dorstenia dont nousvenons deparler, quiestle vrai
Contrayerva des Espagnols.

§, I I . Fleurs parties sur un receptacle
cdnimiin multiflore, ramassees en tele
et munies d^ecailles qui tieiment lieu
<£involucre ou disLincles et eparses.

" B Q E H M E R I A , JACQ. Amer. pL i 5 7 ; J.
CATURUS ( ramiflorus ) L. Monoi'que. F L .

M. GAL. tubuleux, 3-Iide. ET. 3. FL . F.
CAL. tubuleux, entier. Ovaire i; style i ,
subule" , droit, herissd, tres long ; stigmate
simple, aigu. Seuience i, tres petite, renfer-
jnee dans le cal^ce persislaat et resserre a
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son bord. — Arbre de moyenne grandeur;
fe-uilles alternes, munies de stipules, rudes
au toucher , presque pendantes , trinerves
et traversees dans leur milieu (comme
dans W Celtis ) par une nervure oblique ,
de granJ^ur difference, les unes longues
d'un pied", et les autres a peine longues de
deux pouces ; fleurs agregees, sessiles,
tres petites 9 axillaires , ŝ par£es par des
bractees ou paillettes; fleurs femellessituees
dans la partie superieure des jeunes ra-
meaux ; fleurs males plac&s dans la partie
inferieure 'des anciens rameaux, devenue
aph) He par la chute des feuiiles.

BOKHVERIA, du nom d'un Profeaseur de Bota-
nique hi Wittemberg.

OBS. Swartz, prodrom.' pag. 34 > rapporte k ce
genre VUrtica cylindrica L.

URTICA, T. pi. 3o8;L. J. G. ph 119;
LAM. p/. 761. Ortie. Monoique ou plus
rarement dioi'que. FL. M. Fleurs disposes
en grappts. CAL. 4-partite. £ T . 4; filamens
longs, courbes avant le parfait developpe-
ment de la fleur. .Rudiment du pistil sous
la forme d'une^glande. FL. F. Fleurs dis-
posees en grappes , plus rarement rap-
prochees en une tete sph^rique. GAL. 2-

L\ z
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valve. Ovaire i ; style o ; siigmate ve1

i, reconvene par le calyce
sistant, membraneux , quelquefot
bacciforme. ( Perisperme eharm [.).
Embryon droit; radicule < /e. —
PJanles ordinaireinent her , souvent
piquantes ou armees de pi s subules et
arlicules , rarement frutescentes; feuilles
munies de stipules , opposees ou alternes.

XJRTICA (P I . ) vient du mol latin urei-e, quisignliie
bruler ; ainsi nomme, a cause des poils piquans dojit
la plupart des especes sont herissees.

FORSKALEA , L.̂ >. Fasc. i , pi i; J. G.
pL 68 ; LAM. pL 388. Monoique. Invo-
lucre 5-6-phylle ( catjee L. ) , laineux , tt*S
bme,multiflore, monoique; fleursrappro-
chees par tin tissu laineux tres serre, 9-10
males suUiees a la circonference 9 3-5 fe-
meiles placees dans le centre. FL. M. GAL.
tubuleux ( petale L . ) , squamiforme; tube
forme par les bords de l'ecaille , qui sont
courbes en dedans et rennh par un tissu
laineux ; limbe entier ou dente, E T . I ,
attachee au fond du caljce; filament et
an there elasliques comae dans la Pari6-
taire. FL. F. Tissu laineux, fesantles fonc-
tionsdecaljce. Gvaire 1; style 1; stigmate
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simple , laineux , comprim& Embryon
droit. ( Perisperme charmi et radicule su-
perieure , GJERTN. ). — Hcrbes h6riss£es
dans tlutes leurs parties de poils roides;
feuilles simples, alternes, raunies de sd-
pules ; involucres axillaires, 3-4, rappro-

, sessiles.
LEA, du nom d'un Botaniste su^dois, an-

teur du Flora Mgyptiaco-Arabica.

OBS. Le iissu laineux qui se trouve autour de&
fleii^s du Forskalea est si abcyidant, qu'i trend l'obser-
vation des organes extrememenl difficile. L'exposi-
tidn ducaract^reg6n^riquefaitepar Linnijus, dilR»re
beaucoup de celle qui a 6t6 tracte par Jussieu; mnis
l'analogie qui eviste entre le Forskalea et la Parie-
taire confirme la description du Botanists francais.

PARIETARIA , T. pi. 289; L. J. «. pi.
119. Parietaire. Polygamie Monoeci?. In-
volucre a plusieurs divisions , contenant
3-5 fleurs, dont une femelle et les autres
hermaphrodites. FL. HERM. GAL. a 4 de-
coupures. ET. 4; filainens d'abord courbes,
se redressant ensuite avec £lasticite; an-
theres didymes, s'ouvrant avec elasticite.
Ovaire 1; style 1; stigmate 1. Semence 1,
recouverte par le caljce along(f et conni-
vent a son s&nmet. Einbrjon drcit. ( Pe-
risperme charnu et radicule superieure,

LI 3
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G^RTK. ). FL . F. Difference. ET .
Plantes herbacees, quelques^une
au toucher; feuilles alternes ou
cjepourvues de stipules dans ,s es-
peces; fletfrs rapprochees r ^ts axil-
laires.

PARIETARIA vient du mot latin paries; ainsi nom-
, parce que I'etip&ce la plus g£n£ralemeJil cou-

nue crok sur on contre les murs.

PTERANTHUS , FORSK. J. LAM. pi 764 ;
DESFON? . FL Atl. CAMPHOROSMA , L. Loui-
CHEA , L 'HERIT. Siirp. pi. 65. CAL. QuaU*e
divisions oblongues, coi]Cc*vcs , terminees
par une pointe recourbee, in^gales; deux
opposees plusgrandes et muniessur chaque
cofe vers leur sommet, d'une crete ou aile
ruembraneuse. E T . 4 , courtes ; filamens
subules, i-adelphes a leur base. Ovaire 1 ;
stj1^ 2-fide; atigma tes simples. Seme nee 1,
recouverleparlecalycepersistant.—Plante
herbac^e , ties rameuse ; ratneaux artiou-
les , dichotomes , les inferieurs verticilles
presque couches , les superieurs opposes
tres ouverts; feuilles verticillees au nombre
de 6 et munies de stipules , les deux exie-
rieures plus grandes ; flcurs situees au
sommet des rameaux et.dans le point de



L I S U R T I C * E S .

hotomie; receptacle commun en forme
d* -.dne renvers£, comprim^, stri£, creux,
triehotome a son sommet, presque proli-
fere ; receptacles partiels conformes au
r^ceptaer* Cominun, con tenant 7 fleurs;
savoir, une fertile dans le centre , et trois
sur chaque cote, ddnt deux steriles et
celle du milieu'f&onde.

PTERANTHUS, Fleur aiUe9 en grec.
OBS, We devroit-on pas rapporter ce genre a Tor-

dre des Ch6nopodces et le placer apres le Cam-
phorosma ?

HUMULUS, L. J. LUPULUS , T. pi. 3og ;
G. pi. 75. Houblon. Dioi'que. FL. M. CAI .
a 5 divisions. ET. 5; filamens courts ; an-
thcres oblongues, FL. F. Ecaille roulee
a sa base et coinme tubuleusev Ovdire 1;
styles 2 ; stigmates simples. Semence 1 ,
arillee, entouree a sa base de l'£caille ca-
ljcinale (Jui s'est accrue et*qui est dcf^enue
membrakeuse. Embryon roul^ en spirale.
— Flantes sarmenteuses, grimpantes , ru-
des au toucher; feuiiles opposes, qu<»l-
quefois altern«sdans la partie supeneure de
la tige, munies de stipules connees en une
seule qui est 2-fide; fleurs males p£doncu-
lees, dkposees'aux sommites des rameaux
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en petites grappes paniculees axilla'
terminates; fleurs fenielles rappror*
cones ovojdes-obtus, axilla ires .ii-
-naux, pedoncules, munis a It d'un
involucre forme de quatre , cou-
verts d'ecailles imbriquees, ti --tites, at-
tachees autour d'un axe et i-fiores.

HUMULUS vient du mot latin' humus, qui signi-
fie en fran^ais sol humide; airisi nomine", parceque
le Houhlon croit abondamment dans les terrains
arroscb par les de"borc[eniens des fleuves.

OBS. I/Enrope n'est pas le seul pays cni croisse
naturellement le Houblon. Le citoyen Michaux a
observe cette plante dans les contr-^es les plussep-
tentrionales He }'Am6rique. Ses tiges, mac&r&es et
rouies, pourroient fournir de la filasse. — On mange
les jeunes pousses de VHumulus cotnme celles de
VAsparagus officinal is L. — IJe fruit du Houblon
entre dans la (Composition de la biere $ il commu-
nique de l'amerlurae a cetle liqueur, et il emp£che
qu'elle ne s'aigrisse.

CANNABIS, T. pi. 3o9. L. J. G. pi. 75.
Chanvre. Dioique. CAL. 5-part^te. ET . 5 ;
filamens courts; antheres oblongues. F L .
F. CiL. oblong, s'ouvrant d'un cote dans
toute sa longueur. Ovaire i; styles 2 ; stig-
ma les simples. Capsule crustacee, bivalve,
presque globuleuse, petite, recouverte par
le calyce. Embiyon courhe.1^ Herbes a



T I C £ E S. 5#7

'roite et rude au toucher; feuilles di-
fe munies de stipules, les inferieures
>ppos£e( 'es superieures alternes, ley flo-
rales r\ jfois simples; fleui'S males dis-
posers ~>pes paniculees axillaires et
termina iieurs femelles porteessur les
jeunes rameaux, axillaires, prcsque ses-
siles.

CANNABIS (Diosoor. ) , grec radical.
OBS. Le Cannabis sativa L. est originaire de

I'Asie. La quality de la toile qu'on retire des fibres
de ce vegetal , depend non-%enlement de la nature
de la graine connue sous le nom de Chenevis, du
trnainet de la culture, mais encore des p r o m t s que
I'on emploie. Les plus habiles agriculieurs pensent
CTn'il fant, apres avoir fait rouir le Chanvre thins les
eaux dorm antes , apres 1'avoir sech6 et seranc6,
remettrela filasse dans Teau pendant quelffues fours,
afin de faciliter la dissolution de la partie gom-
meuse qui en tret i en t Tadh^rerice e litre les fibres.

AMBROSIA , T. pi. z5z ; L.«J. G. pi {,64
LAM. pL 765. Ambrosie. Monoique. F L .
M. Involucres communs i-phjlles, hemis-
pheriques, pedoncules , multiflores , dis-
poses en une grappe longue } axillaire et
terminale ; fleuft port^es sur un receptacle
mi. CAL. tubulcux , 5-fide. ET. 5; anlheres
distinctes, drones, paralleled Style 1 ; slig-

simple. FL . F. 2-5 , rapprochees par
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petifs paquets, situeesdans les aisselle .c&
feuilles qui sont au bas des grappes for-
mees par les fleurs n.ales, munles de 3 brac-
ties. CAL. i-phylle, entier, enlopre vers le
milieu de sa surface exterieu:e de 5 dents
ou de 5 tubercules, persistant. Ovaire libre;
styles 2 , reunis a leur base; stigmates
simples y routes en dehors. Semence i 9

recouvertc par le calyce qui s'est endurci
et qui est devenu coriace. Embryon droit.
— Arbrisseaux ou herbes droites; feuilles
rudes au toucher, les iuferieures quelque-
fois opposes, les superieures presque tou-
jours alternes.

AMBROSIA (Dioscor. Virg. Pi. ) vient, a ce qu'on
pretend, de deux mots grec&qu'on peut traduirepar
nourriture des dieux.

O3S. On cultive daiu lc jardin du Museum d'Hist.
Nat. de Paris, une plaute originaire du P£rou, rap-
pdrt̂ (Tpar Linneus ( Supply ) au genre Xanthium, et
par Lamarck (Diet.) au genre Ambrosia; Cavanil-
]?s, Plant, Hisp. vol. ?, u.a 219. pi. 200, en a fait
un genre nouveau qu'il nomme FRANSEHIA.

XANTHIUM, T. pi. 252; L. J. G. pi 164;
LAM. pi 765. Lampourde. Monoique. FL.
M. Involucres commuiLS polyphylles , he-
mispheriqucs , pedoncules , muitiflores ,
rapproches par petit* paquets axillaires et



; fleurs portees sur un receptacle
.rissede.paillettes. CAL. tubuleux, 5-ttde,

ET . 5 ; antheres distinctes, druilrs , paral-
leles. Tr- F. Involucres situes ciu dessous
de Ct, conllennent les fleurs males,
oblongs , monophyllrs , deconpes a I cur
somrnet, herisses en dehors de poinles cro-
chues, divises int^rieurement en deux
i-flores , persistans. CAL. O. Ovaire i , ve-r
couverl et non adherent; styles 2 ; siig-
inates simples. Involycre endurci, souvent
muni de deux pointesa son somnict , 2-l(j-
culaire,dispernie. Semence grande,oblou-
gue. Embrjon droit. — Hcrbes et arblis-
seaux; feuilles alternes, ])lusou rnoinsrudes
au toucher, munies de chaque cole Jo leur
base dans le Xanlhium spinosum L., d'une

grande et 3-partite.

XANTHIUM( Dioscov. ) , fornH^'un mot gnsc qui
ifi I6/OJW2 owjaune; ainsi nommo, parce mi« le

Xanthium strumarium L . , est propre, a ce qu'on
dit, a leindre les dieveux en blond.

OBS, i:Ambrosiaei le Xanthium, place's dans la
fomille des Comp6*s6es, par les Botanistes qui ont
dispose les planter Belbc Icnr.s pappbrts nnturels,
paroissent, d'ciprrs Imr port et I'ensembfe dte lours

iractferes , devoid* etre piulot retniis A Iti fainille des
U , comma l'a observe Jussien.V
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THELIGONUM , L. J. LAM. pi. '
CYNOCRAJMBE , T. pi 485; G* pi. j&. Mo-

noiquc. FL. M. CAL. turbine, a deux de-
coupures rouleesen dchors, ET. 12 et au-de-
la. FL. F. CAL. 2-fide, plus petit que celui
de la fleur male, persislant sur le c6ll de
l'ovaire qui est surmont^ d'tin style ter-
mine par un stigmate simple. Noix petite,
globuleuse, munie a sa base d'un appen-
dice calleux t i-sperme. Semence globu-
leuse, tuberculee a-sa base. Embrjon an-
nulaiie. (Perisperme charnu et presque
central, G^ERTN.). ~ Herbe; feuilles al-
ternes , petiolees ; stipules engainantes 9

membraneuses et trjdenfees; fleurs axil-
laires sessiles; fleurs males dans la partie
superieure de la tige, fleurs femellcs ĉ ans
la partie inferieure.

THKLIGOVUM, nom que Thdophraste et Diosco-
ride donnoient a la Mercuriale femelie ( Thelugonunt
ou Feminificum en latin); ainsi nomm£, parcequ'on
cfoyoit que cette plante avoit la vertu de rendre les
femmes f^condes.

OJBS. Ne doit-on pas pr6sumei%, d'apves l'obser-
vation de Oacrtner, toucliant la structure de la se-
mence du Theligonum, que ce genre doit etre rap-
porte a la famille des Chenopodee* ?
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Genres tenant le milieu entre les
"ICJBES et les AMENTACEES.

(

PIPER, L. J. G. pi. 92; JjKU.pl. 23. SAURU-

RUS , PLUM*/?0f. gen. pl. 12. Powre. Spadix
cjf lindrique, amentiforme, cou vert de fleurs
nombreuses et serrees, ordinairement nu ,
rarement entoure de spathes. Ecailles ext6-
rieures pelites, i-flores. GAL. nul, a moins
qu'oi^ ne donne ce nom a Tenveloppe ex-
t£neure de l'ovaire. j\ntheres 2, situees k
la base de l'ovaire ̂  oppos&s, arrondies.
Style presque nul; stigraates 3 -4 , s^tacees,
hispides. Baie globuleuse, charnue, 1-
sperme. ( Perisperme presque granuleux,
friable, perfore un peu au dessous de son
sommet. Embryon niche dans la cavite du
perisperme; lobes courts, ecartes; radicule
sup^rieure. GjflERTN.) — Tige herbacee ou
frutescente, ordinairement grimpante et
dichotorae, rameuse ; rameaux noueux,
comme articules; feuilles portees sur un
petiole amplexicaule, tanldt alternes, tantdt
opposes et alo^s une ^tant souvent cadu-
que ou sujette a avorter; spadix opposes
auz feuilles lofsqu'elles sont alternes, axil-
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la ires lorsqu'elles sont opj&osees, ordinaire-
menl solitaires et nus, rarement fascicules
et munis de brae tees, comme dans les Pi-
per peltatum et umbel la turn L.
F I P E R ( P I . ) , nom indien adopts par les Grecs

et lej Latius.

OBS. Toutes les esp&ces de Piper ne sont pas.her-
xuaphrodites; il en est de dioiques comme l'espece
appelce Cuheba par L. — Jussieu pense que les Piper
peltatum et umhellatum L., dont les spadix sont fas-
cicules et nnmis de bract£es, ont plus d'affinitl avec
le Cecropia qu'avec le Piper. — Le Piper a quelqiies
rapports avec la famill^ des Afoides; mais il en
dilFere par plusieurs caract^res, sur-tout par son
fiiiit rou&tauiment monosperme, et par son embryon
di'otyledone dont la situation dans Ie p£risperme
est tres ditftrente de celle des plantes Aroides. —
Gartner observe qu'on ne peut pas ^tudier la struc-
ture de la seraence des Piper album et nigrum L#

dans les fi*«iit& que l'on vend dans le commerce,
parcc qu'ils ont ^te cueillis avant leur maturity.

CECROPEA, £. J. LAM. pi. 800. Coulequin,
.Ambuiba, Bois trompette. Dioique. FL.
M. Clinton couvert de fleurs .tombreuses f

imbi-iquees et sessiles. GAL. turbine, an-
guleux, obtus, perce au sommet de deux
pores. LT. 2 , saillantes k Jravers les pores
du calyce. FL. F. Chaton comme dans la
fleur male. CAL. , selon Jacquin, infun-
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uliforme, & - fide a son sommet. Cor-
ules % ( antheres st&'iles ?) ties petits,
;s, situtfs dans les sinus dcs dcScou-

pares calycin-ales. Ovaire anguleux, obtus;
style presque nul; stigtnate capita. Fruit
capsulaire selon Loeffling, bacci forme selon
liinneus ( fortn^ par le calyce persist ant? ),
anguleux^ i-spenne. Scmence trcs petite.
— Arbre a rameaux noueux et fistuleux
entre les ncryds; feuilles alternes, situees
dans les noelids des rameaux , petiolees ,
recouvertes dans leiy jeunesse (Tune mem-
brane spathiforme qui s'ouvre sur les cotes
et qui se detache promptement 9 pelves,
palmees, vertes et scabres en dessus, blan-
chatres et cotonneuses en dessous; chatons
fascicules, greles, cylindriques, renfermes
dans des spathes ovales-point Les, pedon-
culees et caduques ; fleurs de couleur
herbacee.

CECROPIA, du nom d'un roi d'Ath^nes. '
OBS. Le Cecropia croit a Saint-Domingue, k la

Jamaique, etc. L'^corce de cet arbre est form6e de
longues fibres qui se d6laclicnt ais6ment, et dont
on se sert pour faire des cordages. Le bois du tronc,
cfuiest Wger, fort tendre et poreux, s'enflamme par
le frottement.

ARTOCARPIJS, FORST. nov. gen. pi oi;
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L.S. J. LAM. pi. 744 e'r 745.
BANKS, G. pi. 71 et 72. Jaquier>
Fruit d pain. Monoique. Chatons males
et femelles porte's sur le meme individu,
renfermds chacun s^parement, dans leur
jeunesse , entre deux ^cailles caduques. F L .
M. Ghaton cylindrique, epais, entierement
couvert de fleurs nombreuses, sessiles. GAL.
2-valve. Ex. 1, fort courte. FL. F. Ghaton
epais et en massue, couyert dans tous les
points de sa surface de flours sessiles, tres
serrees. GAL. alonge , prismatique, hexa-
gon e, presque charnu. Ovaire situe au fond
du calyce; style filiforme, persistant, t^r-
mine par un ou deux stigmates. Sentences
en nombre ^gal a celui des ovaires, aristees
a leur sommct, entourees chacune d'un
arille palpeux, enfonc^es dans une masse
charnue , ct formant toutes ensemble, par
leur reunion ou attache sur Vaxe epais du
chaton, une baie ovale-arrondie, rabo-
teuse et parsem^e a sa surface exterieure
d'areoles pentaedres ou hexaedres dues a
la par tie superieure des caljces, qui s'est
cnhercment fermde. LAAI. Perisperme o.
Embrjon droit; cotyledons de grandeur
inegale; plumule form^ed" 4 folioles ova-

les-acumin^es 9
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-acurain&s, cpposees par paires; radi-
cule superieure. GJERTN.-*-Arbres lactes-
cens; ran^eaux terminus par un bourgeon
pointu, form£ de deux grandes foailles ou
stipules caduques qui renferment les feuil-
les ou les chatons, et qui forment par leur
chute des cicatrices ou impressions circu-
laires sur les r&meaux; feuilles simples,
alternes , entieres ou ddcoup^es; chatons
axillaires ou ter/ninaux; fruits d'un volume
considerable, sit lies ordinairement sur les
grosses branches et.su& le tronc.

ARTOCARPUS , forme de deux mots grecs qui si-
gnifient partis, fructus;.ainsi nommi, parce que le
fruit de Pespfcce nppel^e 'Artocarpus incisa par La-
marck 9 tient lieu de pain aux habitans du pays oft
croit cet arbre pr£cieux«

O3S. Le Rima ou VArtocarpus incisa L A H , est
*mi des arbres les plus utiles que Ton connoisse..Son
fruit, dont la grosseiir approche ceUe de la \e\p d'un
enfant, sert a la nourrit'ure des habitans de Batavia >
des Moluques ^t des autres pays oil il croit. Parmi
les varietSs de cet arbre interessant, il en est une
dont les fruits ne contiennent point de sentences; les
habitans d'Otai'ti et des lies voisines lui ont donn£
la preftrence sur toufles les antres, et ils la multi-
plied de bouture. •— Rhumphe nous apprend que
le fruit de Pespfece appel6e heterophylla parLamarrk,'
est quelquefois si peSant, qu'up homme peut a pein*

3. Mm
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lesoulcver. La chair de ce frifit est un aliment
cile k digerer.— On lit dans Rheede, cjue lf& In-
dieiis creu3cnt le trouc de l'espece^gue Lamarck
uomme hirsuta, pour faire ces longues pirogues
qu'ils appellent Mantjous. Quelques-unes de ces pi-
rogues ont 8b pieds de longueur, sur ime largeur
de 9 pieda: *
MOAUS , T. pi 362; L. J. G. pi. 126;

X»AM.< pi. 762. M6rier. -Monoique , rate-
nient dioi'que. Fleurs males et femelles ses-
siles, ti*es Serrees, porte?s sur des ehalons
oblongs ou ovoides , distincts. FL. M.
C^L. 4-partite. ET. 4; filamens subul^s ,

. courbds avant le parfait developpement de
•la fleur, ensuite.dxoits, plus longs que
le caljce. FL. F. CAL. 4-partite, persis-
tant. Ovaire 1; styles 2 ,• subul^s, r^flecliis;
stigtnates simples. Semence 1, recouverte
par le calyce devenu mou et bacciforme.
— Arbres lactescent; feu ill es alternes ou
plus rarement opposees, munies de stipules;
chatonssolitaires, axillaires; fruits bons a
manger.

• MORUS (P i . ) vient du mot grec Moraa, nom
que Dioscoride donnoit au Miirier.

OBS. Le frnit de chaque fleur femelle du Morus
est, scion Gartner, une capsule membraneuse, re-
couverte par le calyce, 1-loculaire, contenant deux
leniences attaches ft'^on sonlftiet par un petit fila-
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menf. Une de ces'deitx semences avorte ronstam-
^nen^; I'autre est ovale, amincie au sommet et pres-
que leuticulaire. L'embryon , renierm6 dans' un
perisperme charnu , est courbe'; ses lobes sont
oblongs, foliace*s, £troits, planes, et la radicule est
sup£rieure.

f >

I«e Murier blanc, originaire de la Chine, a e" te
naturalis6 de proche en proclie, depuis ce pays jus-
que dans les climats septentriouaux de 1'Europe*
Ce Put spus le regne de Charles VII, que quelques
pieds de cet arbr^ int&essant furent transpbrt̂ s en
France. — Outre Ids avantages qu'on retire de la cul-
ture du Mnricr blanc, pour la nourriture du ver-a-
soie, il en est be ait coup d'autres qui sont exposed dans
le Thiatre d'agriculture d'OIivier de Serres, et que
Ton reproduit ja^anmoins tous les jours coipme de
nouvelles decoiivertes. I*es experiences qui ont 6t6
faites euiK Gobelins, prouvent que cet arbre pour-
roit ertre employ^ 9 ainsi que le Morus $iiictoria L.
pour teindre en jaune. — Le citqyen Faujas, Profes-
seur au Museum d'Hist. Nat. de Paris, a fabriqu£
du papier ayec les feuilles et l'ecorce d'un grand
nombre d'especes de Murier. Voy. Journ. de Phys. t
an II de la Rep., pag. 33.

BROUSSONETIA, L'HERIT. PAPYRIA, LA»T.

pi. 762. Monus (Papyri/era), L. J. DioV-
que. FL. M. Cjjatons cylindriques. CAL. 4-r
fide. E r. 4, etc. comme dans le Moms*
FL. F. Chatons globulenx, converts de
fleurs tres sfirrees et ŝ par̂ es par une

Mm z
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Gaulle. CAL. tubule, 3-4-jdente.Receptacle
s'clovaiU du fond du calyce , terminJ par
deux prolongemens opposes entre lesquels
Tovaire est enchass& Style 1, lateral, tres
long ; stigmate simple. Seinence 1, ren-
fermee dans uue eiiveloppe crustacee,
enchassee dans le receptacle qui s'alonge,
dlbordeJe calyce et devient succulent.
— Port f u Morus.

BROUSSONETIA, du tiom d'un Katuraliste francais.

OBS. Comme les citoyens L'Heritier el Lamarck
n^ontpas encore publie la description de ce genre 9

c'est dans Pherbier que nous avons observe les ca-
ract^res 6nonc6s. Nous avons • remarqu6 que plu-
sieurs flours femelles ^toient stdriles, que les re-
ceptacles des ovaires ne s'alon^eoicnt point, que
les ecailles 6toient tubercul6es a leur sommet et tres
velues..-— Le Broussonetia papyrifira est originaire
du Japon. Cet arbre est cultiv6 avec succes dans
plusieurs jardins des environs de Paris. Ceux qui
d6sirent connoitre comment le papier se fabrique
avec Mette plante, peuvent consultcr Krompfer ,
Amen. Exot. Fasc. 2,pag- 471 > et Fasc. 5, pag.
898; Thunberg , FL Jap. pag. 72.

Les genres de cette famille sont divis^s en trois
sections j ceux de la premiere et de la seconde cons-
tituent veritablement Pordre cbs Urtic6es. II est
cepsndant plusieurs de ces genres qui ne paroissent
pas toujours se rapproclier par leur port; mais ils
cont cQnformes dans, les ^aracterii de la fructifica-
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Jion 4 qui les unissent corame par un lien nnturel.
En enet, les fleurs ne se ressemblent pas seulement
par leur structure j elles ont encore une certaine
aflinit6, considerees quant a leur disposition. C'e&t
ainsi que Pinvolucre multiflor'e, concave et entie-
rement formS dans lc Ficus. se dilate clans VAm-
bora et laisse apercevoir la fructification par uno
d6hiscence plus ou moins grande; il louvre eutie-
rement et pr6sente ufte surface aplatie dans le Dors*
tenia;\\ se renverse, devient convexe et itnile un
receptacle dans lefiPereboa d'Aublet. Ce r&eptacle
se couvre de fleurs rainassees en une tete arrondia
dans quelques especcs SfVrtica et de Parietaria; mais
comme ces espfeces ne peuvent etre sc*parces de leurs
cong&neres dont les fleurs sont disposees en grappes
et dont se rapprochent assez naturellement les Can*
nabis , Humulus, etc., il s'ensuit qu'elles lient ensem*
ble les plantes a jfleurs renfermdes dans un involucre
et celles dont les fleurs $oitf dispos6es en grappes.

Les genres de la troisieme section ont quelque
rapport avec ceux de la premiere et de la seconde;
mais ils en different par quelques caract&res et sur-
tout par leurs fleurs disposes en chatons. Cesgenrqs^ *
places entreles Urticoes etles Amentac^es, servent
de lien a ccs deux ordres : ils pourroieat meme ,
comme l9a • observe Jussieu , constituer une nou-
velle famille qui seroit dcUei'min^e par les caract&reli
suivans : Fleurs tf>s petites, disposes en chatons,'
ordinairement die lines. Calyce peu apparent. Eta^
mines 1-2. Ovaire simple, lib re ou recouvert; style
simple ou doublet Fruit, sentence recouverle par U
calyce devenu mdu et kaccifbrme.

Mm 3
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L'ordre desTTrtice*es a beaucoup d'affinill a vec eel»

des Che"nopode"es, parses fleurs ap&ales quelqtefois
hermaphrodites, par ses examines p£iipynes ennom-
bre determine et par son fruit inonosperme; ma is
il en diflere par les organes sexuels le plus souvent
distincts et sur-tout pai l'abseure du pfri&perme.

Le Ficus et VArtotarpus ont un port approfhant
do celui du Magnolia 9 aucjuel ils ressemblent par les
stipules tenninales rouldes sur elle^-inemes et en
forme de pointe, par les vestiges circulaires quo
taissent ces nienies stipules lort^u'cllcs sont tom-
be*es, et par Tagrdgation des senunces; mais dans
le Magnolia, les fleur* sont poljp('tales, poly^ynes et
solitaires, tandis que dans VA/totarpus el le Ficus,
elles sont ap^tales, xnoiiogynes et presque amoii-
cel^es. Juss.

O R D R ' E I V .

LES AMENTACtES, A M T NT ACE M.

LE nom d'Amentac^es a i\& doniu* aux plan-
fes de cette familie^ parce que leurs fleur$,, et
principalementles males, sont dispos^es auiour
d'un axe ou filet particulier appele chaton
(Amentum) (i). Ces plantes sont en gdn^ral

(i) Amentum vicnt du mot grec Zftfix, qui signific liga-
ment.
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aiborescentes. Leur tronc, recouverj d'yne
&or£e plus ou moins epaisse et cormmmc-
ment rideec, s'eleve sou vent a une.grande
hauteur. ^e$, feuilljes, qui sortent de boutuns
coniques ft £cailleup, sont all ernes, munies de
stipules, presque toujours simples. La pin part
tombent tous les hivers; pt eel les qui leur
succedeutiiie paroisseut ordinalrement qu'a-
pres le developpement des fleurs.

IT a r r p T 4/V If 1 *Bf n IfJ: J% w v* * jY* ^ A v *iV f' *

FleVrs'mdrioYques ou dioiques( trc\s rarc-
menl hermaphrodiles), ape tales. Fl"iirs males
dii»pvs&ê <en im ichaton«inunr d'ecuilles alia-
rhe^s chacujie h nd falyce mouophjW« vt
t>taipUiirfer<e, ou portaht eliesrmfijiiRsles.fa-
mines lorsque le oalyce manque. #famines
en norabr^ determine 'on indetermirci iila-
mens. UJjStinct$.j anjilieres a-loculaires* crcu-
see^ de 4 billons, s'ouvrant suy les SIDQUS J<I-

teraux. Flours femelles anjentacee& ̂ vj iĵ aci •
cul^es ou renfermees docsjuh' involucre**o\i
solitaires, tantot. pourvue* fdf0h calyce^iio-
nophjllc f tantot munies implement d'une
^caille. Ovaire^presque toujours libro , orcli-
nairerneut simple, rarement multiple et en
nombred^termin^; style unique ou mulliple;
stigniattea commun&nent i^usieurs. Semenccs
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nues, ou p^ricarpes eji nombre £gal a ctlui
des ovaires , le plus souvent uniloculaires ,
contenant une ou plusieurs sentences. Peri-
sperme nul. Embryon droit, ordinairement
plane; radicule presque toujours superieure.

OBS. Les v£getaux de cette famille passent pres-
que tous facilement en pleine terre dans notre cli-
mat : ils ne sont point r&sinoux comme ceu* de
l'ordre suivant*

§. I. Ovairc simple , libve. Plantes
hermaphrodites.

FOTHERGILLA, L. JACQ. Icon. vol. i ,
pi. 1OO ; J. LAM. pi. 480. CAL. tronque ,
entier. ET. I 5 - I 8 ; fi lam ens beaucoup plus
longs que le caljce; antheres presque di-
djmrs. Ovaire 2-fide a son sommet'; styles
2 9 de la longueur des ^famines; stigmates
simples. Capsule 2 - lob^e , 2 - loculaire;
loges- 2 - valves, i-spermes. Semences os-
seuses.—* Arbrisseau dont le por,t ressemble
a celui de 1'Aune; fleurs disposes en ^pis
terminaux , tres senses.

FOTHKRGILLA , du nom d'un <?£lfebre MiSdecin
anglais.

OBS. Le Fothergilla , dont les fleurs paroi*sent
au commencement du printemps ekavant que les
nouvelles feuilles soieat enti^rement d^velopptes,



xro naturellement dan* la Caroline. Ce* e
* t ciAtiv6 dans le jardin du citcvyen Cols ju-
rat et fructifis depuis plusieurs anuses.

ULMUS, i\ pi Sjz; L. J. G. pi. 4^ LAM.
pi. i85. Orme.CAL. campanule',4-5-denle,
colore, persistant. ET. 3-6, le plus sou vent
4-5; filamens plus longs que le calycej
antheres droites. Ovaire eomprime; styles
2 courts ou 9; stigmates 2. Sam are pres-
que orbiculaire, comprimee> plane, mem-
braneuse , renflee dans son milieu , mono-
spevme. Semejice lenticulaire. — Arbres ou
plus rarement arbrisseaux; feuilles ovdinai-
rement prolong6es sur un dcs coles de leur
base; fleurs souvent sessiles, quelquefois
pedonculees, rapprochees par petits fais-
ceaux ^cailleux et souvent axillaires^ parois-
sant avant le developpemenldes f'euill'es.

ULMUS (Pl.)> latin radical, peut-elie derive de
t[iielr|ue langue du Nord,

OBS. UUlmus campestris L. croit Jiniinelleruent
en Europe. On le mnUipHe de semences ît de di'a-
geons-ehracin6s. Son bois est employe pour le cliar-
ronage et la charpente. — Les capsules de plusteurs
especes d'Ormes d'Am6rique sbht denttV-s sur l^urs
bords. MICHAUX.

CELTIS, T. pk 383; L. J. G. pL ff. Mi-
cocQidier, CAL. a 5 divisions. ET. 5; an-

s
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therespresquesessilos. Ovaire ovoide; styles
e. Migmates 2. Drupe globuleux, i-spferme#

Cotyledons sinueux et plisses. — Arbres;
feuilles traverses inlgalement dans leur
longueur par la c6te mojenne on nervure
principale, rudes au toucher; fleurs ajcil-
laires, presque solitaires ou disposees en
grappes, quelques-unes1 simplement males
avec un calyce a 6 divisiors, melees parmi
les hermaphrodites ou disUnctes et situ&s
dans les aisselles ii\Krieures.
CFLTIS (PL), du nom d'un Peuple choz qui crois-

80it abondamment la premiere espece connue.
OBSJS. de Jussieu a rapportg a ee genre le Rham-

nus micranthus L.,dont les fleurs sont ap€tales, dont
les Itamines sont oppos6es aux divisions du calyce ,
dont l'ovaire est surmont6 de deux styles, et dont
le fruif'est nne bale monosperme.

§• II. Ovaire simple > libre. Plantes
dioiques.

SALIX, T. pi. 364; L. J. G.plyo. Saule.
Chatotis couverts d'^cailles imbriquees, 1-

" flores. CAL. O. FL. M. ^T,. 2, rarement
1-3-5, dans q)î que ecaille; filamens fill-
formes, droits, saillans; antheres droites,
arrondies. Glande oblongpe , tronqu^e ,
petite, coloree, situee a la base interne d«



ecaille (rudiment de I'ovaire? ).
Ovaire simple; style i ; stigtnate p-
sule i-loculaire, 2-valve, pojys] Se-
mences chevelues, attachees aux paruis in-
ternes des valves. Radicule inferieure. —
Arbres ou arbrisseaux ou sous-arbrisseaux
do lit quelques-uns presque herbace*s; cha-
tons a :c ilia ires ou terminaux , reconverts
dans leur je^.nesse d'une e'caiUe simple et
en forme de^coiffe. Uneespece hermaphro-
dite.
SALIX (P I . ) vient, dit-on, de satire: ainsi nom-

, parce qu*il croit tres vile {sic dictum, eo quod
salit et surgit citb), SKRV. in Virg. Ed. i.

OBS. Xes Saules croissent XrH Men dans les lieux
humides. On les mull 1 plfe ais^nie'nt de boutures, et
fc'estpar ceproced^ qu'on a obtenu la ^r.inde ^nanlit^
d'individus.femelles.dti Salix Bdhyhnica ou Saule
p.leurenr qifon trouve maintenant dans presque toute
^Europe. — J^e charbon du bois de Saule est tres

flammable : on s'en sert dans la composition de
Ja poudre a ^anon. —We pourroit-on pas employer
n qcielque usage ocon'omiquo le duvot qiu recouvre
Je$ semencesdes Satiles? Scbeffer, INiahiniliste al!e-
iinand , a t'nbriquti du papier avec ceJui que Tori
Jroiive ^aleraeDt £ur les sentences du Peuplier.

POWLUS , T. pi. 365; L. J. G. pi 90 •
Peuplier. Cliatons couverts d'ecailles 1-
/lores , imbriquees, laches, frangccs sur
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I-'trs bords ou palrades et ciliees, retr£cie&»
en onglet a leur base, insdr&s sur le milieu
du pedoncule de la fleur, CAL. tres petit,
urci'ole ( nectaire, L. ), a limbe oblique
et tres entier. FL. M. ] £ T . 8 , insdrees'au
fond du catyce, saillantes; aritheres oblon-
gues, droites. FL. F. Ovaire simple, en-
tour^ a sa base par K calyce; style i tres
couit ou mil; stigmate% 4^Capsule i-Iocu-
laire, 2-valve, polyspermc*! Semences in-
ŝ rdes a la parlie :nferieure des valves,
oblongues, munies d'une aigrette sessile.
•-̂  Arbre* ; feuilles ordinairetileiit en cceur
et lriangulaires; somraet dcs petioles sou-
vent comprim^, quelquefois muni de deux
glandes; boutons a fleurs d£veloppes avant
que les Veuifles paroissent, qiielques - uns
gonflds dans leur jeunesse d'un sue balsa-
mique; chains entdiir^s a leur base des
6cailles des Doutons.

POPULUS (PL) , derive, selon Vossius, du mot
grec polus t qui signifie beaucoup ; ainsi nomm6, k
cause de la grande~quantit£ de feuiltes que portent
les Peiiplieys. Martiuius peuse ^ue Populus vient
d'un mot grec qui signifie tremof ainsi nomra6,
pdfee que les ledilles du Feuplier porlees sur UQ pe-
tiole compfiiii6 & son sbminct, sonl 1611 jours agit^es.

- OBS. Les Peupliers se plaiseat dans 16s terrains
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nnides et mare'ca^eux. — Le Penplier ciltr
larmiable par sa prorapte vegetation. J

la hauteur de 18-20 pieds da us l'espar
an.?. Son (roncrest droil et d'un bel asper
observe que le produit de la plantatiu
espece est suuvent double, lorsque les autres arbres
sont h. peine en coupe.

MYRTCA, L. J, G. pi 3 9 . GALE. T. ACU

Gall. 1706, pi. 3, Gale, Charous ovoides
011 ovaies-oblongs, couverts d'ecaiJIes en
forme de croissant, imbriquees' et i-flores.
CAL. O. FL. M. ET. 4 (rarement 6 ) ; fila-
mens cottiLs; an theses droilcs , didjmes.
FL. F. Ovaire ovoi'de; stjles 2; stigmates
simples, Peiicarpe petit, i-sperme, sec,

e et tiilobe a son sommet dans
queiqrrcs especes, plus souvent dnipace,
globuleux et grenu exterieuiement. *~? Ar-
brisseaux ou arbres de rnoyenne grandeur,
presque aromatiques; feuilles parsemees de
points resineux jauuatres et brilians; cha-
tons axillaires ou tenninaux, paroissant
avant le developpement des feuilles.
MYRICA, nom que Th6ophraste doinioit an Ta-

manx.
Oss. L'espece appel^e par Lfnneihs Myrica tri-

foliatciy fleurit tous les ans chez le citoyeii Cels;"
elle est polype"tale hermaphrodite, et elle paroit

du R/IHS, Ne jeroit-ce pas le Rhus suav*
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,c'ens A I T . ? On trouve aussi dgjis le jardin du c
HI '°i cultivateur que nous venons de citcr, les
rica * onlifolia ̂  cerifera et cjuercifolia L. —- Le Mv-
rica cf-fera L. croit natiircllemrntClaris les lieux
hum ides et mar£eageux de la Louisiana, de la Ca-
roline, etc. Ses fruits sont couverts d'une poudre
blanche, semblable a de la farine onctueuse et
grenue. Ait on distingue deux vane" les de ce v£gdtal,
Tune qu'il apyvWzangustifalia (CATESB. Car.pl. 6i)),
dont la culture demande beaucoup de soins, et qui
fleurit rarementj Tautre qu'il noinme latifolia (CA-
TESB. Car, pL )3) , qui s'est par&iternent acliinatee
et qui resiste au froid le plus rigoliieuX Les individus
de chacune de ces vari^tes,que nous regardonscomme
deux especcs tres distiuctes, fournissent dans les pays
on ils crois.sent naturellement, lorsqu'ils sun I bieu
vigoureux, 6-7 livres de baies, qui rendeut pros de
deux livres de cire On retire oette cire par le*rtioya
de Teau bouillante, en remuant et froissant les fruit
couhnjos parois du vase. Bientot la cire se d^tache
et plus L6gefe que l'eau, elle s'etend a sa surface et
ne larde pas a se figer. On fait avec cette cire des
bougies qui r6pandent uue odenr agrt'able Iors-
qu'elles bvulent et dont la luiniere est unie et claire.
II est probable qu'on cultiveroit avec succes le My-
rica cerifera latifolia AIT. dans les lieux oil croit
le My rica Gale,

§. I I I . Qva'ue^simple3 iibre* Plantes
monoiques,

COMPTONIA, BANKS, G. pi 90. LIQUI-
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)AMBAll (pcrcgrimtm) L. FL. M. CIK
cylindriques, couverts d'ecailles i
quees, re'nifcrmes, acumine'es, conca
lachesy i-{lores, caduques. CAL. a 2 divi-
sions en forme de nacelle et e'gales, plus
court qne IMcaiHe du chalon. ET. Filamens
3, courts, bifurquds; chaque bifurcation
portent line ampere. FL. F. Chatons ovoi-
des, couverts d'eSeailles imbriquees, senses,
semblables a;Celles du chalon male. CAL.
a 6 divisions filiformes et opposees par
paires, beaucoup plus long que Tecaille
du chaton , perslstant. Ovaire arrondi;
styles 2, capillaires;stigmates simples. Noix
eii;ptique,osseuse, luisante, i-loculaire, i-
spei'me. — Aribnsseatrtres ramcux ; feuilles
ddcoupees dans toute leur longuqur eii lobes
nombreux, com me dansY^tspIenium Cete-
rack L,, parserhfe de points glanduteux
et iuisans; chatons axillaires , sessiles.
COMPTOVIA, du nom dTun Eveque de Londres ,

ui s'inKiressoit aux prbgrfea de la Botanique.

OBS. Le Comptonia asptetiifoUa G, croit naturel-
lement dans PAmerique seplentrionale ; cet arbris-
seau est cultiv^ da-is Je jardin cki citoyen Ceh, ou

il fleurit tons les ans.

ETULA, T. pL 36o; L. J. G.pL 90; LAM.
pi. 7607 fg-"\ et 2. Bouleau. FL .M. Clia-
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tons grcles, longs, pendans, couverts
cailles imbriquees, terndes, concaves, i
flores; £caille du milieu plus grande et
ovale ; ecailles lat£rales plus &roites et
lanceolees. GAL. O. ET. 12, ins£r£es sur
l'&ailie du milieu. FL. F. Chalons plus
gros et plus courts que ceux des fleurs
males, couverts d'ecailles imbriquees, ho-
ri^ontales, plus ou moins retr^cies dans
leur partie inferieure, l̂a^gies et trilobees
a leur sommet, 2-3-flores a-leur base. GAL.
o. Ovaire comprinv$, entoure d'une aile
membraneuse, 2-Ioculaire; styles 2, per-
sist ans; stigmates simples. Samare entouree
d'un rebord niembraneux, i-
i-sperme dans lat maturity.
Arhres ou arbrisseaux; chatons axillaires
port^s sur des p^doncules simples; ecailles
des chatons femelles en forme d'ancre dans
le Bfilula nigra, et presque en forme de
coeur dans le Betula alba.

BETCJLA. Les Auteurs donnent difFerentes etymo-
logies de ce nom, Vossiub croit cju'il est d'origine
celte.

O8S. On retire du Bouleau blanc par les incisions
que I'on fait a son tronc et a ses fortes branches 9

line grande quantity de seve ou liqueur 1111 peu
acide et agrdable a boire. Get arbre est un des plus

coinmuns
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•iOmniuns de 1'Europe septentrionale. Linneus, dnr-j
Flore de Laponie, expose avec atitant d'elegaiu;©

l6 d'iuterdtj les ressourres nombreuses (jue'procu-
rent aux habitans du uord les difFerentes parties de
ce vegetal uiile.

ALNUS , T. pi. 359; G. pi 90. BETULA, L.
J. LAM. pi, y6o7 Jig. 3. Aurte p Verne. F L ,
M. Chalons greles, cylindriqnes,pendansf

couverts d'ecaiHes imbrique'es , grandes ,
presque en coeur,./auxquelles sont atlochees
trois ecailles p us petites, presque arron-
dies^ coucaves* et i-flores. CAL. 4-partite.
ET. 4; antheres 2-loculaires. FL. F. Chalons
ovales-globuleux, couverts d'ecailles imbri-
quees , amincies a. Ieur base, dilatees vers
.eur jommet, 4-lobt^es a Ieur limbe , a-
lores. CAL. O. Ovaire cbmprimej styles et
dgmates 2. Noix ovee a rebours, legere-

ment cotnprim^e, 2-IocuIairej lot*;es 1-
spermes. — Arbre; chatons axillaires, poi>
tes sur des pedoncules rameux.

ALNUS (Virg. PI.); ainsi nomme, quhd alatur
amne, parce qu'Il prospere sur le bord des eaux.
ISID. liv. 17.

O3St L'Aune sert a faire des 6chelles , des per-
ches, etc. Quoique son bois soit tres leger, nean-
nioins Vitruve, liv. 11, chap. 9, dit qu'il est in-
corruptible dans I'eau, et qu'il est excellent pour
faire des pilotis. — Jaes Teiiituriers et Ies Cliapelieri

3.
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vent de son ecorce au lieu de noix de gniie,
nieus nous apprend que lea Lapons emploient.

ie h u r de cet arbre pour teindre en rouge leurs
vetemens.
CORYLUS, T. pi 347; L. J. G. pi 89;

LAM. pL 780. Loudrier, JSoisetier. F L .
M. Chaton alonge, cylindrique, couvert
d'ecailles imbriquees , velues et tripartites;
division iuojennede cheque ecaille grande
et recouvrant les divisiocis laterales. ET . 8;
filamens ties courts ; ^ntheres droites ,
oblongues. FL . F. Bourgeon (^cailleux ren-
fermant piusieursu fleurs femelles, sessiles.
CAL. de chaque fleur , i-phylle, coriace,
dechire a son bord , persislant. Ova ire i)res-
queglobuleux;stjles 2,saillans, det'ouk ir
pourpre; stigmates simples. Noix ova ;-
gloLuleuse , osseuse, rajisse'e a sa bar ,
recouverte par Ie caljce qui s'cst fort alon-
gd, i-loculaire, presque toujours i-sperme.
Seiaence aya*nt lameme forme que la noix,
huileuse. — Arbres plus ou moins sieves;

E
bourgeons contenant les fleurs femelles ,
ordinairement ecart^s des chatoris.
COHYLUS (Gal.) vient, dit Martinius, d'iin mo

grec qui signifie noix.
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§. IV. Ovaire acfjidrent. Plantes monoiquss.

QUERCUS, T. pi 349; L. J. LAM. pi 779;
G. pi. 37. ILEX , T. pL ,35o. SI?BER , T.

Chine, Veuse, Liege. FL. M. Ghaton li-
liforrue, lache , pendant; fleurs un peu
^cai-lees les unes des autres. GAL. a 5-9 de-
coupures. ET. 5-g. 1?L. F. ordinairement
sessiles sur les branches dans les aisselles
superieures O(T quelquefois situ£es sur des
p^doncules cpmmuns et isoles. Involucre 1-
flore, forme de plusieurs folioles inegales,
imbriqu^es , reunies dans presquc toute
leur etendue en une cupule heim^pherique
•$- coriace. C*X. adherent, 6-parlite. Ovaire
3-locu la ire; style 1, renfle a sa btfse, court;
stigmates 3, r^flechis. Noix (appelee vul-
gairement Gland') ovoide ou ovale-oblon-
gue, lisse, ratissee a sa base, i-loculaire,
i-spertne, enchdssee dans, une cupule plus
ou moins ^paisse, entiere en son bord, ra«
boteuse en dehors et produite par 1'invo-
lucre qui s'est accru. G^:RTN. — Arbres
et arhrisseaux indigenes ou exotiques, Id
plupart d'unfa grande utility et d'un. as-
pect majestueux; feuilles caduques dans le
Quercus %, toujours vertes dans Yllex

Nn 2
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et le Suberdu mcme Auteur; chatons axil-
In ires.

QUERCUS(GAL. ) . Vossius pense que ce nom viei*.
d'un motgrec qui signifie durus, dbper, ainsi nom-
m£, pnrce que son iScorce esl rude au toucher.

OBS. Les galles que Ton observe sur les Chenes
sont occasion6es par les piqures des iusectes; celles*
que I'on apporte du Levant sont employees pour
teindrc en noir et pour faire dc l'cncre. —- On re-
cucille sur le Quercvs cocci/era L . , qui croit dans les
departcmens ni6ridionaux de fa jEfrance, le Kermes %

insectc du genre des cochenilles ( ^occus ilich , L . ) ,
et on s'an sert clans la teinture et en medecine. — Le
Quercus.Suberl*, est remarquable par son £corcefon-
guense, counue sous le nom de Ltige. Cette <Scorce
se fend on se d£tarhe d'elle-meme si on n'a pas soin
de l'enlever, et il s'en forme une nouvelle en des-
«ous. On se procure le noir d'Espagne en >*:-fliant \
cette ^corce dans des vaisseaux fermds. — Le Chene 9,
i qui toute sorte de terrains et d'expositions sembleiit
convenir~l se rmltipHe tres bien de graiiies: son bois
ost rechorch6 pour la charpente des batimens et pour
la construction des navires. Daubenton, dont les
snvans 6c.rits ont be&ucoup contribud aux progr&s de
rhLstoire naturelle et de l'&ouomie rurale, a re-
connu que les charpentes des plus grands 6Jih*ces,
que I'on croyoit faites avec du bois do Chataignier,
£toient de bois de ChGne. L'^rorce de cet arbre, pil6e
ct r6duite en poudre, forme le ireilleur tan qu'on
puisse employer pour la preparation des cuirs.

JLes Botanistes connoissent maintenant deux es*
p^ces de Chene u glands doux i l'^ne, originate
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d'Espagne, a e*te" decrite par Lamarck (Diet.), sous
le nom de Chfne afeuilles rondes ; Pautre a &t6 d6-
crite par Desfontaines, sous Je nom de Quercus
Balfota. Cette seconde espece croit en abondance
dans les royaumes d'Alger et de Maror. Ses fruits
servent de nourriture, pendant une partie de Thivei^
a tin grand nombre d'hgjfftans du mont Atlas. II
seroit facile et en mpme temps tres utile d'aclimoter
et de multiplier en Eprence ce vegltal inU*rc&sant. II
r^ussiroit sur les {flontagnes de nos provinces m6-
ridionales, dont la temperature approche de celle
des lieux ou il croit naturellement. Voy. Mem. de
VAcad. des Sciences. 1790.

CARPINUS, T. pi 348; L. J. G. pi. 89; LAM.
pi. 780. Charme. C ha tons oblongs, couverts
-l^ecailles imbriquees, laches, i-flores. FL.
M. Chaton grele et alonge. £c;iilles ova-
les-acuminxes, concaves, cili^es.^ET. 6-
14 , fort courles ; antheres velues h leur*
sommet. FL. F. Chaton raboteux, Iaohe ,
pendant. Ecailles oblongi&s, petioles ? en-
tieres ou divis^es, meirtbraneuses, parse-
mees de veines qui se croisent en forme de
r£seau. GAL. adherent,6-dent^ a &on limbe,
persistant. Ovaire 2-loculaire, legerement
comprime; styles 2, filiformes; stigmates
simples. Noix i-loculaire, i-sperrae. —
Arbres; chntons axillaires et terminuux.
CARPXNUS (P1.)J latin radical.
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OBS> Doit-on regarder comme cong&iere dt*
CafpinuSyVOstryaMicv.ipl. 104, quiestpeut-elre
dioique, et dont les filamens des famines sont ra-
meux, dont les antheres sont 6chancr6es, et dont
Ics ecailles du chaton femelle sont supplies jjar
des follicules membraneux, Jegerement comprim6s,
creux, contenant & leu*, base une noix libre et 2-
loculaire? Juss. — Le Carpinus Betulus L. se trouve
clans les forcts ct bois tail I is. On en forme des pa-
lissades connucs sous le nom c.a Charmilles; soî |
bois est employ^ dans lo charrrfnage et pour la
rnontuie des outils. DUHAM. Arb. x

CASTANEA, T. pi. 352; G. pi. 3 7 . FAGUS,

L. J. LAM. pt. 782, fig. 1. Chdtaignier*
Chatons Uneaires, grcles, fort alonges, nio-
noiques. FL. M. rapproch^es par ^fTio
paquets, recouvrant presque toute Teten-,
due-Hu chaton. C4X. ordinalrement 6-
partile. ET. 5-2O; filamens filiformcs beau-
ccup plus longs que le calyce; antheres
arrondies. FL. F. Involucres i-3 situes a
la base du chaton, globuleux, armes d'e-
pines raracuses et piquantes, 4-fides, velus
et soyeux intcrieurement, ordinairement
3-flores, persistans. GAL. adherent, lageni-
fonne, 5-&-dent̂  a son limbe. Ovaire pres-
que globuleux; styles 6, carlilaguieux, per-
sistans. Stigmatessimples. Fruit, involucre
renfcrmant i-3 noix (Chdtaignes) a iron-
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dies-mucron6es, convexes d'un col£, apla-
ties de l'autre, coriaces, tres glabres, ra-
tissees aleur base, i-loculaires, i-spermes,
Semence farineuse, coriforme a la noix;
lobes rides et crevasses a Pexterieur, tres
adherens.— Arbreseterbrlsseaux; chatoys
axillaires; involucres 4-valves, conSenqnt
autant de noi:Opi'il j a eru de fleurs.

CASTANEA (VJJ^. P1.)J d" n o m d'une ville de
la Pouille, peu £Ipignie de Tarente.

Oss. Les fleurs males et femelles ne sont pas lou-
jours reunies sur le meTne chuton; quelquefois Ics
fleurs femelles resident seules k la base de I'axe,
quelquefois I'axe ne pr6sente dans toute son etendue
.Mie des fleurs males. — Les nolx qui sont renfi r-
m^es dans 1'involurre cotninun n'ont pas la meinc
forme : celle du milieu est aplatic des deux cott»s,

^ tandis que Ies deux exterleures ne sojit npl'aties que
par le col6 011 elles touchent la moyenne.(— ISin-
volucre du Castanea sativa* varietd du Castanea
vulgaris LAM. , ne contient gu'une seule flour et
na renferme ensuitc qu*une #seule noiv. Cette uoix,
appel£e Afarran, d&t plus grosse que la Chalaigne,
et elle est moins aplatie.

Le Chiituignier a de grands rapports avec le
Hftre; mais ces deux arbres, qui, scion Tobserv.a-
tioji de Haller, ne peuvent rtre greifes avcc succes
l\\n sur ji'autre, peuvcnt-ils appartcnir au meme
genre? Guelt^rd a observe tur les jeunes feuilles
du Cliataignier, des glandes h lioupe qui tombent
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promptement, et il a remarqu<§ ensuite k leur place
des petits grains blancs, biillans et durs. Cet habile
observateur n'a lien vu desemblable s»ir les feuilles
du Hetre.

Le Chataignier se plait dans les terres sablonneuses
et limonense*. Son fruit nourrit pendant une partie
do Fann6e les habi'ans des dlpartemens de la Haute-
Vienne, de la Correze,n£*c. On ne fait cependant
avec re fruit ni pain ni btjillie. On prepare les
Chataignes de deux manieres11, tantot on les fait
bouillir avec la peau lisse et ca/;ace qui les re-
couvrej tantot, apr£s avoir enleve cette peau, on
fait cuire les semenres, et on les d£pouiHe de leur
enveloppe niembraneuse pAr le moyen dfun instru-
ment en forme de croiv de Saint-Andr6, dont les
branches inf6rienres sont quarries et garnies de
coches nombreuseb sur leurs angles. On tourae et
retourne cet instrument dans la marmite ou sont
contenues les sentences, jusqu'a ce qu'elles soient
entieremfejt dfiiob6es: on les mange alors avecdu
]ait. Quand on veut conserver les Chataignes, on
les fait s6cher sur une claie suspeudue k une cor-
taine hauteur, dans -An appartement tout-&-fait clos;
on entretient un feu continuel et 6gal. Au bout tie
12-15 jours, l'humidit£ dont elles 6toient p6n<5tr̂ es
s'est 6vapor£e, l'embryon a perdu sa faculty ger-
minative, et on peut les conserver dans cet 6tat
pendant une ann6e entire.

FAGUS, T. ph 351; G. pi. 3j; L. J- LAM.
pi. 782 Jig. a. Hetre. FL. M. Chatons glo-
buleux, pendans, port̂ s sur He longs pd-
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doncules. CALO campanula, a 5-6 decou-
p'ures. ET. 8-12; filamens filiformes, plus
longs que4e calyce; antheres droites, oblon-
gues. FL. F. Involucres communs ovales-
globuleux, port& cliacun sur unp&lonrule
court, presque droits^*-floras 4-fides f
heriss^s d'epines vrumes et velues, pei\sis-
tans. CAL. adh^^ej^, 6-partite, tomenleux.
Ovaire 3-locu]^nre; style3-fide; sligmates
simples. Fruit, involucre renfermant deux
noix (Fnines) triquetres, coriaccs, lui-
santes, i-Ioculaires^ r-spermes. Scmence
huileuse, conformed la noix globes de la
semence unis et lisses en dehors,. plissds
irr^gulierement a l'inl^rieur. — Arbres;
chatons males et involucres des fleurs fe-

^melles sortant ensemble des' bowgeGris qui
se trouvent au sommet des jeunes rameaux,
presque fascicules; chalons males plus
nombreux que les involucres des 'fleurs
femelles;ciruit eniier forme de deux noix
adn&s par leur base a l9involucre com*
mun qui s'ouvre en 4 valves lu'iissees en
dehors, glabrc^ et soyeuses en dedans.

FAGUS ( Virg. PI.) vient d'un mot grec qui signifle
edo 1 je mange; ainsi nomme, parce qu'on pent &e

noiirrir de son fruit.

09$, Le Hetre cst un des plus beaux arbres de
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DOS forets. II croit beaucoup plu * vite que le Clicne.
Quoique son bois ne soit pas d'une grande difret£,'
on en fait ne'anmoins usage dans la construction des
vaisseaux; on s'en sert aussi pour faire des roues 9

des affuts de canon, des pelles, des sabots, etc.: c'est
le meilleiir de tous les bois pour briiler et pour fair©-

. dn charbo.M*J)i/Hjt£"* Arb. On retire des semences
du Metre, une huile dofl*e qui acqinert de la qualite
en vieilHssant. (Voyez 1 instruction donn£e par le
citoyen Cels sur la meillewfc maniere de priparer
Tliuile de Faine, impriinee dark la feuille du Culti-
Tateur, an trois»î me de la R6publique frantjaise.)

§. V. Ovaire multiple. Plantes monoiques.

LIQUIDAMBAR, L. J. G. pi. 90; LAM, pi.
783. Liquidambar, Copalme. FL, M. Cha
tons coniques, laches, munis chacun i
leur htite d'un involucre a 4 feuilles ei
cad Lie. CAL. O. ET. nombreuses tres serrees;
fildmens coqrts; anlheres didjmes. FL. F.
Cliatons globuleux, munis chacun a leur
base d'un involucre conforni'e a celui des
fleurs males. Receptacle commun grand,
spherique, creus£ d'alveoles nombreuses.
GAL. de chaque fleur campanule, angu-
leux , glanduleux cxterieurement a son
Umbe. 0vaires2, i-locnlaires, tres rap-
proches , presque adherens , surmontes
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acun d'un style long, subule , recourbe
a son sommet, persistant, termine par un
stigmate simple. Capsules 2 clans cbaque
alveole du receptacle comniun, coriaces,
i-loculaires, s'ouvrant interieuremcnt, po-
tyspermes. Semen ces^rffacliecsa^jx parni?
dcs ca psu Ies , ob Iqjfgues , luisan! es, a i I c t s
a leur sommet. j ^ A r b r e resineux ; Jeuilles

com me dans plusieurs
Erables; chitons disposes en grappes ter-
minales, les inferieurs femelles, presque
solitaires, portes sur de longs pedoncules.
CIQUIDAMBAR ou Liquid tun Amhar> Ambre ou

Baume liquide.
OBS. JLG Liquidambar styraciflua I/. , croit na-«,

tnreJIement dans PAiraericfiie septeuU'ionale^ifuiJs
Ni ne produit la substance Jiqtirtfrf^resinpu > et jau-
natre, connue sous le nom de Baume <hj Copplme9

one dans les ctimats les plus' cliauds, tels qve la
ni.siane, la Caroline, etc. C«l arbre est̂  cultive

avcc Je plus grand succes chezje citayeu Cels.

PLATANDS, T. PL 363; L. J. G. pL go;
LAM. pi, 783. Platatie. Chalons globu-
leux. FL. M. ET. nombreuses et ecaillcs
lineaires entremelees ; antheres oblongue

, adnees aux filaraens qui sont
a Uur sommet. FL . F. Ovaircs

nombrcux3 cntourcsd'eYailles courles, spa-

:
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tulles et pubescentes, surmontes chacub
d'un style persi^tant; stigmata crochu. Se-
ntences en nombre egal a celui des ovai-
res, r&recies et velues a leur base, renflees
et globuleuses dans leur par tie mojenne,
acumiiiees a leur\*ofiimet, tres rapprochees.
—Arbres; feuilles skryi4es-palm£es, com me
dans plusieurs Erablfe. * base des petioles
renflee et rccouvrant lfc bonton qui se
forme; chatons 2-3, ported sur un pedon-
cule commun, sess'les, pendans; chatons
des fleurs femelles plus grands que ceux
des fleurs males.

PLATANUS , form<5 d'un mot grec qui ?ignifie
ample, large ; ainsi nonuu6 parce que les feuilles
so&L fqvf larger»Aou parce qite les rameaux forinent k
leur sornmef une cime ample. f'

OB3. Les Flatanes d'Orient et d'Occident sont
naturalises dans nos climata; Us se d^pouillent tous
les ans de leur ecorce qui se d^tache par plaques.
On les multiplie de iharcottes et de boutiires. Leur
bois est employ^ pour le charronage; les feuilles
sont d6pourvues de stipules, mais on trouve vers le
point de leur insertion une gaine foliac£e quientoure
le rameau, et dont les Lords s'£l?venl comme une
petite mancliette in^galement dentolde.

La dix-neuvi&me classe de Tournefort comprend
la famille des Amentacees et celFe des Coniferes.
A la v^rite ces deux fainilles, qui ont une grande
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afSnue* par leurs fleurs ap&ales et diclines, par leur
inflorescence et par la nature des plantes arbores-
Jentes qu'elles reaferraent, ne doiveut point etre
e'carte'es Tune tip l'autre; mais elles ne peuvent etre
r£unies, puisqu'elles different pav leur port et par
plusieurs caracteres importans, tels que Pembryon
qui est rylindrique et entour6 6?un pe'rispermc
charnudans les Coniferes, tary*?'qiriN!Sfc^laHe ei
d^pourvu de p^risperme daisies Amentac^es.

Les genres de la premwre section out une grande
affinity avec les Ainj^nac6es; mais comme ils en
different par pliisietJrs caracteres, et sur-tout par la
disposition de leurj fleurs, il semble qu'on pourroifc
en former une famille dibtincte.

O R D R E V.

LT5S CONIFERS, CONIF EK

S plantes de cette famille, k laquelle on
rapporte plusieurs genres qui comprenn^nt
des arbres r&inevix et toujours verts, se dis-
tiuguent alsement par leur» port de tons les
vegetaux connus. On les appelle Com'feres,
parce que la plupart, tels que le Fin, le
Sapin, etc. produisent des fruits d'une struc-
ture particuliere%, auxquels les Botanistes
ont donn^ depuis long-temps le nom de
C6ne$. La tige des Pinus, Abies, etc. s'dleve
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souvent a une grande hauteur, et Ton re-
marque dans toute son etendue plusieura
etages de branches, qui indiquent les pousses
annuelles fortunes succes&ivement pendant
l'accroissement' de 1'individu. Les feuilles,
nullcs dans VKuhedra et le Casuarina. sont
prestjiW'Ktijours hh^ires, aigues et pcrsistan-
tes, souvent munies a'tjeur base de paillettes
qu'on peut regarder c6\<me Jes debris des
bourgeons , tantot solitaries (Cupressus9

jtbiesy etc.) > tantot reunies 2-5 dans une
meme gaine (Pinus), tantot rassemblees en
faisceaux (Larix). Les fleurs ont la meme
disposition que celles de l'ordre precedent.

FRUCTIFIC ^LTION. t

Fleurs monoiques oj'P' dioiques. Fleurs
al^ ^resqu*1 toujouvs amentacees, munies

chacune d'une ecaille et souvent pourvues
d'up caljce. Etamines in&erees sur le caljce
ou sur r^caille-qui en fait les fonctions, en
nombre determine ou indetermine; filamens
distincts ou connes en un pivot qui est simple
ou rameux. FL. F. OU solitaires comme dans
le Taxus, ou rapprochees en tete coinme
dans le Cupressus, ou disposees en un cone
recouvert d*(5cailles nombreuses, sevrtes et
imbriqu^es qui separent les fleurs comme
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cfans VAbies. Caljce monophjlle ou plus
^ouvent une metitJ dcaille fesant les fonclions
de caljce, £flfai*e libre, unique dans le
Taxus, double dans le Thuya, multiple
dans le Cupressus; styles rarement nuls,
plus souvent en nombre
ovaires; stigmates
ricarpes i-spermes#eu^n£nie nombre que les
ovaires, Embryon^ylindrique, sifu^ dans le
centre d'un p^roperme charnu; lobes tou-
jours au nomtre de deux, ordinairement
entiers, rarement div^es ou palmes comme
dans le Pin.

OBS. II d^coule du tronc des plantes de cette
famille, soit naturellement, soit par incision, un
sue pitipre rSaineui^ui eat d'une grande ressourcft
dans les arts et pour [Sausages de la

§. I. Calyce staminifere.

EPHEDRA, T. pi. 477 ;*L. J. Dioique.,
FL, M. Ghaton petit, convert d'ecailles im-
briquees, laches, arrondies, concaves et 1-
flores. CAL. a 2 decoupures; filamens des
etamines r^unis en une colonne centrale
qui porte a sc?n sommet plusieurs antheres,
ordinairement 7, dont 4 lat^rales et 3 ter-
minales. Ffc F. plusieurs calyces contenus
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Tun dans l'autre, i-phylles«et 2-partite
persistans. Ovaires 2, situjVdans lc ca-
lyce qui est le plus 6\ev6} sty'es z, filifor-
mes, courts; stigmates simples. Semences
a, planes d'un c6t6, con vexes de l'autre,
recouvertes -nar les ^cailles calyc males
aevdV/ues succulences et formant unees-
pece de baie. — A^brisseaux depourv\is
de feuilles; rameaux cYMndriques, stries9

noueux, articules dans les noeuds,.disposes
en verticile ou opposes; aiticulations en-
gainees dans une membrane qui est 2-fidef

et d'ou sortent un ou plusieurs pedoncules
uni 011 multitlores.

EPHKDRA (Diosror. PL ) , form^, selon Teurne-
fs^t, de deux mots grecs qui pe*Tveiit signifier supra h

^eJ^>\jvviffrnosrjtn69 parce que la premiere esp^ce
counue est gwmpante. Polygonum bacciferum scan*
den*, C. B. Pin* i5.

Otis. Ce genre et le suivant ont de Taffinit̂  avec
VF.qukelum , auquel ils ressemblent beaucoup par
leur port; mais ils ett different par plusieurs carac-
teres et sur-tout par la presence d9un p^risperme
charnu.

CASUARINA, L. FORST. nov.gen. pi. 5a;
J. G. pi. 91; LAM. pL 746. Filao. Mo-
noique. C ha tons couverts d'^cailles presque
membraneuses , lanceolees > yerticillees,

connees




